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MEMO IRES 

POUR SERVIR 

A L’HISTOIRE 

DES 

hommes 

ILLUSTRES 

DANS LA REPUBLIQUE 

des Lettres $ 

Avec un Catalogue raifonné 
de leurs Ouvrages. 


ALEXANDRE ACHILLINI. 

Lexandre Millini na-A.AcHii 
quit à Boulogne en Italie L 1 $ ï% 
vers Lan 14^1. 

Il s’appliqua particu- - 
lierement à la Philofo- 
phie , & quoiqu’il fe fût fait tece- , 
voir D.odeur en Médecine a il fem- 
hh négliger cette fcicnce , pont 
le donner entièrement a la première 
Tom XXXV I % " a * 



t Mtm. pour fervir à l* HiH. 

A» Achîl dans laquelle il avoit reçulemcnté 
L 1 N i. degré. 

Il y rêuffit fuivant le goût de font 
fiécle , & fe fit par là une réputa- 
tion , qui lui procura une Chaire de 
Philofophie a Boulogne s fa patrie. 

Aptes l’avoir remplie pendant 
plulieur’s années j il fut appellé en 
ïjoé.à Piidouê 9 pour y être pre- 
mier Profeffcur eh Philofophie. 

Il fe trouva là avec Pierre Pompe- 
nace , qui foit par jaloufie de métier, 
foit par quelque -autre motif, prit 
toujours plaifir à le contredire. Ils 
difputoient fouyent enfemble \ mais 
quoiqu’y^cM/iwi fût extrêmement 
fort dans la difpute , Pompon ace 
avoit toujours le deffus, parce qu’il 
feavoit mêler à fes argumens , des 
railleries & des plaifanteries , qui di- 
verti (Toient les affiftans , ôc qu’^f- 
chillini fe rendoit méprifable , par la 
manière fingulicre & négligée dont 
il itoit toujours vêtu. 

La guerre que la Ligue de Cambray 
fit aux Vénitiens } ayant fait fermer 
les Colleges de Padoue en x$oy- 
AcbtUini fortit de cette VijUe^ ôc re- 
tourna à Boulogne. 
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11 y mourut trois ans après c’eft- A. ÂchiïJ 
à-dire en 1512. n’ayant pas encore L 1 m. 
jo. ans -, & fut enterré dans l’Egli- 
fe de S. Martin . On mit fur fon 
tombeau ces Vers de Janus Vitalis , 
trop profanes pour une Eglife. 

Hofpes 3 Achillinum tnmulo qui quarts 
in ifto 3 

F aller is ^. , ïlle fuo junBus Ariftotcli 
Elyfium colit , & quas rerum hîc dicere 
caufas 

Vix potuiuplenis nurtc videtille oculis : 

Tu modo j per campos dum nobilis 
umbra beatos , 

Errât , die longum perpetmtmquc vale . 

Il eut un frété nommé Jean Philo - 
lie AchiUini , dont on a quelques 
-Ouvrages 3 & qui fut pere de Claude 
} AchiUini , dont j’ai parlé ailleurs. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

De Vniverfalibus. Bononhz, 1501; 
în-fol- A la fuite d'Ariftotclis fecretum 
fecretorum , & de quelques autres 
Ouvrages femblables , imprimée par 
fes foins. 

2. Quaftio de fubjeÜo PhyfîonomU 
ChyromantU. BononU 1503 in fol. 

It. FupM i 515. in- fil. Dans unRç~ 

A ij 
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A. Achil cucil de diflcrens Auteurs far le mê-; 

UNI. me fu ) Ct - 

3. Approbatio ChyromantU Bar- 

tholomd Coclitis. Dans l’Ouvrage de 
cet Auteur intitulé : Anaftafis Chy- 
r oman tU & PhifiognomU ex pluribus 
& pene infinitif Autoribus. Bononia. 
1 504. in- 4 0 . 

4. Annotationes AnatomU , vel de 
Humant corporif Anatomia. Bononia 
I520. in-y°. It.r en et iis. 1 521. iw-8o.' 

c . Opéra omnia , videlicet , De in - 
teîligentiis Libri V. De Orbibus. De 
' Vniverfalibus . De Phyfîco attditu. De 
Elemcntis. De fubjetto PhyfiologU & 
ChyromantU. De fubjetto Medicina. 
De prima poteftate SyVogifmi. De difi- 
tïnïïionibus. De proportione motuum : 
Cum annotationibus Pamphili APontii , 
Bononienfis. Venetiis 1545. in-fiol. It. 
Jbid. .Tous ces Ouvrages 

n’ont plus rien d’interelfant pour 
nous. Achillini y a fui vi les fentimens 
à’Averroes, dont il étoit grand Sedh3 
teur,& qu’il prétendoit avoir pénétré 
le plus avant dans les penfées à’A- 
rijiote. 

V. Jovii ElogiaN 0 . 57. Notizie 
degli fcrpittori Bologneji de Pellegrin 9 
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Antonio Orlandi. Tomadni , Gymna- 
fium Vatavinum. 

ANTOINE VAN DALE. 

A Ntoine V an Dale naquit à Har- A. Van 
demie 8. Novembre 1^3 8. Dale, 

On remarqua en lui , dès fa jeu- 
nefle , beaucoup de paflîon pour les 
Langues ; cependant fes parens l'o- 
bligèrent à quitter l’ctude , après 
qu’il s'y fut appliqué quelque temps, 

& le mirent dans le commerce qui 
l’occupa pendant quelques années. 

A Page d’environ trente ans il 
reprit les études , & fc tourna du 
côté de la Medecine , en laquelle il 
fe fit recevoir Do&eur. L’applica- 
tion qu’il donna à cette fcience , 
ne l’empêcha pas d’étudier l’Anti- 
quité Grecque & Latine , dans la- 
quelle il fe rendit très-habile. 

Pendant qu’il pratiquoit la Méde- 
cine , 8 c cultivoit les belles-Lettres , 
il fut , durant quelque temps , Pré- 
dicateur parmi les Mennonitcs , dont 
ilfuivoit la créance ; mais il quitta 
depuis cet emploi pour lequel il 
n’étoit point propre. / 

Ayant été fait Médecin de l’Hôpi- 

Aiij 


Digitized by Google 


? r Mtm. four fervir h l’HiJt. 
X.Van tal d'Harlem, il prit, jufqu’àfa mor$ 
DAie. un grand foin des pauvres qui y 
étoient , quoiqu’il fût d’ailleurs fort 
attaché à fes Le&ures particulières , 
& au travail de fon Cabinet. 

Il mourut à Harlem d’une mala- 
die de langueur , le 28. Novembre 
1708. âgé de 70. ans. 

C’étoit un homme fort ftudieux, 1 
qui avoit l’efprit aficz pénétrant , & 
qui fçavoit mettre à profit fes lec- 
ture:*. Ses Ouvrages fonr connoître 
fon érudition j on y trouve cepen-, 
dant deux chofes à redire -, la pre- 
mière , eft qu’il n’avoit pas aflfez 
d’ordre , & que la multitude des 
matériaux , qui fe préfentoient à fon 
efprit , caufoit de la confufion 
dans ce qu’il écri voit-, la fécondé eft 
que fon ftile eft trop négligé , ce 
qu ’on doit attribuer à la manière 
dont il avoit étudié. 

Aurefte il était de bon commerce; 
fçavoit mille hiftoires plaifantes 
qu’il débitoit agréablement , & par* 
loit de tout avec alfez de liberté. 
Catalogue de fes Ouvrages: 
t. De Oraculis Ethnicorum DiJJer a 
tationes dua > quarum frior dç igfornm 
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duratiotte ac defeftu,pofîerior deeorum- A. Van 
dem autoribus. Accedit Schediafma de D a l e. 
çonfecrationibu Ethnicis. Amfteloda - 
mi i£g$. in- 8°. It. Sous cet autre 
titre : De Oraculis veterum Ethnico- 
rum Dijfertationes du* , quarum mine 
prior agit de eorum origine atque auto- 
rïtate , fecunda de if forum duratio- 
ne & intérim. Editio fecunda pluri- 
mum adaufta y cui de novo accedunt 
Dijfertatiunculœ I. de Jîatu a Simoni 
1 Mago , ut pratenditur , ereüa : qua 
occafione agitur de Chrefîo Suetonii. 

II. de- Afiis Pilati di(feritur , iliaque 
occafione cur Auguftus Cœfar Demi nu y 
appellari renuerit. III. Schediafma ^ 
de Cenfecrationibus plufquam dimidia 
parte auclius.Amfelod. 1700. in- 40, . 

Il y a un peu plus de Méthode dans 
Cette fécondé édition que dans la- 
première. Les matériaux de celle- 
ci ont fervi à M. de Fontenelle , pour 
compofet fon Htfloire des Oracles , . 
imprimée à Paris en 1687. in-n. 

2. Lettre de Moniteur Van Date à 
un de fes amis , au fujet du Livre des 
Oracles des P ayens ,compofé parV Au- 
ttver des Dialogues des Morts. Inférée 
dans les Nouvelles de la République 

A iiij 
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-A. V A n des Lettres du mois de May 1^87; 

JP a l e. p. 459. Il marque ici ce qu’il trouve 
à reprendre dans l’Ouvrage de M» 
de Fontenelle. 

3 . Traité des anciens Oracles des 
Payens. ( En Flamand ) Amjierdam 
16 87. in- 8°. Quoiqu'on trouve dans 
cet Ouvrage plufieurs penfées & la 
- plupart des faits du Livre Latin, dont 
je viens de parler , cependant le tour, 
la méthode & l’ordre en font alTez 
«. différens. Au relie le but de Fan 
Dale eft de décréditer les anciens 
Oracles des Payens , qu’il prétend 
devoir être attribués uniquement à 
la fourberie de leurs Prêtres. 
v 4. Dijfertationes de Origine & pro - 

grejfu IdololatrU & fuperjïitionum -, de 
ver a & falfa Prophetia ; uti & de du 
vinationibus Idololatricis Jud&orum. 
-AmJlelodami./\626. in- 4 0 . 

5. Dijfertationes IX. Antiquitatibuf, 
quin & Marmoribus cum Romanis , 
tum potijfimkm Gracis illujlrandis in - 
ferv tentes. Amflelod. 1702. iw-40. 
Tout cet Ouvrage cd rempli d’une ' 
grande érudition , Sc les recherches 
en font curieufes -, on y fouhaiteroit 
feulement un peu plus d’ordre &C 
moins de confufion. 

/ 
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C. DiJJèrtatio fuper Ariflea de LXX.A, V À N; 
fnterpretibus ; eut ipfim pr&tenfi AriJ- D A l b*. 
tea textus fubjungitur. Additur 
ria Baptifmorum mm Juddicorum , 
ùm potijjimkm priornm Chriflianorum , 
ium denique ffr Rituum nonnulloritm. 

Accedit & DiJJèrtatio fuper Sancho- 
niathone. Amjîelod, 1705. iw-4 0 . L’Au- 
teur en parlant du Batême fait une 
longue DilTertation fur celui d r- en- 
fans , dans laquelle il préténd j. 
fier le fentiment des Mennonit^ 
cetaArticle. 

V. Son Eloge dans la Biblic eque 
ehoifa de M. le Clerc tom. îy.p. O o?. 


JACQUES SAVARY. 

Î Acques Savary naquit à Caen , en 
Normandie l’an 16 07. Son nom 
de famille étoit Timent , & il a pris J- Sa 
long-temps le titre de Seigneur de VAR>Y ’ 
Courtyjigny. 

Il a voit un talent fingulier.pour 
!a verfification Latine a -& une facili- 
té merveillcufe à renfermer toutes 
fortes de matières fous les loix de la 
Profodie. Mais fa Poefie manquoic 


rb Mtm. four 1 ferinr à l'Plijt. 

3 ‘ SAVA'de ccs ornemcns qui diftinguentlë 
RYj - Poète du Vérificateur ; & fon cf- 
prit libre ne pouvoit s’atfujettir au 
travail de la limerai retenir & châ- 
tier le flux immodéré de fa veine.’ 
On peut lui appliquer 'avec juftice 
ce qu 'Horace dit du Poëte Lucillf 
dans fa 4e. Satyre. 

Durits componcre verfus. 

Nam fuit hoc vitiofus •, in bora fepe- 
ducentos , 

Vt magnum, verfus diiïabat, ftans, 
pede in uno. 

Cum fiueret lutulentus , erat quod toU 
lere velles . 

Garrulus , atque piger feribendi ferre 
laborem ; . 

Scribendi rette , nam ut multum , nil 
moror. 

Il a fait une quantité prodigieufe 
de Vers Latins , dont ceux qui font- 
imprimés ne font qu’une petite par- 
tie. Auflï la vérification a-t-elle fait 
la principale } & prefque l’unique oc- 
cupation de fa vie. 

Il mourut le ai. Mars 1670. à, 
l%e de £3 ans * après avoir mis fes 
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ïffaifes domeftiqucs en affez mau-J. SàV±~ 
vais état , pour être entré trop gcné-R y. 
reufemcnt dans les intérêts de fes pa- 
rens te de fes amis. Car c’étoit un 
homme ferviable , d’un bon coeur . 

& d'une humeur fort officiêufe. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

T. Album Diana Leporicida , five 
venationis Leporina Leges. Cadomt . 

1655. in~\t. La palïion que Savary 
avoit pour la chalfe du Lievre , lui 
fit naître ledeflein de faire un Poc- 
mefur cette chalTe, & il l’a diftribué 
en fept livres. Il a eu foin de met- 
tre à la marge ,.de même que dans 
fes autres Poemes , les termes de 
l ? Art en François , pour’la commo- 
dité de ceux qui ne pourroient pas 
les entendre en Latin. 

2. K enatio Vulpina & Mélina. Ca* 
domï i6$$.in-iz. Autre Poeme fur 
ia ChalTe du Renard te de la Foume; 

3. Venationis Cervina , Capreolin<e ) 
Aprugna, & Lupin a leges. Ibid, >16 $9. 
in- 40. En Vers. 

4. Album Hippona , five Hippo* 
dromi leges , Cadomi. 1 6 6t. iff-4 o.C’eft 
un Poeme fur le Manege. 

y.- Huet i Origines de Caen, p; 


E. A u 
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382. qui fe trouvent à Paris chci 

Briaflon. 


EDME AUBERTIN. 


E Dme Auber tin naquit à Chalons 
fur Marne l’an 1 59 5. 

Il fut reçu Miniftrc de la Religion 
P. Reformée en 1618. au Synode de 
Cbarenton } & donné atfffi-tôt à l’E- 
glife de Chartres qu’il gouverna 
jufqu’à Pan 1^31. qu’il fut tranf- 
feré à Paris. 

Il publia deux ans après un Ou- 
vrage fur PEuchariftie , qui lui fit 
beaucoup d’honneur dans fon parti,’ 
mais qui engagea les Agcns du Cler- 
gé à lui intenter un procès criminel 
au Confeil. On trouva à redire qu’il 
eût pris la qualité de Mïmftrc de 
l'Eglife Réformée de Paris 3 & qu’il 
eût traité les Docteurs Catholiques 
à' A dverf air es de lEghfe ; Sc il fut 
décrété de prife de corps le 14. Juil- 
let de cette année. Cette affaire n’eut 
point cependant de fuite , &: s’affoii'* 
pit au bout de quelque temps. 
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ïl mourut à Paris le ç . Avril 1 6<i. 
âge de 57. ans, 

11 avoir beaucoup d’accès auprès 
du Duc de Vernéml 3 qui étoit en ce 
temps-la Abbé de S. Germain des 
Prés. Ce Prince prenant plaifir à fa 
converfation 3 vouloit l’avoir fou- 
vent à fa table , &s’entrecenoitavec 
lui fur toutes fortes de matières. 
Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Conformité de la créance de l'E- 
glife & de S. rÛHguftinfur le Sacre- 
ment de V Eucharijiie 3 oppofée à la ré - 
futation des Cardinaux du Perron , 
Bellarmin & autres 3 divifée en trois 
Livres . 1 616. in-£ o. Ce n’eft qu’un 
avant-coureur de l’Ouvrage fuivant. 

i.V Eucharijiie de /’ Ancienne Egli- 
fe ; su Traité auquel il cfl montré quel- 
le a été durant les Jix premiers fié clés de «j 
puis Vinjlitunon de /’ Eucharijiie 3 la 
créance de l’ Eglife touchant ce Sacre- 
ment : le tout déduit par l'examen des 
Ecrits des plus célébrés tuteurs qui 
ont fleuri pendant ce temps; avec ré - 
ponfe a tout ce que les Cardinaux Bel- 
larmin , du Perron , & autres adver - 
faire s de V Eglife ont allégué fur cette 
matière. Genève. 1^33. in fol. Les élo-: 


E. ' Au- 

BERTIN. 
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E. Au- ges,que cct Ouvrage reçut des CaL 
îERTiN. viniftes , engagea l’Auteur à l’aug- 
menter } & à le mettre en Latin j 
mais il n’eut pas la fatisfaélion de le 
voir fortir de^efldus la prelfe. Ce 
ne fut qu’après fa mort , qu’il fut 
imprimé par les foins de David 
Blondel , qui mit une préface à la 
tête. De Eucharijlia ,'Jîve Cœna Do- 
miniez Sacramento libri très. Daven - 
tria s 16 5 4. in-fol. 

3 . Lettre de Ad. Aubertin à un fien 
rftt9M633.itf-80.pp.23. Elle roule fur 
les plaintes qu’on faifoit du livre 
précédent } & dont il ne fçavoit 
point au juïle les particularités. 

4. Seconde Lettre de Ad. Auberttn 
à un fien amy. j 6 }$.in- 8 °. pp. 14. 
Elle traite du même fujet j & il y 
rapporte en détail ce qü’on trou voit 
de répréhenfible dans fon Ouvrage^ 

5 . Anatomie du Livre publié par le 
fleur de la ALille ticre pour la Tranfùb- 
fl an nation. Char en ton. 1648, in- 40. 

.V. Bayle Dictionnaire. 

SP 




FRANÇOIS P A TRI ZI. 


F. P A- 


F R an fois Patyizà naquit à- Sienne 3 ^ R i z ?» 

d’une famille noble , de vécut 
lin ficelé avant le Philofophe dont 
5 e parlerai ailleurs 3 de avec lequel 
quelques uns l’ont -mal à -propos 
-confondu. 


On ignore les principales particu- 
t larites de fa vie , tout ce qu’on en 
j icait fe réduit en ceci. 

S’étant trouvé enveloppé dans 
une fédition arrivée à Sienne l’an 
1457. le bruit courut qu’il avoit 
* été décapité. Plulîeurs le .crurent , 
&■ entre autres F’olateyyan 3 qui l’a 
y rapporté aïnfi dans fes ■ Commentant 
t Vrbani Liv. 5. & 21. Philelphe l’ap- 
prit de même j mais il fut defabtifé 
; ^depuis , comme il le marque dans 
une lettre à Nicodeme Tr..n. hedin , 
■datée du 31. Décembre 1457. où il 
s’exprime en ces termes. Littera îha 
fuerunt mihi jucundijfîma , cum tua 
caufd , quem intellexerim bene vàlere, 
tum etiarn ob Francifcum Patritium , 
quem è mor.tuo vtvum fdlum aecepe- 
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F. P a- rim. Trïjli enim de homine armcijfimo 
TRI i i. Nuncius perlants ad nos fuerat , cwn 
. ejjet qui ajfereret , vel fe prœfente , de 
' eo fupplicium fumptum. Itaque indo- 
. lueram ejus vicem , ideoque omnempo - 
pularem fatum , qui fine fcditiotie 
ej[e vix unquam conjuevit } vehemen - 
ter execrabar. Quamquam Francifco 
familiari nodro nihil magis arbitror 
obfuijfe 3 quant invidiam , qua viri 
prafl antes nunquam caruerunt. 
Patricien fut quitte pourl’exi^com- 
me le marque Baptifie Guanni , fon 
contemporain , dans l’Elegie , quia 
pour titr c:Confolano Exilii ad Franc if- 
cum Patricium , Senenfem Veronam re~ 
legatum j aullî bien qu '<tÆneas Syl 
vins à la fin du 55 e . Chapitre de 
- fon Europe. 

Le Pape Pie II. qui l’aimoit, le 
fit Evêque de Gaiete le 23. Mars 
1460. & il gouverna cette Eglife 
pendant 34. ans , c’eft-à-dire 3 juf- 
qu’en 1494. qui fut l’année de fa 
mort. 

-Catalogue de fes Ouvrages. 

i. Oratio Ferdinandi Neapolis 
Regis nomine ad Innocentium VIII^ 
bat ma, in - 4 0 , Ancienne édition. 
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2. De Regno & Regis injlitutione 
libri IX, cum Joannis Savignen fcho- 
liis. Parif. 151 9. in-fol. Cette édition 
fut faite fur un Manufcrit apporté 
d’Italie par Jean Prevofl , Conseiller 
au Parlement,par les foins deJeanSa- 
vigni, qui y joignit des Scolies. Cet 
Editeur en fut mécontent,parce que 
quoi qu’elle fût en beaux caraéteres 
elle étoit pleine de fautes , malgré 
les peines qu’il avoit prifes pour cor- 
riger celles du Manufcrit. It. Paris. 
1531. in-fol. It. Ibid. 1 tf-.in- 8®. It. 
Slrgentorati. 155)4. in $0. It. En Ita- 
lien.// Sacro Regno del gran PatrizJOy 
dei vero regimento , e délia ver a félicita 
del Principe y e Beatitudine Urnana. 
InVenetia. 1547. in- 40. Cette tra- 
duction cfl: de Jean Fabrini , Flo- 
rentin. It. en François. Le premier 
livre des écrits de François Patrice , 
Siennois , traiÜans du. Régne ou do- 
mination d’un feul , dite Monarchie , 
& de l’ In(litntion d y un bon Roi. Paris. 
Cilles Ray f\ 577. îV 8®. Cette traduc- 
tion eft de Jean du Ferey, Chevalier 
de Dur-Efcu, Confeiller duConfeil 
privé du Roy. 

3. De Inflitmione Reïpublica libri 
Tome XXXn. B 


F. P a- 

TRl 7 . 1 , 
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F. P A • IX. cirni Joannis Savignci annotation 
t r i z i, nibus . Parif.i$iy> in- fol. It. Ibid. 

Ï534. in- fil. 1 t. Ibid. 15 69 . & 
1585. in-%o. It. Argentorati. 15.94. 
in- 80. le. en Italien : DP di/corfi 
di M. Franc. Patriü fopra aile cofe* 
appartenenti ad un a Citta libéra , C' 
fnmilia nobile , tradotti in Tofcano da 
Giovanni Fabrini , Florentin 0 , libre 
IX. In Venetia 1545. in-üo* It. - 
Traduit en François 3 avec fig. Paris.* 
Galiot du Pré. 1 5 10. in - fol. On^voie 
à la Bibliothèque du Roi un exem< 
plaire en velin de cette ancienne- 
tradudion. Il a paru 90. ans apres' 
une nouvelle tradudion de cct> 
ouvrage par le Sieur de la Mou- 
chettiere , à Paris. i <> 1 Ci in- go.* 
On a • outre cela un- extrait de^ 
cet Ouvrage & du precedent fous 
ce titre. Le livre de Police humaine 
contenant briefve defeription de pla- 
ceurs chofes dignes de mémoire : ex- 
trait ' des grands volumes de Fr an - 
pois Patrice de Sienne s par 
Gilles dAurïgny Avocat en Parle- 
ment , & traduits * en François par 
Jean le Blond. Paris* Charles P An- 
geiter 1550. in- 8®. It. Enfemklç > 
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brief recueil du livre d’ Erajme quil a F. P.À- 
compoje de V énfeignement du Prince t r I z I. 
Chrétien. Revu & corrigé depuis les 
derniers imprimez. Paris. Guillaume 
Thibouft. 1554. in- 1 6 . Feüïll. iCi. 


Les extraits des deux ouvrages de 
Patrizji 3 faits en Latin par D' Au- 
rigny , 8 c traduits par le Blond t font 
ici féparés , quoique le titre puifle 
faire croire le contraire. 


Toutes ces éditions & ces Tra- 


ductions pourroient peut-être pré- 
venir en faveur de PatrizS j cepen- 
dant tout le monde convient que 
c’eft un pitoyable Auteur , que fes 
rapfodies ne peuvent fervir qu’à 
des écoliers * & que le cas qu’on 
fcmble en avoir fait autrefois , eft 
moins une preuve de leur mérite , * 
que du mauvais goût de ceux qui 
les ont aflez eftimés pour èn faire 
l’objet de leur étude Ô 4 de leur 
travail. 


V. ZJgheli Italia facra. Jac. Gaddi 
de feriptoribus non Ecclejiaflicis tom ' t . 
z..pp. 148*' Vgurgieri le Pompe 
Sanefi 3 tom. 1. pp. 168. & $11. - 
Bayle , Diïïmnairt. ■ 

S i) » 
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NICOLAS CHORIER. 

N icolas Chorier naquit à Vienne 
en Dauphiné vers l’an 1609. 
La Profeflion d’ Avocat qu’il em- 
bra(Ta J & qu’il remplit au Parlement 
de Grenoble , ne l’empêcha pas de 
cultiver les belles Lettres , &c de 
s’appliquer à l’hiftoire & à la Poe- 
lie. C’eft à. quoi s’eft paflc toute fa 
vie ; du moins on n’en fçait rien 
autre chofe , & il ne nous eft connu 
<jue par fes ouvrages. 

Guy Allard dit que fon Latin eft 
'fleuri 3 agréable & coulant, & que 
les vers qu’il a faits en cette lan- 
gue , font fl beau»', qu’on les pren- 
droit pour ceux qui le faifoient fous 
le régne à'Augufte. Mais' M. de la 
Adonnoye y meilleur juge cya Allard \ 
en parle bien différemment dans fes 
notes fur Baillet. Il trouve que fes 
vers font mal conçus , pleins de 
barbaTifmes , & de fautes contre 
la quantité^ que fa Profe n’efl: pas 
exempte de ces défauts. 

Le P. le Long ne traite pas mieux 
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fes ouvrages hiftoriques , lorfqu’il N. C H d*? 
, dit y que c’ejfl un Auteur peu exad^R I e r. 
à qui il ne falloir que la connoif- 
fance d’un fait pour bâtir delTus 
une nouvelle hiftoire. 

IJ mourut en 169 2. âgé deSj.aris. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

ï. ///. aç Rev. D. Petro de Villars s 
Archiepifcopo & Comiti Viennenfi t 
Primatuum in Galliis maximo 3 Ni- 
colai Chorerii J. C. Viennenjls Da- 
mnation. Vienne. 1640. in- 8°. pp. 

32. Ceft i’Elpge en profe des Pierre " 
de Villars IV. & V. du nom , & 

Jerome de Villars j. du nom , tous * 
trois Archevêques de Vienne. 

2. Magiflratus , Caufarumyue 
Tatroni Icon abfolutiffma. Vienne 
G allia. 1^4 6. in-S°. 

3 . La Philofophie de l'honnête 
homme s pour la conduite de fes fen - 
timens & de fis allions. Paris. 1648. 
in- 40. 

4. Projet de l’hi flaire du Dauphi-- 
ne. Lyon. 1^54. in-^o. 

5. Recherches fur les Antiofuitex.' 
êle la Ville de Vienne , Métropole des 
Allobroges. Première partie de la To- 
pographie hiftorique des principales 
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N. C h o- villes du Dauphiné. Lyon. \ 6 s> 9 - in*' 
RliiU ii. Il y a à la tête trois diiferta- 
tions fur l’origine de la ville de 
Vienne , qui font tirées du z c . & 4e. 
livre de l’hiftoire generale du Dau- 
phiné , que Chorier donna deux 
ans après. 

C. Hiftoire generale du Dauphiné. 
Tom. 1. contenant onze livres , qui 
finijfent vers l'an 1 o o o.- de Notre' 
Seigneur . Grenoble. 1661. in- fol. Tome 
1 1. contenant vingt livre s 3 qui finijfent 
À l’an i6oi. Lyon \6yi. in- fol. 

7. Hiftoire Généalogique de la AL al 
fon de Sajfenage , branche des anciens 
Comtes de Lyon & de Forez.. Greno- 
ble. 1 669. in- 11. It. Lyon 1671. in- 
fol. Dans le fécond volume de l’Hif- 
toirc du Dauphiné. It. Paris. 1696. 
in- xi. ■ 

8 . L'Etat politique de la Province ' 
de Dauphiné 3 contenant la fuite de 
fies Gouverneurs , de fes Officiers 3 de 
fon Clergé 3 & de fa Noblcjfs. Greno- 
ble \6~ji. in- 11. Deux vol. Sup- 
plément. Ibid. i6ji. in- ii. Deux 
vol. It. Sous cet autre titre : Le ' 
Nobiliaire du Dauphiné. Grenoble^ , 
M97. in : 12.. Quatre tomes, * 
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■ Hifîoire du Dauphiné 3 abrogée ]SJ. C H 0 
Ad. le Dauphin. A la fin efl uw-f^ j. s r.; 
Armorial des Adaifons Nobles de cette 
Province. Grenoble. 1674. 

10. De Pétri Boejfatii , Equins &■ 

Comitis palatins vita t amicifque Lit - 
eratis libri duo. Gratianopoli. i<>8c« 

Hi. pp. 291. Il v a des particu-* 
làrités curieufcs dans cette vie a aufli 
bien que dans la fuivantc , qui.lui * 
cft jointe; 

11. De Dionyfii S alvagni't Boejfii j 
Delphinatis 3 viri illufiris 3 w'w liber 
unies. Gratianopoli \6 80. /'» 12. pp. 

175. L’Auteur a ajoûtéà la fin des 
Poëfies de differentes perfonnes $ , 
für celui dont il écrivoit la vie/ 

1 2. Nicolai Chorerii , Fiennenffs ' 

J. C .Camiinum liber unus. Gratiam 
poli. ié$o. /«-12. pp. 100. 

13. Htftdire de la vie de Charles de< 

Crequy de Blanchefort , Due de Lef-< 
diguieres , Pair & Adaréchal de Fran- 
ce. Grenoble. 1^83. in- 11. Deux 
tom. It. Ibid. 1 699- in' 12. Deux 
tome». 

14. La J urifprudence de Guy Tape 
dans fi es déci fions , pluficurs re- 
marques importantes . , lefquelles> -• 
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N. Ch 0 -font entr' autres employés plus de fcpt 

R-i £ R. • cens Arrefls du Parlement de Greno- 
ble . ’ Enrichie d'urne table inftruSlive 
fur les principales matières , & exac- 
tement recherchée tant fur le texte , que 
fur les notes > Par Nie, Chorier.Lyon. 
169 z. in a*. Chorier a mis à la tête 
une vie fort circonftanciée de l’Au- 
teur. 

1 5 . M. de la Monnoye nous ap- 
prend dans fes notes fur Baillet ; 
que Chorier eft l’Auteur du livre • 
infâme , attribué mal à propos à 
Louife Sigea de Tolede â & intitulé : 

1 Aloifia Sigea Toletanafatira fotadica 
de arcanis Amoris & Veneris , Sc 
que pour tromper la vigilance des 
Magiftrats , on a depuis répandu 
fous le nom de Meurfus , homme 
trop grave , pour avoir jamais eu 
une pareille idée , & fous le titre 
de Joannis Meufii élégant ta Latini 
Sermonis, La première édition pafle 
pour être de Grenoble „ & M. de 
la Monnoye en a vû un Dialogue 
corrigé delà main même d zChorier. 
Cet Auteur a ufé d’une mauvaife 
fmelTe, pour fe mettre à couvert des 
juftes loupçons qu'on avoit formés 

contre 
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contre lui au fujet de cet ouvrage ,N. Cn 
Jorlque dans l’Epi tre d'dicatoire de R i E 
Tes Poclics Latines, il a dit, qu’avant 
que d’en'avoir rien t ü , i 1 avoir fait des 
vers à la louange dAloyfia Sigea J fur 
ce qu’on lui avoit dit que c’étoit 
contre l’impudicité qu’elle avoic 
écrir ; que ces vers avoient été im- 
primés à fon infçu au devant du 
livre, donc il protefte que l’infamie 
ne lui étoit pas encore connue , & 
qu’il ne les a fait réimprimer dans 
fon Recueil, que parce que les ayant 
faits innocemment , il fc croit bien 
fondé à nettes pasfupprimer comme 
criminels. S’il avoit voulu parler 
üncerement, il auroit dit avec plus 
de vérité , qu’il les avoit mis lui- 
même à la tête du livre , pour 
tromper les Lecteurs , & les en^- 
ger à le lire. Jean fTeftrene , Jurif- 
confulte de la Haye , à qui Afoller 
dans fes notes fur le Polyhiflor de 
Morhof , a attribué l’ouvrage dont 
il s’agit, eft un homme imaginaire, 

& ce que cet Auteur en a dit , n’eft 
appuyé d’aucun fondement. 

y % La Bibliothèque de Dauphiné 
de Guy Allard. La Bibliothèque de la 
Tome XXXV L : Q 
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France du F. le Long. 


ÇIANNOZZO MANETTI. 

G lannozxo >cnL&t\n JannoElius 3 o\i 

Janmtius Manetti naquit à Flo- 
rence le 5. Juin 13 de Bernard Ma- 
netti d’une famille ancienne 5 c [îllul*. 
trc appelléc auparavant dei Benetm ; 
&c de Perette Guidacci. f 

Per ard- Jean Vejfius •> qui a parle 
de lui parmi fes H.ift°ti cn s Latins 3 
l’a appelle mal-à-propos Jannutius 
gu Janetus , & Va fait naître aufli 
mal le 23. Juin. Il s’eft trompé en- 
core , quand il a dit qu’il avoit etc 
difciple de Chryfoloras * car ce lçar 
vant mourut à Confiance 1 an 14 1 5 * 
lotfque Manetti n avoit encore que 
dix-neuf ans j & ce dernier ne fc mit 
à l’étude de la Langue Grecque, 
qu’il pouvoit feule apprendre de 
Chryfoloras , qu’après avoir fait fa Phi- 
lofophie , & fa Théologie , & avoir 
étudié en Mathématiques , c’eft-a- 
dire, vers la 25 e. année de fon âge. . 

Ce fut ÜAmboïfc C amaldulc , qui 
«nfeignoit alors publiquement dans 
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h Monaftere de Sainte Marie des An* 
■£ es * Florence , qu’il apprit la lan- 
gue Grecque dans laquelle il fit de 
grands progrès en peu de temps. 

1 i ^ en * e *8 na cnlui te publiquement 

i la Philofophic à Florence 3 où il eut 

i P 0lir auditeurs plufieurs Gentils- 

hommes des plus considérables de 
cette Ville , & apprit la Politique à 
Jacques Amman ati 3 de Lucqucs qui 
fut enfuitc Cardinal. 

Il eut depuis plufieurs emplois 
considérables t & fut envoyé à dif- 
ferens Princes pour négocier des af- 
j, Paires de conféquence.. 

Il fut en difterens temps Gouver^ 
j ncu / de Pefcia } de Pifioie & de S car- 
peria , & CommiSfaire del Campe 
avec Bernardetto de Medicis. Il p a f- 
r j P a aufii par plufieurs charges à *Flo- 
rence , où il fut Sénateur , membre 
du Confeij des huit 3 & enfuite dé 
celui des dix , & dans toutes ces 
$ places , il rendit de grands fervices 
: a fa patrie^ qui ne fçut pas les recon- 

noître dans la fuite. 

J 1 Put honoré de la qualité de 
, Chevalier par le Pape N 'colas 
lorfqu’il fc trouva avec Bcru&rd Gin » 

c ÿ 


. M a: 

ITTI, 


Digitized by Google 


2$ Mer*, pour fervir a F Hift. 

G* M A-gni $c Charles Pandolfini en 1 45 2. au 

N s t t 1. couronnement de l’Empereur Frédé- 
ric. Il avoit déjà rcfufé le même hon- 
neur de la part & Alphonse , Roi de 
Naples , lorfqu’il alla en Ambafladc 
à fà Cour l’an 1445* P our a diftcr 
aux noces de Ferdinand 'Duc de Ca- 
labre , fils unique d 'Alphonfe. Un 
difeours Latin , qu’il fit en cette 00- 
cifion , fut fi fort applaudi , qu’ Al- 
phonfe voulut le faire Chevalier 
mais Manetii craignant de s’attirer 
l’envie de fes compatriotes 9 détour- 
na adroitement la chofc. 

Il fut chargé de plufieurs Ambaf- 
fsdes. Pocciand en met 14. Bocchi 
dans fon éloge en compte 29. mais 
Naldi n’en reconnoît que 21. une 
aux Génois, quatre au Roi Alphonfe f 
line à François Sforce , deux au Pape 
Eugène IV. une à Jean Carvajal , 
Nonce du Pape ,qui fut depuis Car- 
dinal , trois au Pape Nicolas V. deux 
à Sigifmond Malatefta, } Seigneur de 
Rim ai , me ? Frédéric , Comte , & 
depuis Duc d’I Jrbin , une aux Sien- 
ne is, deux aux Yéniticns , une à Na- 
poléons degli (jrfini t & deux à l’Em- 
pereur Frédéric ///. 


•1 
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Minetti avoit toujours appréhen- G. M A- 
dé d’exciter la jafoufic des Floren- n e t 1 1. 
tins , comme on Fa vu ci-delfus , 

& il ne put l’éviter ; l’amitié que 
plufieurs Princes lui avoient témoi- 
gnée dansfes AmbaiTades , parut un 
crime à fes envieux , & il fut con- 
damné a payer dix mille Florins 
d’or. Cette dïfgrace l'obligea à s’exi- 
ler de fa patrie , & il le retira a 
Rome auprès du Pape Nicolas V. qui 
le mit au nombre de fes Secrétaires, 

& lui donna lîx cens ccus d’or de 
penfion , par deflus les appointe- 
mens attachés à cette charge. Il de- 
meura dans le même polie auprès de 
fes fuccelTeurs Calixte III. & Pie II. 
ôc ce dernier lui donna, félon Boc - 
chi 3 lç foin de U Bibliothçquç^drt 
Vatican. 

Cet Auteur rapporte encore une 
autre particularité que Naidi a omi- 
fe , c’eft que l’amitié que ces Papes 
lui avoient témoignée , n’étoit rien 
en comparaifon de celle que le Pape 
Eugene IV. avoit eue pour lui. Elle 
alla même , à ce qu’il prêter d , Ci 
loin , que AlanetA ayant perdu fa 
femme 7 yîlejfandra Gtacomini Eebal- 

C iij 
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6. M à ducci , pendant qu’il étoit à Rome J 
N x t t 1. cc Pape eut dcffein de le faire Car- 
dinal. Mais fcs envieux l’ayant fçu 
le firent aufli-tôt rappeller à Floren- 
ce , afin que la bonne volonté d 'Eu- 
gène a. fon égard n’eût aucun effet. 

Aîanetd ne fortit de Rome que 
pour fe retirer auprès d 'Alphonfe y 
Roy de Naples , qui avoit toujours 
eu beaucoup d’eftime pour lui. Cc 
Prince lui avoit affigné un revenu 
de 900. écus d’or, ou de 150. on- 
ces d’or , comme porte la concef- 
fion datée de Naples le 30. Oèlobrc 
1455. Concefïîon qui fut confirmée 
par le Roy Ferdinand le 25. Août. 
1458. 

Il mourut à N* ± les le 16. O&o-, 
bre Ï4Ç9. oc non pas ie 27. Sepe: 
tembre , comme Pocciand , Pojjevin 
& Negri le dil'ent , étant alors âgé 
de 63. ans. 

Il pofTedoit fort bien les Langues 
Latine , Grecque , ôc Hébraïque *, ce 
qui étoit alors fort rare en Italie 
. Naldi affine qu’il employa 22. ans à 
les apprendre , & qu’il avoit che^ 
lui trois domefliques , deux Grecs y 
& un Syrien , quiiçavoit l'Hebrcu.,. 
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lefquels avoient ordre de ne lui ja- G. M A- 
tnais parler ., les deux premiers qu en n e t t i.- 
Grec , Sc le troifiéme qu’en Hébreu. 

Il a fait un grand nombre d’Ou- 
rrages , qui font demeurés en Ma- 
nufcrit , & dont on peut voir la lifte 
dans le ne. tome du Journal de Ve- 
nise p. jtfi* Le peu qui a été impri- 
mé , fe réduit aux fuivans. 

I. De dignitate & excellentia Ho - m 
minïs libri quatuor. Bafilea. 153 a* 
in 80. Il compofa cet Ouvrage > 
pendant qu’il étoit Gouverneur 
de Scarperia , à la follicitation d 'AL 
phonfie , Roi de Naples , à qui- il le 
dédia ; ce dont on lui fit dans la 
fuite un crime. Jean Alexandre Braf- 
ficanus prit foin de le faire imprimer 
à Bajle , il fe trouve parmi les livres 
défendus dans V Index de Madrit de 
l’an 1611. in-fol. où l’on marque à la 
p. 69 7. les endroits qui y doivent 
être reformés. 

2 . Vita Perrarcha. Elle fe trouve 
dans le Petrarcha redivivus de 7 om- 

majîni. p. 195. . , r • 

3. Oratio ad Regem Alphonfumui 

nuptiisfiliifuuCe difeours fut pro- 
noncé en 1 445. Marquard Frcher l’a 

C iiij 
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€.~ M A- fait imprimer à Hanover l’an létf? 
nitti, in- 4°. 

4. Oratio ad Alphonfum Regem de 
face fervanda. Manetti prononça ce 
difeours en 1450. Il eft imprime 
après l’Hiltoire de Felinus Sandaus y 
de Regibus Apulia & Sicilia. p. 165, 
Hanovia 1611. in- a. 0 . 

5*. Oratio ad Freaericwn Imper ata - 
, rem de Coronatiom fua. Ce d'fcours 
eft de l’an 145 2. Freher l’a publié à la 
p. 5. du 3e. Volume de fes Scripta - 
m rertfwz Germanicarum. 

6. Oratio ad NicolaumV . Pontificcm 
Maximum. Freher Va. fait imprimer 
à Hanover l’an itfii. in 40. Avec 
les trois difeours précedens. 

V. Michaêlis Poccianti CataloguJ 
Scriptorum Fiorentinorum. Jules A>- 
Iftoria de Fiorentini Scrittori . JY- 
fias de Hiftoricis Latinis. Tous ces 
Auteurs font fort peu exa&s. Fran- 
eifei Bccchii Elogia. Le Journal de Vc- 
nife. tom. II. f. 340. L’article cu- 
rieux & recherché qu’on y voit de 
Manetti , eft tiré d’une vie Manuf- 
crire de cet Auteur , écrite en Latin 
par Naldo Naldt. 
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JOACHIM PE Ri O N. 

J Oachim Perion naquit à Cormery T - 
en Touraine vers l’an 14 99. *' 

Il fut mis fort jeune dans l’Ab- R 1 0 K * 
baye des Bcncdi&ins de ce lieu , ou 
il apprit les premiers élcmens des 
Sciences. Il s’y engagea tout à fait 
dans la fuite , & y fit profefiion le 
22. Aouft 1517. 

Il vint à Paris dix ans après , c’eft- 
à-dire en 1527. & y prit le dcgrc 
de Do&eur en 1542. 
î Toure fa vie a été occupée à étu- 
dier 8 c à compofcr , 8 c les ouvra- 
ges nous font connoîtrc qu’il $’é~ 
toit appliqué à plusieurs fortes dt - 
Sciences. Il eft vrai qu’il n’en eft 
gueres , qui n’ayent eflfuyé des cri- 
tiques de la plupart des Sçavans , 
ils avoient cependant leur mérite 
pour le temps auquel ils ont été 
compofés. 

Hilarion de Cojîe lui a donné 
mai à propos la qualité de Profef- 
feur du Roy en Langue Grequc 
dans l’Univerfité de Paris , il bc l’a 
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J. p e- jamais eue j il eft vrai qu’il a prîf 
X I o n. quelquefois le titre d’interprète du 
Roy *, mais ce n’étoit à lbn égard 
qu’un titre honoraire. 

Il mourut dans fon Abbaye de 
Cormery l’an 1559. un peu avant la 
mort du Roy Henri II. âgé alors 
de 60. ans au plus. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1 . Titi-Livii Concioms 3 cum ar~ 
gumentis & annotationibus Joachimi 
Perionii. Partf. 1 5 3 z. in * 8°. It. 
Ibid. 1547. in- 80. 

1. Oratio de laudibus Dionyfü B ri - 
coneti , Epifcopi Maclovienjh. Pari s. 
Colines. 1536. /» - 80. lt. à la fin 
de Y Hifloirc Généalogique de la Mai- 
fon des Briçonnets , par Guy Breton - 
V Mll. Paris. 161T. in- 46.' 

3 . alriftotelis de M tribus , <pvu E- 
thica nominantur , ad Hicomacbum 
F ilium hbri X. à Joachimo Porto - 
n';o Latinitate donaù , cum ejuf- 
dem Commentants. Item de optimo 
genere Interprétant , & de cenver- 
tendis conjungend;jque Gracis cumLa- 
tinis prœcepta ad turiajejue lingiu pro- 
prietatem & copu/nparandam accom - 
pwdata. Par if 1540. in- 4a. 1 1 . £*• 
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filet. 1542. in- 8°. Perion ignoroit J. Pi- 
les régies de la traduction , qu’il a r i o n. 
voulu enfeigner aux autres , ou les 
a du moins fort mal pratiquées ; 
puifque toutes les fiennes ont plus 
a élégance que de fidélité , & qu’u- 
niquement attentif à fuivre fon 
propre genie j il a négligé celui 
des Auteurs qu’il a traduits. D’ail- 
leurs il n’avoit pas une connoifian- 
ce affez étendue de la langue Gre- 
que j ce qui l’a fait tomber dans un 
grand nombre de fautes. 

4. Ex Platonis Tinuo ^articu- 
la t Ciceronis de Vniverfitate libro 
rcfpondens. Grâce & Latine. Cwn 
Perionii obfervatiombus. Parif. 1 540. 
in- 40. 

y. 'Ami PheenmiM ; Crtcè ; 

ntm Ciceronis Metaphrafi t ex Ger- 
manico & Avieno fuppleta : Cwn ob - 
fervationibus Joachim Perionii. Parif. 

1540. in 4 0 . 1 t. Bajilea 1 542. in- 8°. 

A la fuite de la traduction des Mo- 
rales ÙAriftote par Perion. 

6 . Ariftotelis de Republica , qui Po - 
liticorum dicuntur libri VIII. Laiini- 
tate donati. AcceJJerunt in eofdem libres 
tbjervaùones & argumemum. BapUf* 


Digitized by Google 


3? Menti ptur fervîr a /* PJtjf. 

J. P i- 1 54?. in- 8°. Cette édition a été 
Mon, précédée par une autre anterieure 
de quelques années. Jean - Louis 
Strebe'e ayant donne en 1548. une 
nouvelle verfion de cet ouvrage 
ÙAriftote , profita de cette occafion 
pour faire une critique de celle de 
Perion , qui répondit aufli-tôt par 
l’ouvracre fuivant. 

iJ 

7. Qîdd nen cenveniat inter L. 
Strcbaum & Joachim. Ptrionium in 
intcrprete.iione Poliiicorum Arifiotelis . 
Partf. 1543. in- 4 0 . 

8. Porphyrii InJHtutiones quitiquc 
vocum. ÂriflotePs Pategorianm liber 
unus } & de interpretatione liber. P lato - 
nis Âxiochus aut de morte . Cmnia 


Latine ver [a , Joach mo Perionio In- 

zZTT/clc — X JL4.2* iw- 

H/ I / xy J'V 5 v * 

?. Pro Arijlotele in Petrum Ra- 
mum oraticnes II. De Dialeftica li- 


ber. Parif. 1543. in- 8°. 

1 o. Pro Ciceronis Oratore contra Pe- 


trum Ramum Oratio, Par a 547.Û?- 8°. 

IT. S. Joannis Damafceni H are - 
fium -, qua ad illius tempera extiterunt, 
Catalogus ; J or ch. Perionio Interprète. 
P a file a. 1548. in- fol. Dans le Re-; 
cueil de fe's Oeuvres. 
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• il. Topicorum Tbeologicorum li - j t p £.* 
bri duo , in quorum fecundo agliwr à Kl0 N. 
iis omnibus qu& hodie ab Hareticis 
defenduntur. Parif. in- 8°. It. 

Colonie. 1 5 5 9. in 8°. C’eft le prin- 
cipal ouvrage de Perion i qui y prou- 
ve la Doctrine Catholique par des 
p.ilTagcs bien choifis de l’Ecriture 
Sainte 8 c des Peres 9 8>c par des 
raifonnemens juftes 8c lblides. 

1 3 . Anflotelis de Nat lira } aut de Re- 
r.tm principiis libri oElo 3 Latine y J oack. 

Perionio Interprète , cum obfervatio- 
nibus. Parif. 1550. in- 40. It. Per 
Nicol. Gruchium emendati & cor 
nÜi. Parif 15 ^6. in 40. 

1 4. Oratio in Jac. Lud • Strebeum , 
qita ejui calwnniis refpondetur. Item 
Orationes duœ pro Ariftotelc in P, 

Ramitm. Parif. iffl. in- a?. 

I ÿ De ritis & Rebus gefis A- 
fojlolorwn. Parif. lyji. in- 16. It. 

Bafilea , Oporinus. 1552. in- fol. 

Avec Incerti liber de Pajfone Do- 
mini , & plu heurs autres ouvrages 
femblables. It. Colonia iyjé. in-16. 

Avec Abdias Babyloniens. 8cc. It. 
en F rançois. Livre de la vie & faits 
des douze Apojlres , traduit du La*; 
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J. P E -tin de Perion 3 par Jean de laFoJfè . 

E i o n>' Paris . 1551. i»- ié - . 

i£. Henricum II. G allia Re- 
gem , caterofe/ue Principes in Petrum 
Aretinum Oratio } & alia de B. Joan- 
nis Baptifia laudibus . Parif 1551.. in * 
80. It. Colon ia 1561. in- 80. 

17. De vit a rebufque gefiis J. C, 
ex IV . EvangeliJHs quafi Monotef- 
faron. Item de Maria Virginïs & 
Joannis Baptifia vita liber. Parif. 
1 5 5 3 .in- 1 6. It . Colonia 1571. in-n» 

1 8. Sympofti Ænigmata , & Sep- 
tem Gracia Sapientum Sententia. Pa- 
rif. 1553. in- il. Perion 2 procuré 
cette édition. 

19. Arifiotelis de or tu & inte- 
nta libri duo -, Joacb. Perionio In- 
terprété. Ejufdem Perionii in eofdem 
libros obfervatiorjes. Bafilea. Jean. 
Oporinus. 1553. pp. 82. 

20. S. Jufiini Martyris Opéra l 
Latine ; Interprété Joacb . Perionio ; 
cnm obfervationibus. Parif 1 5 5 4. 
in -fol. 

21. De Dialeftica libri très , & 
Orationes data pro Ariflotele in Pé- 
trirai Ramum. Bajilea. 1554. in-% 9 . 
On a vu déjà ci - deflus deux edi? 
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rions de ces difcours -, &c une d’une J. P* 
partie de la Dialectique. rion. 

il. B. Nettarit , Archiepifcopt 
Conftantinopolitani , Oratio ma de Je- 
junio & eleemofyna ; & B. Joannis 
Chryfoflomi Or atunes fex. Ha pri- 
mwm typïs exeufe diligentia J . P tria - 
nii. Grâce. Parif. G milord. 1557. 
in-% a .E&dem ab eodern Latine cou - 
verfet. Parif Nivel 1554. in 8°, 
ij. Oratio qua Nicolai Grafcii 
calumnias atque injurias qflcndit & 
refel lit. Parif 1554. i»- 8 ° • Grouchi 
l’avoit fort maltraité par raport à 
fa traduClion des Morales d 'A- 
rijlote. 

24. Æfchinis & Demofihcnis con- 
traria Orationes Ctefpbontcm & pro 
Corona , Latine. Parif 1 5 54. in- 4 0 . 

15. De Origine lingua G allie a , 
ejus c’.im Graca cognatione Dialogcrum _ 

/iéri JF’. Parif 1555. Quelques 
Auteurs de mauvais goufi: ont autre- 
fois donné de grandes louanges à 
cet ouvrage } mais M. de la AJon - 
nôye allure dans fes notes Manus- 
crites fur les Bibliothèques Françoi- 
fes, que c’eft un des plus mauvais li- 
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3- P e- vres , qui ait paru fous le Régné 
a i o n. du Roi Henri II. 

ré. De SanÜorum Firorum , qui 
Patriarche ab Ecclefia appellantur f 
rébus gefiis ac Fitis liber. Parif, 

; Fafcofan . 15 5 J. in- 40. It. Colonie. 
TC 5 5 5. in-i o. It. en François. Les 
Fies des Patriarches de V Ancien 
Tejiament , traduites du Latin de 
Perion par Jean de la Fojfe. Paris. 
I557. i»-8°. 

27. Clément s Romani Epif- 
cepi 3 gtftis 3 percgrlnatio- 

nibtis 3 (ÿ“ Concionibus S. Pétri Epi- 
tome , Joach. Pericnio Interprète 3 cum 
ipfius Clementis vita. Parif. 1555’ 
/w-4 0 . It. Colonie. 1 569. i«- 1 2. 

. 28. Adarnantii Origenis de relia in 

Deum fide Dialogus , /W /fmn habi- 
tus c m Hxrcticis 3 Eutropio judice s & 
in totum librum Job Comment arius , ac 
Joannis Chryfojlomi in librum Job 
conciones I F. Que omnia Latine h 
Joan. Perionio converfa funt, Parif. 
i j $6. infol. 

' 29. Dionyfii Areop agite opéra om- 
nia que extant. Ejufdem vita incerta 
Autore. Scholia incerti Autoris 3 in li- 
brum de Ecclefiajlica Uierarchia. Que 

o mnia 
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mma Latine nunc primim à Joach. J. P e- 
Perionio , Henrici G aller um Regis In r ion. 
terprete , converfa funt. Par if. 1556". 
in- fol, It. Colon i a 1557. *»- 8°. It. 

Parif. 15 66. in fol. Cette édition eft 
la meme quelle de l’an 155^- 

3 o. Ariflotelis Metaphyficorum libre 
1 3 . Latine J. Perionio Interprète. P a* 
rif. 1558. in- 4 0 . 

3 1 . Ariflotelis Topicorum libri 0EI0 -, 

Latine 3 J r . Perionio Interprète. Parif. 

J 555?. w-40. 

32. D# Magiflratibus Romanonm 
& Gracorum. Parif. 1560. iw-40. It. 
à la fuite de fournis Sarii Zamofcii 

. de Sénat u Romano libri duo. Argente- 
rati 160%. in-îo. Ic. Dans le 6e. tome • 
des Antiquitez Grecques de Grono- 
vius. Ce fut Fr an f dis Perion , fon 
Neveu , qui publia cet ouvrage après 
fa mort. 

33. Ariflotelis de Cœlo libri IV. De 
ortu & intérim libri duo s Meteorologi - 
corum libri I V. De anima libri très • 9 
& Parva Naturalia , Latine ; f. Pe- 
rionio Interprète. Colonia 1568. in- 8°.. 

Il doit y avoir eu une édition ante- 
rieure. 

V. Scavola Samarthani Elegiorwm 

7 me XXXKL D 
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J. P e -lib. i. Il y a trop de généralités, St 
R I o N- point de dates dans ce qu’il en dit; 

c’eft le défaut de tous ceux qui ont 
parlé de Pcrion. Les Eloges de M. de 
Thou i & les additions de 7 eijfier. Hi - 
larion de Cojle , vie de François le 
Picart.p. 3 3 ç". La plupart des dates 
que j’ai fuivies font prifes des notes 
manuferites de M. de la Monnoye fut 
les Bibliothèques Françoifes. 

~ 

JACQUES ACONCE. 

J. Acon- T sîcques \Aconce naquit à Trente- 
ce, j vers le commencement du ié c » 
liécle. 

Il nous apprend dans une Lettre à 
Jean ffPolfius , qu’il s'étoit occupé la: 
meilleure partie de fa vie de la Ju- 
rifprudence , qu’il a voit pafle plu- 
fleurs années à la Cour Si. qu’il s’e-r 
toit donné fort tard aux Belles- Let- 
tres. 

Ayant embrafle la Religion Pré- 
tendue réformée 3 il fut obligé d’a- 
bandonner fa patrie , & fe retira d’a-! 
bord à Strasbourg 3 & enfuite en? 
Angleterre 3 . où la Reine Elizabeth 
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regnoit alors *, ainfi après l’an rj’fjB.J. Acon- 
II reçut de cette PrincelTe mille CE< 
marques de bonté , comme il le 
témoigne à la tête de fes Stratagèmes' 
de Satan , qu’il lui dédia. Il parle 
cependant plus froidement de fes li- 
béralités dans fa lettre à Jt^oïfius , où 
il fe contente de dire que la penfion 
qu’elle lui donnoit , foulageoit en- 
quelque forte fon indigence , & lui 
donnoit quelque loifîr pour étudier. 

Il paroit qu’il s’étoit appliqué aux 
Fortifications ; il avoit même com- 
pofé en Italien un Ouvrage fur cet- 
te matière , qu’il mit enfuitc en La- 
tin pendant fon féjour en Angleter-^ 
re i mais il n’a pas été imprimé. 

C’eft à cela que fe réduit le peu 
qu’on fçait de fa vie. Il mourut en 
Angleterre peu de temps après que 
fon Livre des Stratagèmes de. Satan , 
eut paru pour la première fois 2 
Bajle en 1 ^ 6 ^ non pas cependant 
avant le 6. Juin 15^. puifqu’on ai 
une de fes Lettres qui porte cette: 
date. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. De ftratagematibus Satan a in- 
Religionis negotio per fuperjlitionem 
f D ij; 
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* Acom- errorem , Hsrefim , Odiurn , calum î 
ci. , Schifma , Z,î£ri FlII. Ba- 

fie a. 15^5. i»8°. C’eft la première 
Edition. It. /6id. .1582. 8°. It. Ctf- 

rantcjacobo Grajfero. Bafle a . i^io- 
i»-8°. L’Edireur a fait entrer dans 
celle-ci une lettre à'Aconce , de ratio- 
ne edendomm librorum. It. B a file a 
T é 20. w-8°.- It. Amftelodamt 1624 
w 80. If. Oxonii„ i6yl in- 80. It. 
Amftelodami. i£j2. d“ 1674. i»-8oi. 
It. traduits en François. Z,ex rufes de 
Satan , recueillies , 6r comprifes en 
hi it livres par Jacques Aconee. Bafle, 
1565. in-4.0. 8c Delft itfu. d* 
r^24« i»-8«. Retraduits en Flamand, 
irtfo. in- n. Tt. traduits en Alle- 
mand. Bafle 1647. in 80. Ce Livre 
a été fort loué ^ar-quelques- Auteurs, 
& fort eenfure par d’autres. M. du 
Pin , qui en donne un long extrait 
dans fa Bibliothèque des Auteurs héré- 
tiques , prétend que c’eft une Saty- 
re malicieufe des mœurs du Cierge 
de ce temps-là , 8c qu’il renferme 
outre cela des principes qui com- 
battent les maximes ordinaires , & 
tendent à la tolérance de tous les. 
Syûemes de Religion} qu’au relia ii 


'des Hommes Hhijïres. 4 J 

«Il écrit d’une manière fingulicre, en J. Acow~ 
bons termes Latins , mais Couvent ce. 
affe&és. 

2. De Adethodo y fîvc reÜa invefti - 
gandarum , tradendarumejue Artium s 
ac feientiarum 3 ration e libellas. Lugd. 

Bat. \61-j . in- 12. Tt. Dans un Recueil 
de Diflcrtations de fiudiis bene infii - 
tnendis. ZJltfajeïïi. 165$. p. 325. 

Cette pièce eft fort bonne , quoique 
l’Auteur ne l’ait faite , que comme 
un effai de ce qu’on pouvoit dire 
fur cette matière. 

30. Epiftola ad Joannem Wolfium de 
ratione edenderum librerum. Dans pla- 
ceurs éditions de fes firatagtmes de 
Satan. Lipenius marque qu’elle a été 
imprimée féparément a Bajle en 
1 5 6" 5 . in- 80. Aconce donne ici de 
fort bons confeils à ceux qui veu- 
lent s’ériger en Auteurs. 

4; Thomas Crenius a inféré à la p. 

132. de la 2e. partie de fes Animad- 
verfiones Philologie a , une lettre Anec- 
dote fort longue à' Aconce , qui eft 
datée de Londres le 6. Juin 1-566. 11 
s’y défend fur plufieurs chofes 5 
qu’on avoit reprifes dansfon livrent 
fimagematibus. 


r 
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V. Bayle , Dittiormaire. Obferva - 
tionum feleElarum ad rem Littcrariarri 
fpeElantium tom. 6.HaU. 1701 in 8°. 
Obfer. 15. On y tâche de juftificr 
*Aconce , fur ce qu’on a trouvé deré- 
prehenfible dans fon Ouvrage. Tho- 
Crenii Animadverjionum Philolo~. 
gtcarumpars i*.p. 30. 

THEOPHILE VI AUD. 

T.Viaud 'T’ Heophile Viaud 3 connu fous 

X le fîmple nom de Théophile 9 
naquit vers l’an 1590. à Bouffera 
Sainte-Radegondc } village de Guyen- 
ne dans l’Agenois , fur larivegau- 
chc du Lot , un peu au deffus d 'Ai- 
guillon j au bord de la Garonne , à 
une demi-lieue du Tort- S aime- Ma- 
rie , & non point à Clerac , comme 
quelques-uns l’on dit. C’efl: une par- 
ticularité } qui fe prouve non feule- 
ment par fon Apologie Latine , mais 
plus clairement encore par fa Lettre 
à fon frere , écrite de fa prifon , où il 
parle ainfi. 

r " 

Quelque lacs qui me feit tendu: 


' . Digitized by Google 


êtes Tfommes IÏÏuflml 47 
Tar de fubtils adverfaires t T.ViAü» 

Encore n'ai-je point perdu 
L'efpcrance de voir Boujjferes :• 

Encore un coup le Dieu du jour 
T out devant moi fera fa cour 
Aux rives de notre héritage . ... 

Ce font les droits que mon payr 
A mérité de ma naiffance r 
Et mon fort les auroit trahis , 

Si la mort m'arrivoit en France. 

Non , non , quelque cruel complot 
Qui de la Garonne & du Lot, ; 

Viieille éloigner ma fépulture , 

Je ne dois point en autre lieu 
Rendre mon corps a la nature , 

Ni rêfîgner mon ame k Dieu. 

Le P. GaraJJe ayant dit, liv. 1. chj 
14 de fa Doürine Curieufe , qu’il 
ctoit fils d’un Cabaretier de Village j 
Théophile fit voir dans fon Apologie 
Latine , que Ion extraction n’étoit 
point fi méprifable , qu’il vouloir le 
faire croire. Il nous y apprend que 
fon ayeul avoit été Secrétaire de la 
Reine de Navarre * que fon pere 
s’etant tourné du côté de la Jurif- 
prudcnce , avoit plaidé quelques 
«aufes dans le Parlement de. Bot- 
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T.Vikv*deaux , mais que les guerres l’ayant 
chafTé de cette Ville , il avoit pris 
le parti de fe retirer dans T Agcnois , 
oii il s’étoit occupe avec les Mufes 
tout le refte de fa vie j & qu’un de 
fes Oncles , frère aîné de fon pere , 
avoit eu du Roy Henry I K le gou- 
vernement de Tournon en Agenois , 
pour récompenfc de fes fervices 
dans les Armes. 

Théophile étant venu à Paris en 
iéio. s’y fit connoître , & s'intro- 
duit à la Cour par fon talent pour 
la Poefic Françoile. Mais fes mœurs 
déréglées , & fes Poëfies liccntieu-; 
fes lui firent des affaires. 

Il reçut au mois de May de Pan 
un ordre du Roy , qui lui 
fut fignifié par le Chevalier du Guet, 
de fortir du Royaume j & ce fut 
alors qu’il fit un voyage à Londres , 

©ù quelques-uns ont dit mal à pro- 1 < 
pos que le Roi d’Angleterre l’avoit 
appelle. 

Ayant eu permiffion de revenir 
en France , il abjura quelque temps 
après la Religion Calvinifte, dans la- 
quelle il étoit né , & avoit tou- 
jours vécu jufques-là , pour em- 

s brader 
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bra/Tcr la Catholique. -j 

Cette démarché n’empêcha pas 
5 U ° n n e lui fift de nouvelles affaires 
a loccafion du Parnafle Satyrique i 
qui fut imprimé à la fin de l’an- 
ace 16 iz. éc qu’on lui attribua. 

On le pourfuivit criminellement t 
^ le Parlement commença à lui fai- 
re fon procès. La crainte qu’il eut 
des fuites de cette procédure lui fie 
prendre la fuite , 8c ce fut en fou 
abfence que le Parlement donna le 
1 9. Août 16^3 un Arrêt , par lequel 
il fut déclaré criminel de leze-Ma- 
jefté Divine , pour avoir compofé 
& fait imprimer des vers impies con- 
tre l’honneur de Dieu a fon Eglife , 
& l’honnêteté publique , 8c comme 
tel condamné à faire amende-hono- 
rable devant Notre-Dame , 8c en- 
ftfite brûlé en Place de Grevé. Ce 
qui fut exécuté en effigie. 

Il fut pendant cinq ou fix mois 
errant en differens endroits *, mais 
s’étant retiré au Catcllet en Picardie y 
il y fut découvert, 8c arrêté par un 
Lieutenant de la Connétablie } qui 
l’amena à Paris , 8c le mit à la 
Conciergerie le 28. Septembre 

Tomç, XXX VL E 
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T.ViAuok même année. 

Il fut d’abord renfermé dans le 
Cachot , où avoit été mis Ravaillac ; 

6 l’on revit fon procès. Les difeuf- 
lions furent longues ; mais enfin 
après deux années de prifon il fut 

- jugé , & condamné feulement à un 

banniflement. 

Ayant été mis en liberté , il fe 
retira chez M. de Montmorenci , qui 
étoit depuis long-temps fon proteCï 
teur. 

Il y tomba malade, quelque ; temp* 
après. Sa maladie commença par une 
fièvre tierce qui fe tourna en quarte,' 
& les fatigucs .de fa prifon la rendit 
rent peu à peu mortelle. 

Il mourut à Paris le a j Septem- 
bre 1616 âgé feulement de 36 ans ’ 
après avoir reçu tous les Sacrcmcns 
de i’Eglife } & fut enterré dans le 
Cimetière de S. Nicolas des Champs : 
Chorier rapporte dans la vie de Pier- 
re Boiffat p. 35. du premier Livre 3 
que la veille de la mort de Théophile s 
Boijfat , qui étoit fon ami , l’étant 
allé voir, Théophile lui témoigna une 
grande envie de manger des An- 
chois , & le priainftamment de lui 
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tn envoyer ; mais que Boijfat perfua- 
dé que ce mets étoi't fort contraire"^ 
à un malade , refufa de le fatisfaire \ 
refus dont il fe repentit depuis , di- 
fant que ces Anchois auroient peut- 
etre fauve la vie a fon ami , la natu- 
re demandant quelquefois des cho- 
ies , qui toute mai faines qu’elles 
paroiffent, peuvent être falutaires 
par la difpofition particulière où l’on 
fe trouve. 

On ne peut nier que Théophile 
n’ait été déréglé dans fes mœurs , li- 
bre dans fes difeours , & cynique 
dans fes Vers ; mais il eft difficile 
de fe perfuader qu’il ait été aufli cou- 
pable , que bien des gens fe l’ima- 
ginent , & que le P. Garajfe le repré- 
sente dans fa Dottrine Curieufe , fur- 
tout lorfqu’on a lu fes Apologies. 
Car quoiqu’il foit à préfumer , qu’il 
y a altéré la vérité en bien des cho- 
ies, il n’eff pas cependant croyable 
qu’il n’y ait rien de vrai , & que 
tous les faits qu’il y rapporte , foient 
abfolument faux- , 

'Il avoit l’imagination vive ;mais il 
manquoit de jugement & de jufteffe 
d efprit.C’eft ce qui fait que fesPoëfxcs 


. Viàu» 
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X Vi Aud l'ont fi inégales, & qu’il tombe quel* 
quefois dans le puérile. 

Catalogue de les Ouvrages. 

-I . Les Oeuvres de Théophile y Paris 
Pierre Billaine 1611 in- 8°. It. Jouxte 
la copie 1616. in- 8°. Edition fem- 
blabîe à la precedente , quant aux 
deux premières parties. La 3e. qui 
elt ajoutée, eft un Recueil de toutes 
les Pièces faites par Théophile 3 depuis 
fa prifon jitfcpi'a fa mort. It. Rouen , 
Jean de la Mare 1619 . in- 8°. Ona 
.ajtuté dans cette Edition , la Lettre 
de 1 héophile contre Balzac. It. Jouxte 
la copie à Rouén 1633. in s°- Je ne 
f^'ai. pourquoi on a retranché ici la 
Lettre contre Balzac. It. Rouen 1^48. 
in- 8». It. Lyon 1 6" 5 1 . i«-8o. It. Paris . 
1656. & 1661. in-ii. Ccs dernières 
éditions ont été données par M. de 
S aider y. 

Des trpis parties , qui compofent 
ce Recueil , la première contient le 
Traité de ï Immortalité de l'Ame , oit 
f la mort de Socrate , en Profe & en 
Vers ; £>c des Poëfies diverfes. On 
trouve dans la fécondé d’autres Poë- 
fies , avec une Tragédie intitulée : 
Jtyrame & Thifbé. La troifiéme rene 
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ferme le Recueil des Pièces qu’il a T. ViAUP 
faites pendant fa prifon jufqu’à fa 
mort. Comme elles ont été impri- 
mées féparément , je les marquerai 
ici en détail» 

Requête de Théophile au Roy. en 
Vers 1 614. i- 8°. pp. 1 6. 

Remontrance à A 4 . de V ertamont , 

Conf ciller en la Grand’Chambre (En 
Vers) CeCcnfciiler avoiç été dépu- 
té pour inftruire fon procès. 

Plainte de Théophile a fon ami Tir- 
ris. ( En Vers. ) 

La Pénitence de Théophile, (en 
Vers) 16&4. in- 8°. pp. iz. Il y té- 
moigne qu’il fe confole dans fa pri- 
fon par la leéture de 5 . Aiiguflin. 

Requête à Nos Seigneurs du Parle - 
ment, (en vers ) 

Très-humble Requête à Mg. le Pre- - 
mier-Prefident, 1^2.4. in- 80. pp. 15. 

( en Vers ) 

Priere de Théophile aux Poètes de 
ce tems. ( en Vers ) Imprimée à part 
avec la compaffîon de Philothée aux 
'Afiferes de Théophile. 

Lettre de Théophile a fon frere. ( en 
Vers ) Ce frere , nommé Paul , por- 
toit les armes. 

E iij 
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T V IAud Théophile 3 à Chiron fon ami 3 2 ht^ 
déc in. ( en Vers ) 

Reiner ciment à Coridon. ( en Vers ) 
La Aîaifon de Sylvie. Ce font dix 
Odes , que Théophile 3 qui fe pro- 
menoit fouvent après fa fortie de 
prifon dans un bois de Chantilli 9 y 
compofa à la louange des Jardins 9 
& de la Duchefte de Aiontmorency 3 
& qui ont fait donner .à ce bois le 
nom de Sylvie. , 

Ode onzième a Ai, de L. far la mort 
de fon pere. 

La Solitude fa Alcidon. ( en Vers ) 
Apologie au Roy. ( en Profe ) Il J 
décrit au long fes difgraces. 

Theophilus in Carcere. C’eft un alt- 
ère Apologie. 

Apologie de Théophile. ( en Profe ) 
1^24. in- 8°. pp. 43. Cette pièce eft 
contre le P. Garajfe 3 à qui il attri- 
bue principalement fes malheurs. 

Lettre à Balfac. Théophile avoit été 
d’abord ami de Balfac , & il fit avec 
lui en i<> 1 2. un voyage en Hollan- 
de ; mais il y eut depuis de la meAi 
intelligence entre eux. La Lettre 
qu’on voit ici , eft extrêmement vio.'; 
lente & fatyrique. 

.Voila tout ce qui eft renfermé dans 


des Hommés lîluflres: yy 

fe Recueil des Oeuvres de Theophi - T. ViAvi 
le y qui a fait encore quelque chofe , 
qui n’y eft pas. Je le rapporterai plus 
fcas , après avoir rapporté les titres 
de quelques pièces qui le regardent, 
êc que certains Curieux ont eu foin 
de ramafTer. 

La Remontrance a Théophile, (en 
Vers ) i tfzo. in - 8 <>. pp. g. Pièce 
alTezmalfaite. ’ 

La prife de Théophile par un Prévôt 
des Maréchaux dans la Citadelle du 
Caflelleten Picardie , amené prifonnier 
à la Conciergerie du Palais le J eudy 
28. de ce mois ( de Septembre ) Paris . 

\6ii.in-%o, pp. ^ 

Lettre de Damon envoyée a Tircis <$* 
a Théophile fur lefujet defon interro- 
gatoire du 18. Novembre i6i$. /»*8 0 . 

1613. p. 13. Cette Lettre eft en fa- 
yeur de Théophile , contre un préten- 
du Tircis , qui avoit écrit contre lui. 

Ç’eft un pur verbiage , où ibn’eft 
pas dit lin mot de l’interrogatoire. 

Arrêt de la Cour de Parlement , par 
lequel Théophile , Berthelot , & autres 
font déclarés criminels de Lez.e - Majef- 
té divine , pour avoir compofe & fait 
imprimer des Vers impies contre l’hott- 

, , E iiij 
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T Vm f iur f^ i rSB/t. 

r. Viaud neur de Dieu , fin Eglifi & thomhet.' 

publique. Paris. ïSl} . j „_ % „ 8 . & 

a autres fois. rr 

n^ tte T\ € C ° ntre les '^pertinences de 
Théophile , ennemi des bons écrits. 

Il p 4 ' m ç 8 °- PP- 1 *• C’eft une piéco 
Profe } fort generale. 

ConfoUtion k Théophile enfin ad- 
Ver ^! e ( en Vers ) 1624. in- 8 °. ‘ 

/4 ogue de Théophile a une Jienne 
Maitrejfie l'allant vifîter en prifon. 

$ * PP* 8 * ^ etcc Pièce eft 
' en diltiqueSé 

Les larmes de Théophile prif„„„ t er 
fur lefperance déjà liberté. i({. 

cn Profe.où 

ion 1 = fait parler lui-même. 

Lesfiupirs et Alexis fur la retenue 
Jt longue de fin ami Théophile. ( cn 
VersJ 161-4. 80. pp. r j. 

L apparition et un fantôme 'a Thco- 
phde dans les fimhres ténèbre, de fi 
prifon -, enfemhle les propos, enus e„, re 

p (c T? k) ^ 2 4-'»-8o. pp. ,, 
Lee,, de la mort & p,mp e finebre 
obfervee aux obfeques du Sr. Theophi- 
l'.Pans. ui< i„- pp . I+ 

Vivante- 011 ' dC même SUe k Pié “- 
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Difcours remarquable de la vie <^T.VlAuSf 
mort de Théophile. Paris. 1616. in-%°. 

PP- 1 5 - 

Le Tefiament de Théophile. \6i6'. 
in-îo. pp, ij-. Pièce burlefque en 
profe. 

La rencontre de Théophile & du P. 

Coton en l'autre Monde. 1616. in- 8°. 
pp. 14. Pauvre ouvrage, en Profe. 

T Ombre de Théophile aparue au 
P. Garajfe. ( en Proie ) \6i6> in- 80. 

pp. \ 6 . 

2. Pafiphaé j Tragédie révisé , cor- 
rigée & embellie , outre les précéden- 
tes imprejfions par un Jîen ami ; avec 
un Avis au LcEleur & un Argument. 

Paris. 1628. in- 8°. Il avoit compo- 
fé cette Pièce au commencement de 
fon entrée à la Cour. Il y en a plu- 
fîeurs éditions faites a Paris, à Rouen , 
ôc ailleurs, toutes imparfaites j cel- 
le-ci a été revue par un ami de Théo- 
phile , qui a corrigé les fautes & les 
omiflïons , qui les défiguroient. 

3. Nouvelles Oeuvres de feu AI. 

Théophile , compofées et excellentes Let- 
tres Françoifes& Latines 3 foigneufement 
recueillies , mifes en ordre & corrigées 
çar M. Mayret. Paris. 1642. in- 8©„ 
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5 S Mon. four firvir à CHiJt. 

T. Vu vd Toutes ces Lettres n’ont rien d’in- 
tereflant. L’Editeur donne à 7 heo- 
fhile la qualité de Gentilhomme or- 
dinaire du Roy , qu’il n’a jamais eue. 

4. Quoique 7 heophile ait toujours 
defavoiié le Parnatfe Satyrique im- 
primé pour la première fois cn 
i 6 n. & quelques autres fois depuis , 
il eft à préfumer qu’il y a eu quel- 
que part , & qu’il coatient quel- 
ques pièces de fa façon. 

Chorier dans la vie dePierre Boif- 
f at P* 3 5 * dit qu’au rapport de Des- 
Barreaux , Théophile étoit le vérita- 
ble Auteur de la Tragédie de Sopho- 
nisbe , qui porte le nom de M air et • 
mais c’eft une chofe qui n’eft pas prol î 
bablc. On peut voir ce que j’en ai a 
dit dans 1 article de ce dernier to- 
me 25. de ces Mémoires, p. 245. 

V. Les Apologies de Théophile. Cho- K 
rier s vie du P. Boijfat p . H . L'A* 
ti-Baillet de Afenage tom. i.p, 3 Co y 
M. r Abbè le Clerc , Bibliothèque 5 dit 
Pichelet. Le P arnajfe François de Al 
Titan du Tillet . p . 15,7. Recherches fur 
les Théâtres de France par Ai, 4 e 
Beauchamps.to. z.p, 61. > ,! j 
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TI-lbMAS GARZONI. 

T Homas Garzoni naquit au mois 
de Mars 1549.1 Bagnacavallo 
dans la Romàgne , de Pierre Garzc - 
fn y & & Altabella Lunadi 9 tous deux 
de bonnes familles. Il reçut au Ba- 
tême le nom d ’Otfavien y qu’on lui 
changea en celui de Thomas , lors 
qu’il prit l’habit Religieux. 

Il apprit les Belles-Lettres fous la 
difci pline de Philippes d’Oriolo , d’I- 
7 nola , & y fit en peu de tems des 
progrès fi confiderables 3 que dès 
l’âge d’onze ans il compofa un Poe- 
ne Italien en rime oétavc , dans 
lequel il décrivit d’une maniéré in- 
genicufe les petits combats qui fe 
font entre les enfans. 

Il n’avoir encore que quatorze 
ans , lors qu’on l’envoya à Ferrure 3 
pour y étudier en droit. Il demeura 
quelque temps dans cette Ville 9 &C 
palfa enfuite â Sienne x dans le def- 
fein d’y continuer cette étude 3 Ôc 
d’apprendre en même temps par l'u- 
fage la pureté de la langue Ita.- 


T. Gau 3 

ZONI. 
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*T. GAR-lienne , qu’il avoit allez mal parle 
?oni. jufques là. 

Il y eut pour-Maîtres Horace Spa- 
nochio , célébré Jurifconfultc , & 
Fabio Maretta t ProfelTeur en Phi- 
lofophie , fous le quel il s’appliqua 
à la Logique. 

Dégoûté enfuite du' monde il 
entra dans l’ordre des Chanoines 
Réguliers de Latran , & en prit l’ha- 
bit le 18. Octobre 15 66 . dans le 
Couvent de Savate Marie de Porto à 
Ravenne , étant alors âgé de 1 7. ans 
&C demi. 

Il fe donna depuis à la Philofo- 
phie & à la Théologie , aux langues 
Hebraique & Efpagnole , & à l’Hif- 
toire. Ses écrits font connoître qu’il 
avoit effleuré toutes les fciences , & 
montrent afflez ce dont il auroit été 
capable’, s’il avoit été dirigé dans fes 
études par quelque perfonne de 
goût &c d’experience , & s’il eût 
vécu plus long-tems. 

Il mourut dans fa patrie le 8. Juin 
1 5 8p. aeé de 40. ans , & fut enterré 
dans l’Eglilé de S. François , où 
François de TojJignano , Cordelier , 
prononça fon Oraifon funebre. 


des Hommes Illufres. 6 ï 
Catalogue de fes Ouvrages. T* Gabl^ 
i. Il Theatro de varii e diverfzonu 
cervelli mondant. In Tenetia 1583. 

It. Ibid. 1598., i» 4°. 1 t. en 
François. Le Theatre des divers cer- 
veaux du monde auquel tiennent pla- 
ce félon leur degré toutes les maniérés 
de [prit s & d’humeurs des hommes , 
tant louables que vicieufes , déduites 
par difcours docfes & agréables. Tra- 
duit de l’ Italien par G. C. D. T. (c’eft-' 
à- dire , Gabriel Chappuys de Tou- 
raine ) Paris. 1586. in 1 6 . Feiiill. 

268. L’Ouvrage eft divifé en 5.5. 
difcours. 

1. La Piazza ZJniverfale di tutte le 
profejftoni del Mondo. In T enetia. 

' j^Sj./^o.C’e.ftla première édition. 

It. Nuovameme n(lampata 3 con l’ag- 
giunta d alcttne bellijjime annotât iom a 
difcorfopsr difcorfi. In Venetia. 1 5 87. 

'-■in- 4 0 . pp. 957.lt. Ibid. 1589. i6io. 

8c 1^38 . m 40. Feiiill. 400. It. en la- 
tin. P iazzaVniverfale, feu Theatrum 
vit a humana continens difcurfus de y a- 
riis artibus ac p -ofejfionibus . Edente 
Mi ch. Cafpare Lundo.pio. Francofurti 
ad Moenurn 16.13. in- 4 0 . La Tradu- 
â:ion latine eft de Nicolas Bcllus 
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T. GAR-qui y a joint quelques remarques i 
zoni. aufli bien que l’Editeur Lundorpius. 

It. traduite en Allemand. Francfort 
1 6i€. in -fol. 400. 1 . L’Auteur 
parcourt ici en 155. difeours tou- 
tes les differentes profeflions des 
hommes. 

3. VHofpidale de ’ Pazzi incura- 
bili nuovamente format 0 e poflo in luce 
da T. Garzoni. Con tre capitoli in fine 
fopra la Pazzia. InVenctia 1586". in 
4 o- Feüill. 9 5. Des trois Capitoli 3 qui 
font à la fin , le premier elt de Théo- 
dore AngeUtcci., le i c . de Guido Ca- 
foni 3 & le troifiéme de Thomas Gar - 
zoni. It. In V enetia 1601. in 4 0 . Ir. 
en -François. VHopital des foux in- 
curables , ou font déduites de point en 
point toutes les folies & les maladies 
d’efprit j tant des hommes que des fem- 
mes. Oeuvre non moins utile que récréa- 
tive & necejfaire a V acqulfition de la 
vraye fagejfe. Urée de ITtalien de 
Thomas Garzoni 3 &mife en notre lan- 
gue par François de Clarier fleur ds 
Long-val , Profejfeur es Mathéma- 
tiques & DoEleur en Medecine. Paris. 

1 6 20. in 8°. pp. 2^7. On voit ici 
trente difequrs fur autant d’efpeces 
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de fous , & à la fin un autre Difcours T. GàjCs 
de F Auteur fur ce département de F Ho- zoni. 
pital , qui fert à loger les femmes ; où 
il ejl montré que toutes les efpeces de 
folie fus -mentionnées fe retrouvent en 
icelles. Ce dernier difcours eft auflï 
traduit de l’Italien. Le tradu&eur 
n’a pas fait entrer dans fa traduc- 
tion les Capitol^. 

4. La Sinagoga de g F Ignoranti 
nuovamente formata da T. G arzjoni , 
Academico Informe di Ravenna pur 
ancora Innominato. InVenetia 158?. 
in 4 0 . pp. 203. I u In Paviai$ 8 j. 
in 8°. pp. 183. \t. In y’enetia 1601. 
in. 40. On voit ici en 16 . difcours 
tout ce qui a rapporta l’ignorance , 
comme fes caufcs > fes efpeces , fes 
effets , Sec. 

5. Ilmirabile Cornucopia confolato - 
rio di Tomafo G arzjoni \ Difcorfo nuo - 
i/o j vago e dotto , ne plu dato in luce. 
InBologna 1601. in 8°. pp. 44. Ou- 
vrage burlefque à la loiiange des 
Cornes , pour confoler un homme,' 
dont la femme lui étQit infidèle. 

Il Serraglio degli Jlupori del Mon - 
do , divifo in diece appartamenti , fe - 
fondo glivarii & ammirabili oggetti , 
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T. Gar- cioè di Alojlri } Prodigii t Prefligii 
zoni. Sorti , Oracoli 3 Sibille 3 Sogni , Cu- 
riojita Aflrologica , Miracoh in géné- 
ré & Aîaraviglie in Spetie. N ar- 
rate da pin celelri Scritori , e defcri- 
te da pm famoft Hiftorici e Poeti J 
le quali t al h or a occorrono 3 confideran - 
dofi la loro probabilita over'o improba - 
•btlita fecondo la N Aura. Arrichita 
di varie Annotationi dal M. R.. P. D. 
Bartolomeo Garz,oni fuofratelU 3 

Prelato di Santo Vbaldo d'TJeubbia e 

, © 

Theologo privilegiato délia XJongr éga- 
lions Lateranenfe. In Venetia 1 6 1 3 . 
in- 40. pp. 787. Il y a beaucoup 
d’érudition 6c de citations dans ât 
ouvrage } fui vant.ie goût du temps de 
l’Auteur j mais la Critique y man- 
que. L’Editeur a mis à la tête une 
Vie abregce de Th. G argent. 

7. Hugonis de S. T iblore opéra om- 
nia tribus tomis digsfla 3 fludio & in- , l 
duflria Th. Garzonii pofiillis anno- 
tatiunculis , Scholns ac vita Autoris \ 
expolita. Fenetiis 1588. in fol.Gar- 
z.om a donné ici dans le titre à Hu- 
gues de S. Fiiïor la qualité de Cha- 
noine Régulier de Latran ^ quil n’a 
jamais eue. 

I 
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S. U Huomo Aftratto. In Venetia 3 T. Gar- 
71^04. in 40. Je ne fç*i ce que c’eftzow. 
que cet ouvrage , qui fe trouve 
dans le Catalogue de la Biblio- ^ 
theque d 'Oxford y & qui eft mar-- 
qué par Ghilini fous le tirre de Glf 
due Garzoni cioè ? Huomo aflratto 
9. Le vite délie Donne illuftri délia 
ferittura facra ■; con l’aggiunta delle 
Donne ofeure & laide deltuno e l'altro 
Tejlamento - y difeorfo Jopra la Nobdta 
delle Donne . Rojtni marque l'édition 
de cet ouvrage à Venife 1 £88. 

10. On lui donne encore une tra- 
duction Italienne dés 1 quatre fins de 
l’Homme de Denys le Chartreux , 

& un ouvrage’ que Rojîni rapporte 
fous le titre de Cœnaculum dsjidera- 
hile in Cantieum Canticorum , > mais je : 
ne fçai quand celà a paru. 

V-. Son- Eloge dans la, le. partie du 
Lyceum Lateranenfs Celjî de Rofinis 
p\ 3 z o. & a la têtede fon Serraglio 
degli flupori del Adondo. Ghilini, T ea- 
tro d H uomini Letterati. Tom. 1 . p.- 
zi 6 . Crefcimbeni , I florin dellaVolgar' 

R-oejîa. 
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GABRIEL GUERET. 

G. Gue- Guéret naquit à Pxrif- 

ret, vJ l’an 1^41. 

Après avoir fait fcs études d’Huma- 
nités , & de Philofophie , il fe don- 
na à la Jurifprudence , & embraffa 
la Profeffïoo d’Avocat. Il plaida ce- 
pendant peu , mais il fut très-occu- 
pé dans le Cabinet ,où il réuflït par- 
faitement. 

Il compofa dans fa jcunelTe quel- 
ques Ouvrages de Littérature , & 
plufieurs pièces de Vers > mais il ne 
Toulut jamais faire imprimer fes 
Poefies y fe contentant de les lire à 
fes amis. Pour ce qui eft des autres 
Ouvrages , il en fit volontiers part 
au Public, qui les reçut avec ap~ 
plaudifTement. 

S’étant fait connoître par là d’une 
manière avantageufe , il fe vit re- 
cherché par plufieurs perfonnes d’ef- 
prit & de mérite , &c il eut entrée 
dans l’Académie de l’Abbé ÜAubv- 
gnac. Il en fut même le Secrétaire >. 
tant qu’eÜc dura il y prononça ^ 


des "Hommes Illujlres , Hy 

entre autres , deux Difcours Acadé- G. G 
iniques , dont je parlerai plus bas. ret 

Il s’attacha depuis uniquement à 
l’étude du Droit Civil & Canoni- 
que , dont il acquit une connoifian- 
ce fort etenduë. 

Il étoit d’un goût excellent, & 
d’un difcernement fin : fa critique 
étoit toujours judicieufe , & fa con- 
vention très-agréable. Il mérite fur 
tout d’être loué pour une égalité 
d’humeur , qu’on vit toujours en lui 
très-conftante y fans que fon aflïdui- 
té à l’étude , & fes occupations pé- 
nibles, ayent jamais altéré la gay etc 
de fon efprit. 

Il fe maria en 1^77. & mourut le 
xi. Avril i£88. n étant encore que 
dans la 47e. année de fon âge. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

r. Le Carattere de U fagejfe payen- 
me dans les vies des fept Sages Grecs » 

Paris 1661. in-li. C’eft fon premier 
Ouvrage. 

1. La Carte de la Cour. Paris * 1 €6 3 .. 
in-11. Pièce fort fpirituelle. 

3. Entretiens fur l’Eloquence de U 
Chaire & du Barreau. Paris 16 66» 
m- 12 . On voit ici trois entretiens 

F ij, 
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G. G ue- avec une Diftertation fur l’éloquent 

R.E t. ce , où Ton donne l’idée d’un par- 
fait Orateur. Toutes ces pièces fona 
écrites avec beaucoup d’élegancc, 
& peuvent être utiles à ceux qui 
veulent fe perfectionner dans l’une 
& l’autre efpéce d’éloquence. 

4. Le Parnajfe reformé. Pétris. 166 $: 
in~\i. fans nom d’Auteur. It. Paris. 
1674. tn ' 1 a.' 

4. La Guerre des tuteurs, entre les- 
anciens & Modernes. Parti. lèyi. 
in-i i. Cet Ouvrage fait la feconi 
de partie du précédent, dont l’ Au J 
teur a jugé à propos , pour des raU 
fons particulières , de changer le ti- 
tre. Ils cmt été réimprimés tous 
deux enfemble àliï Haye en 
in -S 9 : C’eft une- critique fur les Au- 
teurs , fortingenieufe , pleine de fcl, 
& écrite avec beaucoup de finette SC 
de pureté. Gueret avoit fait encore * 
quelques autres pièces du même ca- 
ractère , qui n’ont jamais vû le jour 
entr’autres une fatyre très-fine en 
Profc, qu’il avoit intitulée La Pro+- 
menade de S. Clou , mais qu’il'con- 
damna à demeurer manuferite , par--- 
QC: quelle ctoiç contre un parfreu- - 
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'pet célébré , qui y étoit déligné G. G 
d’une manière à le faire connoître. rît 
6 , Claude Gautier , fameux Avo- 
cat au Parlement de Paris s étant 
mort le 1 6. Septembre 1 666 . n’ayant 
donné au Public que le premier Vo- 
lume de fes Plaidoyers } imprimes 
à Paris l’an 1 66 1. inrf. Gueret ache- 1 - 
ta en les Manulcritjs du dé- 

funt , & en tira de nouveaux plai- 
doyers 3 aufquels il ajouta beaucoup’ 
du lien , & donna un fécond Vo-/ 
lume. 

7. Dans un Recueil , intitulé Di- 
vers Trai c l d? Hifloire de Morale dr 
d' Eloquence. Paris 1672. in-H. on- 
trouve les deux Difcours Acadcmi- 
ques^ qu’il prononça dans l’Acadé- 
mie de l’Abbé d’ Aubignac 3 dont l’un 
a- pour titre : ['Orateur , & l’autre : fi 
l'Empire de l'Eloquence efl plus grand 

'i que celui de l'amour. 

8. En 1672. Gueret de conccrr 
avec Claude Blondeau , auiîi Avoj 
cat au Parlement , projetta de re- 
cueillir les principales décidons de- 
tous les Parîémens & Cours Souve- 
raines de France , à mefure qu'elles- 
feroient faites \ & ils commencèrent» 



•yo Ment, pdur fervir à FHift. 

G. G ve- à exécuter leur projet des la même 

R * t. année : ee qu’ils ont continué de fai- 

re jufqu’à la mort de Gueret. L J Ou- 
▼rage entier eft en onze Volumes 
ïn-^°. dont le premier a paru à P<*- 
rls en 167Z. 8c le dernier en 1689. 
Il a été réimprimé avec des augmen- 
tations à Paris en 1701 .in-ftl. Deux 
■ Volumes. M. de Sauvai parle aind 
des deux Auteurs dans fon Hiftoire 
des Ouvrages des Sçavans du moi* 
de Septembre 1690. 

» Ils étoientnez l’un 8c l’autre avec 
» un génie heureux 8c folide ; 8c ils 
» avoient joint l’étude de la politefle 
» avec celle de la Jurifprudence , 
» en forte que les queftions les plus 
«épineufes fortoientde leurs mains 
»» dépoüillées de ce qu’elles ont de 
» fec 8c de barbare. Ces deux amis 
» par un commerce très-étroit s’é- 
*> toient tellement accoutumez à 
»pcnfer 8c à raifonner de la même 
» maniéré , que l’on voyoit regner 
» le même efprit dans l’Ouvrage 
»• qu’ils faifoient en commun. Qucl- 
« ques uns prétendoicut remarquer 
« quelque chofe de plus vif , 8c de , 
jj plus égayé dans ce qui partoit de: 
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m h plume de M. Gueret , & quel- G. G trs 
» que chofe de plus ferme 8c deRET. 

»» plus noble dansleftilede M. Blon- 
» de an ; mais cette différence n’étoit 
y pas fenfiblc à la plupart. 

Au refte Gueret n’a fait qu’une 
fort petite partie du onzième Volu- 
me , qui a été donné après fa mort 
„par fon ami, lequel n’a pas été plus 
loin. 

9. Queflions notables de Droit , dé- 
cidées par plufieurs Arrêts de la Cour 
du Parlement , par Claude le Prêtre y 
avec un traité des Mariages clandes- 
tins , les Arrêts de la cinquième Cham- 
bre des Enquêtes , & des autres Cham- 
bres du Parlement y augmentées par 
M. G. Gueret. Paris. 1679. in- fol. 

V. Son éloge dans le Diiïionnaire 
de Morery. 


MATTHIAS ZIMMERMAN. 

M Atthias Zimmtrman naquit à]^ Zim* 
Epcri't en Ongrie le 
Septembre 1^25. d Adam Zimmer- 
man , Marchand & Sénateur de cet- 
te Ville , & de Madeleine Brodkprb . 


y z Mèni. pour fervir à FUiJl. 

M. ZlM- Après qu’il eut fait fes premières 
MiRMAN. études dans fa patrie , on l’envoyi 
à l’âge de quatorze ans les continuer 
dans le College de Thorn j d’où il 
pafla en 1644.. à Strasbourg. 

Il s’appliqua dans cette dernière 
Ville à la Philofophie & à la Théo-' 
logie , & y fut reçu Maître ès Arts 
en i<$44. 

Il alla en i £48. â Llpfic , &c s’y 
occupa de fes études Thcologiques, 
jufqu’en 165 1. qu’iT fut rappelle 
par fon pere à Eperies. 

La même année- il fut nomme 
Reèleur du College de Leutfch dans 
la haute Hongrie. 11 fe maria au mois 
de Septembre de l’année fuivantc 
1^51. &c époufa Anne Schmacn f 
hile d’un Proft fleur en Droit de 
cette Ville , dont il eut dix enfans , 
quatre garçons , & fix filles , mais 
dont deux hiles feulement lui fur- 
vécurent. 

Auiïi-tôt après il quitta fa place 
de Re&cur / ôc retourna à Eperies 
pour y être Miniftre *, Emploi qu’il 
ïemplit pendant huit ans , c’eft-à- 
dire^ jufqu’en 1(350. que Jean Geor- 
ge II. Electeur de Saxe le nomm* 

Coadjuteur- 
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•Coadjuteur du Sur - Intendant de M. ZiM- 
Colditz.. Cette nouvelle Dignité I’o-merman 
bligea à prendre des degrés en Théo- 
logie , & il s’y fit recevoir Licentic 
z LeipJîc le r 8. Novembre 1661. 

Conrad Barthel , Minière 5 e Sur - 
Intendant de Meijfen étant mort le 
27. Février 1 6 <»i. i’Elcéteur de Saxe 
tira Z immer m an de Col dit z . , &c le lui 
donna pour Succefîeur. 

Il prit le degré de Do&eur eu 
Théologie à Leipjtczn 1 666. 

Sa femme étant morte le n. Fé- 
vrier i^S 3. il époufa en fécondes 
noces Dorothée - Madeleine Ku,z.f- 
chreiter ,dont il n’eut point d’enfans. 

Le 29. Novembre 168?. ilfe pre-- 
paroit à monter en Chaire pour prê- 
cher , lors qu’il eut une attaque d’a- 
poplexie , dont il mourut le jour 
même , âgé de 6 4. ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

I. Hi/loria Eutychiana 3 ortum " 
progrejfum J propagationem , errorwn 
e narrationem & refhtationem 3 cum 
çonfeïïario Lutheranos non eJfeEuty- 
chianos y exhibent. Lïpfiz. 1659. in- 
^o. U a publié cet Ouvrage fous le 
n pm de Théodore Althafins. 

Tome XXXV L G 
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M. Z IM- 20. Dijferutio ad diEhtm Tenuliik- 
mermàn ni Apol. e. i 8. Fiant, non nalcuri- 
tur Chriftiani. Lipfîa. 1661. in- 40. 

3 . Afciarâ Montes Pietatis Romar 
nenfcs . Eipjïa I670. in- 40. 

4. Oraifon funèbre de Jean Jerome 
Kromayer . ( en Allemand ) Lrpjîc 
1670. in- 40. 

5. Prédications fur les Evangiles 
des è. 7. 8. GT 5>- Dimanches après 
La Trinité ( en Allemand ) Ereyberg. 
16-ji. in- 40. 

6. AnaleBa mifcell-a menflrua Eru- 
ditionis facra& profana. , Théologie a. 
Liturgie a, Hiftorica , Philologica, Mo- 
ral i s , Symbol ica , Rit ua lis y Curiofa s 
ex optimis & rarioribus antoribus col - 
IcÜa. M en fs s XII. Mifena 1674. 
wz-40. Ces douze mois ou parties 
renferment plufieurs traits d’érudi- 
tion, recueillis fous 179. titres. ; 

7. PlanEhis Mifenenfis. Mifena. 

1 6 &o. /»- 40. 

8. Sermon de P réflation de Serment. 
( en Allçmand ) Mcijfen. 1 6 8o./#-4«.' 

9. Z)* Presbyterifis veteris Ecclefix 
Commentariolus. Annaberga. i£8i, 
W 40 . 1 t.LipJta 1704. in- 40. 

iq* Amœnitates HiflorU Ecelefiaf- 
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tica haÜemts bonam fart cm orâine hoc M. Zim- 
intattœ , cum fig. Drefda. i£8 1. jw^o.mkrman- 

1 1. Eloge funèbre de Jean Adam 
Schertzer , Profejfeur de Lippe. ( en 
Allemand ) 1 6%$.in-fol. 

1 2. Florilegium Philologico - Pïifîo - 
rxcum ahquot Myriadum Titulorum , 
cnm optimis Auüoribus > qui de quavis 
matériel fcripfemnt , quarum pracipu<t 
curiofe & ex profcjjo traUantur. Ad - 
hibita rs Nummaria & Gemmaria. 
Pr&mittitur Diatriba de eruditione 
eleganti comparanda. Afifena in~ig>. 

Pars 12.1687 pp . 3 6 8 . Pars n.Ièîq.pp. 

456. Ce Recueil cft rangé par ordre 
alphabétique , & Ton y trouve tou- 
tes fortes de matières , de Philolo- 
gie , de Théologie , & de Morale 
principalement. L’Auteur ne fait 
fouvent qu’indiquer les endroits , 
où l’on trouve quelque éclaircilTc- 
ment fui les matières qui y (ont 
traitées ; fouvent auflî il les tranferit. 

Mais il n’y a apporté aucun choix 
& il fe fert également des livres 
bons & mauvais qui font tombés 
entre fes mains. 

1 3 . Dijputatio de accep$ilatione Soci- 
niana , mprmls injuria in meritum & 

c » 


Digitized by Google 


7<? Mm. pmtr fervir h VHift. 

M . Z I m -Jatisfattionem J eJu-C hrifii. in -40; 
merman. V. Son Eloge dans le livre et Henri 
Pipping y intitulé : Sacer decadum fep - 

t en arias Ademoriam Theolonorunt ex - 

■— > 

hibens.p. 338 . Davidis CzoAttingeri 
Hungaria Litterata , cet Auteur en 
dit fort peu de chofes. 


ANDRE’ CHEVILLIER. 

A. Chb- A N drê Chevillier naquit à Pon- 
I ll 1 er. jLjl toife l’an 163^* de parens peu 
accommodés des biens de la fortune. 

Un de fes Oncles , Curé de Veaux 
au Dioccfe de Rouen , prit foin de 
fon éducation , & Je forma lui-mé- 
.me à l’étude. Il l’envoya enfuite à 
Paris y où il prit des degrés en Théo- 
logie. 

Chevillier parut en Licence avec 
tant de diftin&ion que M. l’Abbé 
de Brienne.j qui étoit de la même 
Licence , & qui a été depuis Evêque 
deCoutatices 3 lui céda, pour faire 
honneur à fon mérite , le premier 
lieu de la Licence , & en fit même 
les frais. •• • 

Il fut reçu Do&cux çiç la Maifoû 
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&c Société de Sorbonne le 10. Juin A. Che-' 
s 66 4. 6c non pas en 165&. comme villiir. 
on le dit dans le Supplément de 
Morery. 

Lors qu’il eut été nommé Biblio- 
thécaire de Sorbonne, il fe fervitde 
la facilité qu’il avoit parla d’étu- 
dier, pour fe livrera une applica- 
tion prefque continuelle. C’eft à 
cette application que nous devons 
les Ouvrages qu’il a publiés. 

Au relie fa pieté étoit égale à fa 
Icience, & on l’avû fouvent fe dé- 
pouiller lui-même , pour donner 
aux pauvres. 

Il mourut le 8. Avril 1700. âgé 
de 64. ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1 .In Synodum Chalcedonenfem Dif- 
fertatio de formulis fidei fubfcribendis . 

Tarif. 1 664. in - 40. 

i. L’Origine de l'Imprimerie de 
Tarif' Dijfertation Hiftorique & Cri- 
tique divifée en quatre parties. Paris . 

1 6^4. in- 4 o. Cet Ouvrage cil cu- 
rieux 6 c plein de grandes recherches. 

3. Le grand Canon de L’Eglifc 
Grecque, traduit du Grec avec des no- 
tes -, & T abrégé de ia Fie de Sainte 

G iij 
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A. Che- Marie d'Egypte 3 pour /’ intelligent* 
Y i ll ier. de ce Canon. Paris. 1699. in- 12. Ce 
Canon a été compofé par Andri de 
Jcrufalem , Archevêque de Candie . 
La traduction de Chevillier eft moins 
une traduction qu’une Paraphrafe. 11 
l’a dediée à Madame de Miramion , 
qu’il connoilïbit particulierément. 
Ilalloit même prêcher &c confciîcr 
quelquefois dans la Communauté 
de cette Dame. 

4. Il a eu quelque part au Cata- 
logue des livres condamnés & dé- 
fendus , qui parut en 1685. & qui 
fut mis à la fuite d’un Mandement de 
M . de Harlay, Archevêque de Paris. 

V. La Table des Auteurs Ecclefiaf* 
tiques de A4. Du Pin. Le Supplément, 
de Morery de P année 1735. 


MICHEL D’AMATO. 

M, d’A- \ Æ" Ichel ctAmato naquit à Naples 
màto. XVJL le 3. Octobre 1682. Ayant 
embrafle l’état Ecclefïaftique 3 il fe 
fît recevoir DoCteur en Droit &: en 
Théologie s & fut depuis Protono- 
taire Apoltoliquc & uu des Confre- 
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les de la Congrégation érigée en l’E-M. d’A- 
glife Cathédrale de Naples fous le mato. 
titre des Millions Apoftoliques. 

En 1707. il fut fait premier Cha- 
pelain de l’Eglife Royale du Cha- 
teau-neuf , & enfuite Pénitencier , 
Théologien & Examinateur de la 
Cour du Chapelain Majeur du 
Royaume de Naples. 7 

En cette qualité il fut chargé en 
1749. de faire la vilite de toutes les 
E^lifes & Chapelles Royales , 5 c 
Tl futr employé par les Vicerois en 
diveifes commiliions par rapport à 
la Jurifdi&ion du Prince. 

Il mourut à Naples le 15. No- 
vembre 17191. âgé feulement de 47. 
ans. 

C’étoit un Homme profond en 
toutes fortes de fciences , & qui 
poffedoit parfaitement les Langues 
Greque , Latine , Hébraïque > Syria- 
que , Françoife , Efpagnole , ÔC 
quelques autres. 

Catalogue de fes Ouvrages, 
r. De Opobalfami fpecie 3 ad Sa- 
crum Chrifma conficicndum recjiuftta , 

D iffèrtatio Hijlorico- Dogmatico - AI 0- 
rahs. Neapoli 1 7 2 2 . in- 8°. pp. 63. 

G iiij 
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It. Editio recogmt a & autta. Neapoli.- 
mato. 1722. in- 80. pp. ji , 

2. De P if sium atqwe Avium efus 
confuetudine apud quojdam Chrifli fi- 
dèles tn antepafchali jejunio 3 cjhath 
tnemorat Socrates libro V. fua Hifioria- 
Ecclefiaflica cap. 22. Dijfertatio Hif- 
torico - Phihfophico -Aïoralis. Neapoli 
1723. /«-I2. 

3 . Dijfertationes quatuor Hiflorico • 
Dogmatica anno 1728. coram Littera- 
rico confejfu récitât a in adibus Erud. 
Viri D. Jofephi Suffi, Patritii Nenpo- r ' 
litani. Dijfertatio I. in qua ad trutinam 
revocatur 3 quibus de caufis in antiquis 
Eidei Symbolis 3 Nicano & Conf- 
tantinopolitano articulas ille 3 Defcen- 
dit ad Infcros fuerit pratermijfus. 
Dijf.Il.De Infemi fitu adverjus no - 
vum commentum cujujdam natione An- 
gli. Dijf III, in qua enucleatur 3 quo - 
modo Chrifius in ultirna Cœna Eucha - 
riftiam benedixerit , & utrum uno 
an pluribus calicibus uf us fuerit. D/Jf 

De ri ta, quo in primitiva Ecclejia 
Etdeles S. Eucharijha m percepturi 
tnanibus excipiebant : ubi expenditur 
qstidnam fuerit Dominicale 3 quodmu - 
heres adferre debere jubebantHf;.Nea.— ■ 
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; poli 1728. in- 40. pp. 64. La fecon- M. d’A - 
de diftertation tend à réfuter urmato» 
Ànglois , qui a voit prétendu dans 
un-ouvrage publié en 1714. que l’En- 
fer étoit dans le Soleil, 

Il a fait outre cela quelques Ou-' 
vrages, qui n’ont point été impri- 
més 3 & dont on peut voir la lifte 
dans les Nouvelles Littéraires de 
Venife de l’an 1729. p. 3 34, 

V. Son Eloge dans des Nouvelles 
Littéraires de Fenifc de l'an 1729. 
f. 3,3.1. & dans le tome 7. de la Bibho - 
theqxs Italique 265. 


CLAUDE AMELINE. 

• • 

C Lande Ameline naquit- à Paris Q, Ame- 
vers l’an 1 6 19. de N. Ameline , L j 
Procureur au Châtelet , & à' Anne 
T%tvenin. 

Il fc tourna d’abord du côté de- 
là Jurifprudence r Sc s’étant fait J*e- 
cevoir Avocat , il fuiv.it pendant 
quelque temps le Barreau 3 & plaida, 
quelques Caufes. 

Mais il fe dégoûta de bonne heu- 
re du Monde & entra dans la Con- 



C. Ame- 
une. 
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gregation de 1’Oratorrc le 
Avril 1660. 

Après fon Inftitution on l’envoya 
a Saumur pour y étudier en Théo- 
logie j & ce fut là qu’il connut le 
P. Malebrancloe , aVec lequel il con- 
traria une étroite amitiés 

Il fut élevé au Sacerdoce en \ 66\. 
& vers le meme temps , il fut fait 
malgré lui Grand Chantre de i’E- 
glifc de Paris. 

Mais cette Dignité ne donnant 
prefque aucune matière à fon zele 
ilia permuta avec M. Joly , pour 
celle de Grand Archidiacre „ qui lui 
donnoit le droit d’infpe&ion fur 
une partie des Curés du Diocèfe. 

Il mourut au mois de Septembre 
de l’an 1 70^. âgé de 77. ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Traité de la Volonté , de fes 
■principales actions , de fes pajfîons, & 
de fes ègaremens ; div 'ifé en cinq par- 
ties. Paris. 1684. in-n. Bayle a voit 
dans les Nouvelles de la République 
des Lettres du moi* de Janvier i^8 j. 
attribué cet ouvrage à M. Nicole j. 
mais ils’eft trompé dans fes conjec- 
tures. Il eft vrai qu’on y trouve la fo- 
lidité de ce fameux Auteur. 
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2. Traité de l'amour du Souverain C. A Mï- 
le véritable carattere tint, 
de l'Amour de Dieu oppoje aux erreurs 
de Afolinos. Paris. 1699. in iz. 

V. Le Supplément de Morery de 
Pan 1^735. ér la table des Auteurs 
Ecclejïaftiques de Ai. Du Pin. 


FRANÇOIS RAPHELINGIUS. 

t 

F ' Pan fois Rapkelinghts naquit à F.Raphi- 
Lanoj , Ville de la Flandre Fran- lingius. 
çoife > le 27 Février 15 3 9- 

Il commença fes études à Gand , 
mais ayant perdu fon pere dans ces 
entrefaites , fa mere les lui fit quit- 
ter, pour l’appliquer au commerce, 
te le rnLit chez un Marchand qui l’en- 
voya à Nuremberg pour avoir foin 
de fes affaires, dans ce pays- là. 

RapbelingiiiS , qui n’avoit quitté 
l’étude qu a regret , te qui avoir une 
forte inclination pour les feiences , 
ayant trouvé dans cette Ville l’occa- 
fion de fc livrer fans contrainte à fo.n 
goût , reprit fes études interrom- 
pues. 

Sa roerc l’ayant appris , ne voulut. 



H 1'” finir ÏTHift. 

F.Raphh- point le gcner fur ce point îc lui 

UNGIÜt - fournit ks fecours nec,/r a , K ; 

Après deux années deféiour à Nu- 
remberg _ ü retourna dans fa Patrie 
ou ,1 ne demeura pas long- temps oi- 
nt. Il vint quelque temps après à Pi- 
& s'y appliqua avec ardeur au* 
Langues Grecque & Hébraïque, 
fous les fameux ProfeiTcurs qui les 

"***— < 

Les Guerres civiles de France ne 
ui permettant pas de jouir dans ce 
Royaume de la tranquillité dont les 
Mufes ont befoin , il pa fla en An- 
g e terre. Il avoit déjà acquis une Ci 
grande connoiRance de la Langue 
Grecque , qu'il étoit en état de Vcrt- 
iergner lui-même aux autres , & c’ell 

Ca^CI/e PCndanC c î uel< 3 ue temps à 

Voulantcnfuite retourner dans fou 
Pays , il palfa par Envers , pour 
acheter quelques Livres , qu’il nV 
voit pu trouver en Angletcrre/Pcn- 
dant le féjour qu’il y fa , ü eut oc , 
cafion de voir Chrificyhe PUmin % 
dont il gagna l’afFcdion , & qu J 
Rengagea à Ce charger de la corjcê- 

Al» 
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_tion de fes épreuves. * -F.Raphï 

Cet emploi plut à Raphelingius f Lll igiusu 
qui l'accepta avec piaifir , 6cs’cn ac- 
quitta avec tant de diligence 6e d’ha- 
bileté , que Plantin voulant fe l’at- 
tacher pour toujours , lui fi: épou- 
fer en 1 5 (, 5 . fa fille aînée , nommée 
Marguerite . 

Il contribua beaucoup à la perfec- 
.tion des livrejs que fon beau-pere 
imprima alors , & fur-tout de ceux 
des Langues Orientales , qu’il cor- 
rigea avec foin , & qu’il illuftra par 
üe fçavantes remarques , quoiqu’il 
permît rarement qu’on y mît fen 

jiiom. 

. Plantin s’étant retiré à Leyde , pour 
s’éloigner des troubles, qui regnoient 
dans le Pays, laiffa tout le foin de 
fon Imprimerie à Raphelingius , qui 
la conduifit feul jufqu’à la fin de 
l’année 1585. que j Plantin retourna à 
udnvers. ' > ' 

Raphelingius quitta alors cette der- 
nière ville > & fe tranfporta avec 
..toute fa famille à Leyde , où il fc 
chargea de l’Imprimerie que fon 
beaupcrc y avoit établie pen- 
dant le féjour qu’il y avoit fait. 



96 Aient, pour fervtr â tHijl. 

F Raphe* Ce fut dans ectte Ville qu’il s’ap- 
ling ius. pliqua à la Langue Arabe , par le fc- 
cours des Livres que Guillaume Pof- 
tel , Sc André Ai.aes lui prêtèrent, 
& de ceux de jfojeph Scaliger avec le- 
quel il conferoic fouvent touchant 
&s études. 

Son habileté dans la Langue Hé- 
braïque le fit choifir par les Cura- 
teurs de l’Univerfité de Leyde , pour 
y enfeigner cette langue , & il s’ac- 
quitta de cet emploi pendant quel- 
ques années. 

Le chagrin que lui caufa la mort 
de fa femme arrivée en 15.94. & une 
paralyfie qui l’attaqua , lui ayant 
rendu la vie à charge , il ne fit que 
languir pendant trois ans } au bout 
dçfquels il mourut le 20. Juillet 
1 597 * âgé de 58. ans^& laiflfant trois 
fils & une fille. 

C etoit un petit homme , qui fe 
faifoit aimer par fa modeftie & fa 
candeur. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

- I. Grammatica, Hebraa. Dans le 
premier Volume de l’Apparat Sacré 
que Benoît Arias Ai ont anus a joint à 
la Bible Polyglotte à’ Anvers. 
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x. Thsfiiuri UngUA Hebraica Sanc- F.Raphe- 
fis Pagriini Epitome. Dans le meme lngi v.s. 
Volume.lt. AntmrpU. 1572. /«- 8°. 

Imprimé plufîeUrs lois depuis. 

3 . V aria LeBionss & Emen dations s 
in Chaldaicam Bibliorum parapbrafim. 

Dans la Polyglotte d’ Anvers , à la- 
quelle il a eu beaucoup de part, par 
le foin qu’il a pris de corriger les 
textes Hebreu , Chaidéen 8c Grec. 

4. DiBionarium Chaldaicam. Dans 
le premier Volume de l’Apparat fa- < 
cré. 

y. Lexicon Arabicum Lugd . Bat. 

1599. in - 8°. It. Cum obfervatiombns 
Thoma Erpenii. Ibid. 1613. in- 40. Ai. 

D : Tison , 8c quelques autres après 
lui , ont dit qu’il avoit profefife la. 
langue Arabe à Leyde j mais ni 
Aie ur fins ni les Bibliothécaires des- 
Pays-Bas n’en difent rien, 8c parlent 
feulement de la langue Hébraïque ; 
ainfi l’on peut regarder comme une 
méprife ce que M. de Thon a dit for 
ce îiijet , d’autant plus qu'il ne fait 
aucune mention de l’Hebreu, au- 
quel il paroit avoir fubftitué fA- 
rabe. 

Un de fes fils,üommé comme 
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ï’.RAPHElui , François Raphelingius 3 a cctm- 
^ingius. P ofé quelques Ouvrages , dont on a 
mis quelques-ims dans le Catalogue 
de la Bibliothèque ÜOxford , fur le 
compte -du pere. Tels font les fuivans 

Nota & C qftigationes in L. Armai 
'Sencca Tragœdias. Lugduni Bat.i^zi. 
■in- 8 o. 

Elogia Carminé Elegiaco in Imagines 
■quinquaginta Doüontm viroriem _ An- 
■tusrpia 1 5 87. in-fol. 

Et plufieurs autres pièces de Vers 
imprimées féparçment. 

V • Joannis Mevrfii Athéna JBata- 
va. Francifci Sirertii Athéna Beîgica. 
Valerii Andrea JBibliotheca JBelgica. 
Alelchions Adami vita Philojophorutn 
Germanomm. Joannis Conradi Zelt- 
neri Théatrum virerum eruditorum 
■qui Typographiis laudabilem opérant 
■prafliteriint. Ces deux Auteursn’ajou- 
tent rien aux préccdensÉes Eloges de 
M. de Thou , & les additions de Teif- 
fier. 

3 ? 

JACQUES 
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J AC QJJES BARRELIER. 

J Acques Barrelier naquit à Paris g A R , 
au mois de Septembre de l’annce Rri 1£R 
i€c 6 . de François Barrelier & de 
Madelainc Bochetaf. 

Après fes études d’Humanités , il 
pafla à la Medecine , qu’il étudia à 
Paris , & dans laquelle il fut licen- 
cié, Il étoit prêt à recevoir le bon- 
net de Do&eur , lorfqu’il quitta le . 
monde , pour entrer chez les Jaco- 
bins Reformés de la Province de S. 

Louis. 

lien prit l’habit en 1^34. dans la 
maifon du Noviciat du Fauxbourg 
S. Germain , & il y fit fes vœux le 
2.9. Novembre de l’annce fui vante 

^SS- 
II s’appliqua depuis à laThéolo- 

logie y qui cependant ne lui fit point 
perdre de vûë la Botanique , qui, 
avoit fait auparavant fa plus forte 
inclination. 

Le P. Thomas Turco, Général dcs% 
Dominicains 3 étant venu à Paris en. 
pour vifiter les Couvcns de. 

Tmç XXXVJ. . H 
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J. B a R- ion Ordre , conçut une fi grande 
relter. eftime pour lui, qu’il le prit pour 
ion compagnon , & fon Secrétaire» 

- Le P. Barrelier l’accompagna en 
Languedoc , en Guyenne , en d’au- 
tres Provinces de France , &enfuite 
en Efpagne , où il aflïfta l’année fui- 
vante à un Chapitre Général, quife 
tint à Faïence en 1647. Il pafia après 
avec lui en Italie , & dans tous ces 
voyages, après s’être acquitté des de- 
voirs de fon Minifterc , il employait 
le temps qui lui reftoit à chercher des 
PlanteSjôcà vifiterles Botaniftes dcs s 
lieux où il pafibic. 

Turco étant mort en 1^50. Jean- 
Baptijle Marini, qui lui fucceda dans 
la dignité de Général , conferva à. 
Barrelier les mêmes emplois , & le 
retint auprès de lui jufqu’à fa mort 
qui arriva en 1670. 

Il revint en France en 167a-. SC 
travailla alors à mettre en ordre les 
Recueils qu’il avoit amafies dans 
tous fes voyages , dans le defiein d’en 
compofer un Herbier général fous le 
titre à'Hortns Mundi , ou d ’Orbis 
Botanicus. Mais il: tic put en venir à 
' bout-, étant mort le 17/ Septembre. 
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de 1’ année fui van te 1673. âgé de 67. J. B a 
ans. rïlier 

Il laifia quantité de Papiers fans 
ordre , quelques deferiptions im- 
parfaites , avec plufieurs planches 
gravées , qui furent long-tempslaif- 
fées à l’abandon. Mais enfin M. Jufi- 
fieu a pris foin de raflembler tout ce- 
la, de le mettre dans un ordre con- 
venable , & de fuppleer à ce qui 
y manquoit; & l’ouvrage a paru fous 
ce titre : 

Planta per G alliam i Hifipaniam, & 
ltaliam obfiervata , Iconibus aneis ex - 
hibita à R. P. J acobo Barrelierio. Opus 
Pofthurntim, accurante Antonio de Jufi 
fieu in lucem editum , & ad recentio - 
rum normam digeflum. Cui accejjît ejufi- 
dem Autoris fpecimen de Infettis qui' 
bufdam Marïnis ? Mollibus , Crufia- 
ceis & tefiaceis. Parifi. 1714. in-fol. 

V. Scriptores ordinis Pradicatorum, 
tom. 2. p- £43. & fia. vie à la tête de 
fien Ouvrage . - < 
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JEAN PIERRE CAMUS,. 

J'P. Cà • 'Y. Ean Pierre Camus naquit à Pa- 
mus. J. ris le 3. Novembre 1582. de 
Jean Camus , Seigneur de S. Bon- 
net. 

Sa fcience & Ton mérite i’eleve* 
rent de bonne-heure à l’Epifcopat.- 
Il navoit pas encore 2 6. ans ac- 
complis , lorfque le Roy Henry , 

' IV. le nomma en 1^08. à l'Evê- 
ché de Belley. 

Il fut façré le 30. Août, dè l'an- 
née fui vante. 1^09. dans la*Cathe~ 1 
drale de Belley par S. François de 
Sales t affilié de Jean le Févre 3 Ar- 
chevêque de Tarfe , 5c de Robert 
Berthelot , Evêque de Damas . 

II. remplit auffi-tôt touSv fes de- 
voirs avec une entière, exactitude, 
ll.inftruifcât lui-même les Peuples 
il travailloit à la converfion des; 
pécheurs & des hérétiques , 5c fon 
zélé ,, qui s'étendoit fur tout , lui 
gagna l’dîhne 5c Paffc&ion de tout: ! 

le monde. 

Ce. zeie s.’alluma particulièrement. « 
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contre la faincantife & la morale J. P.Ca 
relâchée de quelques Moines de mus. 
foft temps ; & il ne ceffa pendant 
plufieurs années de déclamer con* 
tre eux , &; de vive voix , & par 
des Livres prefque fans nombre. 

Le Cardinal de Richelieu prefîc 
par ces Moines , de l’obliger à ne 
plus prêcher ni écrire contre eux , 
tira à la fin parole de lui , qu’à l’a- 
venir il les laifleroit en repos j & 
lui dit fur ce fujet ces paroles : Je 
ne trouve aucun autre défaut en vous 3 
que cet acharnement que vous avez, 
contre les Moines s fans cela je vous 
canoniferois. Plut à Dieu ; M. ré- 
pondit aufli-tôt l’Evêque de Belley 
que cela put arriver , nous aurions 
l'un & P autre ce que nous fouhaitons ; 
vous feriez. Pape & je J crois Saint + 

Il écrivoic avec une facilité in- 
croyable ; mais il écrivoit trop 3 
pour le faire avec exa&itude. Le 
nombre des Ouvrages de Contro- 
verfe , de Morale , & de Spiritua- 
lité , qu’il a compofcs , cft éton- 
nant. Son flile , quoique peu châ- 
tié , plaifoit dans fon temps } 
on. aimoit la hardiefTc de les me-. 


£4 -Mem. pour fcrvir a ÏHiJf. 

J.P. CA-taphorcs , quoiqu’un peu en- 
mus. taflces les unes fur les autres , à 
caufe de l’abondance des imagés 
qu’elles forment, & du grand nom- 
bre de chofes qu’on y apprend en 
même-temps. Mais comme le goût 
a change depuis , ce qui plaifoit 
alors , a déplu dans la fuite , & 
fes Ouvrages font tombes entière- 
ment dans l’oubli. 

Il faut avouer auffi que le juge- 
ment y manque , comme l’Auteur 
le reconnoît avec une ingénuité 
admirable dans ïejprit de S. Fran- 
çois de Sales. Ce qu’il dit fur ce 
fujet cft trop fingulier , pour ne 
le pas rapporter ici. 

S. François de Sales s’étant plaint 
un jour à lui de fon peu de mé- 
moire , il lui répondit : Vous n’a- 
vez. pas k vous plaindre de votre 
partage , r putfque vous avez, la très 
bonne part , qui eft le jugement. Plîtt- 
àDieu , que je pitjfe vous donner de 
la mémoire , qui m'afflige fouvent de . 
fa facilité ’ ( car elle me remplit de 
tant d'idées , que j'en fuis ftffoqué en 
prêchant , & même en écrivant ) 
& que j'eujfe. un- peu de votre juge- 
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dès Hommes Illujtrcs. 5 g 
ment ; car de celui-ci 3 je vous af- J. P. 
Jure que j'en fuis fort court. A ce mus. 
mot S.. François de Sales fe mit à 
rire 3 Sc i’embraffant tendrement , 
lui dit : En vérité ? je connois main- 
tenant que vous y allez, tout à U 
bonne foy. Je n'ai jamais trouvé qu'- 
un homme avec vous , qui m'ait dit 
qu'il n’avoit gueres de jugement : car 
c'cft une pièce de laquelle ceux qui 
en manquent davantage , penjent en 
eire les mieux fournis , dr je n'en 
trouve point de -plus court , que ceux 
qui penfent y abonder. Se plaindre de 
fin défaut de mémoire 3 ér meme de 
la malice de fa volonté , c efl une cho- 
fi ajfez. commune , peu de gens en 
font la petite bouche \ mais de cette 
béatitude de pauvreté d'efprit ou de 
jugement 3 perfonne n'en veut tâter , 
chacun la repouffe comme une in- 
famie. Mais ayez, bon courag e 3 l'âge 
vous en apportera ajfez, ; ce fl un 
des fruits de l'experience & de la 
vieillejfe. 

Les Romans éroient fort à la 
mode du temps de l’Etêque de 
JBelley , Sc le goût que l’on avoit . 
pour eux étoit venu de celui de 


<)C Aient, pour fervir à V H\fl. 

J.P.Ca -l’Aftréc , dont la beauté fit long^ 
mu s. * temps lesdélices & la folie de toute- 

la France , & mémo des Pays étran- 
gers. Ce Prélat touché des maux 
que caufoit une le&ure capable de 
reveiller les pallions , réfolut d ? y 
remédier. Il crut que s’il s’élevoit 
de front contre les Romans , la 
prévention favorable où l’on étoit 
à leur égard , empêcheroit de lire 
ce qu’il pounoit écrire fur ce fujet, 
&c rendroit par-là fon travail inu- 
tile. Il prit donc le parti de faire, 
diverlîon en compofant des Hilloi- 
res , où il y eût de l’amour , 8c 
qui par-là fe fifient lire , mais qui 
élevaflent infenfiblemenr les coeurs 
à Dieu par les fenrimens de pieté 
qu’il y repandoit , 8c par la con- 
clufion qui les terminoit j car on 
y voyoit toujours le crime puni • , 
la vertu recoinpenfée > &c fouvent 
les principaux Â&eurs , rcconnoif- 
Tant la vanité des chofes du mon- 
de , renoncer à tout pour fe don- 
ner à Dieu , 8c embralTer même la 
vie religieufe. 

. Ces nouveaux Romans furent 
biens reçus , & pafferent bientôt 
. k dans 
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^Sans les mains de tout le monde : J. P.Cà* 
mais leur ftile exceffivemcnt diffus ,. mus. 
fuivant le goût de ce temps là , & 
les trop longues réflexions dans lef- 
quels les faits font comme noyés, 
les en firent tomber dans la fuite , 

5 c on ne les connoît plus main- 
tenant. 

En 1610. il établit dans la Ville 
de Belley un Couvent de Capucins j 
& deux ans apres il contribua à l’c- 
tabliflemcnt d’un Monaflere de Re- 
ligicufes de la Vihtation t qui fc 
fit dans la meme Ville. 

_En 1629. le defir de travailler à 
; fa propre fanéfifiçation , après avoir 
travaillé à celle des autres , le fie 
fonger à fe démettre de l’Epifcopar. 

Il jetta les yeux fur Jean de Paf- 
felaigue pour être fon Succefieur , 
ÿc ayant obtenu l’agrément du Roi 
en fa faveur , il fe retira dans l’Ab- 
baye d ' Aunay en Normandie , de 
l’Ordre de Citeaux , que le Roi lui 
donna en acceptant fa démiiîîon. 

François de Harlay , Archevêque 
de Rouen, crut que la Providence 
lui envoyait , en la petfonne de 
ce digne Evêque , un puiffant fc-. 

Tome XXXF'I. I 
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98 Mcm. pour fervir a ÎHiji . 

Ca . cours pout l’aider à fouteniï le 
poids du gouvernement de fon Dio- 
cefe , & longea d'abord a l’aflocier 
à fes foins Epifcopaux. Le Saint 
Evêque , qui ne s’étoit point dé- 
fait de fon zélé , en fe défaifant 
de fon Evêché , fut perluadè que 
Dieu demandoit de lui pat la bou- 
che de l’Archevêque ; qu’il reprît 
de nouveau le travail. Il fe rendit 
à la propofition que lui fit Fran- 
çois de Harlay -, & cet Evêque qui 
venoit de conduire en chef une 
Eglife , dont il n’avoit à rendre 
compte qu’à Dieu , ne fit aucune 
difficulté de fe charger une fécon- 
dé fois du fardeau de l’Epifcopat , 
en qualité de Vicaire -General de 
l’Archevêque de Rouen. 

Après avoir rempli pendant quel- 
que temps les devoirs de ce porte 
avec une parfaite exactitude, il crut 
que Dieu i’appelloit de nouveau à 
la retraite. G’eft pourquoi l’avant 
abandonné , il vint à Paris , & y 
établit fa demeure dans l’Hôpital 
des Incurables , dans le deflein de 
palier le refte de fa vie avec.lef 
pauvres. 
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î-es difpofitions où il étoit fur J. P. Cà- 
*ct article , n’empccherent point mus. 

<juc le Roi s perfuadé qu’il pou- 
voir encore rendre fervicc à l’E- 
•glife 3 ne le nommât à i’Eyêehc 
d’Arras. Cette nomination lui pa- 
rut un ordre du Ciel , & il s’y 
fournit. Mais avant que fes Bulle* 
fuflent venues de Rome , il mou- 
rut dans le lieu de fa retraite le 
Avril dans la 7o me - an- 

née de fon âge. Il avoit fouhaité 
être inhumé dans l’Eglifc des In- . 
curables , & fa volonté fut exécu* 

*ce. 

Les foins de l’Epifcopat , & le 
-nombre prodigieux d’Ouvrages qu’- 
il a compofcs ne l’ont point em- 
pêché de fatisfaire le goût particu- 
lier qu’il avoit pour la prédication. 

Il a prêché des Carêmes 6 c des 
Avens en un grand nombre d’E- 
glifes du Royaume , & il étoit tou- 
jours prêt à contenter fur cet arti- 
cle ceux qui defiroient l’entendre,' 

On a confervé quelques traits fin-» 
guliers de fes Sermons , qui font 
voir qu’il difoit fort librement la 
IfêUté, & qu’il donnoit fouvent daur 
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J. P. Ca- des pcniées faillies & peu juftçî. 
itvs. En voici quelques-unes. 

Chevreau alla un Lundi de Pâ- 
ques l’entendre aux Incurables j » 
» Comme il étoit, dit-il , tom. i„ 
» du Chevraana p. 297. à ['Ave 
» Maria , M. le Duc d’Orleans en- 
» tra } fuivi d’un Cortège confide- 
»» rable , & entre autres de M. l’Ab- 
» b é de la Riviere , inflgne flatteur, 
» & de M. Tuheuf alors Intendant 
. » des Finances. Apres que Mon- 

» fleur eut pris fa place , & que 
» l’auditoire fut tranquille 3 il fit 
» prier M. de Bslley de recommen- 
» ccr pour lui fon Sermon , dont 
» il n’avoit fait que l’ouverture. 
» L’Evêque obéît , & après l’avoir 
" » falué fort humblement , il lui 

» dit : Monfeigneur } Dimanche der - 
» nier , je prêchai le triomphe de Je- 
** fits-ChriJi à Jerttfalem , Vendredi 
fa mort , hier fa réfurreElion 3 dr 
» aujourd’hui , je dois prêcher fon pe- 
» lerinage à Emmdûs avec deux de 
• fes Difeiples. J'ai vu , Monfei - 
» gnear, V Jtre Altejfe Royale dans le 
m même état. Je vous ai vit triom * 
P pbant dans cette Ville avec la Rÿz 
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• ne Marie de Medicis votre Mere \ J. P 

• je vous ai vu mort par des Arrêts mu?. 
» fous un Miniflre ; je vous ai vu 

” rejfujcité par la bonté du Roi votre 

* Frere ; & je vous vois aujourd'hui 
en pèlerinage. D'ou vient , Mon - 

” feigneirr , cjue les grands Princes 

* fe trouvent fujets à ces changemens ? 

30 Ah , Monfcigneur , c eft qu'il ri é- 
»» content que les flatteurs , 

» vérité ri entre ordinairement dans 
» /<?#?-/ oreilles , que comme V argent 
30 /e/ coffres */« Æc/ ; 

w pour cent. Chacun fut furpris de 
la hardiefle de l’Evêque. 

Le trait eft a peu près femblablc 
celui-ci qu’on lit dans le Aiena - 
giana tom. 4. p. 154. 

» M. l’Evêque de Belley prê- 
» chant la Paflion à S. Jean en Grc- 
» ve devant M. le Duc d'Orléans 
30 Gaflon , s’apperçut que ce Prince 
30 étoit placé entre M. à'Emery 6 c 
3 o M. de Bullion , Tntendans des Fi- 
» nanecs. Il prit de-là occafion de 
3» faire cette exclamation équivo- 
» que. Ah ! Monfeigneur 3 s’ccria- 
« r- il 5 quand je vous vois entre deux 
» larrons 3 &c. Cela fut remarqué' 

Uij 
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J. P. Ca- » par une bonne partie de l’aflerH^ 

Mus. » blce , qui ne put s’empêcher d’etT 
» rire. Monsieur . 3 qui. dormoit ^ 

» fc réveillant en furfaut , deman- 
» da ce que c’étoir. Ne vous inquie- j 
vtez.fas , lui dit M. de Bullion r 
» en lui montrant M. d'Emery ÿ. 

» c tjl à nous deux qu'on far le. 

» Prêchant un jour devant M* 

» l’Archevêque de ... . dont les ma-* 

»• nieres ctoient fort bizarres i Mon •*- 
» feigneur 9 lui difoit-il , quand jé 
» m imagine votre tète 3 je crois voit* 

» une Bibliothèque. D'un coté je voix 
» les Livres de 5. sîuguftin , de S. 

» Jerome , de l’autre ceux de S. Oy- 
» frien & de S. Chryfoftome , CT, 

» quantité de fl aces four en mettre 
y> d'autres. C’étoit lui dire honnête- 
» ment qu’il avoit des Chambre» 

. » à loiier. Ibid. f. 

« Dans un Sermon qu’il faifoic 
» aux Cordeliers le jour de S.Fran- 
» fois : Mes Ver es , leur difoit-il j 
*> admirez, la grandeur de votre Saint , 

» [es miracles fajfent ceux du Fils 
m de Dieu. Jefus - Chrifi avec cinq 
» fains Cr trois foijbns ne nourrit 
». qui cinq mille hommes une fois & 
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*/« vie , & S. François avec une J. P. Càt 
aune de toile , nourrit tous les jours i mus. 

» miracle perpétuel , quaran- 

» re wi//e faineans. Ibid. 

Prêchant dans l’Affemblée des 
Trois Etats du Royaume le 1. Di- 
manche de l’A vent 16 14. un Ser- 
mon , qu’il a fait imprimer 3 il parla 
ainfi : Queuffent dit nos Per es de 
voir palfer les Offices de Judicature 
à des femmes & a des enfans an ' 
berceau ? Que refie - t - il plus , fi- 
non , comme cet Empereur ancien , 
d'admettre des chevaux au Sénat ? 

Et pour quoi- non ? Puifque tant d'ânes 
y ont entrée . 

Il n’aimoit point les Saints nou- 
veaux y & difoit un jour en Chaire 
fur ce fujet. Je donnerais cent de 
nos Saints nouveaux pour un ancien . 

Il n'efl chaffe que de vieux chiens ; 
il n’ efl chaffe que de vieux Saints. 

11 fc plaifoit fort à faire des al*, 
lufions , quelques mauvaifes qu’- 
elles fuffent. *> Prononçant un jour 
« le Panégyrique de S. Alarecl y , 

» fon texte fut le nom Latin de 
» ce Saint , Alarcellus , qu’il coupa 
» en trois pour les trois parties de 

I iiij 
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J. P. Ca » fon difcours. Il dit qu’il trotr- 
uvs. » voit trois chofes cachées dans le 
« nom de ce grand Saint. i°. Que 
» Adar vouloit dire qu’il avoit été 
_ a» une mer de charité & d'amour 
■» envers ion prochain. r°. Que Ccl 
» montroit qu’il avoit eu au fou- 
* verain degré le Tl de la fagelle 
» des enfans de Dieu. 3 0 . Que Lus 
» prouvoit allez , comme il avoit 
» porté la lumière de l’Evangile à 
» tout un grand Peuple , & corn- 
ât me lui-même avoit été une lu- 
» miere de l’Eglife , & la lampe 
» ardente qui bruloit du. feu de 
n l’amour divin, f^alejtana. 

Parlant un jour des Couvens , 
il difoi t : Dans les anciens Adonafle- 
, res 3 on voyou de grands Moines y de 
vcnerables Religieux j à prefent illic 
pafferes nidlhcabunt : l’on n'y voit 
plus cjue des Moineaux. Adenagiarr t 
tom. 4. p. 156. 

Il difoit dans le même goût qu'- 
âpres leur mort les Papes deve- 
noient des Papillons , les Sires des 
Cirous 3 & les Rois des Roitelets. 
Jbid. tom. 1. p. 182. 

Ce qu’il dit un joui à Notre*- 
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î)amc , avant que de commencer j t p, Ç/j* 
fon Sermon , eft plus fpiritucl : MUS# 
Aieffeurs , on recommande à vos cha- 
rités une jeune Demoifelle qui n'a pas 
tffes de bien four faire vœu. de pau- 
vreté'. Ibid. - 

JJ n’y a gueres de jugement dans 
ce qu’il dit une. autre fois , qyCun 
homme f ml Pouvait faire plu fleur s pè- 
ches , blafphemer , mentir ? dérober ■ , 
a ff affiner } &c. Mais que le péché de 
la chair éloit f grand s qu'il falloit 
être deux pour le commettre. Chevr&a- 
na 9 tom. i. p. 3 3. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Panégyrique de la Mcre de 
Dieu : par Jean-Pierre Camus , nom- 
mé d l 3 Evêché de Belley. Paris. 1608. 
in- 11. Feiiill. 95. C’eft le premier 
Ouvrage de notre Auteur , qui l’a 
depuis inféré dans le 10. tome de 
fes Diver fîtes, p. 390. 

2. Parenetique de l'amour de Dieu. 

Parif. 1608. i»-8°. Fciiill. 192. 

3. Les Diver fîtes de M . J. P. 

Camus . Paris, iéog. & fuiv. in 8 Q . 
onze volumes. Cet Ouvrage a été 
réimprimé à Lyon en 1 6" 1 9. & a 
pouay en 1610. C’eft un recueil dç 

X . v. 
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J.P. Ca- diflerens lieux communs , fous lef^ 
vus. quels l’Auteur a ralfemblé tout ce' 
qu’il avoit trouvé" dans Tes k&u- 
res , 5 c Tes propres réflexions. Le 
grae. volume n’eft compofé que de 
> Lettres Morales 5 5 c le 9 rae . trai- 
te des pallions de lame. 

• 4. Premières ■ Homélies Orndra- 
geflmales. Paris. 1 615. in- 8°. pp. 
418. ït. en Latin. Prima Homilia 
Quadragejîmales , & in Pajflonem 
Chrifli. Colonia. 1611. in~ 8°. 

5. Homelie des trois Simonies ; 
Eccleflaflique , Militaire , & Judi- 
ciaire , prononcée k. l'Ajfçmblée géné- 
rale des trois Etats de France y en 
l'Eglife des Augvftins à Paris le pre- 
mier Dimanche de Vivent 1614. Pa- 
ris. i6i\, in- 8°. pp. 61. 

6. Homelie des trois fléaux des 
trois Etats de France , prêché c en 
l’séjfcmblée générale des trois Ordres , 
en l’Eglife des sfugiflins a Paris le 
Dimanche dans l’Oélavc de Noël. 
Paris, 161$. in 8°. p. 55. 

7. Homelie des defordres des trois 
Etats de cette Monarchie y haranr 
guée en l'^djfemblée des Etats Gène-, 
roux du Royaume a Paris en l’EgliJè 
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des Augufiïns le 5 me, Dimanche après J. P. Cà^ 
l’Epiphanie. Paris. \6 15. in-ü°. mus. 
pp. 8^. 

8 . Homélies fur la Pa/Jion de No - 
tre-Seigneitr. La première édition 

-doit être de l’annce 1616. ou de 
1617. puifque l’Approbation eft du 
14. Novembre 1 6 1 6> It. Paris . 

1623. in-$°. pp. 515. lt, Rouen 1^41. 
in- 8 e . pp. 541. C’eft un Carêmft 
entier fur la Paillon de jF. C. qu'il 
prêcha dans fa Cathédrale de Belley 
en 1616. On en a une traduction 
Lutine , que j’ai marquée ci-de(Iu 4 
au n**. 4. 

9. Premières Homélies Dominiez, 
les. Paris, *617. in-Z°. pp.488.lt. 

Nouvelle édition augmentée de plu- 
sieurs excellens Sermons , traitant)det 
dignité z. & Cérémonies de lEglife. 

Rouen. 16 \ 6 . in- 8°. It. traduites en 
Latin avec les fuivantes : Homilia 
Dominicales & pefiivales. Colonie, 

1619. in- 8°. 

10. Premières Homélies Fefiives . 

Taris, 1617. in- 8°. pp. 617, It. 

Rouen 1635. in-%°. It. Ibid. 164a. 
in- 8®. pp. £27, It, Ifrii, \6\7' 
pp. *47. 
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J* P. Ca- ii. Méditation s fur le myfiere dt 
*tus. U naijfance du Sauveur , drejfée fui- 
vant la méthode de fa direction a VO- 
raifon mentale. Paris. 16 1 y. in-\i*. 
PP- 3 3 3 - 

12. DireElion à l’Oraifon Men- 
tale. 2 me . édition. Paris. 16 iU. in- tz, 
pp. 756. Comme le Privilège eft d'il 
2i. Novembre 1616. ta prenliere 
édition doit être de cette année , ou 
de la fuivante. Tt. Paris. 1645.7'#- iz. 

1 3 . Premières Homélies Euchar if- 
tique s 3 précisées a Paris en l'Eglifi 
de S. Mederic l’cüave de l'An, 1617. 
Paris. 1 é" 1 8 . in-î 0 . pp. 252. h. tra- 
duites en Latin : Frima Fierai lia de 
Eucharijlia Sacramento. Cclonia. 16 zi, 
in- 80. 

14. Premières Homélies Mariales . 
Paris. 1619. in- 8°. pp. 256. It. 
C ambray.i 6io.in-%° . It. Rouen. 162 S. 
7#-8°. ppr. 256". 1 t. traduites en Latin. 
Flomilia Mariales de pr&cipuis feftivi- 
latibusB. Maria.. Colonia, 1621. in-40. 

15. Premières Homélies diverfés 
de M. J. P, Camus préchées tant en 
fon Diocèfe , comme en divers lieux , ’ 
s félon les occurrences extraordinaires . 
Paris. 16 1 y. in- 8°. pp. £04. It. 
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Cambray. 1610. in 8°. pp. 427. J. P 
16, Metanée ou de la Peuitence. ^vS. 
Homélies prêché es à Paris en l’ Eçli- 
fs de S. Severin , ÏAdvent de tan 
i 6 ij. Paris. 1619. in - 8°. pp. 3 19 . 

I t.Cambray 1610 in- 8°. pp. 176". 

17. La Metaneacarpie , ou des 
fyuits de la Penitence qui font l’ O - 
r aifon , t Aumône , & le Jeune. Ho - 
nelies prêchées en l’Eglife de S. Jac- 
ques de la Boucherie 3 l'Advent de l'an 
1 6 iS. Cambray 16 io.in-8o. pp. 41 <5". 

1 S. Homélies fpiritueUes fur le C un- 
ique des Cantiques , prêchées à Paris 
n tEglife de la Congrégation de tO - 
atoire. Paris. i6zo. in- 8°. pp. 488. 

1 y. La Mémoire de Darie , oit fe 
oit l’idée d’une dévotieufe vie , & 

’ une religieufe mort. Paris. 1610. in-* 
z. pp. 500. Ir. Paris. 1 61 in- 8°. 

2.0. Agathonphile , oit les Martyrs 
iciliens , Agathon , PhUargyrippe , 
ryphine , & leurs Ajfociez .. Hifloire 
evote a oh fe découvre l’art de bien 
imer , pour antidote aux deshonne- 
■/ affeÜions. La première édition 
oit être de l’an t6ii. puifquc le 
rivilege ert: du 17. Décembre i<;o. 

: l’Approbation du ij. du mêm$ 


1 1<» Aient, pouf fervïr à 
J. P. Ca -mois It. 3 e. édition revue & aug- 
^us. mentée de nouveau. Paris. 1638. w-8°. 

pp. 938. Cet Ouvrage eft divifé en 
douze livres 3 qui font fuivis d’un 
long éloge des Hiftoircs devotes. 
On en a donné un Abrégé , déga- 
gé de tout le verbiage que i’Evê- 
que de ' Eelley mêloit ordinaire- 
ment dans fes Ouvrages , fous ce 
titre : Les fieux delajjèmcns de V offrit* 
Jlgathon & Tryphine , Hifloirc Sici- 
lienne, Nancy, i-jn.in-i 2. pp. 354. 

11. Elfe , ou l'innocence cou fable.. 
Evénement tragique de notre temfS. 
Taris. 1611. in- 80. pp. 427. 

2i. Dorothée ; ou récit de la pi- 
toyable ijfué d’une volonté violentée. 
Taris . 1611. in- 80. pp. 320. 

23. Parthenice , ou Peinture d'u- 
ne invincible chafeté. Hiftoire Napo- 
litaine. Il doit y avoir eu une édi- 
tion de l’an ■'X^n. l’Approbation 

, > étant du 28. Mars de cette année. 

Xt. Paris. 1614. in- 8°. It. Ibid. \6yj, 
in- 8°. pp. 744. 

24. Jïlexis , oit fous la fuite de di a 
vers fêler in âges font déduites plitficurs 
hifloires tant anciennes que nouvelles, 
remplies d' enfeignemens de fieté. Partie 
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des Hommes îtluftref. ni 
■fa- S°.iîx volumes. Les quatre pre- J. P. Cà*- 
m:ers en 1622. 3 & les deux autres mus. 
en 

25. Agathe a Lucie ; Lettre pieu* 
fi, Paris. 1 6 2.1. in 12. pp. 169. C’elt 
une Lettre , qui ne contient que 
des enfeignemens de pieté 3 ainfi 
c’efl mal-à-proDos qu’on l’a fait en- 
trer dans la B ibliotheque des Romans 
en lubftituant à fon véritable titre 
celui à' Agathe & Lucie. 

26. Mélange d' Homélies. Paris. 

1611. in 8°. pp. 632. Ce Recueil cft 
different de celui que j’ai marque 
au n°, 1 

27. Homélies Panégyriques de S. 

Charles Borromée. Paris. 1623. in- 8o. 
pp. 2 24. Il y en a huit. 

28. Homélies Panégyriques de S . 

Ignace de Loyola , Fondateur de la 
Compagnie de Je fus. Lyon. 1623. in ~ 

8°. pp. 5>>8. Elles font au nombre 
de treize. 

29. Eugene \ Hi foire Grenadine , 
offrant un fpeftacle de pitié'. Paris, 

$.62$. in- 12. pp. 387. 

30. Spiridion } Anacorete de PA+ 
pennin. Paris. 1623 m ü- pp- 3 19. 

^ 1. Rofelis 9 oh Pïiijioirç dç Sain* 
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J. P. Ca-W Sufanne. Paris. 1623. in- 8°. pp* 

MUS. éjo. ' , , . 

j 2.. Pc Saint defejpoir d Oleafirci 

Lyon. iCz 3. tfl-iz. pp- 351- - 

33. Hermianle , /ei deux Her- 
mites contraires 3 le reclus & i' infia- 
ble. Hifioires admirables , es quelles 
efi traité de la perfection Religieufe. 
Lyon. 1613. in 80. It. Rouen 16 $). 
in-%°. pp. 573. La féconde de cc$ 
deux Hiftoires a été reimprimée 
fous ce titre. ÜHermite Pelerin , & 
J a pérégrination 3 périls > dangers , Cr 
divers accidens tant par mer , que 
par terre. Enfemble de fon voyage de 
JVtontferrat , de Compofielle 3 Rome , 
Lorette , & Hientfalem. Douqy. 1 6 z$* 
in 8°.'- 

3 a. Soliloques. Paris. 1 6x 3 . in- 16. ^ 
pp. 175:. Ouvrage de pieté. 

3j7 Acheminement a la dévotion 
civile. Toulorfe. 1614. in- 12. pp. 73 3* 
Sur un PrivilegcTde cette année. It. 
Vmiay. irTz 5. in- 12. pp. 623. 

36'. Arifiandre , Hifioire Germa- 
nique. Lyon. 1624. in- iz. pp. 3 &z. 
On trouve à IaTTïn une Lettre 
Clitophon à Çhrifante fur les Oeuvres 
de M. l'Eveque de Eelley. pp. a£/ 

• m 
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illc eft de la même main que J. P, 
’Hilîoirc. m»s. 

37. La pieufe Julie. Hifoire Pa- 
ifienne. Paris. 1615. in- 80. pp. 5 84. 

38. Alcime . Relation fitnefle , eu 
e découvre la. main de Dieu fur les 
mpies . Paris. 1625. in- 1 2. pp. é'So. 

3 9. Palombe ; ou - la ' femme hono- 
able. Hifoire Catalane. Paris . 1625. 

?-8°. pp. 590. 

40. lphigenc . Rigiteicr S ar matlque. 
y on. 16 25. in -ii. Deux vol. pp. 

45. & 7^5. 

41. Daphnide \ ou l’intégrité viflo- 
'■eiife. Hifoire Arragonnoife. Lyon. 

615. in- 12. pp. 402. 

42. Le Cleorefle. Hifoire Françoi- 
: - Efpagnole i répréfentant le ta - 
leau d’une parfaite amitié. Lyon. 

616. in 80. Deux tom. pp. 821. & 

T 0 

l S • * 

43. Pétronille j Accident pitoyable 
e nos jours , caufe d’une vocation 
leligieufe. Lyon. 1616. in- 8°. pp. 
84.lt. Paris : 1632. in- 8° . pp. 484. 
t. Rciten. 1639. in 8°. 

44. Dïotrephe. Hifoire V alentinc . 
Lyon. 1616. in-$°. pp. 226. 

45. Flaminio & Cclman -, deux 

Tom XXX HI. K 
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' Ca- miroirs , l'un de la. fidelité , & ? 

tre de l'infidelité des Domeftiques.Lyort } . 
16 16 . in iz. pp. 309. 

46. , oit le Paratre malheur 
Veux. Hiftoire Françoife. Lyon. 16 xi», 
in- li. 

47. Damans , oii l'implacable Ma- r 
ratre. Hiftoire Allemande. Lyon. 1617.'. 
in- n. pp. 210. It. Avec Aloph. Lyon:. 
1649. in- 80. 

48. Hyacinthe. Hiftoire Catalane 
o/V yè voit la différence d'entre l'a- 
mour & l’amitié. Paris. 162.7. i»-8°.. 

PP- 3^- " 

49. Régulé. Hiftoire Belgique. Lyon.. 

1627. pp. 533. 

50. Hellenin , & fon heureux mal- 
heur. Enfemble Callitrope , ouïe chan- 
gement de la droite de Dieu. Lyon,. 
1618. 7#-8°. pp. 390. Sur un Pri-- 
vilcge du 15, Septembre 1627. 

51 . Cafilde , ou le bonheur de l'hon- 
nêteté. Paris. 16 28. in-n. pp. 230* 

52. Honorât , Gr Aurelio. Evsmmens; 
curieux. Rouen 162.8. in- 8°. 

5 3 . La occurences remarquables. Pa- 
ris. 1628. in- 8°. pp. 478. It. Ibid.. 
1638. in- 8^. It. Rouen. 1642. 
pp. 471, C’eft un Recueil de düFe-' 
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des Hommes Illuffref. 1 15 
tentes Hiftoires., de meme que lou- J. P. Ca* 
vrage fuivant. ' mus. 

54. Les Evenemens fingulters s divi- 
fèz. en quatre livres. Lyon. 1 61%. in- 
B°. It. Paris. 1631. /»-8°. It. Lyon . 

1^38. in- 8°. It. Rouen 1643. & lè $9- 
in - 80. It. Revus & corrigés. Paris. 

1660. in-% o. pp. 420. Sc 495. 

55. Marianne 3 ou l'innocente viüi - 
me. Evénement tragique arrivé au 
Fauxbourg S. Germain. Paris. 1629. 
in- 11. pp. 253. 

56. Clearque & Timolas. Rouen. 

1619. in-n. pp. 319. It. Avec l’Ou- 
vrage marqué au n°. 52. fous ce ti- 
tre : Clearque y Timolas , Monorat 
& Aurel io. Rouen 1630. in- 12. 

57. Les fpeUacles d'horreur y ou 
fe découvrent plujieurs tragiques effets 
de notre Siecle. Paris 1630. in- 80. 
pp. 552. It. Ibid. k5"3 3. in- 80. Re- 
cueil d’Hiftoircs , de même que les 
Li vres fuivans. 

58. L' Amphithéâtre fanglant ; oit 
font repréfentées plujieurslp/iffoires tra- 
giques de notre temps s en deux par - 
tics. Paris. 1630. i*-8o. pp. 503. 

5 9. Bouquet d'Hifloires agréables.-. 

Paris. 163 o. in- 80. It. Rouen, 1 * 32 »* 
iti-Jè o. pp. 478» K ij 


1 

'N 

. - Digitized by Google 



T 16 Ad cm. pour fervir a V Hifti 

J.P. Ca- 6 q. Les fuccès différent. Paris . i £3 o*. 

mus. 1 . /ff-80. 

6 1 . Le voyageur inconnu. Hijloire 
curieufe & Apologétique pour les Re- 
ligieux. Paris. 1630. in- 8°. pp. 420. 

6 2. apologie pour les Réguliers , 
tu continuation de l’ Hijloire curieufe 
d’un voyageur inconnu. Paris. 1630. 
in- 80. It. 2 e . édition. Angers. 1656.. 
in- 80. pp. 266. It. Paris. 16 57. in*- 
i:2 v pp. 225. 

6 3. Traité du Chef de VEglif 
Prfw. 1630. in- 80. pp- 402. 

64. De la primauté & principau - - 
té de S. Pierre & de Jes Succeffeurs 
Traité Chronologique. Paris. 16^0. 
ï»- 8 o. pp. 803. Ouvrage different du 
précédent. 

6 5-. Zgt Rélations Morales. Parist 
3631. - 8°. pp. 666. It. Rouen.. 

163$. in-î 0 . pp. 475. Nouveau rc-, 
cucil d’Hiftoires. 

66. La Tour des Miroirs. Ouvra- 
ge Lhflorique. . Parts. 1 6 3 1 . in - 8 o., 
pp. 747- 

6-j.Le Pentagone Hiflorique, montrant 
en cinq façades autant d'accidèns fî- 
gnalis. Paris. 16 31. in 8°. pp. 82<?.. 

Traité, de la réformatioa intc - 

i». 
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YÏcuré félon Pefprit du B. François de J* P- Ca-, 
Sales. Paris. 1631. in - 12. pp. muj. 

347 * 

69. Z)<? l'Vnitè vertutufe ; fecret 
fpirituel 3 pou* arriver par l’ufage d'u- 
ne vertu au comble de toutes les au- 
tres. Tiré de la doftrinc du B. Fran- 
çois de Sales. Paris. 1631. /Vil. 

EP-^ 7 6 - ' , 

70. Le Direüeur fpirituel definte - 

rcffe y félon l’efprit de S.. François 
de Sales. Paris, 16 $1. in - 12. pp. 

431. G’eft la i e . édition. It. 2 e . edi. 
tion Paris. 1632. in- 12. pp. 477. Ic.. 

Rouen.. 1634. in 12. 

71. Les obfervatiens Hifloriques. 

Douay. 16 $1. in ■ 1 2. pp. 565. Re- 
cueil de petites Hiftoires , à la fin 
defquelles eit un Catalogue des 
Ouvrages de l’Auteur. 

71. De la pure dileüion. Difcours 
fpirituel félon la doünn: de S. Fran- 
çois dé Sales. Lyon. 1^32. in-16. pp. 

3 A 3 - - 

73. De la Synierefe. J’ignore la 
date de cet Ouvrage , qui eft mar- 
qué dans fon Catalogue , de rncmq^ 
que du fuivant , qui s’y trouve 
‘ aufli. 
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P. Ca- 74. La. Liàtte Spirituelle, 
v s. 75. Crayon de l'éternité. Rouen 16$ z 2 - 
in 8°. pp. 53 9. 

j6. LiveniJJemens liijloriques . Pa- 
ris 16 $1. in-^o. It. Rouen s6^z.in- 
8°. pp. 464. Nouveau Recueil d’hif- 
toircs. 

77. Leçons exemplaires. Paris 1631. 
in 80. pp. 542. It. Rouen 1642. in- 
8°. pp. 470. Ouvrage du même goût' 
que le précadent. 

78: V Antimoine bien préparé , oit 
défenfe du Livre de AL. l' Evêque de 
Belley , intitulé : Le Dirc&eur défin- 
tereffe ; contre les réponfes de quelques 
Cenobites. Par B.C.O. D. 1 <> 3 2 .in- 
8°. pp. 24. Quoique cet Ouvrage 
ne foit point dans le Catalogue de 
çeux de Mr. l’Evêque de Belley , il 
eft cependant à prefumer qu*il efl: de 
lui , puifquc tout le monde le lui 
donne , & qu’on y trouve fon ftile.\ 
C’eft une réponfe au Livre , qui a 
pour titre. Defenfe des Cenobites , oit 
réponfe au Direéleur defînterefjé. 1631 
in- 8°. / 

-j y. Lettre de M. le Cardinal de Ri- 
chelieu a Ad. V Evêque de Belley fur le 
fujet des Religieux 3 avec la réponfe (ftfc * 
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dit Jteur Evêque de Belley , enfembleS- 1 ?. Cà« 
U Lettre des Religieux À M. le Cardi- m v s. 
ned. Paris 1633. m-&°. La Lettre de 
M. de Beliey eftdu 15. Avril 1631. 

Le Cardinal de Richelieu vouloit à 
la requifition des Religieux lui per- 
fuader de ne point faire paroître fon 
livre de l’ouvrage des Moines j mai*» 
il ne put rien gagner fur lui. 

80. S. Auguftin de V Ouvrage des 
Moines y enfemble quelques pièces de S. 

* Thomas , & de S. Bonaventurc fur le 
tnême fujet , le tout rendu en notre Lan- 
gue , C fr ajjorti de réflexions fur Vufagc 
du temps. Rouen 1633. in- 8®. pp. 878. 
fur un Privilège du 1. Mars de cette 
année. Cet Ouvrage fouleva contre 
lui la plupart des Ordres Mendians; 
mais il leur répondit dans la fuite. 

Long -temps après il en parut une 
efpéce d’abregéfous ce titre. L*rfpoJ 
calypfe de Afelîton ; ou Révélation, des • 
Myfleres Cenobmques. Par Meliton .. , 

S. Leger. 1 661. in-14. pp. ifj. ït. 

Ibid. 1^6 8. in- ir. Il y en a deux: 
éditions de cette année , l’une do 
2 30. pages , 6c l’autre de 205. Gct 
abrégé fe trouve dans plufieurs Ca- 
talogues attribue fort mal-à-propos s 
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G P. Qk- Jean- Pierre Cornus , qui étoit mort 
>ius. dix ans avant qu’il parût. Bayle nous 
en fait connoître le véritable Auteur 
dans fes Réponfes aux quejhons d'un 
Provincial tom, je. » C’efl , dit-il, 

» l'ouvrage d’un Minime , qui s’eft 
» fait de la Religion. Il étoit de la 
« Province de Champagne, 5c s’ap- 
» pelloit le P. Pithois. 11 fe diftingua 
y» dans fon Ordre par l’éloquence de 
- la chaire , 5c paÆa pour un grand 
” Prédicateur. Ayant eu delfein de 
» quitter le froc , il fe retira à Sedan „ 

»» 6c y fit profcffiôn ouverte de la Re- 
» ligion Protcftantc. Il fe fit recevoir 
» Avocat, 6c réuffit au Barreau. Il fut - 
» aufll Profcficur en Philofophie 
” dans l’Academie de Sedan avec 
« beaucoup de réputation ; ilentcn- 
» doit à merveille les fubtilités des 
30 Seholaftiques. Ifmourut à Sedan en 
»» 1676. à Page d’environ 80. ans. Ce 
* fut dans cette ville-là , fi je ne me 
» trompe , qu’il fit imprimer fon 
,> Apocalyyfe de Meliton. 

81 .De la Foy vive ; exercice fpiri- 
tuel. Paris . 1633. in- 12. pp. 564. 

iz. Le Difcernement intérieur , re- 
eucilli de quelques entretiens Jpirituels 

de 
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de M. J. P. c. E. de Belley. Rotin. J. P. Ca- * 
103^.. in-iz. pp. 188. Mus. 

83. Traité de la Pauvreté Evangé- 
lique. Befançon i£ 34 . in- 8°. pp. 38^. 

84* Traite de la défapropriaiion 
claufirale. Befançon 1634.;» 8°. pp. 

355. Cet ouvrage & le précèdent 
furent attaqué^ dans un livre ano- 
nyme intitulé : Anti-Camus ; ou Cen- 
tre des erreurs de M. Camus , Evê- 
que de Belley touchant l'état des Re - 
ligieux , divifée en deux parties ; oit cfl 
particulièrement réfuté fon Livre de la 
défapropriation clauftrali , & de U 
pauvreté Religieufe. Doitay. 1Ê34, m - 

8°. pp. 144. & ^4. 

85. Z-e Rabat -joye du Triomphe 
Monacal , tiré de quelques Lettres , re- 
cueillies par P . D. S. Hilaire. Life 
1 634. i»*8°. pp. 238. LefieurdeS. 

Hilaire , n’cft aurre que notre Au- 
teur, qui donne ici un Recueil de 
fes Lettres. ; , 

86. Ea fuite du Rabat-joye du triom- 
phe Monacal , recueillie par le fieur de 
S. Hilaire. 1634. i»-8°. pp. 

87. De la mendicité fegitime des pau- 
vres féculiers . Douay . 1634. in- j 1 . 
pp. 162. 

Tome XXXVI. L 
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!LP.Cà- 88. De l'Unité delà Hiérarchie . 

mus. Domy. 1634. in-ié. pp. 157. 

89. Deux Difcours four le Roy faits 
en Avrils $i. Paris. 163 5. in-8°. pp. 
ii<T. L’un eft intitulé : Difcours fur 
les trofhées dit Roy , 6c l’autre : Dif- 
cours de fiété four le Roy. 

y o. Les éclair cïjfemen s de Meliton 
fur les Entretiens curieux d’Hermodo - 
re , à la juftifi cation du Directeur dé- 
finterejjé . Par le (leur de faint Aga- 
tange. 1635. in- 40. Deux Vol. L’E- 
vêque de Belley , qui a pris ici le nom ' 
de Saint Agatange , y répond à un 
Livre que le P. Jacques de Chevanes 3 
natif à’Autun 3 Capucin , avoit pu- 
blié fous ce titre : Les entretiens cu- 
rieux d'Hcrmodore 3 ou Apologie des 
Jl4oiv.es contre J. P. Camus 3 Eve- que 
de Belley 3 far le fleur de S. Agran. 
Lyon 1634. in- 4 0 . 

91. Les jufies quêtes des Ordres 
Jkfendians , tirez, d'un écrit de A4. l'E- 
vêque d.e Belley 3 & publiées par J. 
D. A . Douay I6$$.in~ii. pp. g,,. 

9 2. Theodoxe ou de la gloire de Dieu 
Opufcule.Caen$L6$-jen 8. feüill. 150. 
It. Rouen \Ci9. in- 8°. pp. 138. 

93. Le renoncement de foi-même. 


des Hommes Uluflres. 123J. P. 
Eclaircijfement fpirituel. Paris mus. 
in-%° .pp. 1 <^3. 

54 * Le Banquet d’AJfuere. Paris . 

1 C}%.in-%°. pp. 2.38. C’efl: un Livre 
de A%ràle 3 que l’on a eu tort de faire 
entrer dans la Bibliothèque des Romans, 

95. Conférence Académique . Mar- 
quée dans fon Catalogue. 

96. Varie lez. Mifioriques. Paris. 

1(338. in-S°. It. Rouen 1642. in- 8®. 

pp. 3df 4 . 

9~j. Le Dévot a la Vierge , recueil- 
li des Sermons de M. P. C E. de 
Bclley 3 par P. L. R. P. Caen 1^3 S. 
in-11. Feuiil. 190. y compris les 
deux Ouvrages fuivans , qui portent 
cependant la date de l’an 1637. 

58. Le Chapelet de Notre-Dame de 
Lorette prefenté -aux dévots de la Sacrée 
Vierge Marie. Caen in-i 2. 

99. V Iris , ou Coiu'onne de la Me- 
re de la belle Dïleüion , fur quatre ex- * 
cellentes vertus de Notre-Dame. Caen 
\6i~j. in- 11. 

100. De la volonté de\ Dieu. Secret 
afcétique. Paris 1638. in-8°. pp. 

15 5 - ' 

101. InflruÜion fpirituellc fur la per- 
fciïion Chrétienne. Caen 1^3 8.r/J-i£.pp. 

L i) 
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Ca-i 88. fur un Privilège de l’an 163 

102. Sujets de Méditation Jur U 
volonté de Dieu. Caen îé" 38. in-16. 
Feüil. 109. fur une approbation de 

103. Catechefe fur la correfpondan- 
ce de V Ecriture Sacrée & de la fainte 
Eglife. Enfemble la réponfe à douze de- 
mandes .faites par un Protefiant. Caen. 
1658.in-iz.pp.106. 

104. Induflries fpirituelles contre les 
ftratagêmes de l'amour propre. Caen 
1658. in 1 6. Fcuil. 107. fur une Ap- 
probation de 1 656. 

105. Points confiderables fur les 
parfaites intentions. Caen 1 6 3 S. in- 16. 
Fcüiii. 148. fur une approbation de 


16 ^' 

10 6. Préparation pour uneperfcnne ) 
qui fe difpofe d la réception de l'habit 
conventuel. Caen 1658. in-16. Feuill. 


10. 


107. Penfées affeÜives fur un moyen 
familier pour avancer en perfetlion. 
Caen 1 6"3 8. in-16. Feuill. 100. Ap- 
prob. de 1 6}6. 

108. Enfeignemens fur l'exercice 
de mortification. Caen. 1638. in-16' 
feüil. 50. 
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10 y. Retraite fpirituelle de dix jours J. P. Ca 
fur l’union de l’ame avec Dieu. Caen. mus. 

ié'3 8 . in- 16. v 

1 1 o. Confideration fur le progrès 
intérieur. Caen. 1^38. in- 16. Feüill. 

53. Toutes ces pièces imprimées à 
Caen. in-\6. fur une Approbation de 
1 £3 6 , font les petits Exercices Spi- 
rituels marqués dans fon Catalogue. 

Ht. Reparties fuccintes à /’ abrégé 
des Controverfes de Ai. Charles Dre- 
lincourt . Caen. 1638. in 8 ? . pp. 617. 

Avec l’Ouvrage fuivant. 

1 1 2. ^éntithefes Protefi antes ; ou 
oppofition de i Ecriture Sainte , & de 
la Dottrine des Protejlans , félon les 
ver fions de leurs propres Bibles. Caen. 

1^38. z» 8°.pp. 275. A la fuite du 
Livre précédent. 

113. La démolition des fondemens 
delà DoUrine Protefi ante par les ani - 
madverfions fur les lieux communs re- 
cueillis par les Ai niflres , & attacher 
aux Bibles Roclyloifes & Genevoifes. 

Paris. i6îJ.in-%°. pp. 430. 

1 14. Confrontation des ConfeJJions 
de foy de l’Eglife Romaine & de la 
Protefi ante avec V Ecriture Sainte. Pa- 
yés. 1^35)- in- 8°. pp. 2.1 a. A la fuite 
de l’Ouvrage précédent. L iij 


'\iC Mim. pour fervir a PHifl. 
j. P.Ca- ii 5. De la fouveraine fin des ac- 
mu s, ‘ tiens chrétiennes. Opufcule. Roïten. 

1639. in-8°. pp. 285. C’eft une fui- 
te de 1 Ouvrage 3 que j’ai rapporté 
au n°. 92. 

1 16". La Couronne de VAn, ou Mc- 
ditations pour tous les jours de l année ; 
fuivant l'Office & la dévotion de VE - 
glife. Caen. 162,9. in-16. trois tomes. 

1 17. Les entretiens Hiforiques. Pa- 
ris. 162,9. in- 8°. pp. 6yj. Ce font 
differentes Hiftoires. 

1 1 8 ; Décades Hiforiques. Douay. 

1639. in-8°. ft. Rouen. 1642. in- 80. 
pp. 41 1. Approbation de 1631. 

119. La Creche , la Circoncifîon y 
& l'Epiphanie My (tiques . Rouen. 

1640. in- 80. np. 99. 71. 6 5. 

1 20. Deux Jolitiides spirituelles ; Vu- 
ne de dix jours fur la purgation , illu- 
mination 3 & perfection de Vaine j Vau- 
tre de cinq jours fur les vœux Mo - 
nafliques. Paris. Ï640. f#-i2.pp. 309.' 

1 2 1 De la perfection du vrai Chré- 
tien. Exercitations pieufes. Paris. 
1640. in- 8°. pp. 6 27. 

ut. L'Ecole de perfcElion ’ tirée 
de quelques leçons Spirituelles , faites 
par M. j. P. C. E. de Bélley. Paris. 
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'1^40. in- ii. pp. 279. Ouvrage diffe- J. P. Ca^ 
rent du précédent. mus. 

123. La folitude intérieure , tirée 
de quelques leçons fpirituelles , faite 
par AL. J. P. C. E. de Belley, Paris. 

1640. in-n. pp. 74. 

1 24. La défenfe du pur amour de 
Dieu , contre les attaques de P amour 
propre. Paris. 1640. in- 8°. pp. 6*23. 

125. La Théologie Myflique. Pa- 
ris. 1640. in-11. pp. 460. 

116. Les enfeignes de la paffion de 
J. C. déployées. Ou entretiens fpiri - 
tuels pour la Semaine Sainte. Paris. 
s6\o.in-\i. pp. 332. II. Ibid. 1644.' 
in- ii. 

127. V avoi finement des Protefians 
vers l’Eglife Romaine. Paris. 1640. 
in 8°. pp. 170. It. Rouen. 1 6\%.in- 
8 0 . It. fous ce titre : Moyens de réïu- 
nir les Proteflans avec l’Eglife Romai- 
ne } publiez, par M. Camus } Evêque de 
Belley, fous le titre d.e /’Avoifincmenc 
des Protcftans vers l’Eglife Romai- 
ne , nouvellement corriges & augmen- 
tés de remarques } par M.. Paris. 

1703. in-11. pp. 310. C’eft Richard 
Simon , qui a donné cette nouvel- 
le édition ^ de qui y a joint fes rc- 
-> * «••• 


J. P. 

MUS. 


% 
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CA- marques. L’Ouvrage en lui-même , 
eft le meilleur qu’ait fait notre Au* 
teur. 

128. L’Homme Apojlolique en la 
vie de faint Norbert , Archevêque 
de Magdelourg\ avec aer obfervations 
touchant les prérogatives de linftitut 
Clérical & Canonical des Chanoines 
de Prémontré. Caen 1640. in - 8°. 
Feuill. 234. pour la I e . partie , &: 
pp. 209. pour 1?. fécondé. 

129. L’efprit du B. François de Sa - 
les } Evêque de Geneve , repréfemé en 
phificv.rs de fes allions & paroles remar- 
quables -, recueillies de quelques fer- 
mons 3 exhortations y conférences , con- 
verfations , livres 3 & lettres de M. J. 
P. Camus 3 E. de Belley. Paris 1647. 
/»-8°.Six Vol. 1 t. Paris. 1717. in- 8 °. 
Cette fécondé Edition ne contient 
qu’un Volume , & renferme cepen- 
dant tout ce qu’il y a d’eflentiel 
dans l’Ouvrage, parce que l’Editenr 
en a retranché tout ce quin’avoit 
point de rapport au but principal de 
l’Ouvrage , c’eft-à-dire , tout ce que 
l’Auteur accoutumé à fortir de fon 
Jfujet , y avoir fourré d’étranger. Il 
y a dans ce Livre bien des traits fin- 
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gulicrs , qui font concevoir une idée J. p. Ca-, 
avantageufe de la pieté & de la vertu MUS . 
de Saint François de Sales ‘ 3 6e il mé- 
rite d’être lu par ceux qui veulent 
éviter les bizarreries , les caprices , 

5 c le zele mal réglé de la faufle dévo- 
tion. 

130. Les Entretiens de Pieté. Rouen 
1641. in-%o. Deux vol. pp. 557. 5 c 
447. Il y a en tout quinze entretiens. 

1 3 1 . Eloge de pieté à la benite mé- 
moire de M. Claude Bernard 3 appel- 
lé le pauvre Prêtre. Paris 1641. in 8°. 
pp. 69 4. 

1 3 1 La Carité , ou le portrait de la 
vraie charité. Hiftoire devote tirée de 
la vie de S. Louis. Paris 1641 in- 8°. 

pp. 

133. Deux Opufcules fpirituels. Le 
premier de la volonté de Dieu , dans 
les travsrfes qui nous arrivent par la 
malignité d autrui. Le fécond de Vef- 
prit Chrétien. Rouen. 1641. in- go. 
pp. 166. 

134. Récits Hiftoriques 3 ou Hiftoi- 
re s divertijfantes entre-melèes de plu- 
fieurs agréables rencontres & belles re- 
parties. Paris. 1641. & 1644. 

PP* 494 - . 


Digitized by Google 



1 3o A 4 cm. pour fervir a tllifi. 

J. P. Ca- 13 j. La Corifiwde. Marquée dans 
>1 u le Catalogue parmi les Ouvrages 
Hiftoriques. 

1 3 6. Les devoirs dit bon ParoiJJien. 
Taris . 1641. /»-8°. pp. 766. It. Ibid . 

l£8l. /»-I 2 . 

137. Z,? Catechifme fpirituel -pour 
les perfonnes qui défirent faire pro- 
grès en la pieté Chrétienne. Paris. 
1642. in- 8°. pp. 606. 

138. Les Offices du Pafieur Paroifi 

fiai. Paris. 1642. PP- 5 34- 

139. Spéculations affectives fur les 
attributs de Dieu 3 les vertus de la 
Sainte Vierge , & des Saints. Paris . 
1642. in - 80. pp. 507. On trouve à 
la fin le Catalogue des Ouvrages 
de M. Camus. 

140. Les finitions du Hiérarque 
parfait - oit fi voit le tableau de l'E- 
vêque accompli. Paris . 1642. in - S a * 
pp. 6S4. 

141. Catalogue des Livres imprimez 
de A 4 . l'Evêque de Belley. ( 1Z41. ) 
in- 1 2 pp. 8. L’Auteur y a diftribué 
fes Ouvrages en differentes elafics j 
mais il n’y a point mis les dates s 
& ne les a pas même rangés exacte- 
ment par l’ordre des temps. 11 con- 


Digitized by Google 


des Hommes Jllujlres '. 1 3 t 

tient tous ceux que j'ai rapportés J. P. CA- 
ci-deflfus , quelques autres qu l ii mus. 
n’avoit pas encore donnez au Pu- 
blic. 

142. Exercice fpirituel de douze 
jours. Paris. 1642. in- 80. pp. 260, 

143. Enfeignemens Catechijliques, ou 
explication de la DoÜrine Chrétienne. 

Pàris. 1^42. in- 80. pp. 470. 

1 44. InflruPlions Catholiques aux 
Neophites. Paris. KS42. in- 8°. Il y 
en a douze fur differens points de 
Controverfes , qui font toutes chif- 
frées féparément. 

145. Anïmadverfons fur la Préfa- 
ce du Livre intitulé : la défenfe de 
la vertu. Par Jean Pierre Camus. 

Paris. 1642. in-% o. pp. 155. Le P. 

Antoine Sirrnond s Jefuite , avoit pu- 
blié l’année précédente la défenfe de 
la vertu. Paris. 1641. in - 80 : L’Evê- 
que de Belley foutient ici , que cet- 
te prétendue défenfe eft la ruine 
de la véritable vertu. Il revint en- 
core à la charge dans la fuite con- 
tre elle , comme on le verra plus 
bas. 

1 46". Confiderations Hiérarchiques. 

Paris. 1642.. in - §°. pp.764. 
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Ca- 147* Confderation du mot de Re 2 
ligieux.J>ar J. P. Camus. 1642. In- 80. 
pp. 11 5. On fit une réponfe à cet 
Ouvrage , fous le titre de Lettre à 
AP. le Prince de G aiment 3 touchant 
l'ufage commun & fort ancien du mot 
x de Religieux. 1642. in - 8°. pp. 41: 

148. Remarques amiables fur un 
traité du pouvoir quont les Religieux 
privilégiés d'entendre les Confeffions. 
1642. tn~ 1 2. pp. 205. Ce Traité 
avoit paru la même année. 

149. Paijible juflification des devoirs 
du bon Paroijfien. Paris. 1642. in-%ç>, 
pp. 31?. en quatre Parties. 

150. Revif on de l'avis dun Doc- 
teur 3 touchant les devoirs dun bon 
Paroijfien. Paris. 1642. in 80. pp. 448» 
t 5 1. Prérogatives du P a forât P a - 
roijfial défendues contre les Lettres Sa- 
tyriques d Agathon à Erafle. Tome. T. 
Paris. 1642. in- 80. pp. 482. C’eft le 
premier des quatre Volumes , qu’il 
a compofés pour répondre à l’Ou- 
vrage intitulé : Lettres d Agathon k 
Erafle fur les devoirs prétendus du 
bon Paroijfien s ou il eft montré que 
les Séculiers peuvent fans fcrupule fai- 
re leurs dévotions dans les Eglifes des 
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Religieux. Paris. 1642. /»-S°. pp. 315. J.P. 
M. l’Evêque de Belley nous apprend mus. 
dans la Préface du Livre precedent 
qu’outre Y Avis d'un DireÜeur } au- 
quel il y répond , les Lettres d’A- 
gathon y dont il s’agit ici 3 & la dé- 
fenfe de la vertu / de laquelle j’ai par- 
lé plus haut 3 on avoit encore pu- 
blié contre lui , dans l’cfpace de 
lîx mois y deux autres Livres , donc 
voici les titres : La conduite de Me- 
lit on en la Correction fraternelle 3 qu'il 
exerce à l’endroit des Religieux. Par 
le Sieur de Saint Romain. 1641. in- 
8°. pp. 139. Les avantages de la vie 
Religieufe recueillis de la Doffrine 
reçue communément en l’Eglife 3 & 
défendus contre les maximes de Meli- 
ton. Par Etienne de la Croix Prêtre 
& Docteur en Théologie. Paris. 1641. 
in 8°. pp. 8 <r. 

1^2 . Les devoirs P aroijf aux foûte- 
nus contre les inveÜives couchées dans 
les Lettres d'Agathon a Erafle. Tome. 

2 c. Paris. 1642. in - 8°. pp. 

153. L’honneur & la fréquentation 
des Paroiffcs maintenus contre leur mé- 
pris & defertion } infnuez. dans les 
Lettres calommeufes d'Agathon à E - 
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J P. Ca-^* Tome 3e. Paris. 1642. in- 8*. 
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154. L<3 DireBion Paflorale jufliflée 
contre Les opprobres des Lettres cornu- 
rnelieufes d'Agathon a Erafle. Tome 
4e. Paris. 164 2. /«-So. pp. 467. 

155. Aiémoriaux Hifloriqttes. Pa- 

ris. 1643. in- 8°. pp. 400. It. Rouen. 
1658. Recueil cîTliftoires. 

156. Spéculations Hfloriques. Pa- 
ris. 1643. /»-I2. pp. 3I7. 

157. Lafaime égalité d’efprit. Pa- 
ris. 1643. in- 8°. pp. 147. 

158. Le Noviciat Clérical. Paris. \ 
1643. « So. pp. 480. 

159. Le Pajfavant pour reponfe a 

l’ Avantconreur de AI. Drelincourt , / 
touchant l’honneur , qui doit être ren- 
du a la Ste. & B. Vierge Adarie. Pa- 
ris. 1643. in-% o. pp. 245. 

160. Dijfetlion de l’Examen de Ad. 
Drelincourt 3 fur la qualité de l'hon- 
neur , qui cfl dit a la Sainte Vierge 
Adarie. Pans . 1643./# 8°. pp. 261. 

loi. Réplique aux additions faites 
par Ad. Drelincourt a fon écrit , tou- 
chant l’honneur qui efi du a la Sainte 
Vierge Adarie. Paris. 1643. in-$°. pp. 
294. 

\ 1 

I 


1 


Digitized-by Google 


des "Hommes Hluflrss. 135 
ï 62. Quatre Exercices touchant la vie J. P. Ca- 
intérieure. Paris. 1643. PP* 42.4. mus. 

1 6 3 . Sommaire de la vie fpirituelle . 

Paris. 1643. tn-ié. pp. 279. 

164. Notes fur un Livre intitulé : 

La déienfe de la vertu , extraites 
de plus amples arâmadverjions. Par P . 

L. R. P. Paris . 1643. /«-S 0 , pp. 456". 

Cet Ouvrage eft de M. Camus , 
quoique les Lettres initiales mar- 
quées dans le titre femblent dire le 
contraire. 

1 é" 5. Les emplois de l’Ecclefiafiique 
du Clergé. Paris. 1643. in-80. pp.682. 

1 é6. Les Mifiions Ecclefiafiiqucs. 

Paris. 1643. in- 80. pp. 520. 

167. Rencontres fine fie s , ou fortu- 
nes infortunées de notre temps. Paris . 

1644. /«-80. pp. 289. 

168. Les Tapijferies Hiftoriquefl 
Paris. 1644. in-80. pp. 247. 

ié 9. Deux Conférences par écrit : 
l’une touchant l'honneur du a la Sainte 
Vierge Marie ; l'autre du Sacrifice de 
la Me fie. in- 8°. pp. 270. pour la 
première Sc 88. pour la deuxie- 
me. J’ignore la date de cet Ouvrage. 

170. L'ufage de la Pénitence Cr 
Communion. Paris. 1644. in- 40. pp. 

3 20. & 283. . 
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J. P.Ca- 171 .Du rare & fréquent ufage de l’ Eu- 
*tus. charifie. Paris. 1644. in-iz. p. 1 5 6". 

172. Pratique de la fréquente Com- 

munion , ou l'on voit ce que l'Eglife 
primitive a obfervé touchant ce fujet , 
plufiettrs abus réfutez. , & la doiïrine 
des SS. Per es propofée. Avec un traité 
de la préparation à la fréquente Com- 
munion. Paris. 1644. Il n’y a 

dans ce Volume , que la prépara- 
tion à la fréquente Communion , 
qui foit de l’Evêque de Belley. Elle 
tient feulement 5 j. pages. La Pra- 
tique, Stc. eft une nouvelle impref- 
fion d’un Livre intitulé : Pratique 
de la fréquente Communion , compofce 

. ' en Efpagnol par le R . P. Hem and 
de Sa.laz.ar de la Comp. de Je fus , 
& mife en François par le R. P. Jean 
■Gui Ilot , de l'Ordre des Freres Prê- 
cheurs du Couvent de Notre-Dame 
de Confort de Lyon. Paris. 1^24. in- 1 2. 

173. Le Verger Hiftorique. Paris . 
1^44. in 8°. pp. 499. Nouveau Re- 
cueil d’Hilloires. 

174. Ü Anti-Bafi lie , pour repon - 
fe à l'Anti - Camus. Par Olenix du 
Bourg - l'Abbé. Paris. 1644. in - 40. 
L’Evêque de Belley s’eft caché ici 

. fous le nom de Bourg - l'Abbé. J’ai 

parlé 
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parlé de V Anti-Camus au N°. 84. J. p. Ca- 

175. La faujfe al larme du coté de MU s. 
la Penitence. Paris. 1645 .in-$°. p.93. 

176'. Brieve introduction à la Théo- 
logie. Paris. 1645. i»- 12. pp. 21 6. 

177. Expoftion des p ajfages des Pe- 
res , des Papes , & des Conciles , al- 
léguez. dans un Livre intitulé : de la 
fréquente Communion ; ou fevoyent 
leurs convenances avec l’ufage préfent 
de l’ adminiflration des Sacremcns de 
Penitence & de F Eucharistie. Paris. 

1645. lrt ' PP* 5^8. 

178. Profnes Paroijfiaux pour tous 
les Dimanches de l’année. Paris. 

in-î o. pp. 59?. 

.179. Les Profnes Evangéliques fur 
l’Evangile de chaque Dimanche de 
l’année . Paris. \6^.in 8°. pp. 387. 

18 a. Les Profnes Epiftolaires fur 
les Epitres de chaque Dimanche de 
l’année. Paris. 16^9 .in- 8<>. pp. 274. 

1 8 1 . Inftruiïions populaires à l’ufa- 
ge des Curez, de la Campagne , pour 
fervir de Profnes aux Meffes Paroïf- 
fiales de tous les Dimanches & Fêtes 
principales de l’Année. Paris. 1650* 
in- 80. pp. 30 6. 

182. Harangue funèbre aux obfe- 

Tome.XX.WL M 
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- ques de M. fiofias Comte de Rantz.au > 
Maréchal de France le z$. Septembre 
16 5 o. Paris. lé" 50. in-qo, 

183. Le Flambeau de la vie fpirr-t 
ruelle. Paris, ié" 5 1 . in-ié. pp. 176. 

184. Profnes Catech-Ev angéliques 
pour tous les Dimanches & Fêtes prin- 
cipales de l'année \ oh fur le fujet de 
chaque Evangile efi traité un point de 
la Doêbrins Chrétienne. Paris . 1651. 
in- S°. pp. 294. 

185. Epiircs Théologiqucs Jur les 
Matières de la Prèdefiinaticn a de la 
grâce & de la liberté ; oh la Neutrali- 
té dans les divérfes opinions du temps 
efi obfervée & maintenue •, conformé- 
ment aux Conditutions des Papes Clé- 
ment VIII.& Innocent X. Paris. 1651. 
in-8°. Deux Tom. pp; 469. & 353. 

1 8<j. Exhortations Pafiorales pour 
Puf âge des Curez. & des Àdiljîonn ai- 
res en leurs Profnes & infirutlions fur 
les élemens de la DoÜrine de Salut. 
Paris. \Cs ) z.in-%Q. pp. 336. 

V. Les Hommes Illuflres de Perrault. 
Tome I Sa vie à la tête de fon efpnt 
de S. François de Sales de l'édition de 
1 7 27» On trouve aujfi quelques particu- 
larités de fa vie , & quelques dates dans 
cet Ouvrage. 
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BARTHELEMI ALBIZI. 

B Arthelemi Albizj étoit natif de B. Albi- 
Pife i ce qui lui fait donncrzi. 
communément le nom de Barthe- 
Icmi de Pife. 

Etant entré dans l’Ordre des Cor- 
deliers y il s’y diftingua par la pré- 
dication &c par la compofition de 
divers Ouvrages. Il alla en 15559. 
au Chapitre Général de fon Ordre 
affemblé à Ajfîfe y il y préfenta. 

Ton Livre des conformités. Ce Li- 
vre fut reçu par cette AlTemblée avec 
de lî grands applaudiffemens, qu’on 
accabla l’Auteur de loiianges y Sc 
qu’on crut ne le pouvoir mieux 
récompenfer „ qu’en lui faifant pré- 
fent de l’habit complet , que S. 

François avoir porté pendant fa vie. 

On en a jugé bien différemment de- 
puis j Sc l’on n’a pu s’empêcher de 
fe recrier fur l’ignorance & la grof- 
lîereté des Moines de ce temps- là , 
qui avoient jugé fi favorablement 
a’un Ouvrage , où les impertinen- 
ces , les blafphêmes &c les impiétés 

M ij 
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fe produifent de toutes parts. 

Barthelemi ne fur-vêcut pas beau- 
coup à l’honneur qu’il reçut alors ï 
puisqu’il mourut dans fon Couvent 
de Pifè le 10. Décembre 1401. dans 
un âge fort avancé. 

Il n’eft rien de plus ridicule que 
ce qu’on lit dans la Magna Biblio - 
theca Ecclejîaftica , imprimée à Ge- 
neve fous le titre de Cologne en 
1734. in-fol. qu’il avoit eu un fils, 
nommé Humbert , qui fe fit Domi- 
nicain , &: fut Evêque de Pif oie. 
Le feul fondement de cette préten- 
due filiation , eft qu * Humbert AU 
biz.% étoit fils d’un Barthelemi , qu’il 
étoit du même Pays , ôc viyoit un 
peu après lui. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Liber Conformitatum. Mediola - 
ni per Gotardum Ponticum , anno 
15I0. die 18. S eptembris. in-fol. Feuill, 
25 6 . C’efl la première édition de 
ce fameux Ouvrage , qui eft d’une 
rareté extraordinaire y&c même par- 
mi le peu d’exemplaires qu’on en 
trouve , il n’y en a guercs dans le- 
quel il ne manque quelque feuille. 
Je n’en ai vû qu’un complet & 
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parfaitement bien confervé , qui eft B. Albi 
dans le riche Cabinet de M. de Bo- zi. 
ze , Secrétaire de l’Académie des 
Infcriptions & Belles-Lettres. Cette 
édition eft Gothique de même que 
la fuivante. It. fous ce titre : De 
Conforma ate vitœ, B. Francifci ad vi- 
tam D . N. J. C. Redempsoris nojiri 
per Fr, Bartholom&um de Pifs s Or- - 
dinis Aiinorum S. Francifci. ASedio - 
tan i in adibus Janoti Caftilionei 1515. 
in-fol. Fcuil. 119. On voit à la tête 
une Epitre de Jean A/apelti y Cor- 
délier de ASilan 3 datée de cette 
Ville le 27. Avril 1513. Je ne fçar 
comment cet Editeur ofe dire qu’il' 
tiroit cct Ouvrage des tenebres , 
puifqu’il avoit été imprimé trois ans 
auparavant. Cette Edition eft aufti 
bonne que la précédente , car on n’y 
tf rien retranché , & elle eft auftt 
fort rare 3 mais elle n’eft pas fl re- 
cherchée. 

On .a fait depuis de grands re- 
tranchcmens à l’Ouvrage , dont on 
a ôté les chofes qui avoient le plus 
choqué. C’eft dans ce nouvel état 
qu’il a paru fous ce titre : Liber 
«are h s inferiptas : Liber conformitar- 

L iiij 
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B. PiLil-tum vit*, Beati ne Seraphici Patns 
zi. Francifci ad vitam J. C. D. N. nmc 
demio in lucem éditas atc/ue infinitis 
propemodum mendis corrcÜus a Rev. 
& doiïïjfimo P . Fr. Jeremia Bucchio x 
ZJtinenJl } Sodali Francifcano J Dofto- 
re Theologo 3 laboriofîs ornatijfimifjuc' 
lucubrationibus illufiratus ; cui pla- 
ne addita efi perbrevis & facilis Hif- 
lona omnium vironm 3 qui fanclitate , 
probitate } innocent ta vit a ac doElri- 
na , Ecclefiaflicifcjue dignitatibus in 
Francifcana Religione itfjue ad nojlra 
h ne tempora excelluentnt. Bonoriu. 
Apud Âlexandntm Benatium i ç 90. 
in-fol. Fcuill. 330. It. fous le même 
titre : Bononia. Apud Viüorem Be- 
natium. 1 é 10. in-fol. Fenill. 3 3o.C’eft 
la meme édition que celle de 1550. 
dont on a feulement changé les deux 
premiers feuillets. Dans le premier 
on a fubilitué l’année ié'ao. & le 
nom de Vittor Bcnatius , à l’annce 
I590. & au nom & Alexandre Be- 
nxtrns . Le fécond de l’édition de 
15^0. contenoit une Epitre Dédi- 
catoire au Cardinal J.erôme de la 
Rovere , Protecteur des Mineurs 
Conventuels. Mais comme ce Car- 
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dinal étoit mort en 1 591. on a mis B 
à fa place en 1620. l’Approbation zi, 
du Chapitre Général des Francif- 
cains a datée du 2e. Août 1399. 

Bartheletni de Pife avoit compo- 
fé cet Ouvrage en 1385. La grof- 
fïereté ôc l’ignorance dans laquelle 
en vivoit , lorfqu’il parut 3 le fit 
recevoir avec applaudiffement par 
plufieurs perfonnes , mais on ne fut 
pas long-temps fans. en appercevoir 
les impiétés. Il femble en effet que 
tout le but de l’Auteur ait été de 
relever S. François au-deffus de No- 
tre Seigneur ; puifque dans toutes 
les parties de fon Parallèle il pre* 
tend faire voir , que Jefus-Chriji 
n’a rien fait de merveilleux 3 que 
S. François n’ait fait auffi , & me- 
me plus parfaitement & plus fré- 
quemment. 

Les excès , où il efl tombe a cet 
égard , fourniffoient trop de matiè- 
re à la critique des Protcflans 3 dans 
les commencemcns de la P. Ré- 
formation , pour qu’ils n’en pro- 
fualFent pas. Erafme JÜbere , Alle- 
mand , Difciple de Luther , ayant 
trouvé le Livre dans un Couvent 
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■ de Francifcains , où il faifoit la vi- 
fite par Ordre de l’Elc&eur de Bran- 
debourg fit des Extraits de tout et 
qu’il y trouva de plus choquant , 
le traduifit en Allemand , & pu- 
blia le tout en . cette Langue avec 
une Préfacé de Luther , à qui quel- 
ques-uns ont attribué malà-propos 
cette colleétion , & un Averti'fe- 
ment fous fon propre nom 9 dans: 
lequel il nous inftruit de ce détail. 
En voici le titre. 

Der Barfùjfer ALünche Eulenfpie- 
gel und Alcoran. ( 1 * Alcoran des Cor- 
deliers ) Wittemberg 1542. in- 4 0 . 
Ce fut le même Albere qui donna- 
l’année fuivantc le même Ouvrage- 
en Latin s conformément au texte- 
du Livre des conformités 3 & fous 
çc titre. 

Alcoranus Francifcanorum, id ejl ; 
Blafphemiarum & Nugarum Lerna , 
de Jiigmatifato Idolo t cjuod F ranci f- 
cum vocant 3 ex Libro conformita- 
tum. Anno 43. /»-8o, petit, pp. 212. 
non chiffrées. Il n’y a ici que le 
premier Livre , comme dans l’Al- 
lemand. On voit à la fin Prafati 0 
Ai, Luther i G ermanico Libro prafî- 

x* 


c les Hommes III offres. 14 ç 

x a , & enfuite l’AvertilTemcnt à' Al- g. Albi- 
bere au Le&eur , traduit en Latin Zlt 
de l’édition Allemande. Ces deux 
pièces fe trouvent dans toutes les 
éditions fuivantes. 

Conrad .Badins traduifit depuis 
l’Ouvrage en François, y joignit 
un fécond Livre , compofé de di- 
vers pa(Tagcs du Livre des Confor- 
mités qu 'Albere n’avoit point rap- 
portés dans le premier. Sa traduc- 
- tion parut avec le texte Latin fous 
ce titre. 

L'Alcoran des Cordeliers tant en 
Latin qu'en François ; c'efl-a-dire 3 la 
Mer des blafphêmes & menfongss de 
' cet Idole fiigmatifé , qu on appelle S. 

François : lequel Livre a été recueilli 
mot a mot par le Doüeur Erajme Al- 
bsre du Livre des Conformités de ce 
beau S. François à jf. C. Livre mé- 
chant , & abominable , s'il en fut 
oncques t , compofé par un Cordelier 3 
& imprimé à Milan l'an 1510. Nou- 
vellement a été ajouté le fécond Livre 
prins au même reftraiEl afin de mieux 
découvrir la fainteté de cette S elle in- 
fernale que le monde adore. Geneve . 

Conrad Badin s 1560. /«go. pp. 279. 

Tome XXXNI. N 
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pour le premier Livre. On voit à 
la tête une longue Epitre Françoi- 
fe de Conrad Badins à l’Eglife de J. 

C. fort envenimée contre les Ca- 
tholiques 3 & aux marges , des no- 
tes du meme , qui font auflî ma- 
lignes. Ce Traducteur en a mis de 
femblablcs au fécond Livre 3 qui a 
ce titre particulier. Le fécond Livre 
de l'Alcoran des Cordeliers , extrait 
comme le premier met à mot de ce mal- 
heureux Livre des Conformités de S. 
François , par lequel tant plus eft évi- 
dent? l'impiété de cette ynaudite Seéte 3 
& duquel chacun peut juger combien 
de mal le Monde a reçu d'icelle , & 
combien il en recevra , Ji elle eft f im- 
portée y comme elle a été ; traduit du 
Latin en François , avec brieves an- 
notations y qui font comme contre-pd- 
fons & préfervatifs à l’encontre de la 
faujfe Doctrine quiy eft contenue. Con- 
rad Badins 3 . 1 560. in- 80. pp. 303. 

Tl en a parti depuis une autre édi- 
tion fous cet autre titre : l' A Icor an 
des Cordeliers , tant en Latin , qu'en 
François , c'eft- à-dire 3 Recueil des 
plus notables bourdes 3 & blafphêmes 
impudens de ceux 3 qui ont ofé com- 
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parer S. François à J. C. tiré du B. Albi 
grand Livre des Conformités , jadis zi. 
compojé par Fr. Barthelemi de Pife , 

Cor delier en fon vivant ; parti en deux 
Livres. Le tout de nouveau revu & cor- 
rigé. Geneve. Guillaume Lairnarie. 

1578,. in 8°. petit, pp. 344. pour le 
premier Livre ,6c 382. pour le fé- 
cond. It. Avec le même titre : Nou- 
velle Edition ornée de figures par B. 

Picart. Amfierd. 1734. in-11. Deux 
vol. pp. 3 96. &c 419. Ce qu’il y a 
de particulier dans cette édition , 
eft que le texte Latin eft à coté 
de la traduction Françoife, au lieu 
qu’ils fe fuivent dans les autres , 6c 
que les notes a qui avoient été juf- 
ques-là dans les marges , lont au 
bas des pages. Les figures qui font 
en aflcz grand nombre , repiéfencent 
diverfes particularités rapportées 
dans la vie de S. François. 

On s’eft avifé long temps après 
les éditions du 16e. Siècle d’en fai- 
re une nouvelle , feulement en La- 
tin. Elle eft intitulée ; Alcoranus 
Francifcanorum , id efi 3 Blafphemia - 
rum & Nugarurn Lerna de fiigmati- 
fato Idolo quod Francifcim vocant , ex 

N ij 


148 Mém. pour fervir à VHiJt. 

B. Albi- LibroC onformiutum.Davsmrix 1 6 5T. 
ai. in îz. pp. 248. Mais il n’y a que 

le premier Livre. 

Ce ljnt là toutes les éditions que 
j’ai vues j il y en a d’autres que je 
nqjConnois que par les Catalogues, 
ôc dont je ne puis rien dire de po- 
fïtif. Telles font cilles de Kdensv: 
i£io. in-l o. (Se d’autres, dont quel- 
ques Auteurs font mention. 

On a un Arrêt du Parlement de 
Pans du 30. Juin 1 5 £5. rendu con- 
tre i’Alcorun des Cordeliers & quel- 
que autres Ouvrages femblables , 
te imprimé cette année in- 12. 

Henri Sedulius , Cordeiier Fla- 
mand , jaloux de la gloire de fon 
Ordre , a tâché de réfuter ce Livre 
par un Ouvrage qu’il a intitulé : 
Apologeticus adverfus Alcoranum 
Francifcanorum , pro Libro Conformi - 
■ tatum. Antuerpix a 607. in- 40. Mais 
il auroit mieux fait de ne point en- 
treprendre cette Apologie , & de 
ne fe point mêler de cette affaire 
dont il n’eft: pas forti avec hon- 
neur. 

Malgré les contradictions que le 
Livre des Conformités avoit eprou- 
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vées , il s’eft trouvé dans le milieu B. Aibi* 
' du 17e. Siècle un Recolet , qui a-zi. 
entrepris de le mettre et^ François , 
ou plutôt d’en donner un en cette 
Langue dans le meme goût, & qui 
en elt tiré pour la plus grande partie. 

Ce nouvel Ouvrage a paru avec Pri- 
vilège^ Approbation fous ce titre : 

Traité des Conformité z. du Difciple 
avec fin Maître - ; c'ef-a-dire , de S. 

François avec Jefus-Chrifl , en tous 
■ les Myferes de fa naiffance , vie , 
pajfon 3 mort , &c. Le tout recueilli t 
ajaneè , & divife en deux parties. 

Par un Frere Mineur Recollet. Liè- 
ge. 1^58. in. 4°. pp. 555. pour la 
première Partie > & Ç76. pour la fé- 
condé. Ce Recollct cft nommé après 
Valentin Marée. 

J’ajouterai ici , que dans un Li- 
vre intitulé : F irmamenta trium Or- 
dinum B. Patris ne fri Franc ifei. Pa- 
ri f. Joan. Trellon. ijii.in- 4 0 . On 
trouve feiiill. 54. de la 4e. partie. 

Declaratio Magifri Bartholomai de 
Pifs fiper Regularn Fratrum Mino - 
rum , ex Libro Conformitatum ajfumpta. 

Quadragfmale Magifri Bar-, 
tholomai de Pifs , de contemptu mun > 

N iij 
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B.Albi-^ , five de triplici Atundo s fenfibi- 
2 x, /i fcilicet , Aticrocojmo , <ÿ* sîrche - 

typo. A la^fin on lit. Editum d M. 
B art. de Pifis anno D. 1398. Cura 
pervigilis Atagijlri J ohannis de Ata- 
p.-llo ejufdem Ordinis Conventus Ate- 
diolani correttum > imprejfum Atedio- 
lani anno 14.98. in- 4 0 . Avec lifte Epi- 
tre de Afapelli à la tête. It. Brixidt. 
1503. in- 8°. 

3. Sermones lucidijfimi <& inftg - 
nés dubiorttm & Cafuum confcientia- 
lium conterr.plativi & elucidativi fu- 
per Evangeliis Quadragefimalibus R. 
P. F. Bartholomai de Pijis , Ordi- 
nis Aiinorum , h avenus mifc/uam im - 
prejji , diligenter revifi s vifitati & 
correfti per certwm Fratrem in aima 
Parijienjî Vn'tverfitate famofum , Re- 
ligiofum ejufdem Ordinis. A la fin on 
lit. Imprejfi Lugduni Opéra Romani 
Atorini , Calcographi & BibliopoU , an- 
no 1 5 1.9 . die 3 . Atenjïs Februarii. in-, 
80. feüill. ii 5. 

4. De laudibus B. Virginie Liber . 
Venetiis. \<$ 96 . in-fol. 

V.Henr. fVharton Appendix ad Hif- 
toriarn Litterariarn Guilielmi Cave JL,u~ 
c<z iVadding fcrip tores Ordinis Atino - 
rum. 
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RODOLPHE CUDWORTH. 

R odolphe Cudw'orth , naquit l’an ^ UD 
16 jj. à Aller dans le Comté WoRTH * 
de Sommerfet. 

Son pere , nommé Rodolphe com- 
me lui , étoit Licentié en Théolo- 
gie. Il fut d’abord membre du Col- 
lége d 'Emanuel à Cambridge 3 & en 
même temps Miniftre de l’Eglife de 
S. André dans cette Ville , d’où il 
pafla.à Aller , pour y exercer fon 
miniftere. Il fut auffi un des Cha- 
pelains du Roi Jacques I. Quoiqu’il 
ne manquât ni de génie , ni de fça- 
voir , il ne fe picqua point de fe 
produire en public comme Auteur , 

&c on n’a de lui qu’un Supplément 
au Commentaire de Guillaume Per - 
kjns fur l’Epitre aux Galates. Com- 
me ce fameux Théologien Anglican 
avoit etc Ion intime ami, il ne voulut 
pas laifTer imparfait ce Commentaire 
Pofthume , dont il fut l’Editeur , 
aufli bien que de quelques autres 
Ouvrages du même Auteur. Son 
Supplément fe trouve traduit de 

N iiij 
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R. Cud- l’Anglois en Latin par A. T. ^ an 
vvorth. les Oeuvres de Perkins imprimée 
en cetre langue à Geneve l’an 1618 
in fol. deux vol. 

La mere de nôtre Cudvvorth étoit 
de )a famille des Aîachell , & elle 
eut l’honneur de fervir de nourrice 
au Prince Henri hls de Jacques /. 
» qui mourut le 12. Novembre 1612. 
âgé de 18. ans. Ayant perdu fou 
mari dans le bas âcze de notre Au- 
teur , elle fe remaria avec le Doc- 
teur Stoughton } un des grands Pré- 
dicateurs de fon temps , qui étoit 
aulli Membre du Collège d ’Emanuel 
à Cambridge. 

. Le jeune Cudvvorth ne fouffrit 
point de ce changement. Son beait- 
pere lui tint lieu de pere , & prit 
un grand foin de fon éducation. Il 
parut d’abord d’un excellent natu- 
rel , d’un efprit pénétrant , & d’n— 
. ne fagelfe au-delfus de fon âge.- A 
peine forti de fa treiziéme année , 
il fut reçu dans le Collège d’Ema~ 
nusl au nombre des Pensionnaires ; 
& fon beau- pere lui rendit alors ce 
témoignage , qu'il n'étoit jamais ve- 
nu à Wniverfitè aucun enfant de cei 
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âge , qui eut plus de conno'ijfance de 
ce qu'on apprend dans les Ecoles. 

Deux ans après , c'eft-à-dire le 5. 
Juillet 16 3 2. il fut immatriculé com- 
me Etudiant de l’Univerfité de Cam- 
bridge 3 & depuis ce temps-là il s’at- 
tacha fi fort à toures les parties des 
Belles- Lettres & à la Phiiofophie } 
' qu’il fut reçu Maitre ès Arts en 
16 $ 9 . avec beaucoup d’applaudiflc- 
, ment. 

Prefque dans le même temps il 
fut fait Membre du College d’£* 
manuel 3 8 c fa réputation lui attira 
bientôt la confiance de pluficurs 
perfonnes , qui lui donnèrent leurs 
enfans a infiruire. Il eut jufqu’à 2$. 
Difciples à la fois 3 chofe rare alors , 
5c qu’on n’avoit jamais vu dans les 
plus grands Collèges de l’Univerfi- 
té 3 & parmi ces jeunes gens fc 
trouva le fameux Guillaume Temple. 

Peu de temps après Cudvvorth fut 
nommé R e fleur de North Cadbugf 
dans le Comté de Sommerfct\ bé- 
néfice qui valoit trois cens livres 
fterling par an. On ne fçait préci- 
fément ni en quelle année il l’ob- 
tint a ni combien de temps il le gar* 


R. Cud- 
vvorth. 
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R. CuD-da. Il doit auflî avoir été hait Ba- 
Worth. chelier en Théologie dans cet in- 
tervalle „ quoiqu’on ignore la date 
de fa création. Ce fut peut -erre en 
1644. Car on voit , qu’il foutint 
alors, dans les Vefperies des Aétes 
publics qui fe font pour prendre 
les degrés , les deux Thefes fuivan- 
tes j Qu il y a des raifons éternelles 
& indifpenfables du bien & du mal ; 
& qu'il y a des fubftances incorporel- 
les j immortelles de leur nature. Ce 
qui fait voir que Cudworth rouloit 
dès lors dans fon efprit , & exami- 
noit avec foins les matières &: les 
queftions importantes , qu’il a tant 
approfondies long-temps après dans 
fon fyfi'me intellectuel J & dans quel- 
ques autres Ouvrages , qui n’ont 
pas été imprimés. 

La même année 1644. ^ fut &ÎC 
Principal de Clare-Hal dans l’Uni- 
verfïté de Cambridge , à la place du 
Doéteur Pasky , qui avoit été def- 
titué de cette charge -, & il eut l’hon- 
neur d’avoir alors fous fa direction 
le célébré Jean Tillotfon } devenu de- 
puis Primat d’Angleterre. 

L’annee fuivante I645, le Doc— 


des Hommes Illuftrcs. 155 
teur Metcdjy s’étant démis de la R. Cud 
C haire de Profelfeur Royal en Lan-WORTH* 
gue Hébraïque 3 Cudworth lui J’uc- 
ceda par une nomination unanime 
des fept Ele&eurs , faite le 15. Oc- 
tobre. Depuis ce temps-là , il re- 
nonça à l’exercice du Miniftere Ec- 
clefiaftique , & fe donna tout -en- 
tier aux occupations & aux études 
Academiques. 11 commença fes le- 
çons publiques , qu’il faifoit tous 
les Mercredis , par expliquer la ftruc- 
ture & le plan du Temple de Je - 
rujalem. Lorfque des affaires" indif- 
penfables l’obligeoient à s’abfenter 
de i'Univerfité , iffubftituoit , pour 
faire fes leçons , Jean vrortloinghîon , 
fon ami , qui fut depuis Chef du 
Collège de Je fus. 

En 1651. il poftula & obtint ai- 
fément le dégré de Douleur en 
Théologie. 

Quelque honorables que fu lient 
les emplois qu’il avoit, on ne fçait 
comment les revenus qu’il en tiroit 3 
ne fuftifoient pas pour fon entre- 
tien. Auffv penfa - 1- il > pour cette 
raifon , à quitter l’Univerfité, & il 
fe retira effectivement ailleurs j mais 
il n’y fut pas iong temps. 
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R. Cud- Samuel Bolton , Doélcur en Thco- 
VVCRTH. logic , & Principal du College de 
Chrijl étant venu à mourir en 16J4. 
on donna cette place à Cudvvorth , 
qui revint ainfi à l’Univerfitc , où 
„il étoit déliré. Il fe maria la même 
année ; mais on ignore le nom de 
la famille de fa femme. Il en eut 
quelques fils , qui moururent appa- 
remment dans la fleur de leur âge , 
&: une fille nommée Damaris , qui 
s’eft diftinguée par fon fçavoir. Le 
Chevalier François Masham l’épou- 
fa en fécondés noces , en eut un 
fils , qui a voulu conferver le nom 
de fon Ayeul maternel , en fe fai- 
fant appeller François Cudvvorth 
Afasham. Cette Dame à compofé en 
Anglois un difeours fur V Amour Di- 
vin „ dont M. Cofteï donné en 1705. 
une rradu&ion Françoife. 

La vie de Cudvvorth fut allez 
longue. Il mourut à Cambridge le 
z6. Juin 16S8. âgé de 71. ans j 
comme on le 'voit par fon Epita- 
phe. Il y eft qualifié Profefleur en 
Langue Hébraïque , parce qu'il a 
confervé cet emploi jufqu’à fa mort, 
& de plus Prebendier de Clocefier, 



Digitized by Google 


I 


des Hommes Illuftres. 1 57 
x On n’y voit point le Titre de prin- R. Cud- 
' cipal de College de Cbrifl , ce quivvoRTH. 
fait préfumer qu’il n’avoit plus alors 
cette place. 

> Cuivvonlo réünifloit en lui des 
connoiflances , qui he fe trouvent 
guercs jointes enfemble. Grand Lit- 
térateur 3 très-verfé dans les Lan- 
gues fçavances , & dans les Antiqui- 
tés } il étoit en même temps Ma- 
thématicien , Philofophe fubril , Sc 
Métaphyficicn profond. Il défendit 
la Religion naturelle Sc la révéla- 
tion d’une maniéré qui montroit 
a bien , que rien ne lui tenoit tant 
au coeur. La Philofophie , qu’on ap- 
pelle Mcchaniquc &c Corpufculaire, 

* fut celle à laquelle il s’attacha , & 
qu’il travailla beaucoup à éclaircir. 

Pour ce qui regarde Dieu , les in- 
telligences , les idées primitives , en 
un mot les principes de toutes les 
connoiflances humaines , il fuivic 
fur tout PUton , & les Se&ateurs 
de ce Philofophe. Mais il porta trop 
loin fon attachement pour lui } non- 
feulement il défendit conftamment 
rous fes dogmes , meme les plus* 
faux , il en imita encore le ftile , 
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R. Cud- chargé de te»mes difficiles à enten- 
VTORTH. dre , & de Métaphores dures. 

I En matière de Théologie , on dit 
qu’il ctoit du nombre de ceux que 
l’on blâme ordinairement comme 
trop modérés , & à qui l’on don- 
ne pour cela le nom de Latitudi - 
naîres. Mais il eft difficile de mon- 
trer par les écrits de Cudvvortb ? 

i qu’il ait été de cet ordre. Car quoi- 
que , fur bien des chofes , il allé- 
gué les raifons pour de contre , laif- 

• fant aux Ledcurs la liberté de pren- 
dre tel parti qu’ils voudront &c 
quoiqu’il s’exprime quelquefois d’u- 
ne maniéré peu circonfpede., il dc- 

* clare neanmoins partout qu’il ap- 
prouve de fuit la dodrine reçue. 
Mais il avoit beaucoup d’eloigne- 
ment pour l’opinion commune des 
Calviniftes rigides fur les Decrets 
abfolus de Dieu ; éloignement que 
lui avoit infpiré l’abus qu’en a fait 
Hobbes pour établir fes principes im- 
pies. 

Quelques-uns louent fa pruden- 
ce -, mais d’autres l’ont accufé de 
.diffimulation : quoiqu’il en foit , 
il eft certain qu’en parlant de plu r . 


Digitized by Google 


des Hommes îlluftres. 1 59 
ficurs Dogmes , il s’efl exprimé P„. Cun- 
dans fes Ecrits avec tant de refer- worth. 
ve , 3 c quelquefois d’une maniéré 
E ambiguë , qu’on ne peut gueres 
fçavoir ce qu’il en penfoit. 

Catalogue de fes Ouvrages. 
i°. Difcours 3 ou l'on donne une jujfe 
idée de lu fainte Cène par R. C.(enAn- 
glois ) Londres 1 64.1. in-ef. Cet Ou- 
vrage a été imprimé plufieursfois in- 
1 z . de même in-fol. pour pouvoir être 
joint au fyjlêmc intellectuel. It. en La- 
tin. De ver a notione Cœnœ Dom'mi 
Libellas. Ex Anglico Latine vertit , 
ohfervationes varias & Prafatiomm 
addidit Jo. Laur. Aîosbemïus . J en a. 

1733. in-fol. A la fuite de la tra- 
duction Latine du Syjlême intelleCluel. 

z. D'Union Typique de Jefus-Cbrijl 
& de l'Eglife. ( en Anglois ) Londres 
1642. in- 4 0 . Avec l’Ouvrage précé- 
. dent. It. en Latin : Conjunüio Chrifli 
& EcclejiA in Typo. Latine vertit & 
adnotationes fubjecit Joan. Laurent. 
Adosbemius. Jenœ 1733- in-fol. A la 
fuite du Syjlême intelleüuel. 

3. Le véritable Syjlême imelleÜuel 
de l'Univers. 7 e . Partie ;• dans la - 
t quelle on réfute toutes les raiforts & 
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l^ent à Pa 
ris chez 
Brialîon. 


i/ÏQ Aîcm. pour ftrvir a ïtVti. 
toute la Philofophie des Athées , & 
l'on démontré l'mpjfii ihté de l’Atheif 
me. ( en Anglois ) Londres. 167S. 
in fol. Il y a eu divcrfcs éditions de 
ce fameux Ouvrige. It. en Latin : 
Radulphi Cuivvorthi JyJlema intellec- 
tuale hujus 'Univerft ; Jeu de veris 
N attira rerum origlmbus Commenta- 
rii y quibus omnïs eorum Philojophia , 
qui Deum ejfe ne gant } funditus eyer- 
tïtur. Accédant r cliqua ejus opufcula. 
Joan. Laurent. Adoshcmius omnia ex 
Anglico Latine vertit , recenfuit , va- 
rnjqne obferuationibus & dijfertatio - 
nlbus illujlravit & auxit. Jena 1733. 
in fol. Deux vol. Les notes de Mos- 
. hem font fçavantes & curieufes ; 
quelques - unes font fi étendues , 
qu’elles peuvent pafilr pour des dii- 
lertations. Celles qui font féparées 
du texte font les deux fuivantes , 
la I e . qui s’étend depuis la p. 9 \ 6 . 
‘ jufqu’u la p. 1000. a pour titre : J. 
L. Aïoshemii DiJJertatio in qua folvi- 
tur hac quajlio : num Philofophorum à 
vera Religione averforum aliquis Mun- 
dum a Deo ex nihilo créât um ejfe ds- 
cuerit ? tlle tft précédée de quel- 
que 
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ques observations de Jean le Clerc R. Cud- 
tfaduites du François du 7e. tome vvorth. 
de la Bibliothèque Choijîe. p. 66 .Joan- 
xis Clerici Contra eos , qui negant 
ex nihilo alla raùone fieri pojfe ali ■ 
quid t obfervationes. La 2e. ditferra- 
tion , qui fe trouve à la fin par- 
mi les divers Ouvrages de Cudtvorth , 

<■ avoir déjà été imprimée à Helmfladt y 
en 1725. in - 4 0 . Mais elle eft ici 
corrigée & augmentée : J. L. AIos- 
hemii de turbata per recent tores Pla- 
tonicos Ecclejîa Commentatio. 

Cet Ouvrage renfermé long-temps 
dans l’enceinte^dc l’Angleterre , a 
commencé à nous être connu par 
les Extraits curieux que M. le Clerc 
en a donnés dans fa Bibliothèque 
choijie. Voici les titres de fes diffé- 
rais Extraits 3 qui pourront don- 
ner une idée de ce qu’ils renfeimçnt. 

Hifloire des fentimens des Anciens 
touchant les Atomes t ou les Cor pu feu- 
le s , defquels tous les corps font corn- 
pofez. , & touchant les confequences 
Theologiques t qui en naijfent. Bibl. 
eboif. com. 1. p. £3. C’ell l’Extrait 
du premier Chapitre. 

J-Jijloire des Syfêmes des anciens 
JomeXXXFL . O 
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R. Cud- Athées y tirée des Chapitres z. &C 
vvorth. du Syfteme Intellectuel. Bibl. ch. t. 
z. p. ii. 

Preuves & examen du fentiment 
de ceux qui croyent qu’une Nature y 
qu'on peut nommer Plaflique 3 a été 
établie de Dieu y pour former les corps 
organifés. Ceci eft tiré d’une digref- 
lion du Chapitre 3 e . Ibid. p. 78. 

j Que les Payens les plus éclairés ont 
cçû qu’il ri y a qu’un Dieu fupreme. 
Tiré du Chapitre 4 e . du Syfteme 
Intellectuel. Bibliot. choif. tom. 3. 
p. 11 . 

Reponfe aux olitcHous des Athées , 
contre l’idée que nous avons de Dieu 3 
avec des preuves de fon exijlence. Ti- ' 
rée de la SeCtion 1. du Chap. 5. & 
dernier du Syfteme Intellectuel. Bib. 
choif. tom. 5. p. 30. 

Réfutation des objections des Athées y 
contre la création du Néant ; tirée du 
Chap. 5. Bibliot. choif tom. 7. 
p. 19- 

Reponfe aux objections des Athées t 
contre V immatérialité de Dieu i tirée 
de la SeCtion 3e. du 5. Chap. Bibl. 
choif. tom. 8. p. 11. 

De l'immatérialité de iame avec 
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la réfutation des objeBions que l'on fait R. Cud- 
contre cette Doürine. Sentiment des wouth. 
anciens Chrétiens fur cette matière. 

Raifons des Immatérialités Platoni- 
'ciens& Pythagoriciens 3 pour l'imma- 
térialité des natures intelligentes. Tiré 
du même Chapitre. Ibid. tom. 8. 
p. 43. 

Peponfe d diverfes objeBions des 
Athées , touchant l'origine du mouve- 
ment , de la pènjée CT de la vie ; 
tirée de la 4e. Sedlion du Chap. 5e. 

Bibl. choif. tom. 9 . p. 1. 

Reponfe aux objeBions des Athées 
fur la Providence Divine 3 d quel- 
ques-unes des queflions qu'ils font fur 
la conduite de Dieu J & d leurs rai- 
fonnemens pour montrer qu'il feroit d 
fouhaiter qu'il n'y eût point de Reli- 
gion pour l'intérêt du genre humain. 

Tiré de la dernière Sc&ion du Ch. 

5 e . Bibl. choif. tom. 9. p. 41. 

Thomas IVife a donné en Anglois 
un abrégé de l’Ouvrage de Cud- 
worth } fous ce titre : Réfutation 
des raifons & de la Philofophie des 
Athées. Ouvrage > dont une grande 
partie ejl un abrégé ou un fupplement 
de ce que le DoBeur Cudvvorth a dit 

- O ij 
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R. Cud- dans fon Syftcme Intellectuel. Avec 
VVOR.TH. une introduction ou entr' autres cho- 
fes qui fe rapportent à ce Traité o«. 
^ examiné fans partialité ce que es 
S pavant a avancé touchant la Doctri- 
ne Chrétienne de la Trinité & fur 
la réfurreClion des Corps. Londres. 
170^. tn-jf. deux tom. Cet Abrégé 
eût bien fait. Le ftile en eft clair ôc 
aife i l’Auteur y a rangé en bon or- 
dre les penfées de Cudvvorth , fans 
toujher aux digreftions fçavantes SC 
trop longues. Mais il a ajouté par- 
ci , par-là, fur-tout à la fin , bien 
des chofes , tirées des Livres , qui 
ont paru depuis en Angleterre , 
contré ceux qui attaquent la Reli- 
gion. L’introdudicm eft . fur - tout 
deftinée à défendre la mémoire &C 
la dodrine de Cudvvorth contre les 
accufations de fes ennemis. 

4. Traité de l'éternité & de Vim- 
. mutabilité du jufle & de l injufls (en 
Anglois ) Londres 1731. in- 8°. It. 
en Latin : De aterna & immutahili 
rei moralis t feu jujii & honefli natura 
liber. AuCtore Rad. Cudvvortho. Pra- 
miftd eft Prafatio R. P. Eduardi f 
Epifcopi Dmelmenfs. Latine vsrtit 
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& Notularum aliquid fubjecit J. L. R. Cud- 
Aioshemtus. Jena. 1733. in-fol. A la worth, 
fuite du Syjtëme IntelleCluel. Quoi- 
que l’Auteur n’ait pas mis la der- 
nière main à cet Ouvrage, , on y 
reconnoit la fubtilité & la pénétra- 
tion de fon efprit. 

5. Sermon fur La rèfurreÜicn des 
Corps. L’Abbreviateur du Syftême In- 
tellcüitel , fait mention de ce Ser- 
mon , comme joint à quelque édi- 
tion du Syftëme Intellectuel. Mais 
quelques recherches qu’ait faites M. ' 
Adosheim , il n’a pu en recouvrer 
un exemplaire. Ce n’ell pas appa- 
remment le feul Sermon que Cud - 
worth ait fait imprimer.’ On voit 
du moins dans la Préface du 2 e. 

‘ tome de la Bibliothèque Choifie , qu’il 
avoit donné un Traité de l’Eucha- 
riftie , avec quelques Sermons •, dont 
M. le Clerc fe propofoit de parler 
dans la fuite. Ce qu’il n’a pas ce- 
pendant fait. D’ailleurs M. de la 
Roche dans le fe. tome de la Bi- 
bliothèque Angloife p. 438. parle d’un 
Sermon de Cudworth , prononcé 
devant la Chambre des Communes 
l’an 1647. & imprime cette année 


\(,6 Mbn. pour Jervir a l'Trîift. 

R. Cud- à Cambridge in -4° comme on le voit 
VvoRTHt par le Catalogue de la Bibliothèque 

d’ Oxford . 

Il a laifTé aufli un grand nom- 
bre d’Ouvrages , qui n’ont point été 
imprimés. 

Y. Sa vie par J. Laurent Aîoskeim , 
a la tête de la Traduttion Latine du 
Syjlcme Intel lequel. Cet Auteur pa- 
roît avoir fait de grandes recher- 
ches pour être inftruit des particu- 
larités de fa vie. 


HUGUES .S ALEL. 

H.Salel. TTjT Vgues Salel naquit à Cafals 
. en Quercy vers l’an 1504. 

Il fe donna de bonne - heure à la* 
Poëfie Françoife } 8 c î. fit connoi- 
tre par là. Ce fut ce qui lui acquit 
Teftime & l’affe&ion du Roi Fran- 
çois I. qui lui donna la qualité de 
fon Poete , 8 c le combla de biens. 
Comme il avoit embrafle l’ctat Ec- 
clefiaftique , il eut de la Fbcralité 
de ce Prince plufieurs Bénéfices , 
entre autres l’Abbaye dé S. Cheron 
près de Chartres. Il fut outre-cela 
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Valet de Chambre ordinaire du Roi, H.Salsl? 
qualité qu'il prend à la tête de Tes 
Oeuvres > imprimées en 153^. & 
enfuite l’un des grands Maîtres 
d’Hôrcl du Roi , comme il eft ap- 
p-jllé dans fa traduction de l’Iliade. 

Après la mort de Fr au fois 1 . ar- 
rivée le 31. Mars 1547. il fe retira 
à fon Abbaye de S. Chcron 3 pour 
y palier le refte de fa vie dans le 
repos & la tranquillité. 

Ce fut en ce *lieu qu’il mourut 
apres une longue maladie y l’an 
1 553. âgé de 49. ans & fîx mois. 

Pierre Pafchal 3 fon ami 3 lui dref- 
fa l’Epitaphe fuivante , qui nous inf- 
truit d’une partie de ces faits. 

D. O. M. S. 

v FJugcni Salellio 3 Cadurco , Fran- y 
sCifci Gallorum Régis poêla 3 viîa in- 
tegerrirno 3 qui tranquillioris vit a, dé- 
fi derio , ex Regia , mortuo Francifco 3 
ut fe totum otio & doÜrina dederct 3 
Carnuiwn venir , ubi ali quoi pc/l an- ^ 
nos diuturno & mortifero morbo œf- 
fechtf , de vita humanœ conditionis 
msmor placide & conflanter dcceffit. 

Finie hic qmefeend , (/y dijfoluti cor- 
poris renovationem expeclanti Peines 
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H. Sàlel. Pafchalius amicus dolens P. & fnb 
afcia r D. Anno a falute mortahhus ref- 
tituta 1553. vixit arm. 49. MenJ J ex. 

J'ajo'iterai ici i’Epitapbe cpi' Etien- 
ne Jodelle lui a faite. 

Quercy m'a engendré , les neuf 
Sœurs m'ont appris , 

Les Pays m'ont enrichi , Pîomere 
méternife , 

La Parque maintenant le corps 
mortel a pris j 

A La vertu dans les Cieitx l'ame 
immortelle a mife. 

Donc ma feule vertu m'a plus de 
\ vie acquife , 

Plus de divin fç avoir , plus de ri - 
chejfe aujft , 

Et plus d'éternité , que n'ont pas 
fait ici 

Quercy , les Sœurs , les Roys 3 l’I- 
liade entreprife. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

I. Dialogue non moins utile que 
delebïable ; auquel font introduits les 
Dieux Jupiter & Cupidon , difputant 
de leur puijfance , & par fin un an- 
tidote & remede pour obvier aux dan- 
giers amour eux.in-% a . pp. 19. fans 
date } mais l’Epifee Dédicatoire , li- 
gnée 
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*gnée Hugues Salel de Cafals en Quer- H.Salsl. 
cy , cft datée de Lyon le 28. Août 

1538. Ainfi l’impreftion eft de cette 
année &c apparemment de Lyon. 

2. Les Oeuvres de Hugues Salel , 

Valet de Chambre ordinaire du Roi 
■imprimées par le commandement du- 
.dit Seigneur. Taris. Etienne Rojfet , 
dit le Faucheur, m- 8 n . Feiiill. 64. 
fans date *, mais le Privilège cft de 

1539. On trouve dans ce Recueil 
<le Pocfie entr’autres pièces les fui- 
vantes. 

Chajfe Royale , contenant la prije 
du Sanglier dijeerd par l’Empereur 
Charles V. & le Roi François I. Cet- 
te pièce cft fort longue i elle fe trou- 
ve au feuillet 4. 

De la mifere & inconfiance de la 
vie humaine. Feiiill. 21. 

Eglogue marine fur le trépas de feu 
' M. de Valois , Dauphin de Vien- 
nois , fils aine du Roi. Feüil. 23. Ce 
Prince mourut en 1 5 3 < 5 ". 

Blafon de F Anneau. Feüil. 58. 

Blafon de l’Epingle. Feiiill. 59. 

3. Il a écrit quelques Vers de la 
iSÏativité de M. le Duc , premier 
£ls de M. le Dauphin de France , 

Tome. XXXVL P 
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H. Sàlei. imprimez à Paris par Jacques Ny- 
verd l’an 1543. Comme le marque 
la Croix du Maine. 

4. Les dix premiers Livres de l'I- 
liade dHomere traduits en vers Fran- 
çois. Paris. Sertenas. 1545- in -fol. Jt. 
Sous cet autre titre. L'Iliade d’Ho- 
mère traduit du Grec en vers tran- 
çois par M. Hugues Salel , Abbé 
de S. Cheron , & l'un des grands 
Maîtres d'Hotel du Roi. L'augmenta- 
tion outre les précédentes impreffions. 
L'Vmbre dudit Salel par Olivier de 
Magny. Avec le premier & le Jeccnd 
de l’OdyJfée d'Homere par Jacques 
Teletier du Mans . Autres Poëfies par 
P. de Ronfard , & par autres Poètes 
- de ce temps. Paris , Claude Gautier 
1 574. in - 8°« Feüill. 144* P our l a 
traduction de l’Iliade par Salel } qui 
fe termine aux douze premiers Li- 
vres & à une petite partie du trei- 
ziéme. On voit à la tête de cette 
édition les Epitaphes de Salel par 
Pafchal 3 Sc par quelques autres per- 
, fonnes , qu’on a omis mal-à propos 

dans les fui vantes , aufli-bicn que 
fa traduction du 11. Livre & du 
commencement du r3. à laquelle 
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on a fubftitué celle d 'Amadis J a- H.Salel; 
myrt. Les éditions pofterieures ont 
pour titre : Les 24. Livres de l'Ilia- 
de d’Homere , traduits du Grec en 
vers François ; les onz.e premiers par 
Hugues 'Salel , & les treize derniers 
j>ar Amadis Jamyn ? Secrétaire de 
la Chambre du Roy , tous les 24. re- 
vus & corrigez, par ledit Amadis J a - 
myn. Avec les trois premiers Livres 
de VOdyJJèe d’Homere , traduits en 
vers par ledit ]amyn. Paris , l f An - 
gelier 1584. in-n. & Rouen . 1606. 
in-n. 

5. Il a traduit de Grec en Fran- 
çois la Tragédie à’Helene d 'Euripi- 
de -, mais il ne paroît pas que cette 
traduâion ait été imprimée. 

V . Les Bibliothèques Françoifes de 
la Croix du. Maine & de du Verdier. 

Les Epitaphes de Salel. 


ALPHONSE CIACONIUS. 

A Lphonfe Ciacorûus , en Efpa- a. Cia- 
gnol Chacon, naquit l’an I540. CONIüS# 
à Baeza 3 Ville d’Efpagne dans l’An- 
daloufie. 

p n 
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A. Cl A- Il entra à Seville dans l’Ordre de 
con;us. S. Dominique , de fut depuis Prieur 
du Couvent de cette Ville. Après 
avoir été reçu Doèleur en Théolo- 
gie, de avoir long-temps profefle; 
il s’appliqua tout entier à l’Hiftoire 
& aux Antiquités Ecclefiaftiques de 
Profanes. Il s’y rendit afTez habile 9 
mais la critique de le jugement ne- 
ceflaire pour difeerner la vérité de? 
faits lui manquèrent. 

Ayant été appelle à Rome , il ac- 
quit la bienveillance du Pape Gre r 
goire XIII. qui le mit au nombre 
des Pénitenciers de Sainte Marie 
majeure. Comme cet emploi ne l’oc- 
cupoit pas beaucoup , il eut lieu 
de fatisfaire le goût particulier , 
qu’il avoit pour l’étude 3 de il trou- 
va le temps de compofer un grand 
,nombre d’Ouvrages. 

Quelques-uns prétendent que le 
Pape Clement VIII. voulant recom- 
penfer fon mérite le nomma Patriar- 
che d ‘Alexandrie 9 de qu’il fut facré 
en cette qualité. Mais c’eft une cho- 
ie avancée fans aucun fondement ’ 
puifque les Auteurs Dominicains 
n’en difent rien , de que fon Ne- 
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Veiij qui a publié fon Hiftoire des A. ClA-, 
Papes après fa mort , ne lui en acoNius. 
pas donné la qualité , mais feule- 
ment celles de Dominicain & de 
Penitencicr Ap°ftolique. 

Il mourut à Rome âgé de $ 9 . ans , 
non point en 15^0. comme Schott 
le dit mal-à-propos dans fa Biblio- 
thèque d’Efpagne ; mais le 14. Fé- 
vrier i$ 99 . comme M. de Thou le 
marque dans fon Hiftoire , qu’il 
compofoit alors ; & il fut enterré 
dans l’Eglife de Sainte Sabine. 

Nicolas Antonio 3 qui a voit fuivi 
la date de M. de Thou dans fa Bi- 
bliotheca Hifpana tom. 1. p. 14. l’a 
abandonné dans les additions & les 
corredions qu’il a mifes à la fin du 
2.e. tom. p. 6 5 3. fur ce qu’il a trou- 
ve un Livre imprimé à Rome en 
téoi. avec une Èpitre dédicatoire 
d’A/phonfe Ciaccnhts , fous ce titre : 
Elegantiarum ex Ad. Tullii Cicero- 
nis Epiftolis Libri très Georgii Fabri- 
cii , fublata Germanie a lingua , & 
fubrogata verjîone Italie a locnpletati ,* 

Gonfalvo à Cardona & Corduba ado- j 
lefeenti Suejfani Ducis Regis Hifpa- 
nh apud Clementem VIII. Oratoris 

P iij 
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A. Cia- Filio infcripti ab Alphonfo Ciaconio. 
conics. Les Bibliothécaires des Dominicains 
ont fuivi fa corre&ion ; mais ils 
n’ont point fait attention que cet 
Alphonfe Ciaconius 3 de qui eft cet- 
te dédicace , n’eft point notre Au- 
teur , mais fon Neveu , qui a pu- 
blié fon Hiftoire des Papes. Ils n’ont 
point pris garde non-plus à un Bref 
du Pape Clement VIII. daté du 13. 
Décembre 1599. & accorde au Ne- 
veu pour l’impreffion de cette Hif- 
toire , par lequel il paroît que nô- 
tre fçavant Dominicain étoit mort 
alors. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. tiidoria utriufcjue belli Dacici j 
Trajano C&fare gejli , ex fimulacris 
ejiu in ejujdcm columna Rom& vifurt - 
tur 3 colle fia. Romœ. Cum figuris aneis 
tïieronymi Alutiani. 1576". in -fol. 
Ciaconius entreprit ces explications 
à la priere de Alutiani 3 & pour ac- 
compagner fes delïcins. Il avoiie 
dans fa Préface qu’elles font fuper- 
ficiellcs , & qu’il ne doute point 
qu’il ne s’y foit trompé en plulîcurs 
choies ; 6 c il promet d’en donner 
dans la fuite d’autres plus amples 
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& plus exa&cs ; mais cette promet- A. Cia- 
fe n’a point eu d’exécution. It. Cum conius. 
iifdem fg'cris À Francifco Hill ame- 
na ab interitu. vindicatis , curis Pau- 
li Gratiani. Roma. 1585. in-fol. It. 

Cum iifdem figuris Hillamcna. Roma. 

7ypis Jacobï Mafcardi. 1616. in-fol. 

It. en Italien. Colon n a Trajana eret- 
ta dal Senato e Populo Roma.no aW- 
Imperatore Trajano Augujlo nel fuo 
foro in Romci , fcolpita con l’Fiifto- 
ria delta Guerra Dacica , la prima e 
la féconda efpeditione e vit ton a contro 
il re Dccebalo miovamente difegnata 
^ & intagliata da Pietro Santi Bartoli , 
con Vcfpofdone Latin a d'Alfonfo Ciac - 
cône compendiata nella volgare lingiia. 
fotto ciafcuna imagine , accrefciuta di 
medaglie , iferittioni , e trofei da Gio . 

Pietro Bcllori. In Rom a i£8o. in-foL 
Les additions faites ici à l’Ouvrage 
de Ciaconius par un Anonyme , ten- 
dent à le réfuter en plufîeurs points; 
mais Raphaël Fabretti a pris la dé- 
tente de Ciaconius contre ton criti- 
que dans une 5e. édition qu’il a 
donnée de ton Ouvrage , avec des 
additions de fa façon , fous ce titre : 

Raphaèlis Fabretti de Columna Tra- 

P iiij 
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A. CiA-jani fyntagma 3 cum yllphonfî Ciaco i- 
con lus. nu Hijïona utriufquc Belli Dacici a 
Trajano gejli y &c. Rcnu. 16^0. in- 
fol. fans figures. 

2. Hijloria de anima Trajani pre- 
cibus D. Cregorii Papa ab Infer if 
erepta. Avec l’Ouvrage précédent 
dans les deux premières éditions de 
I576 - . &: 1585. Ir. Vencnis 1583 . in- 
4 0 . Ir. Régit Lepidi 1585. in- 4 0 . It. 
en Italien. Iftoria délia liberazjone 
dell' Anima di Trajano dell’Jnfernoper 
le preghiere di Gregerio Papa 3 in vol- 
gare Italiano tradotta da Francefco 
Pifferi , Monacho C amaldolefe. In 
Siena 1595. in- 4 0 . Ir. en François. 
Uijloire véritable , comment Pâme de 
/ V Empereur Trajan a été délivrée des 

- 1 v tourmens de V Enfer par les^ prières 
de S. Grégoire y traduite du difeours 
Latin y fait par F. Alphonfe Ciaco- 
no. Paris. Jean Gijfelin 1607. i»-8°. 
pp. 95. Cette tradu&ion cû de Fier- 
re-FiElor Cayet. La prétendue déli- 
vrance de Trajan y admife par Cia - 
cenius , a été refutée par plufieurs 
fçavans hommes. 

3. De S. Hieronymi Cardinalitia 
dignitate cjuœJlio.Fenetiis. 1583. in- 4 0 . . 
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JIlvcc l’Ouvrage precedent. \t.Ro?na. A. CiA 
1 591. i#- 4 0 . Cet Opufcule , dans le- con ius« 
quel Ciaconius foutient que S. 
t'orne a été Cardinal , a mérité aufli 
la cenfure des critiques, & princi- 
palement de Baronius. . 

4* De fignis SS. Cruels j qua di - 
verfis Orbis regionibus & nuper an- 
no 1591. in G allia & Anglia divi- 
nitus ojfenfa [tint , & eorwn explica- 
tions Traltatus. Roma. 1 J9 1, * 

pp. 187. 

5 . De zoo. Martyribus Monajle- 
rii S. Pétri de Cardona in Burgenfi 
Diœcèfi TraÜatus . Rom*. 1594- *«-8°. 

6 . Vit a & Gefla fummonm Ponti- 
feum à Chrijio Domino ufque ad Cle - 
mentemVIU. nec non S. R. E. Car - 
dinalium , cum eorundem infignivus. 

Roma. 1 6 01. in- fol. en deux Livres.. 

Le premier , qui finit à la mort de 
Celeftin IV. en 1154- fut imprimé 
du vivant de l’Auteur en 1598. Le 
fécond qui étoit imparfait lorfqu’il 
•mourut , fut achevé par François Ca- 
brera Morales , Efpagnol , qui y fit 
les additions necelfaires, principale- 
ment depuis le Pontificat d’ Alexan- 
dre VI. Alphonfe Ciaconius , Neveu- 


. %n 


178 Afcm. pour fervir a IHiJl. 

Cia- de l'Auteur, prit foin de les publier 
conius. tous deux enfemble fous la date 
de l’an 1601. It. Cum additionibus 
Andréa Viiïorelli & hujus continua - 
tione ad Urbanum VIII. operam con - 
ferentibus Ferdinando ZJghello , Hie- 
ronymo Aleandro , Luc a Wadingho 
& Cofar e Becïllo. Rom a . ié^o. in- 
fol. Deux vol. It. Tertia editio , no- 
vis addittonibas Augufiini Oldoini 
Soc. Jefu lecupletato , & ad Clemen- 
tem IX. auïïa. Rom a . 1677. in -fol. 
Quatre vol. Les vies de la plupart 
des Cardinaux font nouvelles dans 
cette édition. 

7. V ita Jefu Chri/H , & Vita B. 
Virginis. Cet Ouvrage eft marqué 
imprimé dans le Catalogue de la Bi- 
bliothèque des Jcfuites de Palerme. 

8 . Alphonjî Ciocomi EpiftoU , ex 
autographo Chigïano entit Afabillo- 
nius. Dans le 3e. tome de Teterum 
Scrîptorum & Alonumcntorum Collée - 
tid. Parif. 1724. in -fol. par les foins 
des PP. Martenne & Durand, pp„ 

13 11. Ces Lettres font au nombre 
de fept. La fîxiéme a été inferée dans 
la Préface de l’Ouvrage fuivant. El- 
le efr ad reliée au Cardinal Guillou - 
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me Sirlet , & datée de Rome le der- A. CiA- 
nier Mars de l’an 1581. Ciaconius coniws* 
y rapporte ce qui retardoit la pu- 
blication de. fa Bibliothèque. On 
trouvoit a redire. 1. Qu il eut, co- 
pié Gefner 3 homme qu’on précen- 
doit ne mériter en qualité d’Hérc- 
tique aucune créance. 1. Qu’il par- 
lât des Rabbins. La 7e. Lettre eft 
la Préfacé même qu’il avoit mife 
à fa Bibliothèque , &: qui a été im- 
primée avec elle. 

cj. Bibliotheca Librof Scriptores 
fere cunÜos ab initio mundi ad an- 
num 1583. ordine alphabetico com- 
■plecîens. AuÜore & Collettore F. AU 
phonfo Ciaconio. Nmc prïmirn in lu - 
cem prodit Jiudio & cum obfervatio- 
nïbus Francifci Dionyfn Camufati , 
yefmtini. Parif. 1731. in-fol. Cette 
Bibliothèque , qui ne va que juf- 
qu’à la Lettre E. & finit par Epu 
menides , étoit fort fouhaitéc du Pu- 
blic, fur les louanges que lui avoient 
données pluficurs Sçavans 3 mais à 
peine a-t’elle paru que perfonnen’en 
a plus fait de cas. En effet Ciaconius 
n’y a prcfque fait que copier les 
Epitomes de Gefner 3 aufquels il a 


1 8 o Àibn. pour fervir a l'Hijl. 

A. Cia- ajoute fort peu de chofes. 

Cornus. V. Andréa Scbotti Bibliothcc* tii[- 
pania. p. 24 1. Nicolas Antonio 3 Bi~ 
bliotheca Hifpana. Scriptores Ordinis 
Trtdicatorum Jacob. Quetif & E- 
ûhard. tom. ze. p. 344 . UMifioire de 
Ai. de Tbou Jur l'année 1595. 


PIERRE C I A C O N I U S. 

P. Cia- T) Icrre Ciaconius en Efpagnol Cha- 
conius. X con 3 naquit à Toleae l’an 1525. 

de parens d’une fortune médiocre,- 
mais honnêtes gens. Schott , & Ni- 
colas Antonio , fe font trompés en 
mettant fa naiffance en 1527. Il fal- 
loir: qu’il fut né deux ans plutôt , 
puifqu’il avoit jtf. ans , lorfqu’il 
mourut en 1581. 

Après avoir fait fes études dans 
, fa Patrie , il alla à Salamanque fe 
perfectionner dans les connoiflan- 
ces qu’il avoit acquifcs. XI y apprit 
là langue Grecque & les Mathéma- 
tiques fans l’aide d’aucun Maître 
& s’y rendit même en peu de temps 
fi habile , qu’on voulut l’engager 
a les enfeigner dans cette Univer- 
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fité. Mais le deflein qu’il avoit d’al- P. Cl A 3 
1er plus loin lui fit refufer cet em- conius. 
ploi j 5 c il s’appliqua avec une nou- 
velle ardeur à la Philofophie 5 c à 
la Théologie. 

Ayant fait de grands progrès dans 
cette derniere fcience , il alla par 
le confeil de fes amis à Rome , où 
il fe fit bientôt connoîcre d’une ma- 
niéré avantageufe. Le Pape Grégoire 
Jf///.\inftruit de fon mérite , lui 
donna un Bénéfice à Seville , pour 
le mettre en état de travailler fans 
inquiétude pour les bcfoins de la 
vie , 5 c le chargea de revoir avec 
quelques Sçavans la Bible , le De- 
cret de Graticn > 5 c divers autres 
Ouvrages que l’on vouloit donner 
au Public. Car il avoit une adrelfe 
merveilleufe pour corriger 5 c réta- 
blir les Auteurs corrompus. 

C’eft à cela , auffi-bien qu’à la 
compofition de quelqtfcs Ouvrages, 
que s’eft pafle la meilleure partie 
de fa vie. 

Il mourut à Rome le x 6 . Octobre 
1581. âgé de 5 6 . ans , 5 c fut en- 
terré dans l'Eglife de l’Hôpital de 
S. Jacques des Efpagnols , auquel 
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P. Cia- il laiffa le peu de bien qu’il avoie, 
con lus. pour l’entretien des pauvres de fa 
Nation. On lui drelîa cette Epi- 
taphe. 

I). O. M. S. 

Petro Ciaconio , Presbytero Tôle - 
tano y in quo multiplias dolbrina copia, 
cum vit a ac morum integritate certa- 
bat , qui à Gregorio XIII. Pontifice 
Maximo SanElorum Patrum Libr 'ts > 
Jacrifque Canonibus & SacrofanElis Bi- 
bliis repurgandis prapofitus , in eo mu - 
nere obeundo, eruditione , judicio yfide 
ac diligentia prœJHtit. 

Ecclefia S. Jacobi Hi/panorum • 
qui urbem colunt , hœres ah eo infli - 
tut a , Monumentum hoc pofuit. 

Vixit annis 5 6 . O bïu anno 1581. 

7. K al end. Novembris. 

C’étoit un homme qui vivoit fort 
retiré &: qui étoit uniquement at- 
taché à fes Livres , qu’il appelloit 
fcs fidcles compagnons & fes bons * 
amis. Quoiqu’à Rome il fût admi- 
ré de tout le monde pour fon éru- 
dition , &: qu’au rapport de Vttto- 
' rio Rojfi on le montrât au doigt 
comme un homme incomparable , 
il fit toujours paroître une modef; 
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tic & une humilité extraordinaire. P- CiA- 
On affure meme , qu’il étoit fi peu conius. 
jaloux de fa réputation , qu’ayant 
communiqué un de fes écrits à quel- 
qu’un de fes amis , il voulut bien 
le priver de la gloire que cette pro- 
duction de fon efprit pouvoir lui 
donner dans le monde , priant fon 
ami de la publier comme s’il en 
étoit l’Auteur. Auffi a-t-il donné 
peu de chofes au Public de fon vi- 
vant , & la plupart de celles que 
nous avons de lui n’ont paru qu’- 
après fa mort par le foin de les 
amis. C’étoit un effet de la feverité 
avec laquelle il jugeoit de fes Ou • 
vrages , dont il n’étoit jamais con- 
tent •, feverité qu’il étendoit auffi 
fur ceux des autres , qu’il critiquoit 
impitoyablement. Il avoit un petit 
nombre d’amis y qu’il n’avoit re- 
connus pour tels qu’après les avoir 
long-temps éprouvés, &c qu’il ta- 
choit de conferver par toutes for- 
tes de bons offices. Comme il nV 
voit point d’ambition , 6 c quil fe 
contentoit de peu , il ne fe fou- 
ciois pas de faire la cour aux Grands; 
il les fuyoit meme le plus qu’il poil- 
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P. CiA- voit , pcrfuadé de la vérité de cette 
,;CPNius. maxime d'Horace 3 qu’il repetoit 
louvent. 

Dulcis inexpetds cultura pot ends 
amici ; 

JE Xpert hs metuit. 

Du Pin s’eft trompe , lorfqu’il a 
avancé dans fa Bibliothèque des Au- 
teurs Ecclefiaftiques , que le fameux 
Jacobin Alphonje Ciaconius } étoit 
fon frere , car ils n’étoient pas mê- 
une parens. 

• Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Calendarium Vêtus Romanum ; 
cum Pétri Ciaconii Notis 3 curante 
Benediüo Ario Montano . Antuerpia. 
15 6 S. Les notes de Ciaconius fe trou- 
vent auffi avec le Calendrier , dans 
le Se. tome des Antiquitez Romai- 
nes de Gravius. 

2. j oannis Cajfiani Opéra , cum 
notis Pétri Ciaconii. Roma. 1580. 
1588. i£-xi. ûr&o. 

3. Arnobii Difputationum adverfus 
G entes Libri VIII. Àiinutii Felicis Oc- 
{avius. Ex edidone Fulvii ZJrfîni , cum 
, ejus & P .Ciaconii notis. Roma. 1583. 
tn- 4 0 . Pierre Ciaconius étoit prêt à 
donner une édition de ces Ouvra- 
ge 
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gès } lorfqu’il fut furpris par la mort. P. Ci A- 
Fulvius Vrfinus fut chargé de revoir conius. 
fon travail , y fit les corrections 8c 
les additions neceffaires 3 8c mit le 
tout en état de paroîcre. 

4. Sextus Pompeius Fejhis de ver « 
bonm fignification e 3 ex Bibliotheca 
Farnefiana , cum notis Fulvii Urjini. 

Rom& 1581. in- 8°. C’eft Ciaconius , 
qui a revu 8c corrigé cet Ouvrage , 
qu 'Vrfinus a donné après fa mort. 

5. In Tertulliani opéra Configu- 
ra.. Imprimées avec celles de Lati- 
mis Latinius. Roma. 1584. Il s’en eft 
fait aufli une édition à Paris. 

6. Infcriptio Columna Rofirata 
Caio Duillio Confuli ob Viüoriam a 
Carthaginenfibus rèportatam creÜa r - 
fuppleta 3 & Comment amo illuftrata 

a Petro Ciaconio > cujus accédant O- - 
pufiula de Ponderibus , de Alenfuris 
& de Nummis. Roma. 1586. & 160%. ■ 
in-%Q' L’explication que Ciaconius a 
donnée de l’infeription fe trouve 
dans le 4e. tome des Antiquitez Ro-- 
maines de Gravius. 

7 De Triclinio Romano , five de 
modo convivandi apud Romanos , & ' 
çonviviontm apparatu , liber fingulaa.- 
Tome- XXXVI. 
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P. Cl k- ris ; cum appendice Fulvii Tjrjîrii. 
con ius. Rom a. 1588. in-So. It. A ccedit Hie- 

ronymi Adercurialis de Accubitus in 
Cœna Anticjuorum origine Dijfertatio. 
Amjlelod. 16 89. in -12. 

8. In C. Julii Cœfaris Commenta- 
rios Scholia uberiora & in C. Crif- 
fum Sallujlium breviora. Fulvius Ur- 
ftmts les a mêlées avec celles qu'il 
a faites fur pluficurs Hiftoriens La- 
tins y Ôc qui ont été imprimées à 
Rome. Celles de Ciaconius fur Cc- 
far ont été inférées féparément dans 
une édirion de cet Auteur faite à 
Francfort en 1606. in- 40, & celles 
fur Sallufte fe trouvent dans les édi- 
tions de cet Hiftorien, qui ont pa- 
ru à Leyde en 1594. & 1602. in- 80. 

Y. Andrea Schotti Bibliotheca tiif- 
panÎAyp. 5 j 4. Nicolas Antonio 3 Bi- 
ll lotheca Hifpana tom. 1. Les Eloges 
de Ad. de Èhou & les additions de 
Teijfier. Jani Nicii Eryihrai Pinac.o- 
theca prima. 
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GUY P A P . E. 



commencement du quinziéme Sic- 
clé, à Saint Saphorin d Oz.on 3 pe- 
tite Ville à trois lieues de Lyon , 
de Jean de la Pape & de Catherine 


u 4 imar. 


Le Fief noble de la Pape , dif- 
tant feulement d’une lieue de la 


Ville de Lyon avoit appartenu an- 
ciennement à fa Famille , qui en 
avoit pris le nom , &c le conferva 
toujours , quoique par un renver- 
sement de roitune elle eût perdu 
ce Fief. 

Jean de la Pape étoit natif de 
Lyon ; mais s’étant marié à Saint Sa - 
phorin d’Ozon , il s’y établit : Se 
ce fut en ce lieu que nocre Au- 
teur vint au monde , &c non point 
à Lyon meme , comme quelques- 
uns l’ont dit , fous prétexte qu’il 
regardait cette derniere Ville com- 
me fa Patrie. 

Un de fes Oncles paternels , nom- 
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Guy mi Pierre de la Pape s qui ctoit Of- 
P A p e. ficial de Lyon , Sc Chantre de S, 
Nizier , le fit venir de bonne heu- 
re auprès de lui , 8c prit foin de 
le pouffer dans fes études. Il nous 
apprend lui même qu’il «tudioit à 
Lyon c n 1415. 8c qu’il y avoit alors > 
entendu prêcher S. Vincent Verrier. 

Après avoir fait fes Humanités , 
il fe tourna du côté de la Jurifpru- 
dence , à laquelle il commença à 
s’appliquer en France. Mais com- 
me on étoit alors perfuadé , qu’on • 
ne pouvoit guercs y reuffir, à moins 
qu’on n’eut étudié dans quelque 
Ûniverfité d’Iralic 3 il paffa dans ce 
Pays , 8c s’arrêta à Pavie , où il prit, 
des leçons de Pierre de Bezuccio , & 
de Jean de Gambarano , Profeffeurs 
fort eftimés; Ce fut de leurs mains 
qu’il reçut en 1430. le bonnet 8c le 
titre de Do&eur en Droit. 

A fon retour 3 la réputation du 
Çrofeffeur Jean de Grajfis l’arrêta 
quelque temps à Turin , où il fit des 
leçons publiques , qui lui acquirent: 
beaucoup d’honneur; 

A peine fut-il arrivé dans fa Pa- 
trie y qu’il eut le chagrin de perdre 
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fa mere , 8c quelque temps après G ir r 
Pierre de la Pape , fon Oncle. Ce- Pape. 
lui -ci lui laiffa en mourant fa Bi- 
bliothèque. 

Il fut quelque temps indécis fur' 
le lieu qu’il choifiroit pour exercer 
la Profeflion d’Avocat \ mais enfin- 
il fe détermina pour Lyon , quoi- 
que fon Pere fouhaitât qu’il choi* 
fît Vienne. 

Il mérita dans cette Ville par fa; 

Capacité & fa pénétration, les louan- 
ges des Magiftrats , 8c les applau- 
diffemens des Peuples. Les differen- 
tes affaires , qui lui pafferent par' 
les mains , lui donnèrent lieu d’a- 
jouter à la parfaite connoiffance qu’- 
il avoit du Droit Romain , celle 
du Droit François , qui lui fut de- 
puis très utile en pluiieursoccaffons. 

Quoiqu’il aimât la Villè de Lyon t 
il étoit né pour Grenoble . Etienne 
Guillon , Gonfeiller du Confcil Del- 
phinal , qui s’y tenoit , étoit , com- 
me lui , natif de S Saphorin. Cette 
Patrie commune , 8c la conformité 
de leurs études avoient formé en- 
tr’eux une Üaifon étroite. Guillon lui 
perfuada de yenir s’établir à Greno~ 
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Guy lie y en lui promettant fa protec- 
P a p £. tion , Ion amitié Si fon alliance - , de 
il lui tint parole. 

Lorfque Pape fe fut tranfporté 
dans cette Ville , où il fe vit enco- 
re plus recherché qu’il n’avoit été 
à Lyon , il époufa Lonife Guillon , fil- 
le de fon Protedeur, Si acquit quel- 
que temps apres la Terre de Saint- 
siuban dans le Gapençois. Mais ces 
deux affaires lui cauferent dans la 
fuite bien des chagrins Si des pei- 
nes. 

Sa femme ne fut pas long- temps 
beureufe avec lui. C’étoit un hom- 
me fevere , Si fa fombre feyerité 
participoit quelquefois de cette du- 
reté Si de cette rudeffe , qui font 
peu propres à entretenir la paix Sc 
la tranquillité dans le ménage. 11 
rendit par fon peu de complaifance 
fa femme moins raifonnablc , fon ji*- 
gement s’affoiblit Si fe troubla. 

L’acquifition de la Terre de Saim- 
Slnban lui donna aufti des inquiétu- 
des , qui firent plus de bruit que 
fes chagrins domefiiques. Lancelot 
Ta tard de Poitiers , qui la lui avoir 
* vendue , prétendit avoir été furpris 
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dans les conventions qu’il avoit lai- G u v 
tes avec lui 3 & lui intenta procès P a P s. 
^ ur ce fujet y mais après bien des 
procedures > Guy Pape fut mainte- 
nu dans la pofîeflion de cette Ter- 
re y qui eft toujours demeurée dans 
fi famille ; il y en ajouta dans la 
fuite deux autres , qui en font (or- 
ties depuis , celle de MontcUr dans 
le Diois , & celle de Cornillon près 
de Grenoble. 

Etant libre & dcbarafTé de ce pro- 
cès > il fe rengagea dans l’exercice 
de fa Profefllon , qu’il continua avec 
tant d’habilleté de probité 3 qu’- 
on le jugea digne d etre Confeiller 
du Confeil Delphinal. Il fut revê- 
tu de cette dignité en 1440. par 
le crédit de Guillon , fen beau-pere 3 
qui en étoit alors Préfîdent. 

Quelque temps après il s’éleva 
cçmtr’eux ur.e tempête fi violente , 
qu’ils crurent leur naufrage inévi- 
table. On avoit conjuré leur perte ; 
leurs ennemis ne manquoient point 
de prétexté ; mais ils avoient plus 
de prtfe fur le beau-pere que fur le 
gendre En effet Guillon fut trop 
toible pour réfifler i il fut dcpoiiiir 
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G u y lé de fa Charge , 8c Guillaume Cou- 
P A p e. Jinot fut mis en fa place l’an 1442. 

fa chute ne l’étourdit pas , il fçut 
trouver dans la vénalité où étoient 
alors toutes chofes 3 le moyen de fe 
relever .... & il fut rétabli par l’abo- 
lition qu’il obtint. 

Le Dauphin Louis , qui fut de- 
puis le Roi Louis XL s’étant atti- 
ré l’indignation de Charles VII. fon 
pere 3 fc retira dans le Dauphiné } 8c 
y conçut tant d’eftime pour Guy Pa- 
pe , que le Pape Nicolas V. ayant 
fuccedé en 1447. à Eugene IV. il le 
eboifit pour aller de fa part à Rome 
féliciter le nouveau Pontife fur fon 
exaltation. 

Ce Prince l’employa depuis en 
plufïeurs affaires importantes. U fut 
un des Commiffaires , qui décidè- 
rent en 1448. la queftion des re- 
prefailles , que le Procureur géné- 
ral du Dauphin demandoit contre 
les Sujets de l’Evéque de Valence , 
Louis de Poitiers. Son opinion fut 
fuivie ; elles furent accordées 3 quoi- 
qu’avec beaucoup de précaution. 
Mais ce Prélat appréhendant les fui- 
tes > propofa un accommodement , 

& 
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8c Guy Pape eue la commiflion de G u if 
le concerter 5c de le conclure j ce P A P H. 
qui fe fit au mois de Septembre de 
l’an 1450. 

Ces ferviccs n’empêcberent pas 
que la perfécution ne fe reyeillât 
contre lui , 5c contre fon beau-pere. 

On ranima les pourfuites criminel- 
les , que la. grâce du Prince avoit 
éteintes, 5c ce même Prince voulut 
.qu’elles fe fiffent par fon autorité. 

Guillon avoit de puilfans ennemis 
auprès du Dauphin , & Guy Pape 
étant à Guillon ce qu’il lui étoit , 
il n’étoit pas pofiible qu’ils lui fuf- 
fent amis. 

Guillon n’eut pas a fiez de crédit 
pour fe foutenir ; il fut contraint de 
le mettre à couvert par la fuite, des 
difgraces qui le menaçoient , 5c per- 
dit une fécondé fois fa Charge de 
Prefident , avec une partie de fes 
biens , qui furent pillés. 

Guy Pape , à qui on n’en vouloit 
qu’à caufe de lui , n’eut pas de pei- 
ne à fe tirer d'affaire , lorfquc fes 
ennemis l’eurent vu renverfé. U fut 
abfous , & le Dauphin 3 qui eut oc- 
cafion de connoître fa probité , le 

Tome XXXHL ' R 
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Guy dédommagea du mal, qu’on lui avoit 
Pape, fait , en l’honorant de la charge 
de Maître des Requêtes de fon Hô- 
tel. 

Guy Pape eut dans ce tempsrlà. la 
confolation de. recevoir chei.luiifon 
pere ? qui quitta la Ville de: Saint 
Saphorin , pour venir demeurer à 
Grenoble. 

Le Confeil Delphina] ayant été 
érige l’an 1453. en Parlement , Guy. 
Pape fut confervé au nombre de fes 
Confeillers ; & le Dauphin , qui 
avoit toujours de l’afredion pour 
lui , fe fervit de fon miniftere en 
plufieurs occafions , qui furvinrent 
depuis. 

Un Juif de la «Ville de Creft ayant 
été aceufé d’avoir commis une irré- 
vérence infolente devant une image 
de la Vierge , le Dauphin envoya. 
Guy\Pape , pour faire le procès à ce 
miferab'le -, mais les preuves s’étant 
trouvées trop foiblcs , il fut lailTé 
en repos. 

Une affaire plus confîderable l’ap- 
pella quelques mois après à Gap, s 
Les Habitans de cette Ville imploye- 
rent la protedion du Dauphin » 
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contre René Roy de Naples , &c Guy* 
Comte de Provence , qui les fati- Pâte. 
guoit par des taxes , qu’il leur avoit 
impofées. Des qu’il y fut arrivé de- 
là part du Dauphin , un parti prit 
les armes fous l’Etendart de René , 

& fit grand bruit pour intimider 
Guy Pape j mais celui-ci fe mocqua 
d’eux , & 'exécuta avec courage la 
commiflion dont il étoit chargé. 

Cependant Charles VII. indigné 
de 1 ‘opiniâtreté du Dauphin , qui 
refufoit toujours de retourner au- 
près de lui , malgré les ordres pref- 
fans qu’il lui en avoit fait réitérer 
plufieurs lois , réfolut enfin de l’y 
contraindre par la force. Il fit pour 
cela filer des Troupes vers le Dau- 
phiné 3 & fe difpofa à les fuivre lui- 
même. 

Le Dauphin allarmé crut qu’il 
étoit temps d’appaifer le Roy , fon 
pere, & envoya pour cela Guy Pape 
à Angers , où ce Prince étoit alors. 

Cet envoyé s’acquitta de fa com- 
milïion avec toute l’habileté , dont 
il étoit capable. Le Roy le reçut fa- 
vorablement, & l’écouta avec bon- 
té j mais toute la réponfe qu’il put 

. -Ri) 


1 9 G Mcm. pour fervir a l’Hift. 

G u y en avoir par rapport au Dauphin 
Pape, étoit qu’il falloit qu’il fe fournît. 

Le fucccs de cette négociation mit 
Guy Pape dans un grand embarras. 
Il appréhenda d'un côté que le Dau- 
phin , qui ne jugeoit des fervices 
qu’on lui rendoit que par la réuffi- 
te , ne lui fçût mauvais gré de n’a- 
Yoir rien obtenu j d’un autre que 
le Roi ne lui voulût du mal, pour 
avoir paru être dans les interets du 
Dauphin. Ainfi pour ne donner à 
aucun des deux fujets de le foupçon- 
ncr de partialité, il fe retira en Suif- 
fe , & n’en fortit point que tout 
ne fut pacifié. 

Charles VII. étant entré dans -le 
Dauphiné , remit tout dans l’ordre, 
& rapella Guy Pape de fon exil vo- 
lontaire. 

Il y avoit alors à Vienne quel- 
que femencc de divifion. Le Corps 
de Ville , de le Chapitre de l’Egli- 
fc Cathédrale ‘étoient . animes l’un 
contre l’autre , pour un droit que 
le Chapitre exigeoit. Guy Pape y 
fut envoyé pour prévenir les defor- 
dres. .11 entendit les Témoins que 
les Parties produifirent ; 6c voyant 
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que les Habitans fe difpofoient à Guy 
en venir à des voyes de fait , il mit Pape. 
le Droit en Sequcftre , 8 c en fit fai- 
re la Recette par ceux qu’il nom- 
ma. Ceci arriva au mois de May 
1459. 8 c quelque temps après , cet- 
te affaire fut reglce. 

Charles VIL mourut en 146’!. 8 c 
Louis XI. fon fils qui lui fucceda 3 
deftitua aufïï-tôt Jean de Baile } Pré- 
fïdent unique du Parlement de 
Grenoble , dont tout le crime étoit 
d’avoir obéi trop pon&uellemenc 
aux ordres de Charles VIL Guy Pa- 
pe 5 qui étoit fon ami , commença * 
depuis ce temps là à ne plus aller 
au Palais que rarement. 

Il perdit cette année fa femme 
Louife Guillon , qui témoigna par 
fon teftament l’averfion qu’elle avoit 
pour lui , en laifTant tous fes biens 
à Jean 8 c Etienne Guillon fes freres , 
fans faire la moindre mention de 
lui. Il s’en confola aifément , 8 c fe 
"remaria bientôt avec Catherine de 
Ciz.erin , dont il eut quatre fils 8 c 
deux filles. 

Guy Pape 3 en fc retirant du Pa- 
lais , fe renferma dans fon Cabi- 

R iij 
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Guy net pour la confultation 3 & pour 
Pape. la compofition. Il aimoit la folitu- 
de , & il la trouvoit dans une mai- 
fon qu’il avoit au Fontanil auprès 
du Prieuré de Saint Robert 3 à une 
lieue de Grenoble. C’eft là qu’il fal- 
loir de frequentes retraites , pour 
être tout à foi , en fe refufant aux 
affaires , qui venoient à lui de tou- 
tes parts. 

On ne fçait pas au jufte le temps 
de fa mort. Il fit fon teftament en 
1472. & il vivoit encore en 1475. 
puifque dans fon 11 8c. Confeil , 
il employé un Arrêt du 25. Sep- 
tembre de cette année. Selon Mr. 
Doujat 3 il mourut en 1485. âgé de 
8 3. ans* <k fuivant Denys Simon ce ne 
fut qu’en 1487. Il y a apparence 
qu’ils retardent trop fa mort 3 Sc 
qu’il ne furvêcut pas de beaucoup 
' à l’an 1475. puifqu’on n’entend plus 
parler de lui depuis ce temps - là. 
Quoiqu’il en foit , il mourut à Gre- 
noble 3 & fut enterré dans l’Eglife 
des Jacobins , dans le tombeau de 
fon pere. 

Ses Ouvrages l’ont fait mettre 
au nombre des plus habiles Jurif- 
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confultes. Du Moulin dit à fa louan- 
ge , qu’il a parlé fans prévention P 
& de bonne foi dans fes décidons , 
mais il ajoute qu’il n'en a pas ulé 
de même dans fes confeils , où il 
s’eft déterminé fuivant l’intérêt des 
conlultans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Decifiones Gratianopolitanx. Gra- 
tianopoli. I490. C’etl la première édi- 
tion 5 qui a été fuivie de' plufieurs 
autres. It. Lugduni. 1554. in- 8°. It. 
JPenetiis.i 5 58. in- 8°. It. Antonii Ram - 
baudi , Francifci Pifardi , Stephani 
Ranchini , & Lauréntii Rabotii glof- 
fis ac ’notis illujiratà 9 opéra Pétri 
JILatthœi. Lugduni. 1593. in - 4 0 . & 
Frmcofurd. 1609. in- fol. It. Âccef- 
ferunt Jacobi Ferrerii , Nicolai Bon- 
rtetoni , & Joannis À Cruce annota- 
tions. Généra. 1614. in-fvl. Chorier 
cite une édition de 1617. dans la- 
quelle on a fait entrer des notes 
de Gafpar Baro , Confeiller au Par- 
lement de Grenoble. Cet Ouvrage 
eft le plus important de tous ceux 
de Guy Pafe , & celui qui lui a ac- 
quis le plus de réputation. Les rai- 
fonnemens y font judicieux , les 
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Guy preuves fortes & folides , & les loi* 
Pape, y font employées dans leur vra 1 
fens. Si l’cxpreftion n’en eft pas bien 
pure ni bien Latine , on y voit du 
moins une admirable netteté j rien 
n’y eft embarrafté ni obfcur. Guy Pa- 
pe n’eft pas Auteur de la 6 33 e . dé- 
ci fon , qui eft de Claude Pafcal , 
ConfeilJer de Grenoble , qui avoit 
joint à la fcience du droit, une gran- 
de connoiftance des Belles-Lettres. 

2. Confdia. Prancofurd, 1574. in- 

fol. 

3. Leclura & Commentant in ln~ 
fortiatum , videlicet Librum 30. Pan- 
ddlarum , cjui ejl de Legatis primas \ 
& in Digefti novi , feu lib. 42. Tit il- 
ium pnmum de re judicata , cum ar- 
gumentas & fummariis , nec non addi- 
tionibus Joannis Thierii j item prœfa- 
tione cjiia Magiftratus & Officia in 
G allia 3 tum de Guidone Papa fcitit 
digna cxplicantur. Francofurti , 1 57 6 . 
in -fol. 

. 4. Leftura fupcr IV. & VI. libres 
Codicis , cum addition ibus^ Concordan- 
tes & fummariis D. Joannis Thierii } 
( ibfolutam Conditlionum & ultimarum 
volimtatitm trattadonem complétions. 
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Francofurti. 157 6. in fol. Guy 

.5* TraÜatus fingulares & in Praxi P api, 
frequentijfimi , quibufdam ad.di- 
tionibus D. Joannis Thierti, Linge- 
n en fis. Francofurti 1 $76. in -fol. Les 
onze traités qui fe trouvent ici t 
font les fuivans. 

De Pr&fumyùonibus . Ce traité a 
etc inféré dans le 8 e . vol. des 7 raüa- 
tus Juris s fciiil. 155. de l’édition 
de Lyon. 1544. & dans le 5 e . vol. 
feiiil. 300, de celle de Tenife. 1584. 

Forma invent arii conficiendi , ne 
hœres teneatur ultra vires hareditarias . 

It. dans les TraÜatus Juris , tom. 

5e. feiiil 137. de l’édition de Lyon\ 

& tom. 8. part. 2. feiiil. 313. de 
celle de Fenife. 

TraÜatus Refcriptionum & Chut'-, 
fularum derogatoriarum. Tt. dans les 
TraÜatus Juris } tom. 8. feiiil. 12. 
de l’édition de Lyon 3 & tom. 3 e . 
part. 2 e . feiiil. 28. de celle de Fe- 
nife. 

TraÜatus in ijuibus cafbus ft lo- 
cus yœnitenthe. 

De Contraüibus illicilis feu 'Ofa- v 

ris. It. dans le TraÜatus Juris } tom. 
feiiil. zo6. de l’édition de Lyon 3 
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G u y tom. 7e. feiiil. 7 1 . de celle de V entfe. 

APE. De Appellationibus tam in civilibus , 
cpt'am in criminalibus . It. dans les 
Draüatus Juris 3 tom. 5. feiiil. 75. 
de l’édition de Venife. It. dans un 
Recueil intitulé : Guidonis Papa , 
piieronymi Manfredi , & Francifei 
de Herculanis de Appellationibus 9 
& de Attentatis appellatione penden- 
te ^Traftatiis très. Colon iœ. 1573. i«- 
80. & Mulhujii. 1602. in- 40. 

Quadam Conjîlia D. Pétri Papa 
de elettione Pontificttm & Epifcoporum . 

Cet o pu feule eft de Pierre de la Pa- 
pe j Official de Lyon 3 Oncle de 
nôtre Auteur. 

Libellas truEhms cpiibus cafibus Ldi- 
ci fubditi Imperio Ducis Sabaudûe p&f- 
fint trahi ad Judicem Ecclefmflicum . 

Allegationes Pétri de Supervilla 9 
de infeudatione , & alienatione revient 
ad Ecelejîam pertinentiüm . ~~ 

Cafas Matrimoniales D. Guidonis 
Papa. 

TraBatus authenticus de primo & 
fecundo Trattatit D. Pétri de Grajfts 
Pétris. \ 

6 * De Compulforiis Litteris. Dans 
les Traïïatus Juris y tom. 11. feüil. 

.103. de. l’édition de Lyon v & tom* 
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3 e. part. 2 e . feüil. 70. de celle de Guy, 
Henife. Pape . 1 

7. De primo <$“ fecundo Decreto. 

Dans les Traftatus J uns , tom. 3 e . 
feüil. 11 5. de l’édition de Lyon. 

8. On trouve quelques pièces de 
fa façon dans un Recueil intitulé : 
Perilluftrium Doftorum in Libros De - 
cretalium aurei Commentant ; vide- 
licet Ab bâtis antiqui , cum additioni - 
bus Sebafliani Afedices ; Bernard* 
Compofiellani , cum addition ibus Artt * 
de Crevant Abbatis de Ferrariis j Gui- 
donis Papa 3 cum additionibus Joan- 
nis Thierry 3 & Joannis h Capiftra - 
no. Vendus . 1588. in-fol. Ces piè- 
ces avoient déjà été imprimées fé- 
paTément fous Cfe titre : Guidonis Pa- 
pa Lettura fitper Décrétâtes. Lugduni . 
ij 17. in- 40. 

9. La Jurifprudence de Guy Pape 
dans fes décifions : avec plu fîeurs re- 
marques importantes 3 dans lefqueïïes 
font entr autres employez, plus de fept . 
cens Arrêts du Parlement de Greno- 
ble. Enrichie d’une 7 'able inflruü'we 
fur les principales matières. Par Ni- 
colas Chorier. Lyon. 1692. in - 40. 

Guy Pape n’avoit mis , ni ordre , 
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Y ni liaifon dans fes décidons ; mais 
s. Choricr en a formé ici un corps 
fui vi. Il n’y a omis aucune des 
queftions que cet Auteur avoit dé- 
cidées par l’autorité des Arrêts du 
Parlement de Grenoble \ mais -il n’a 
pas eu la même exactitude pour 
celles qu’il n’a décidées que par fes 
opinions particulières. 

V. Sa vie par Chorier à la tête de 
fa Jurifprudence. Elle eft fort cir- 
conftanciée , & faite avec beaucoup 
d’exaélitude. Guido Pancirolus de 
Claris Legum Interpretibus , liv. 3. 
ch. 43. Cet Auteur eft peu exact 
dans les dates & dans les faits , 
de même que les autres qui fuivent. 
Bibliothèque des tuteurs du Droit 
par Denis Simon , tom. 1. p. 23 3. Hif 
toire Littéraire de Lyon, par le P. Co - 
lonia. tom. 2. p. $60. Les vies des 
J urifconfultes par Pierre Taifand. ps 
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PIERRE RESENIUS. 

P ierre Refenius (a) naquit a Co- p « . 

penhagus , le 17. Juin 1*2 j. de * ' 

Jean Refenius 3 qui éioit alors Pro- 
fe fleur en Morale dans l’Umvcrfïté 
de cette Ville , & qui fut depuis 
en 1 651. Evêque de Seeland , 5 c de 
Tbalie U^raftrup. 

Il fit fes premières études dans 
une Ecole particulière 5 c enfuite 
dans l’Ecole publique 3 5c fur reçu 
dans l’Académie le 30. Mai 1^43. 

Il y étudia en Philofophie & eu 
Théologie pendant trois années j 
au bout defquelles il fut fait au 
mois de Février 1646. Régent de * 
l’Ecole Publique de Copenhague. 

Après avoir rempli cette place 
pendant un an, il prit le dégré'dc 
Bachelier a 5 c partit au mois de 

(a) Quelques Auteurs l’ont appelle 

mal Peints Johannes Refenius , il falloit 
dire Petrtts Johannis , c’eft-à-dire , Pier- 
re fils de Jean , fuivant l’ulàge des Da- 
nois , qui joignent le nom de leur pere 
au leur. 
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J*. RE-Mai 1647. pour voyager. 
sînius. Il alla d’abord en Hollande, & 
demeura quatre ans à Leyde , où il 
prit des leçons de Daniel Heinjius , 
de Marc Zuerius Boxhornius . , de 
Bernard Schotanus , de Meflertius 
& Arnold Zinnias. Le peu d’interrup- 
tion qu’il y mit à fes études , fut 
employé à vifiter les principales 
Villes de la Hollande , de la Frife, 
du Brabant , & de la Flandre. 

Il vit enfuite pendant les années 
1651. & 165a. la France & l’Ef- 
pagne , & alla enfin eu Italie. Il 
demeura un an à Padoue, où il ache- 
va fes études de Droit , & il y fut 
reçu Do&eur.cn cette Faculté le 
11. Septembre 1653. 

De retour à Copenhague au mois 
de Novembre fuivant, il s’y occu- 
pa de fes études particulières juf- 
qu’à l’an 1657. qu’il fut nommé 
ProfelTeur en Morale. IJ prit pof- 
fefiion de cette place l’année fui— 
vante , & la conferva jufqu’à l’an- 
née 166 2. qu’il fut fait fécond Pro- 
fefïeur ordinaire en Droit. 

En 1 664. il fut élu Conful de 
Copenhague ? & paffa depuis par di- 
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verfes dignités. Il fat élevé en 1669. P. Re~ 
à celle d’Afïefieur du Confeil Sou-senius. 
verain j en 1672. à celle de Prévôt 
des Marchands de la Ville de Co- 
penhague , & en 1677. ôc 16 84. à 
celle de Conseiller de Juftice 8 c 
d’Etat ; enfin en 1680. il fat hono- 
ré des Privilèges des Nobles. 

Il mourut le 1. Juin 1688. âgé 
d t 63. ans , fans lailfer d’enfans. 

C’étoit un homme d’une grande 1 
le&ure , 8 c qui avoit étudié à fond 
les Antiquités de fon Pays : mais 
il n’avoit pas allez de critique pour 
difeerner la vérité d’avec les fables, / 

ni atfez d’ordre dans fa manière d’é- 
crire. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

I. Dtfputatio ' in augurait s Ethico- 
Jwridica de Juflitia & Jure. Hafnia. 
1658.rw-40.il fit Soutenir cette dif- 
pute pour prendre pofleflion de la 
Chaire de Morale , le 1. Mars de 
cette année. 

2. Edda IJlandorum Snorronis Stur- 
U y IJlandice 3 Danicè , & Latine y 
ex anücjuis Codicibus ,ALSS. édita : 
cum prafation ? duplici : un a de qua- 
tuor rationibus docendi Ethicam 3 feri • 




Digitized by Google 



0 


20 S Mcm. pour fervir à l'Hift. 

P* Re - ptoribufjue cotnplurimis Ethicis s alte- 
sjen i us. rade Edda S&mundi & Snonronh edi - 
iione. Hafnia. i 66 $. in- 40. Cette Ed- 
da ou Matrice de la tradition des 
Iflandois contient l’ancienne My- 
thologie Poétique des Peuples du 
Nord. Snorron Stitrl , ou Sturlefon > 
qui ctoit du Pays , la ralîembla 
vers l’an 12 1 ç. & l'accompagna d’un 
Index Alphabétique, qui en expli- 
que les expreffions Poétiques les 
plus difficiles. Refenius y a joint une 
tradition Danoife faite par un Ano- 
nyme , & une autre Latine , que 
Magnus Olai avoit compofée en 
1625. avec les notes de ce dernier 
Auteur &c les ficnnes. 

ÿ.Eddæ Iflandica f r ctu(ïioris , & Sa- 
7mm do Sigfufomo , Parocho cire a An- 
nu7n t 077. Oddenfi , Pythmis exara- 
ta Ifandicis obfcurrijfimis , Pars I. 
Volufpa ( id cfl , V aticiniura Sibylla ) 
Philofophia anùcjuiffima Norvvcgo- 
Danica. Pars II. Haavamaal ( id eft y 
Scrrao Celfas ) Ethica Odini ; ejttf- 
cjiie Agpsndix Rima Capitule ( AI a- 
gia Odini ) Ifandics ; cum Verpone 
Patina Stephani Olai J ejufdcm & 
Gndmundi Andrea Scholiis , ac variis 

Codicum 
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Codicum Regiomm & N oïdium Lee- P. Re- 
tiorubus. Hafnia. 1 66$. & i^.seniüs. 
*n- 40. , 

Dijfertatio de Gradibus Academi - 
ci s. Hafnia. 1667. in fol. 

5 . Infcriptiones Hafnienfes } Latina 3 
Dame a , & Germanie a 3 un a cum Inf- 
criptionibus Amagrienjibus , Vrambur- 
gicis 3 & Stellaburgicis , Synopfi item 
vit a Tychonis Br ah ai è Gajfendo aliif- 
que collefta , duabufjue Epijiolis 3 ncc- 
durn eduis , un a Tycloonis Brahai ad 
Cafp, Peucerum } altéra fororis ejus y 
Sophia j Aie t r ica Latina ad Nobilem 
Damim 3 Nicolaum Langium. Hafnia . 

1 668 . in- 40. L’Abrégé de la vie de 
Tycho Brahé par Pierre Refemus fc 
trouve aufli dans la première Dé- 
cade des Memoria Philofophorum ré- 
novât a Hennengi Witten. p. j. 

6. Jus Aulicum vêtus Regum Nor- 
jragorum 3 dittum Hirdskraa •, item 
Jus aulicum vêtus Regum Danorum , 
a Canuto II. anno 103 conditum^dic- 
tum V itherlagfret , è Bibliothsca Olai 
IV or mil, Ifandice 3 Danicè t & La- 
tine , cum Annotationibus. Hafnia. 

1673. in- 40. 

7. Dclineatio Hafnia Topogra- 
mme. . XX XVI. S 
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P. Re -phica , ari infculpta , cum brevi loco- 
SENivs. rum enarratione j D anico-G ermanice, 
Hajrtia. 1674. 

8 . Defcriptio & Delineatio Samfoa 
Jnfula , cum figuris. Hafnia, 1675» 
in fol. 

9. Chronique de Frédéric IL Foi 
de Dannemarc , de Norvège y &c. qui 
a régné avec honneur pendant 19. 
ans , depuis l'an 1559. jufqu en 1588. 
qu'il efi mort , tirée de divers Ma- 

" mtfcrits. ( en Danois ) Copenhague 
1680. in-fol. Rejenius a compote cet- 
te Chronique pour fervir de fupple- 
ment à l’Hiftoire du Dannemarc 
' d'Harald Huitfeldt. Beughem a mis 
mal à propos dans fa Bibliogr aphia 
Hijlorica cet Ouvrage paimi les 
Hiiloriens Latins. 

10. Gudmundi Andrea , Iflandi ' y 
Lexicon Iflandicum , à Petro Refenio 
Auclum , cum Prafatione de vita Au~ 
torts. Hafnia. 1683. in- 40. 

11. Jura Antiqua Civitatum Da- 
ma , Hafnitnfis , & Ripends , Mu- 

^ tticipalia Latino -D anico~G ermanice. 
Hafnia, 1 6 8 3 . in- 1 z. 

ri. Erici Krabbii verfxo Germani- 
ca Legum futicarum JValdemari IL 
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Regis Dania ; cum Prolegomenis Pe- P. Re- 
tri Refenii Daniels. Hafnia, 1684. senius. 
in- 40. 

13. Cbrifiiani II. Regis Dama Le - 
ges Civiles & EccleJîaJHca , cum Mo - 
numentorum Regioram , in Æde D.ydl- 
bani Ottonienfi extantium , illuftratio- 

ne. ( en Danois ) Hafnia, 1684, 

‘ ■ 

14. Catalogus Bibliotheca fua. Haf- 
nia. 1^85. in- 40. C’eft lui même qui a 
publié ce Catalogue de fa Biblio- 
thèque , qu’il donna alors à l’U- 
niverfité de Copenhague -, on y voit 
un grand nombre d’Hiftoriens du 
Nord ramafles avec beaucoup de 
foin , mais ils n’y font pas rangés 
dans un ordre convenable. 

V. Erafmi Vindingii Regia v 4 cade - 
mut Haunienfts p. 424. Alberti Bar - 
tholini de feriptis Danorum liber , & 
ad ewn Joannis Molleri Hypomne- 
mata, , 

\ 
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CHARLESMUSITANO. 

C Harles Aîufîtano naquit le y. 
Janvier 1^35. à CaJlrovilUri ‘ 
Ville de la Calabre cirerieure dans 
le Royaume de Naples , de Scipion 
Afufitano , & de Laure Pugliefe. 

Il fit les études avec beaucoup 
de rapidité, de ayant embrafie l’é- 
tat Ecclefiaftique , il fut ordonné 
Prêtre en 1^59. 

Il pafla après cela à Naples , où 
ayant entendu parler de la nouvel- 
le Philofophic , il l’apprit tant par 
les leçons des Maîtres qui l’enfei- 
gnoient , que par la le&ure des Li- 
vres. 

Son inclination particulière le 
portait a l’étude de la Medecine ; 

&c il s’y donna avec ardeur fous les 
Profefleurs les plus habiles de Na- ' 
pies -, il commença aullî-tot après 
à la pratiquer , après avoir obte- 
nu du Pape Clément IX. un Bief, 
qui le lui permettoif. 

Il paroit qu’il fe partageoic entre 
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les fondions de la Médecine , éc C. Mor- 
celles de la Prêtrife y puifque IûSItano. 
Cardinal Antoine Pignatelli , alors 
Archevêque de Naples y lui donna 
depuis qu’il eut embralTé la prati- 
que de la Medecine , les pouvoirs 
necelTaires pour contelfer. 

Ces fondions, 6c la compofition 
de plufieurs Ouvrages l’ont occupé 
jufqu’à la fin de fa vie. 

Il jouit d’une lanté parfaite juf- 
qu’en 169%. mais fes forces s’affoi- 
blirent depuis peu à peu , 6c il 
mourut à Naples en 1714. dans fa 
80e. année. 

Il étoic de l’ Académie de Spenjie - 
rati de RoJJano , des Pelegrini de- 
Rome y 6c des Pare/feux de Barri. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Aiedüationes fpeculativa, in lin- 
guam Latinam. Neapoli. \6%i. in- 80. 

z. Pyrothecnia Sophie a renim natura- 
lium. Neapoli, 1683. in- 40. C’eft une 
Chimie , où l’on trouve toutes les 
préparations Chimiques , qu’on a 
coutume de faire dans les trois 
Régnés. 

3 . T rutina Mtdica antiquarum & 
recentïorum difquifuiomim graviorihus 
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C. Mu- de morbis habitarum. Venetiis, i^gg, 
sjtano. in-A<>. It. Genev a. 1701. in- 40. 

4. De lue V merea libri quatuor. Nea- 
poli. 16% 9. in- 80. It. en Italien : Del 
Alal Francefe Libri IVi tradotti nelï 
Itdiano da Giufeppe Mufitano. In Na- ' 
poli, 1697. w-%°. Ce Traducteur 
étoit neveu de l’Auteur. It. en 
François. Traité de la Maladie Ve- 
nerienne & des Remedes qui convien- 
nent h faguerifon > nouvellement tra- 
duit avec des Remarques } par M. 

D. F". ( Devaux ) Maître Chirurgien 
Juré de Paris. Trévoux . 171 1. in-11. 
deux vol • * 

$. Mantijfa ad Thefaurum & Ar - 
marnent arium Medico-Chimicum A- 
driani à Mynficht. AcceJJit de Lapi- 
de Philofophorum , five 7 indur a Phy- 
Jica , proceffus Pbilofophicus inaudi- 
tus. Neapoli. 16 97. in 8 °. 

6. Chirurgia Theoretico-Pradica l 
feu Trutina Chirurgico-Phy/ica . Colon. 

Allob. 1698. in - 4 0 . Quatre tomes. 

Le ie. De Tumoribus prater naturam. 

Le 2 e . De Vlceribus. Le j e . De Tul- 
neribus. Le 4e. De lu Tenerea. Ce 
a dernier avoit déjà été imprimé en- 
268 9. 

) ‘ 
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7. Opéra Afedica Cbymico -Vr abli- C. Mil-! 
ca , /< eu Trutina Medico - Chymica. sitano. 
Col . Allob. 1700. 4°* Deux to- 

mes. Le 1. contient Trutina Afedica, 
imprimé auparavant en i£88. Le 
ze, renferme deux Ouvrages. De 
Pyretologia , five deFebribus , qui n’a- 
voit pas encore été imprime , SC 
Pyrothecnia Sophie a y qui l’avoit étc 
en 1^85. 

' 8. De morbis Afulierrum T raüatus ; 
eut Qu&flioncs du<£-, altéra de femine 
ckm mafeuleo , tUm fœmineo , altéra 
de fanguinc menflrao , utpote ad opus 
apte faciendum ,ftint pr&fixa. Qua ad 
earumdcm naturam mulierum , anaio- 
- men , concepum , uteri gefiationem , 
fœtus animatîonem , & hominis ortum 
attinent , ubertim fïmul explanantur . 

Omnia juxta Recentiorum Philofophia 
principia & Medicorum expérimenta 
fedulo enucleata. Colon. Allob , 1709. 

*'#-40. 

9. Opéra omnia y feu Trutina Afedica , 

Chirurgie a 7 Pharmacentico-Chimica , 

&c. Accejferunt huic nova editioni 
TraÜatus très numquam editi , nempe 
de Aforbis infantum, de Luxationibus, 
de Fratturis. Geneva. 1716. in - foK 
Deux voL 
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C. Mu- io. On trouve quelques Lettres de' 
SiTANO. lui dans l’Ouvrage fnivanr. Celeber - 
rimorum Vironm Apologu pro K. D. 
Carolo Aîufitano , adverfus Petrum. 
Antontum de Martïno f APedicum 
Geofonenfcm qui Tnttinam Aiedicam 
Anno 1688. V en e tu s typis editam , 
quâ Harvcana [anguims cirent atio 
attaque recentiorum APedicorum fenten - 
tia fiatuminantur , temere & inepte 
impugnare aufus eft. Krufwick. 1700. 
w-4 0 . pp. Voici ce qui a don- 
né occalion à ces Apologies. ATufï- 
tano ayant publié en 168 8 . fa Tnt- 
tina Aledica où il établifïoit la 
doctrine de la circulation du fang , 
&c la plupart des nouvelles décou- 
vertes d’Anatomie 3 c de Chimie y 
fur les ruines du Syftême de Galien , 
dont il ne fembloit pas refperfter 
beaucoup l’autorité > un Médecin 
de la Faculté de Saleme , nommé 
P terre- Antoine di Mar lino 3 Gale- 
niftè outré , s’avifa d’y répondre 
huit ans après , par un -Livre im- 
primé à Naples fous le titre de Rcf- 
ponfum Truiindt Me die a Adufiiani ; 
P ar lequel il prétendoit réhabiliter 
tous les dogmes de Galien 3 jufques 

aux 
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aux plus infoutenables , & s’infcrirc C. Mer* 
en faux contre ce qui paroît de plussiTANO. 
avéré & de plus inconteftablc dans 
les nouvelles opinions, Mufitano ne 
daignant point répondre à un tel 
adverfaire 3 fe contenta d’envoyer à 
plufteurs de fes amis un exemplai- 
re du Livre de Martino , accom- 
pagné d’une Lettre , où il racon- 
te le fujet de la querelle . avec une 
vivacité qui témoigne qu’il étoit pi- 
qué. Ce font les Lettres de Alufîta- 
no , avec les reponfes qu’on y a fai- 
tes, jointes à quelqu’autres Ecrits , 
qui compofent le Recueil dont il 
eft queftion , & qu’on a divifé en 
trois parties. Dans la première on 
trouve une Lettre de cet Auteur à . 

M. VuTpino Médecin à'slJH , fuivie 
de la réponfe de celui-ci. La 2e. a 
pour titre N une tus Parnajfus , feu 
Epiftola ex Parnajfo à Sebajiiano Bar- 
tholo ad Cel. D. Carolum Mufitanum . 
L’Imprimeur marque que cet Ou- 
vrage eft de M. Prifgo s Profefleur 
en Médecine à Naples , mais il fe 
trompe \ il eft de Gaétan Tremiglioz- 
zJ , qui le publia d’abord en Italien 
fous le titre de N nova Stajjetta da 
Tome XXXVI, T 
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C. Mu- Parnajjo 3 eirca gli affari délia Me- 
sitano. dicina. in- 8°. Il eft fuivi de quelques 
Lettres de Mujïtano adreffées à plu- 
sieurs Médecins , entr’autres à MM. 
le Clerc de Mmget de Geneve 3 avec 
leurs Réponfcs. La 3 e . partie con- 
tient quatre Dialogues , qui font in- 
titulés : Martims in Trutina , five 
Afologetica fer Dialogos difquifïtio. 

V. Son Eloge a la f. 99. du t r . 
tome du Recueil intitulé : Elogi Acca- 
demici délia Societa degli fpenjierati 
di Rojfano 3 deferitti dal Dcttor Gia- 
cinto Gimma. In Napoli. I703. in- 4 0 . 
Abrégé de fa vie 3 au-devant du Re- 
cueil de fes Oeuvres . 


PIERRE BOREL. 

p u nI5 - r T> Terre Borel naquit à Cafires Vil- 
'■A le du Languedoc, dans l’Albi- 
geois, vers l’an ié'zo. de Jacques 
Borel 3 dont on a quelques pièces 
de Poclies imprimées, entre lefquel- 
lcs font les larmes de S. Pierre & 
de la Sainte Vierge 3 de le renouveau 
de la faix , comme fon fils nous 
l’apprend dans fon Hiftoire de Caf- 
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très , dont je parlerai ci-deffous. P. Borel.' 

Après le cours de fes études , il 
fe donna à la Mcdecine , en laquel- 
le il fe fit recevoir Do&eur. Il com- 
menta en 1^41. à la pratiquer à C af- 
fres , ce qu’il a fait pendant plufieurs 
années , comme il paroît par une 
atteftation du Doyen des Médecins 
du Pays, datée du 1. Décembre 1651. 
où il eft marqué , qu’il y avoit déjà 
dix ans, qu’il la pratiquoit avec hon- 
neur dans cette Ville. Cette attefta- 
tion eft jointe à fes Obfervations 
de Médecine. 

Il amafta de bonne-heure un Ca- 
binet de curiofités naturelles , dont 
il donna le Catalogue au public 
dès l’an 1645. & qu’il augmenta 
depuis. Cependant il paroît par !’E- 
pitre Dédicatoirc de fa Bibliothè- 
que Chymique , qu’il n’etoit pas 
riche , puifqu’il s’y plaint de ce qu’il 
n’avoit pas le moyen de faire im- 
primer fes Ouvrages* 

Il vint à Taris fur la fin de l’an- 
née 1^53. Sc il y fut fait quelque 
temps après Médecin Ordinaire du 
Roy. Je ne fçai fi ce ne fut point 
à fon égard un titre purement ho- 

Tij 
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Borel. norairc , ni s’il fit depuis fa demeu- 
re ordinaire à Paris i quoiqu’il en 
foit , il y fut reçu en 1674. dans 
l'Académie des Sciences en qualité 
de Chymifte. 

C’eft à cela que fc réduit tout 
ce qu’on fçait de fa vie. Il mourut 
en 1 £89. âgé d’environ 69. ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Catalogue des raretez de Pierre 
Borel de Caftres. Caftres. 1645. in 40. 
It. 2e. Edition augmentée. A la fuite 
des Anùqudez de Caftres. 1649. II 
publia apparemment ce Catalogue } 
pour fe taire un nom d<ms fon 
Pays â & s’attirer par-là des prati- 
ques. 

2. Les antiquitez , raretez J flan - 
tes 3 minéraux & autres chofes confi - 
derables .de la Ville & Comté de Caf- 
tres d Albigeois , & des Lieux qui 
font a fes environs , avec l'Hiftoire 
de fes Comtes , Evêques 3 &c. Et un 
Recueil dpnjcriptions Romaines , & 
autres Antiquité z du Languedoc & 
Provence i avec le Rolle des princi- 
paux Cabinets , & autres raretez de . 
l'Europe. Comme aujft le Catalogue 
dès chofes rares de Me, Pierre Borel „ 
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Cafres. 1649. in- 8° pp. 150. P.Borel. 

3. Hiforiantrn & Obfervationum 
Afedico P hy fc arum Cent un a prima & 
fecunda . In qua non folum multa uti- 
lia j fed & rara } flupenda 3 ac inau- 
dita continentur. Cajlris. 1653. in-%°. 
pp. 240. On trouve à la p. 234. Inf- 
cnptiones qiudam antigua pour fer- 
\ir de fupplémcnt à celles qu’il a 
rapportées dans fes Antiquités de 
Cajlres. It. Accejferunt Ifaaci Cattie- 
ri Obfervationes Aledicinales rara 
Borello communie ata , & Fit a Rena- 
ti Cartefi per eundem Borellum. Pa- 
ri f. 1^57. in- 8°. 1 1. Francofurti. 1670. 

Avec le$ mêmes pièces que 
dans l’édition précédente. 1t. Huic 
editioni pr&ter Cattieri Obfervationes 
& vitam Renati Cartefi accejferunt 
Jean. Rhodii Obfervationes ; Àrnoldi 
Bootii de affettibus omijfs traflatus ; 

& Pétri A 4 at thaï Roffii Confultatio- 
nes & Obfervationes filetta. Franco- 
furti. 1676. in- 8°. La vie de De far- 
tes a été traduite en Anglois } & 
imprimée en cette langue à Lon- 
dres l’an 1 666. in- 8*. 

4. Bibliotheca Chimica feu Cata- 
logus Librorum Philofophicorum Her- 

J iij 


in Mèm. pour fervir a l'Hifl, 
P.Borel. meticorum 3 in cjuo quatuor milita cir- 
citer Authorum Chimicorum 3 vel de 
• tranfmutatione Metallorum 3 re Mine- 

rait 3 & Arcanis 3 tam Manujcrip -, 
torum quant in lucem editorttm 3 cum 
eoruni editionibus s ufque ad annum 
1653. continentur. Cum ejufdem Bi- 
bliothecdt Appendice & Corollario. 
Parif I<f54. in-n. pp. 27 6. Ic. Hei- 
delberg*,. 16 $6. in- 11. On ne voit 
ici que les titres des Livres ac- 
compagnés affez rarement de leurs 
dates. 


5. De vero Telefcopii invent or e 3 
cum brevi omnium confpiciliorum Hif- 
toria. ZJbi de eorum confeftione ac ufu 3 
feu de ejfeElibtis agitur , novaque qua- 
dam arc a ea proponuntur. Acccjjit 
etiam Centuria Obfervatimum Mi 
crofcop'tcarufn. AuÜore P. Borello 3 
Regis ChriflianiJJimi Confiliario & 
Medico Ordinario . Hag<z Comit. 1^55. 
in- 4 0 . pp. 67. 6 3. & 45. Il y a des 
chofes (ingulicres & curieufcs dans 
cet Ouvrage. Ii y prend pour la 
première fois la qualité de Méde- 
cin du Roy 1 qu’il avoit reçu ap-' 
paremment vers ce temps-là. 

C. Tréfor des Recherches & Antique-" 
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tez. Gauloifes réduites en ordre alpha -P 
betique & enrichies de beaucoup d’o- 
rigines y épitaphes , & autres chofes 
rares & curieufes J comme aujji de 
beaucoup de mots de la langue Thyoi- 
fe , ou Theuthfranque. Paris . 1^5 5. 
in- 4*. Cet Ouvrage eft rempli de 
recherches , & fait connoître l’éru- 
dition de l’Auteur *, il y faudroit 
cependant beaucoup ajouter } pour 
en faire quelque chofe de complet. 
On voit par des vers à la louange 
de Bord , qui font à la tête * qu’il 
n’avoit pas encore 35. ans 3 lorf- 
qu’il publia cet Ouvrage. Une lifte 
de ceux qu’il avoit déjà faits , ou 
en tout ou en partie , qui s’y trou- 
ve aufli 3 nous apprend qu’il a pu- 
blié les fuivans , que je ne con- 
nois point d’ailleurs. 

7. Poème d la louange de l’Impri- 
merie. 

8. Carmin a in Laudem Régi s „ Ré- 
gla x & Cardmalis A 4 az.arim. in-4 0 . 

y. Auüarium ad vitam Peirefcii. 
Dans l’édition de cette vie faite à 
la Haye en 16^. in-^o. 

10. Comment itm in antiqmm Phi - 
lofophum Syrum. 1655. 

T iiij 
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1 1 . Hortus , Armamentanum Jim - 

plicïwn Plant arum & Animal tum ad 
artsm Adedicam fpeftantium 3 
Ærrw eoraw etymologia y dejcriptione 3 
loco t en. pore , viril us. Caftris. 

166 -j. in - 8°. Cn voit en abrégé 
dans ce Livre ce que les plus cé- 
lébrés Médecins ont dit des Plan- 
tes , des Minéraux & des Animaux 
qui peuvent fervir à la compofi- 
tion des Rcmedes , le tout rangé 
par ordre alphabétique. 

12. De Curation il us Sympatheti - 
cis. Cet écrit qui eft fort court , fe 
trouve à la p. 526'. du Theatrum 
Sympatheticum. Norimberga. 1 6 61 . 
in- 40. 

Cet article eft tiré de plufïeun 
endroits des Ouvrages de Borel, 
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5 A V I N I E N CYRANO 
DE BERGERAC. 

S Avinien Cyrano naquit vers l’an S. Cyt 
\6zo. à Bergerac en Gafcogne , rano. 
lieu dont il a joint le nom au fien , 
en s’appellant Cyrano-Bergerac , 8c 
non point de Bergerac , comme il 
paroit plus naturel de le faire. 

Son pere , qui croit bon Gentil- 
homme , le mit dans fa première 
jeunelle chez un Curé de la Cam- 
pagne , qui avoit plufieurs Pen- 
fionnaires qu’il inffcruifoit. Il n’y fit 
pas de grands progrès dans l’étu- 
de -, amfi on l’en tira pour l’envoyer 
à Paris . 11 y étudia au Collège de 
Beauvais du temps du Principal Gran- 
gier } & ce fut fut ce Principal } qu’il 
fit fon Pédant joué. Ayant entendu 
parler du célébré Philofophe Gajfen - 
di } qui ctoit pour lors Précepteur 
du fameux Chapelle , 8c qui fe fai- 
foit un plaifir de donner des leçons , 
non-feulement à fon Difciple , mais 
encore à Aîoliere , à Bernier 3 8c à 
quelqu’autres jeunes gens 9 aufquek 


Digitized by Google 


22.6 Mira, pour fervir a VUifi. 

S. Cy- il avoit reconnu d’heureufes difpo- 
RAno. lirions pour la Philofophic. 

• Cyrano jeune homme vif 8c tur- 
bulent ^ voulut aufli - tôt entrer en 
focieté avec les Difciples de Gajfen - 
di , 8c il fallut bon gré malgré l’y 
admettre 3 après qu’il eut intimi- 
dé par fes menaces le Maître 8c les 
Difciples a à qui d’ailleurs il fit con- 
noître par le brillant 8c les faillies 
de fon cfprit , qu’il n’étoit pas in- 
digne de cette faveur. 

Comme il étoit avide de feavoir 2 

J * 

8c qu’il avoit une mémoire fort heu- 
reufe , il fçut profiter des leçons de 
Gajfendi } 8c fe fit un fond de bon- 
nes chofes , dont il fe fervit dans 
la fuite. 

Cependant un de fes amis lui 
confeilla de fe mettre dans le fervi- 
ce , 8i le fit entier Cadet au Ré- 
giment des Gardes 3 qui étoit alors 
le pofte où la jeune Noblclfe fai- 
foit fon apprentififage des armes. Il 
n’avoit que dix-neuf ans , lorfque 
Monfieur de Carbon Catel-jaloux le 
prir dans fa Compagnie , 8c les 
Gafcons , qui compofoient prefquc 
fculs cette Compagnie t le regarde- 
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rent bien-tôt comme le démon de S. Cr 
la bravoure , parce qu’il ne fe P^I-rano. 
foit prefque point de jour 3 qu’il 
ne fe battît en duel : ce qui étoit 
dans ce temps le plus prompt Ôc 
prefque l’unique moyen de faire 
connoître fon courage. 

Ce qu’il y a de louable dans Cy- 
rat 7 o 9 c’eft qu’il n’avoit point de 
querelle de fon chef , & qu’il ne 
fit tant de combats qu’en qualité 
de fécond , étant naturellement 
très-brave , 6 c ardent à fervir fes 
amis. C’eft du moins ce qu’en die 
M. le Brct dans fon éloge ; mais ce- 
la eft contredit par ces paroles du 
AlenagianA. Tom. 3 . p. 140 . » Ber - 
» gerac étoit un grand ferrailleur. 

» Son nez , qu’il avoir tout defigu- 
j) ré , lui a fait tuer plus de dix 
» personnes. Il ne pouvoit fouftrir 
» qu’on le regardât , &c il faifoit 
» mettre aufti-tôr l’epce, à la main. 

Quoiqu’il en foit , il donna uns 
marque éclatante de fon courage , 
un jour que cent hommes s’étant 
attroupés fur le folle de la porte 
de Nejle 3 pour infulter un de fes 
amis , il les difperfa lui fcul 3 en 
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S. Cy- ayant tué deux fur la place , & blef- 
RAno. fé fept dangereufemrnt. M. le Bref , 
qui rapporte ce combat , qui pa- 
roît incroyable , & dont les cir- 
conftances font vraifemblablement 
un peu trop chargées , dit que plu- 
fieurs perfonnes de diftinéiion en 
furent témoins , enrr’autres M. de 

i y 

Bourgogne , Mettre de Camp du Ré- 
giment d’infanterie de Conty , qui 
donna à Cyrano le nom A' Intrépide. 

Cyrano fe trouva au fiége de /doit- 
zjon s où il reçut un coup de mouf- 
quet au travers du corps -, & en- 
fuite étant au fiége d'Arras en 1640. 
il y reçut un coup d’epée dans la 
g° r ge. 

Les incommodités que lui laiüc- 
rent ces deux bletfùres , le peu d’cl- 
perance qu’il avoit d’être avancé ^ 
faute d’un patron , auprès duquel 
fon génie libre le rendoit incapa- v 
ble de s’attiijcttir , & l’amour qu’il 
avoit pour les Lettres , le firent en- 
tièrement renoncer au métier de la 
Guerre. 

Il compofa depuis plufieurs Ou- 
vrages , où l’on découvre beaucoup 
de feu & d’imagination. Le Maré- 


Diaitized bv Gt 



des Hommes Illuflres'. 129 
chai de Gajpon , qui aimoit le* gens S -( 
d’efprit & de cœur , fouhaita Pa-RANO. 
voir auprès de lui ; mais fon hu- 
meur libre & indépendante l’em- 
pêcha d’accepter ce parti. Cepen- 
dant à la fin , pour plaire à fes 
amis 3 qui le prefloient de fe faire 
un patron à la Cour s il fe mit au- 
près de M. le Duc d'Arpajon en 
1^53. 

Se retirant un foir , il reçut par 
mégarde à la tête un coup d’une 
pièce de bois; 5 c ce coup lui cau- 
fa une maladie qui dura quinze ou 
feize mois, & le conduifit à la fin 
au tombeau. 

Abandonne dans cet état par le 
Duc d’Arpajon , il fut fccouru par 
le Grand Prévôt de Brefle , nom- 
mé Régnault des Bois Clairs , qui le 
garda quatorze mois dans fa mai- 
fon , d’où s’étant fait tranfporter à 
la Campagne dans celle de fon cou- 
fin de Cyrano , il y mourut cinq 
jours après, l’an 1655. à l’âge de 
35 ans. 

lls’étoit defabufé, quelque temps 
avant fa mort , de pluficurs maxi- 
mes dangereufes fur la Religion ; 
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8c il avoit renoncé au libertinage 
dont il avoit été foupçonné, pour 
ificner une vie plus Chrétienne. 
Comme une de fes parentes , Re- 
ligicufe aux filles de la Croix dans 
le Fauxbourg Saint Antoine 3 avoit 
beaucoup contribué à fa convcrfion, 
il voulut être enterré dans leur Egli- 
fc 3 8c Ton corps y fut tranfporté. 

Il étoit fort fobre en fon man- 
ger 3 8c ne buvoit que rarement du . 
vin. Il avoit un extrême refpeâ: pour 
le beau fexe , &c fon bien netoit 
pas moins à fes amis qu’à lui ; c’eft 
la louange que M. le Bref 8c Bt~ 
chelet lui donnent. 

Il n’eft rien de plus faux que ce 
qu’on lit dans le Menagiana 3 tom. 2 . 
p. 22 . en ces termes. » Il eft mort 
» fou. La première marque qu’il 
» donna au public de fa folie , fut 
» d’aller à la McfTe à la Mercy à 
» midy en haut de chaudes 8c bon- 
» net de nuit , fans pourpoint. Il 
» n’avoit pas le fou 3 quand il tom- 
» ba dans une grande maladie a 8c 
» fans M. de Sainte - A'Iarthe 3 qui 
*» eut la charité de lui faire fournir 
* toutes fes ncccffités , il auroit été 
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* obligé d’aller à l’Hôtel-Dieu. Il S. Cr- 
» eft mort a T Hôtel d'sîrpâjon y ourano. j 
30 le Duc de ce nom lui avoit don- 
» né retraite. On a vu , par ce que 
j ai dit ci- de dus } que Ménagé étoit 
tort mal mftruit fur tous ces faits. 

Ce qu’il dit ailleurs 3 tom. 3. p. 

240. du même livre , mérite d’etre 


j & fait bien connoître le 
ciïsUftcre de Cyrano . » II avoit eu 
» du bruit avec Afontfleury le Co- 
» médien , & lui avoit défendu de 
33 fa pleine autorité de monter fur 
» le Théâtre. Je t’interdis 3 lui dit- 
» il 1 pour un mois. A deux jours 
>3 de-là Bergerac fe trouvant a la 
» Comédie 3 Mpntfleury parut , &C 
» vint faire fon rolie à fon ordi- 
->» naire. Bergerac du milieu du Par- 
30 terre lui cria de fc retirer en le 
30 menaçant a & il fallut que Mont- 
3 o jlcury 3 crainte de pis , fe retirât. 
3 o Bergerac difoit , ( Lettre 10. ) en 
>3 parlant de Mon/leury : A caufe que 
»ce Coquin eft ft gros 3 qu’on ne 
33 peut le bâtonner tout entier en 
33 un jour y il fait le lier. 

Il ne faj.it chercher ni de la juf- 
tefte ^ ni du jugement dans les ou- 
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- vrages de Cyrano \ on n’y trouve 
que du feu & de l'imagination. 

Ces dernieres qualités leur ont fait 
trouver quelque grâce devant Bol. 
leau y qui en parle ainfi dans le 
4 e . chant de fon Art Poétique. 
aime mieux Bergerac & fa bur - 
lefj ne audace , 

Que ces V ?rs ou Adotin fe morfond 
& nous glace ^ ■% > 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. La mort et Agripirwe y veuve 
de G ermanicus. Tragédie, Paris. 1^54. 
in-Af. It. Amfierdam . 16^6. in - 8°. 
Cyrano dédia . cette pièce au Duc 
d'Arpajon y auquel il s’étoit don- 
né depuis un an. Il y a joint quel- 
qu’une de fes Lettres. Gueret par- 
lant dans fa Guerre des Auteurs de 
Cyrano , y introduit Balzac qui 
lui reproche les pointes fades 3 les ! 
ordures , & les impiétés dont cette 
Tragédie eft remplie. La mauvaife- 
réputation de l’Auteur fur le fait 
de la Religion donna occafion à 
l’avanture plaifantc , que M. de la 
Afonnoye rapporte dans fes additions 
au Adenagiana , tom. 2. p. a 5. » Un 
» jour qu’on joiioit l’Agr/pinne 3 des 
ftf BadauT’ 
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» Badaux avertis qu’il y avoit des S. Cy- 
» endroits dangereux 3 apres Icsrano. 

» avoir tous oüis fans émotion 3 
» enfin lorfque Sejan réfolu à 
» faire périr Tibere 3 qu’il regar- 
» doit déja'tomme fa vidtime 3 vint 
» à dire à la fin de la 4 e . Scene du 
4e. Ade , 

» Frappons 'voila l'Hojlie. 

» ne manquèrent pas de s’écrier : 

» ah le méchant ; ah l’Athée ! com- 
» me il parle du S. Sacrement 1 
2. Le Pédant joué. Comédie en 5. 

Adtes en profe 3 mêlée de vers. Pa- 
ris. 1^54. /«'4°. & in - 12. It. Ibid. 

1^58. in- 12. On prêtent qu’il étu- 
dioit en Rhétorique au College de 
Beauvais 3 lorfqu’il fit cette Comé- 
die , où parmi beaucoup de mau- 
vaifes chofes , il y en a quelques 
bonnes 3 dont Moliere a fçu {pro- 
fiter. L’Avanture de la Galere Tur» 
que dans les Fourberies de S cap in , 

& le récit que Zerbinette y fait à 
Geronte en font empruntes. Les 
Pierrots &c les Lucas 3 qu’il a mis 
ailleurs fur le Théâtre 3 font autant 
de copies du Matthieu Gareau. 

3. Hiftoire Comique des Etats & 

Tome XXXVI. V 
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S. Cy- Empire de la Lune. Paris. 1656. in - 
RAno. 1 2. M. le Bret , ami de Cyrano , qui 
publia cet Ouvrage après fa mort, 
mit à la tête une Préface , où il fait 
un récit alfez étendu de la vfe de 
Cyrano , mais fans dates. 11 y a de 
l’invention & du génie dans l’Hif- 
toire Comique. 

4. Nouvelles Oeuvres 3 contenant 
P Hifloire Comicjue des Etats & Em- 
pires du Soleil 3 plujïeurs Lettres & au- 
tres pièces. Paris. 1661. in-iz. Ce 
fut encore M. le Bret ? qui publia 
ces pièces. Celles qui font indiquées 
ici en gros 3 font des Entretiens poin- 
tus , Ouvrage pitoyable s qui n’efl: 
.plus du goût d’à prefent , & un 
Fragment de Phyficjus. Quoique fes 
Letttes , comme tous fes Ouvra- 
ges , foient fort méprifées , leur fti- 
le a cependant dans fon extrava- 
gance , je ne fçai quoi d’original 
qui divertit. 

y. Les Oeuvres diverfes de Af. 
Cyrano- Bergerac. Paris. Sercy. 1677. 
in- iz. deux vol. C’cfl un Recueil 
de tous les Ouvrages , dont j? viens 
de parler. It. Paris. Charles Ofmont. 
îéyj.in-iz. Deux vol. Ic. Amfier- 



des Hommes Ilhiflres. 235 
dam. i 69 <). m-\z. Deux vol. 1t. Amp S. Cy- 
terd. ( C’eft -à-dire, Trévoux. ) in- 1 z. rano. 
Deux vol. 

V. Son éloge par Ad. le Bret. Richs- 
let , Préface du Recueil de Lettres . 
Adenagiana, Le DiEltonnaire de Ado- 
rery. Le Parnajfe François , de Ad, 

Thon du Tillet . p. 251. 


MATTHIAS MARTINIUS. 

M Atthias Adaninius naquit ^ Mar 
l’an 1572. à Freienhage dans tinïus. 
le Comté de FAaldek en Allemagne. 

Après avoir fait fes premières étu- 
des dans fi Patrie , il pafla à Hcr- 
born , où il étudia fous pluficurs fa- 
meux Profe fleurs , qui y enfei- 
gnoient , entr’autres fous Pifcator. 

Il fut enfuitc appellé à l’àge de 
23. ans à Diüenbourg , demeure des 
Comtes de Naflau de la branche 
qui en porte le nom , pour y fai- 
re les fondions de Prédicateur de 
la Cour. 

L’année fuivante 159^. il fut rap- 
pellé à Herborn , avec la qualité de 
Profefleur de l’École de cette V il- 

V ij 
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M. Mar- le j & on le chargea depuis de la 

Tiniüs, conduite des Penhonnaires de cette 
Ecole. Son delïein ctoit de fc bor- 
ner aux fondions du Miniftere , 8c 
pour pouvoir le faire , il demanda 
pluffeurs fois à être déchargé de fes 
emplois Scholaftiques ; mais on ctoit 
fi content de lui , qu’on ne voulut 
point lui accorder fa demande \ 8c 
il fut obligé de les confervcr juf- 
qu’a l’année \6oj. que la pelle ayant 
duîipé l’Ecole , 8c contraint les Pro- 
felfeurs de fe retirer ailleurs , il ac- 
cepta un polie de Minillre qu’on lui 
offrit à Embdsn en Frife. 

Après avoir lervi pendant trois 
ans cette Eglife Calvinillc , on le 
demanda à Breme pour y être Rec- 
teur de l’Ecole illuffcre de estte Vil- 
le , c’elt-à dire , Principal du Col- 
lège. Il alla auffî-tbc prendre pof- 
fellion de cette place , 8c il s’y con- 
duit avec tant d’habileté & d’ar- 
deur , qu’il rendit l’Ecole de Brè- 
me très-eelebre. Il y enfeigna dans 
la fuite la Théologie 8c l’Écriture 
Sainte. 

En ié'iS. il fut envoyé par le 
Sénat de Brçmç au Synode de Dor - 
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drecht , avec Henri IJJèlburgius , & 
Louis Crocius , Doéteur & Profef- 
feur en Théologie , & il fouferivit 
avec eux aux Decrets du Synode. 

Ayant été prendre l’air en 1630. 
dans un Village voifin de Breme , 
nommé Kirchtimme^e , chez Pokius , 
Pafteur du lieu , qui avoit été Ton 
Difciple, il y mourut d’une attaque 
d’ Apoplexie à l’âge de 58. ans, &: 
la 20e. année de l’on Rcélorat. 

Conrad Bergius , qui lui fucceda 
dans fa chaire de Théologie y fit 
fon Oraifon funebre. 

On remarque de lui, qu’a l’exem- 
ple de Cujas & de Blondel , il tra* 
vailloit couché parterre, ayant au- 
tour de lui les livres qui lui étoient 
neceffaires. 

Au refte c’étoit un homme mo- 
déré &c pacifique , qui fans s’arrê- 
ter aux queftions inutiles delà Théo- 
logie , qui fervent fouvent le plus 
de matière aux difputes , fe bor- 
noit à l’effentiel. C’eft du moins la 
louange que Jean Fabricius , quoi- 
que d’une croyance differente de lui,, 
lui donne à la p. 273. du 3 e . tome de 
l’Hifioirc de fa Bibliothèque.. 


\ 


M. Mar- 

TINIUS. 
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M. Mar- Catalogue de fes Ouvrages. 

Tiniüs. i . Analyfîs prpnlaris y citm indicio 
dotirinamm in Epiftolas & Evange- 
lia Dominicatia , & Fejiivalia. Bre- 
ma. 16 16. & 1631. in ii. 

1. Memoriale Bibhcitm metrico 
compendia , qudm fieri potuit > bre- 
vijfimo fatlum omnes Libros Ca- 
nonicos Veteris & Novi Teftamenti , 

/» Apocryploos . 'L’/w 
monïtione de S. Bibliorum , item de 
Veteris Canonis divijione in Le gsm y 
AJoJen , & Hagiographa 3 Hiero- 
nymo, Herborna. I603. i» 8°. Réim- 
primé plufieurs autres fois depuis. 

3. Fow; perennis ver a Théologie 
adeoque ZJniverfiiatis ex Oceano Mo- , 
faico ; feu tria prima capita Genefeos 
Analyfi brevi expojitoria dluftrata. 
Brema. 1615. in- 11. 

4. De Créai ione Mundi Commets- 
tariolus. Brema. 1613. in- 8 o. 

5. In Pfalmum II. Quare fremue- 
runt Gentes Comrnentarius Ecclejia /- 
tiens & Scholaflicus, Brema, 162.1. 
in- 80. 

6. Chrifliana pietas & aquitas > -| 

jeu Lex divina N attira y Gratta , 
Politia } perfpicue ad privâtes publi- 
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copjue ufus appofhe explicata. Brem&. M. MÀÏt- 

1619. TINIUS. 

7. De promptd rsrum utilium mé- 
ditations Libri IV. ad Ecclefîafticum 
& Scholajlicum ufùm accommodati. 

Brema, ié'14. in-80. 

8. Tria verba s fohrie y jujîs } pie , 
quibusS. Baulm , Th. 11. v. 12. uti- 
tur j tribus Traclatibus t de Sobrieta- 
te, hiflitia & P ietate explicata. Bri- 
ma. lé 1$. in-$°. 

9. De fœderis iTatwœ & Gra - 
tU Jîgnaculis quinque Traitants , quo- 
rum eft 1. De sir bore vit a. 2. De Cir- 
cumcifione. 3. De Pafchate. 4. De 
Baptifmo . 3. De Coena Domini. In- 
terpojîta pracipnorum errorum vsra 3 
brevi & plana refutatione. Brema. 
I6i8.in~8°. 

iqk Breviarium de ver a Religioi 
ne , nempe ejuS cura , via ad Medio - 
crem in ea concordiam , natura , & 
ejus fumma. Brema. 1617. in- 8°. 

1 1 . Procatechejts in quatuor trac- 
tatus diflinEla , nirnirum de Verbo 
c Dei & S. iScriptura , de Catechrfï y 
de Religions & de Symboli slpofle - 
lici origine. Brema. 1^19. in~.\ o. 

1 2. Synopfïs Sacra Thcologia y de 
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M. Mar- Deo , de Decretis Dei , de execuùo - 
tinius. ne Providentia 3 & de execnüone Pra- 
defiinationis. Herborna. 1605. in- 8°. 
It. Ibid. 16I4. & \ 6\~j. in- 4 0 . 

13 .In Sacram Theologiam très Ifa- 
goga % diverjîtati difcentmm Accommo- 
dât a. BremA. 1615 /in - 1 1 . 

14. Idea y feu fumma capita doc- 
trina Chriftiana popularitcr & breve- 
ter explicata. Item Aîethodus S. Theo- 
Iooïa , un a cum notis & tabulis . Her- 
borna. 1^03. in- 8°. 

15. Summula Verbi Dei populari - 
ter 3 diflmUe , & breviter per Ana- 
lyjîn & exegeticas notas explicata. 
BremA. ié\x.in-%o. 

1 6. De ratio ne Mimdi Commenta - 

riolus ad declarandam S . Theologia 
formidam pertinens. BremA. 1613,. 
in - 8 g . ^ 

17. De Deo , fummo bono , & 
caufa omni s boni , libri duo. BremA. 
lé 17. in- 80. 

18. Summa Sacramentorum omnium 
Veteris & Novi Teflamenti. BremA. 
1^15. in- 80. 

19 . Theologia popularis univerfa y 
hoc eji t divini 7 extus Catechetici ex- 
plïcatio. Brema. 1617. in-So. 
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21. Symboli Apoftolïci explicatio , M. Mar* 

tribus libris. Brems. 1618. in- 8 °. tin lus. 

22. Difputationum Théologie arum. 

Deeas. Brema. 1611. in-8°. 

23. Constations fur les chutes im- 
prévues. ( en Allemand. ) Breme . 

1615. in- ti. 

24. Incifio Nervorum capitalium 

Balt. Mentz,crï contra Sadeelem de 
veritate humants. Chrifli n attira, Si- 
gena NaJJov. in -8°. 

25. Spicarum fpinantmcjtte Balt. 

MentzjeYÏ Colleüio & Examen. Ibid. 

1597. in- 8°. 

16. Contufio Confufionum Mentz.e- 
ri , quas fecit in réfutation e libri Sa- 
deelis de Sacramentali Manducatione. 

Ib. 1597. in- 80. Cet Ouvrage & les 
deux précédens font deftincs a ré- 
pondre à un Ouvrage cjue Aient - 
z.er avoit publié contre le Miniftrc 
Chandicu trois ans apres fa mort 
fous le titre d 'Elenchus errorum An- 
tonii Sadeelis in Libellis de veritate 
Humana Chrifli Natura , & de Sa - 
cramentali Manducatione. IViteberga. 

Ï594. in - 80, It. Giejfs. 1609. & 
i6\y in-8°. La Réplique de Ment- 
zjer fe fit attendre aflez long-temps. 

Tome XXX TE X 
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J^.Mar- & ne parut que fepc ans apres fous 
TiHivs. ce titre : Anti-Martinhis , feu mo- 
defia & folida Refponfio ad futiles 
objeEliones MatthU Marti mi Pra- 
ceptoris in Schola Eierbornenjî 3 qui- 
bus Sadeelem vindicare infeliciter co~ 
natus eft. Francofurti. 1604. in-'i ?. It^ 
Giejpt, 16H.& \6 20. in ï°. 

27. Examen Methodi Pbïlippi Ni-, 
cohti de Omniprafentia Curais Chrif 
ti. Sigena. 1597. in- 8p. 

28. Excujfio placida RefponfioniS 
eufa à Pbilippo Nicolai ad SadeeliS\ 
Trattatum de Spirituali & Sacra-,, 
mentali Manducatione. Sifena, 1.597 • 
in- 8°. 

29. Mentz.erus Ami - Nuthetume «< 
nus , five Examen querclarum , de- 
monjlratio Cbriflum fecundum utram-, 
que naturam exinanitum & exalta - 
tnm effe. Brema. léié. in%o, 

30. lnfiitutio de prafentia, Chriflu 
Dei & Mominis in Sacra Ccena. con »\ 
tra Mentz.crum. Brem<z. 1617. m- a°. 

3.1. Lexicon Philologicum » preeci -, 
pue Etynwlogicum \ in qua. Latin a , , 

à Latinis Autoribus ufurpata tunk 
para s tum bar bar a voces ex or i fini-, 
fats deelarantur. comparatione lingua *•_ 
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7m » ( quorum & inter-ipfar confo-- M-. M a r- 
nantia aperitur ) fubinde' illuftrantitr , tinius. 
mulucjue in divinis & humants litte- 
ris difficultates è fontibus y Miftoria , 


veterumq^e & rccentiitm' fcript orient 
automate enodantur ; bene milita 


ettam in vulgatis Dïblïonarïis admijfa 
haud levia errata mode fie emaculan- 


tur. Br enta. 1623. in- fol. Col. 4138. 

It. Fr ancofirrti. 1655. in fol. Ir. Edi- 
tio tertia prioribus multo cmendatior , 

& Autoris vita auEtior. Acccdit ejuf- 
dem Afartinii Cadmits Graco-Phœnix , 
id eft , Etymologicum , in qiio explican - 
tur & ad fuas origines tandemque ' 

*d Cadmeos ? feu Orientales fontes re- 
dite un tur principes Graca voce s } & 
tA i qu 4 cum alibi 3 tum maxime ■ in 1 
Feteris Tefiamenti Paraphraft LXX, 
Seniorum , aliorumque , quaqtte in No-- 
vi Tefiamenti Codice videntur obfcu - 
riores , multa qiioque notabiles dtilio* 
nés , vulgo à Lcxicographis prater- 
wnjfa & in Glojjariis alibique latentes JÊL 
lucidantur &' emkculantur. Praterea 
additur Glojfarium Ifdori 3 emenda- 
tum cura J 0 an ni s Georgii Gravii \ 
cui auBarium Jubjecit Theodorus jfanf- 
fonüts abAlmeloveen.Vltrajeèti. 16^7. 

Xi i 
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M.Ma r- in fol. deux volumes. * Cetté édi- 
tinius. tion ayant pafTe au Sr. de Lorme y 
* Se trou- Libraire d 'Amftcrdam , il engagea 
vent 1 le Clerc à mettre à la K te une 

fon. 1 Ia Préface ou plutôt une diflertation 
Etymologique , & fubftitifa à l’an- 
cien titre un nouveau un peu chan- 
gé , où il ajouta ces mots : Prafixa. 
ejl operi Joannis Clerici Djjfertatio 
Etymologie*. Editio nova t \Amjldoda- 
mi. 1701. in -fol. deux vol. Tout 
cela , fuivant l’ufage des Libraires , 
pour faire croire que c’étoit une 
édition nouvelle. La même a repa- 
ru encorede nouveau fous le titre 
d ’ZJtrecbt. 1711. in fol. C’eft le meil- 
leur Ouvrage de Maniniits 6e le 
feul qui foit à préftnt recherché. 

32. Cadmus Gr&co- Phoenix , feu 
^ Etymologicon , in epuo voces G rate ne ad 
Orientales reditcuntur. Bremet. i 6 z$. 
in- iz. It. Dans la 3c. édition du 
Lexicon Philologicum. 
jl,’ V. Sa vie à la tète de l’édition de 
^Wfon Lexicon donnée par Gr&vius. 
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ROBERT ESTIENNE. 

R Obert Eftienne naquit à Paris R. Es- 
i’an 1503. d’Henri EJiienne I. tienne. 
fameux Imprimeur de cette Ville. 

Il s’appliqua dans fa jeuneflc avec 
beaucoup de foin aux Belles-Lettres,, 

& apprit les Langues Latine., Gre- 
que &£ Hébraïque dans toute leur 
perfection , comme il paroît par 
fes Ouvrages. 

Son pere étant mort , fa mere , 
dont on ignore le nom , fe remaria 
à Simon de Colines , qui eut par ce 
moyen l’Imprimerie d ’ Henri I. 

Dès l’an 1512. Robert Efiiennt 
n’ayant que 19. ans fut chargé de 
la conduite de l’Imprimerie de 
fon beau-pere -, & ce fut cette mê- 
me année qu’y parut par fes foins 
une édition Latine du Nouveau Tef- 
tament , qui fit tant de bruit par- 
mi les Théologiens de Paris , qu’ils 
crièrent de toutes parts , qu’il fal- 
loit le condamner au feu , &C qu’ils 
ne le laiflerent jamais tranquille , 
tant qu’il vécut à Paris. 

* -m T * * * 

' X uj 
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R. Es- Ce fut apparemment peu d'an- 
Tienne, nées après , qu’il fongea à s'éta- 
blir & à fe marier > car les pre- 
miers Livres de fon Imprimerie font 
4 e î-5 z£. U ipoufa Pétronille , fille 
de JoJfc JBçdius ,, qui -étoit fçavan- 
te a £c pntendoit fort bien le Latin. 
Ç’étoit une çhofe nécefiàire dans 
fe maifon , .où il y avoit dix Sça- 
yans qui étoient Corredeurs , Sc 
qui étant de diverfes Nations , ne 
parloicnt enfemble qu’en cette lan- 
gue : ce qui faifoit que fes Domef- 
jûqucs même la fçavoient. 

Dès qu’il eut levé une Impri- 
merie , il fe propofa de ne donner 
au Public que de bons Livres , qui 
jneritaflent fon attention. Il ne fe 
fervit d’abord que de caradere? 
Romains , mais il employa dan? 
la fuite des Italiques. 

L’infcription de fes Livres fait 
voir qu’il demeuroit dans la même 
maifon que fon pere , vis-à vis TjE- 
cole de Droit , St l’on çonnoît 
par les caraderes qu’il fe fervoit 
des mêmes quç lui. 

Il avoir pour marque un arbre 
orné de fes branches , gveç un hon^ 


des Homfnes Illiifîres. 247 
«le qui le regardoit & ces mots : R. Es* 

JSfoli altUm fafere t aufquels il a jon- tienne. 
‘toit quelquefois fed tïme. 

ï>ans quelques-unes dé fes pre- 
mières éditions il a omis les chif- 
fres ■& les réclames , & ce n’eft qu*- 
affcz tard qu’il s’eflfervi de celles- 
ci ,, qu’il rfegardoit comme inutiles. 

Pour ce qui eft des chiffres, la né- 
cefiité des Tables les lui a fait mettre 
de bonne heure 9 mais feulement 
à la face anterieure du feuillet. 

Vers l’an 1528. il commença à 
travaillera fon Dictionnaire Latin,, 
d la compofition duquel il s’appli- 
qua pendant quinze années , étant 
aidé par plufieurs Sçavans 3 & em- 
tr’autrcs par ceux qui demeuroient 
chez lui. Il avoir commencé un 
Dictionnaire Grec dans le même 
goût *, mais la mort l’a empêché de 
àe finir. 

Le 24. Juin 1539. le Roi Fran- 
çois I. le choifit pour fon Impri- 
meur , &c ce Prince fit la dépenfc 
de faire fondre de nouveaux carac- 
tères ^ & de faire chercher des Ma- 
nuferits anciens pour les imprimer. 

Il eut feulement le titre d’Impri- 
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K. Ës-meuren Latin & en Hebreu \ mais 
Tienne, on voit par l’Epitre qu’il a nii- 
fe à la tête d ’EuJ'ebe l’an 1 544. qu’il 
a eu auilî quelque infpeétion fur 
les impreffions Grecques. 

L’averfion que les Docteurs de 
Sorbonne avoient conçue pour lui 
en 1522. à l’occalîon de l'édition 
Latine du Nouveau Teftament , fe 
réveilla en’ 153 2. lorfqu’il impri- 
ma fa grande Bible Latine •, mais 
la protection du Roi François /. 
le mit toujours à couvert de leurs 
coups. Ce Prince étant mort en 1547. 
il vit bien qu’il ne faifoit plus bon 
pour lui à Paris. Ainfi après avoir 
îbutenu pendant quelque temps les 
efforts que fes ennemis faifoient 
pour le perdre , il fe retira à Ge- 
neve en 1552. 

Pendant qu’il demeuroit à Paris 
il s’étoit fouvent affocié pour fes 
im preflions avec fes parens , Mi- 
chel V'afcofan & Jean de Roigny • 
qui avoient époufé les deux fœurs 
de fa femme ; Conrad Badius 9 fon 
beau-frere , & Charles Eflienne , fon 
. frere. Retiré à Geneve , il recom- 
mença à imprimer avec Conrad- B a* 
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dius , qui s’y étoit rendu avant lui. R» Es- 

11 cultiva dans cette Ville l'ami- tienne. 
tié de Calvin , de Bez.e , de Rivet , 

& d’autres , dont il imprima les 
Ouvrages. 

Il mourut dans cette Ville le 7. 
Septembre 1559- âgé de $ 6 . ans. 

Il lailTa tous Tes biens , qui étoient 
conlîderables , à les enfans, qui fe- 
roient leur fejour à Geneve , à l’ex-; 
clufion de tous les autres. 

Il avoit trois fils ' , Henri , Ro- 
bert , & François , & une fille , nom- 
mée Catherine , qui avoit appris la- 
langue Latine , non par préceptes, 
mais par l’ufage , 6c qui vivoit en- 
core en 1 58 5. comme nous l’appre- 
nons d’Henri } fon frere. 

On a accufé Robert Eftienne d’a- 
voir volé ,■ non pas les caraderes 
de l’Imprimerie Royale , comme 
quelques-uns l’ont dit mal- à-propos, 
mais les matrices de ces carade- ' 
res, & de les avoir emportées avec 
lui à Geneve. Voici ce que Chevil- 
lier dit fur ce fujet dans fon Origi- 
ne de l'Imprimerie > p. 259. 

» Les Eftiennes fe fervirent pour 
« leurs éditions de ces Belles • Let- 


R. Es 
Tienne. 
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■ » très , qui turent fondues dans les 
«matrices que le Roi François I. avoit 
» fait frapper par une magnificence 
» Royale. Robert Efiienne fon Im- 
« primeur avoir ces matrices , àC 
» des mains de fon fils Henri 3 el- 
» les pafierent dans celles de fon 
» petit-fils Paul Efiienne. Celui - ci 
« les vendit ou engagea à la Sei- 
» gneuric de Geneve pour une fom* 
» me de mille écus. Le Clergé de 
» France ayant entrepris de faire 
» imprimer les Ouvrages des SS» 
» Peres Grecs , préfenta fa Requê- 
» te au Roi Louis XIII. Sc demanda 
» que ces matrices fufient retirées 
n & apportées dans l’Univerfité de 
» Paris. Sur cette Requête le Roi 
«rendit fon Arrêt daté du 27. May 
» 1619. où il ordonne qu’on paye- 
» ra de fes deniers la fomme de 
» trois mille livres pour dégager 
v ces matrices Grecques. 

Chevillier , qui ne rapporte point 
la fuite de cette affaire , ne dit point 
que Robert Efiienne eût volé ces ma- 
trices s qui étoient à Geneve 5 5 C 
qui y avoient peut être été portées 
par quelque autre. Ce qui détruit 
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entièrement cette accufation intcn- R. £s- 
tée contre Robert Efiierme , c’eftntNNE. 
que fes ennemis n’en ont jamais fait 
la moindre mention , qu’il n’en a 
jamais été queûion qu’après un lî- 
lence de 68. années , & que Robert 
Eftienne &c fes enfans qui ont de- 
meuré à Geneve s ne fe font jamais 
fervi de caractères fondus dans ces 
matrices. 

Ce ne fut donc point pour ce 
prétendu vol , que Robert EjUennt 
fut brûlé en effigie , s’il le fut , 
comme hezj en demeure d’accord 
dans fon Pajfavant fes Icônes. Ce 
fut parce que la coutume croit alors 
de brûler les Hérétiques , &' q u’ Ef- 
tienne foubçonné auparavant d’hérc- 
fie ,, en étoit devenu convaincu 
manifeftement par fa fuite. 

Pour faire connoître d’un coup 
d’œil toute la famille des Efiiennes , 
à qui la République des Lettres efl: 
fi redevable poux la correction & 
la beauté de leurs impreffions } il 
jtft bon de rapporter ici la généalo- 
gie de ceux qui nous font connus. 

Henri Eftienne I. mort vers l’an 
1 5 -lq. ‘ eut trois fils , François /. Ro- 
bert I. & Charles . 
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R. Es- François I. l’aîné eur un fils nom- 
«TIenne. me comme lui , dont on ignore la 
defiinée. 

Robert I. dont il s’agit ici', laifia 
trois fils , Henri II. Robert II. &c 
François II. 

Charles 3 Médecin & Imprimeur 
mourut en 1564. ne lai fiant qu’une 
fille. 

Henri II. fils de Robert. I. né en 
1 5 18. &c mort en 1598. eut trois en- 
fans , un fils nomipé Paul *, & deux 
filles , Florence , qui époufa Ifaac 
Cafaubon & Denife. 

Robert IL mort en 1588. eut pour 
enfans Robert III. & Henri 3 Tré- 
forier des Bâtimens du Roy s & fort 
Interprête pour les Langues Grec- 
que & Latine. 

François II. époufa Marguerite 
Cave , dont il eut Gervais 3 Adrien 
8 c Adrienne. 

Paul 3 fils d'Henri II. eut quel- 
ques enfans , entr’autre Antoine &c 
Jofeph, 

Robert III. fils de Robert II. n’a 
point laifie , à ce que je crois , 
de pofterité. 

Henri , fils de Robert II, Tjréfo- 


Diaitized bv Gc 


des Hommes Uluflres. 253 
rier des Bâtimens , laifia Robert III. R. Es 
& Henri fîeur des Foffiz. , Ecuyer , tienne. 
qui compofa l 'Art de faire des De - 
vifes , & Renée } mariée au fieur de 
Fougerolles , Notaire au Châtelet 
de Paris. 

Antoine , fils de Paul lai fia de 
Jeanne le Clerc fon epoufe plufieurs 
enfans dont il efl: inutile de parler.;: 
ici. 

Le nom des Efiiennes fe fait en- 
core connoître avantageufement à 
Faris \ } & des Defcendans de cette 
famille en foutiennent la réputation 
par la bonté des Livres qu’ils don- 
nent au Public Sc par la beauté de 
leurs impreffions. 

Catalogue des Ouvrages de Ro- 

o O 

bert EJlienne. 

i. Biblia Latina Vulgata , ex cmen- 
datione Robcrti Stephani ad exem- 
plaria vetera. Par if.' Typis ejufdem. 

1528. in-fol. It. Ibid. 1632. in -fol. 

Il corrigea dans cette édition plu- 
fîeurs fautes qui lui étoient échar 
pées dans la première , conféra de 
nouveau le texte avec quelques Ma- 
nuferits , & mit à la marge des di- 1 
yerfes leçons. Cette nouvelle écth 
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R. Es-tion déplut extrêmement à la Sor- 
Tt£NNE, bonne , de même que quelques au- 
tres qu’il donna dans la fuite. I v.Jbid. 
1534. m- 80. It. Ibid. in-fot. Le Nou- 
veau Teftament en 1539. & l’An- 
cien en 1540. 1 t. Paris. 1545. in- 8°. 
Ejiienne a joint dans cette édition 
avec la vulgate , une autre verfion 
Latine , qu’il dit avoir été trouvée 
la plus Latine , mais dont il n’a pas 
ofé nommer l’Auteur -, qui zhLeon 
de Juda y Zuinglien. Il préféra cet- 
te tradudion à celle de Pagnin > 
qui cft trop obfcure , quoiqu’il fût 
perfuadé que Cette derniere appro* 
choit davantage de l’Original Hé- 
breu. It. Paris. 1546". in - fol. Cette 
édition eft conforme à celle de 1 5 40. 
Toutes lont forties de l’Imprimerie 
de Robert Ejiienne , Ô£ ont été fui- 
vies dans quelques autres, qui fe font 
faites ailleurs. La Sorbonne fulmina 
contre elles trois ou quatre Genfu- 
res 3 aufquelles Ejiienne fit uno re- 
ponfe fort vive , dont je parlerai 
plus bas. Il donrfe depuis en 1557. 
une nouvelle édition de la Bible in- 
fol. dans laquelle il fit entrer là 
trtdu&ion de Pagnin, 
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2. Difl.iona.rium , feu Latine lingiu R. Es^ 
Th ef auras , non fîngulas modo tienne. 
-fies connncns , fed intégras quoque 
Latine loquendi & fcribendi formulas 
ex optimis qiiibufque Aitthoribus ac - 
curatiffime colle flus 3 cum G allie a fe- 
rè interpretatione. Parif Rob. Steph. 

1531. in -fol. deux vol. Quelques 
perfonnes ayant prié Robert Ejîien- 
ne de donner une édition de Cale- 
pin , dégagée de routes les mauvaî- 
fes additions qu’on y avoit faites , 
trouva la choie trop difficile , & 
crut qu’il lui feroit, plus facile de 
donner un nouveau Di&ionrtairc La- 
tin. U travailla pour cela pendant 
deux années fur Plaute & fur Teren- 
ce , dont il fit entrer tous les mots 
dans fes Recueils , comme étant les 
Auteurs les plus purs , & il ajouta 
à chaque mot Latin le François. Ce 
qui produifit le Di&ionnaire , dont 
il s’agit ici. Il en donna cinq ans 
après une fécondé édition * dans la- 
quelle il fit entrer beaucoup d’au- 
tres mots , tiré des autres Auteurs 
Latins , Sc les, noms propres , qu’il 
a.voit exclus de la. première , y laif- 
fant auffi l’interprétation Françoifç* 

Elle eil inûtuléç. 
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R. Es- Diction arium 3 feu Latin <t lingut 
tienne. r Thefaurus , non fîngulas modo diltio- 
nes continens 3 fed intégras cjitocpie La- 
tine & locjiicndi & fcribendi formu- 
las exCatone , Cicerone , Plinio avun- 
culo , Terentio , Varrone 3 IAvio , Pli- 
nio fecundo , P r irgilio , Cœfare 3 Coln- 
mella , Plaitto , Martiale. Cum G al- 
lie a. tum Gr ammaticorum , tïrni varii 
g en cris feriptorum interpretatione. Pa- 
s rif Rob. Steph. 1536^. in-fol. Il ajou- 
ta encore depuis des mots nouveaux, 
corrigea les faufies citations qui é- 
toient dans les deux éditions précé- 
dentes , en mit dans les endroits , 
où elles manquoient , & rétrancha 
les lignifications Françoifes. Ce fut 
dans cet état que parut la troifiéme 
édition de fon Ouvrage , qu’il in- 
titula fimplement. 

7 'hefaitnts lingua. Latine. Parif Rob. 
Steph. 1543. in fol. deux vol. It. Mul- 
to locupletior . Lugduni. 1573. in-fol. 
quatre vol. Cette édition quoique 
plus ample que celle de 1543. 
moins bonne. Car l’Editeur y a fait 
des fautes gro(lieres v , i°. En retran- 
chant des mo'ts du bon ufage qu’- 
Pfiienne y avoit mis. z°. En corrom- 
pant 
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pant certains mots par des fautes R. Es- 
d’impreflion. 3 0 . En faifant une in- tienne. 
■finité d’additions inutiles 8 c étrangè- 
res au Livre pour en impofer aux 
ignorans ; comme de longues def- 
criptions des Antiquités Romaines, 
des explications de termes en ufage 
dans le Droit Civil , 8 c d’autres 
chofes fcmblabies. Ir. Editïo nova 
■prioribus multo auiïior & emendatior. 

Londini. 1734. in - fol. quatre vol. 

Cette édition eft magnifique 8c fai- 
te avec beaucoup de foin. On y a 
confervé les additions de celle de 
1573. quoique fort inutiles , pour 
ne la point décréditer. Du vivant de 
Robert Eflienne , Marins Niz.olius 
entreprit en 1551. d‘cn donner une 
nouvelle édition qu’on imprimoit 
a Ve nife , lorfquc Robert Eflienne y 
étoit. Celui - ci l’ayant appris , fc 
rranfporta cher. l'Imprimeur , 011 il 
prit la première feuille du Livre que 
le hazard lui préfenta. Il tomba juf- 
tement fur un mot qu’il avoir autre- 
fois réprouvé 8 c exclus pofitivrmcnt 
de fon Di&ionnaire lorfqu’il l*avoit 
imprimé lui-même. Il ne put s’em- 
pêcher d’en témoigner quelque ref- 
Tome XXXV L Y 
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R. Es- fentiment ; & ayant demandé l’é** 
tienne, xemplaire fur lequel on faifoit i’im- 
prefllon , il trouva que ce mot étoit 
à la marge avec plufieurs autres 
qu’pn y avplt ajoutés , & qui étoient 
précifément tous ceux qu’il avoit 
rejettes, IJ en fit de§ reproches fort 
vifs h l’Editeur , & delavoüa cette 
édition ; mais on ne marque point 
fi elle fut achevée. 

Robert Eflienne donna depuis une 
nouvelle édition de Ion Pi&ionnai- 
re Lutrin & François, piftionarium 
latino Gflüicum mvdto locupletius , 
Thefauro noftro recels exeufo- ita ex 
adverjo rcfpondens , ut extra paitca 
qiudam aut obfoleta t aftt minus nfita- 
ta vocabula , in hcc eodem ordine y 
fermonç fatrïo expliçata : adjeftis 
4 uthonm affcllatiçmbits , quas in 
fuperiorc Latïm-G allico prœtermijera- 
rpus. Tarif. 1546. in -fol. It. Ibid, 
j 5 5 z. in-fol. C’eft de là qu’il tira le 
petit Dùfidonnaire : Diflionariolum 
pueranm Latïno-G allicum 3 qu’il don- 
na en ijyo. & 1557. in - 4 0 . 

3. Ad Cenfuras Tbeologorum P a* 
rijîenfium , qitibus Jjiblia à Robertp 
Stepfoano ? Tjpogrqpho Regio exeufa 
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calumniofe rwtarimt , ejufdem Roberti R. Es; 
Stephani Refponfto. Oliva Roberti S te tienne. 
phani. 1551. in- 80. Du 23. Juin. It. 

En François : Les Cenfwres des 7 heo- 
logie/rs de Paris , par lesquelles ils 
avoient faujfement condamné les Bi- 
bles imprimées par Robert Eftienne , 
Imprimeur du Roy ; avec U réponfe 
d'icelui Robert Etienne •> traduites de 
Latin en François. L'Olivier de Ro- 
bert Eftienne. 1552. in-%°. Du 13. 

Juillet» Cette rcponfe eft extrême* 
ment vive. 

V. Sa vie par Theod. jFanfon d'séL 
rneloveen y & par Maittaire dans fon 
Hiftoire des Eftiennes y & à la tête dit 
Thefaurus lingm Latina y de l'édition 
de Londres. 


CHARLES ESTIENNE. 

C Harles Eftienne naquit à P a- C. Ea- 
ris , au commencement du 16. tienne. 
Siècle d'Henri Eftienne /. & fut le 
cadet de Robert Eftienne y dont jo 
viens de parler. 

Son pere le fit élever avec béai®» 
coup de foin > & il fe rendit fi lu* 

Y ij 
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C. Es - bile dans les Belles- Lettres , que 
tienne. Lazare de Bdifie prit pour être Pré- 
cepteur à* Antoine fon fils , &c rem- 
mena avec lui en 1540. en Alle- 
magne, où il alloit en qualité d’Am- 
balîadcur. 

Il s’appliqua auflï à la Médecine 
tk s’y fit recevoir Doéleur à Pa- 
ris. Les occupations que lui donna 
la pratique de cette Science , ne 
l’empccherent pas de fuivre la pro- 
feilion de Ton pere , &: d être Im- 
primeur du Roi. Comme il efl: plus 
connu par la gloire qu’il a acquifc 
en ce genre , & par fes Ouvrages , 
que par les circonftances de fa vie, -» 
» on n’en peut dire que peu de cho- 
ies. 

Il mourut à Paris l’an 1564. âgé 
d’environ 60. ans , laitfant une fille 
nomme e Nicole Eflierrne , dont Jac- 
ques Grevin , Médecin de la Duchef- 
fe de Savoye , devint amoureux , 

& qu’il rechercha en mariage > mais 
ce Médecin étant venu à mourir 
le 5. Novembre 1570. âgé de 29.’ 
ans , elle fut mariée à Jean Liebaut * 
Doéteur en Mcdecine. Elle étoit 
fçavante , & compofa plufieurs Poe- 
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(les Françoifes t Sc une Apologie C.’ Es-- 
pour les femmes , contre ceux qui tienne,. 
les meprifent. Mais tout cela n’a 
point etc imprimé. 

Catalogue Je fcs Ouvrages, 

i. Caroli Steph ani de re vefiiaria 
Lribellus ex Bayfio excerptus. Parif. 

Rob. Stephanus. 1 5 3 5. i»-8°. It. 2a. 

Editio. Ibid. 1536'. z«-8°. It. Ibid. 

4 5 4 1. in- 8 o. It. Apud Car. Stephanwn. 

1553. itf-80. 

2. De V afeulis Libellas ex Bayfio. 
excerptus. Parif. Rob. Stephanus. 153 5. 
in-%o, It. Ibid. 15 36". in- 8 o. i t . 

rif. Adauricius de Porta. 1535. i«-8°. 

It. Trecis. 1542. *«-i 2. It. Parif. Rob. 

Stephanus. 1 543. z»-8 o. It. Parif. Car. 

Steph. 1553. /#■ 80. 

3. Czr. Steph ani de re Hortenfi li- 
bellas, Parif. Rob. Steph. 1535. in- 
8°. It. Recognitus &- audits. Ibid. 
iJ3<f. in- 8°. It. Ibid. 1539. in- 80. 

1 t. Trecis. 1^42. in-11. It. Ihfulto 
quam antea locupletior fadus ; cui. 
nuper additus efi alius libellas de cnltit 
& fatione Arborum , ex fementia, An- 
tiquorum. Parif. Rob. Stephanus. 1545. 

*>-8°. 

4. Semtnariwn five Plantarium^ 
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G. Es- Par if, Rob. Steph. 1536. in - 8°. î r - 
•’ ri £ N N£, ce titre : Seminarium & P l'an- 

tarium denuo aublwn. Fiuic acccjjie 
aliits libellas de conferendis arbori- 
bus in Seminario & in Plantariunt 
, transferendis. Parif. Rob. S teph. 1540- 

in-8°.Ibid. 1^48. C’cftla im- 

partie du Pradium Riflicum , qu il 
publia depuis» & dont le traité de 
re Horten/i fait la ie. 

5. Car. Stephani de Latinis & Grœcis 
nominibus Arborant, Fruticum , Her- 
barum , Pifeiim & Avium Liber , ex 
Ariftotele » Theophrajlo , Diofcoride y 
Galeno , Aetio , Paulo Æginetta , Ac- 
- tuario , Nicandro , Aihen&o , Oppia- 
nç y Æliano , Plinio , Hermolao Bar- 
haro y & Joanne Ruellio y cum Gai - 
//Vd eorttm Nominum appellatione. Pa- 
rif Robert. Stephanus. 153 6. in - 8 a . 
It. Ibid. 1545. in- 8°. It. 3 *. Editio» 
Ibid. 1547. in -8°. It. Parif Apud 
Çarel. Stephanum. 1554. in- 8°. 

6\ Vinetum. In quo varia Viiïum , 
ZI arum , Vinorum antiqua Latina y 
vulgariaque nomina 3 ïifm e<î gr/<e ad 
Vitium confitionem & culturam ab m- 
tïquis rei Rufiica fcriptoribus expreffk 
font y ac bene recepta vocabula , nof- 
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tra confuetudini praferûm commoda 3 C. Es-? 
brevi ratione contïnentur . Parif Apud tienne. 
Francijcum Stephanum. 1537. in- 8°. 

Cela fait la 3e. partie du Pradium 
Ruflicum. 

7. Arbudum } Fonticulus t Sp'tne- 
tum. Parif. Rob.Stepb, 1338. in »8 W . 

Tr. Apitd Franc. Stepb. 1 54a. in- 8°, 

Ce font les 8. y. iq, parties du 
P radium Rufticura. 

8. Sylva , Frutetum f Cçllïs. Pa- 
rij. Apud Franc. Stephanum. 1538. 
in- 8*. Ce font les 11'. ia. & 13* 
parties du Pradium Rujlicum. 

9 . Catonis diftiçha de Mçrïbus , cum 
Latin a interpretatione & accentibus , 

& Epi tome Erafmi in finguh dijluha ; 

Fîac in gratiam Riverii fui ciirfrm 
ebibat Carolus Stepbanus. Et ditla fa- 
pientnm Gracia , aliis f entent iis ex- 
plicata y & vulgaribus verfibus red- 
dita. Parif Rob. Stepbanus. 1538* 
in- 8°. 

10. De refta Latini Serments pro- 
nmciattone & fcriptura libellas. Pa- 
rif Francifc. Stepbanus. 1538. in- 8 % 

11. N aima Norriinum , Pronomi - 
num , V erborum , Infmitivorum , Ge- 
rondiarum tÿ* Supin or im ? Partiel - 
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C. E s-piorum 3 Pr&pofidonum & Inter j ec- 
tienne. tionum. Omnes ex Prifciano in gra- 
tiam Henriculi Stephani à Carolo Ste- 
phano ColleÜa. Parif. 1540. in * 8°. 
C’eft un Recueil de fix petits Ou- 
vrages de Grammaire , qu’il fit pour 
fon neveu , & auquel il en ajouta 
un feptiéme deux ans après. 

12. P. Terendi Afri Comici An - 
dria j . omni interpretadonis genere , 
in adolcfcentulorum gratiam facilior 
effet! a. Par if. Apud Simonem Coli - 
naitm & Francifcum Stephanum. 1 541. 
in~ 40. It. Adjettus efl Index Latina- 
rum & G allie arum Diciionttm. Ibid, , 

v 1547- in. 8 o. 

1 3 . Première Comédie de Terence , 
intitulée l’Andrie , traduite en Profe 
Françoife far Charles Effienne. Avec 
un bref Recueil de toutes les fortes 
de jeux cju'av oient les Anciens Grecs 
& Romains , & comment ils ufoient 
d'iceux. Paris. Gilles Corrozet. 1541. 
in- \c. 

14. N attira adverbiorum ex Prif- 
eiani Sentenda * Parif 1542. in- 8°. 

1 j. Pratum , Locus } Arundinctum. 
Parif. Apud Simonem Colin mm & 
Er % Stephanum. 1543. 8°. Ce font 

Rs> 
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les 5. 6. tk 7e. parties du Pradium C. Es- 
Rtifiicum. TIENNE. ■ 

1 6. De dijfeftione partium Corporis 
humani Libri très , h Carolo Stepha - 
no 3 Doüore Me die 0 , editi una cwnt 
figuris , & incifionum déclarât ionib us 
a Stephano Riverio Chirurgo compo- 
fitis. Parif. Apud Simonem Colin aum • 

1545. in-fol. Les figures font en bois. 

It. Traduits en François. La Direc- 
tion des parties du Corps Humain 3 
divifée en trois livres ; avec les figures 
& déclarations des incifions par Eflien- 
ne de la Riviere t Chirurgien. Paris . 

Simon de Colines. 1546. in-fol. 

17. Les Abufez 3 Comédie des Pro - 
fejfeurs de l' Academie Siennoife 3 nom- 
mez. Intronati célébrés ès jeux diun 
Carême-prenant a Sienne , traduite de 
'Tufican par Charles Efiienne. Pa/ÿ. 

1540. Cette édition eft marquée par 
la Croix du Maine. Ic. Lyon. Fran- 
çois Jufie. 1543. in- j 6. It. fous ce 
titre : Les Abufez ; Comédie faite a 
la mode des anciens Comédiens *, pre- 
mièrement compofée en langue Tufica- 
ne par les Profejfeurs , & c. nouvelle- 
ment revue & corrigée , avec de pe- 
tites figures repréfentant tes Scenes , 

• Tome XXXVI: Z ' 
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C. Es- Paris, Eflienne Croulerai. 1556". in- 
tienne. 16. Le fujct de cette Pièce , qui a 
pour titre en Italien Gli Tvqannati } 
eft pris mot à mot des Hiftoires de 
Bandel. 

, 18. De Nutrimentis ad B ay Ilium 
Dibn très. Parif. Rob. Stephams. 
1 550. in- 8°. 

15. Abrégé del'Hifloire des Vicom- 
tes & Ducs de Milan 3 le droit def ■ 
quels appartient a la Couronne de Fran- 
ce y extrait en partie du Livre de Pau- 
lus Jovius. Avec les portraits d'aucuns 
d'iceux. Paris. Charles Eftienne. 1552. 
in- 40. 

20. Difcours des Hifloires de Lor- 
raine & de Flandres. Paris. Charles 
Eflienne. 1552. //z-40. Eflienne a dé- 
dié ce difcours au Roi Henri II. 

21. Les Voyages de plufieurs en- 
droits de la France en forme d Itiné- 
raire 3 & les Fleuves de ce Royau- 
me. Paris. 1553* in- 80. 

22. F radium Ruflicum in quo eu - 
jufvis Soit 3 vel culti , vel inculti y 
Plantarum vocabula ac deferiptiones 9 
eammque conferendarum atque exco- 
lendarum inflrumenta fuo ordine def- 
cribuntur. Parif. C. Stephanus. 1554. 
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tn-%o. Tt. Ibid, Apud Fr. Felicanum. C. Es 
i 6 iy. in- 8o. Eflienne mit depuis cet tienne. 
Ouvrage en Français , fous ce ti- 
tre : V Agriculture 3 & Mai] on Ruf- 
tique. Jean Liébault , fon gendre , 
a fait à la traduction Françoife beau- 
coup d’additions , qui ont été im- 
primées un grand nombre de fois 
avec elle à Paris 6 c à Lyon in - 40. 
L’Ouvrage a été aufli traduit en Ita- 
lien : Carlo Stefano y dell ' Agricol- 
tura e Cafa di Villa , nella quale fi 
contiene tutto cio cbe fi pub défi de- 
rare intorno çofi fatta profejjione \ tra- 
dotta dal Cavalier Ercole Cato. In 
Venetia. 1551. in- 40. On en a de 
même une traduction Allemande , 
qui a été imprimée à Strasbourg l’an 
*15 92. in- fol. 

23. Paradoxes , ou Propos contre 
la commune opinion , débatus en for- 
me de déclamations Forenfes , pour ex- 
citer les jeunes efprits en caufes diffi- 
ciles. Paris. Charl. Eflienne. 1554. 
in- 8®. Ces Paradoxes font une imi- 
tation, & prefque une verfion de 
ceux d 'Ortenfio Lando. 

24. Paradoxe que le plaider efl 

chofe très utile. Paris. Charl. Eftien- 
ne. 1554. in-lo. Z ij 


C. Es 

TIENNE. 


ié§ Mèm. pour fervir a tHijf. 

z c. Latin* lïnguA cum Graca CoL- 
Utio ex Pnfciano , CT probanjfmts 
cjuibufcjue ^utonbus , per locos com- 
munes Litterarum , partium Oratio- 
nis Conftruthonis , ac tonus Gram- 
matices. Parif. Car. Steph. 1 5 54 - 
in-%° 

caroli Stephani Vittionarhim 
Lanno-Gracum ; in quo JinguU diSho- 
nes ac locutiones Latin a Gracis vod- 
kas ac fententiis pramif t , magnum 
utrmfofUA lingUA commercinm indicant. 
Hujus autem plurima pars ex Budai 
, vigiliarum rclujuiis excerpta ejt. Pa- 
rif. Car. Stepbanus. 1554- ,w ' 4 °* 

27. DiÜionarium Latino-Gallicum , 
poflrema bac editione valde locupleta- 
mm. Lutetia. Car. Stepbanus. i 55 z ; 
in-fol. Charles EfHenne , qui a aug- 
menté ce Di&ionnaire , l’ a ded,c 
au Cardinal Charles de Lorraine lt. 
Jam inde pojt militas editiones plan- 
rnum adaublum. Ibid. 1561. tn J° • 

It Dittiones GrACA accejferunt. Pari j. j 

1 ; 7o . in-fol- C’eft la troifiéme edi- : 
t ion de ce Di&ionnaire augmente 
par Charles Eftienne. 

28. Car. Stephani Th ef aurus Cice- 

ronis. Parif. Apud eundem . 155* 
in-fol. 
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19. Dittionariim Poéticum ç/uod C. Es- 
vulgo infcnbitur Elucidarius Carmi- tienne. 
mm , multo cjuam antehac emendatius. 

Par if] - Car. Steph. 1559. in 8°. 

30. DiElionarium Hifloricum , Geo- 
graphicum & Poéticum. Autore Caro- 
lo Stephano. Ge^eva. 15 66. in- 40. 

It. Lugduni. 1579. & 1595. in - 4 0 . 

It. Geneva. 1617. in-40, It. Auélum 
& emendatum a Fred. Morello . P<«- 
rif. Fr. Jacquin. 162.0, in-tf>. It. 

Editio oftava recens aufla. Parif, 

Claude Thiboufi. 1654. in- 4 0 . It. 

Carolo Stephano inchoatum s /»- 
cudem vero revocatum 3 innumeriftjue 
pene locis auttum & emaculatum a 
Nicolao LLoyd. Oxonii. 1670. in fol. 

It. Editio Noviffima. Londini. 16% 6. 
in fol. Chaque nouvelle édition de 
ce Di&ionnairc a été corrigée & 
augmentée par differentes personnes, 
il y cft cependant refté bien des 
fautes. Celles qu’a donnée LLoyd. 
en ont moins , quoiqu’elles ne 
foient pas extrêmement exadtes. 

3 1 . Petit DiÜionnaire François-La- 
tin. Paris. 1559. *« 40. 

3 1. Ciceronis Opéra * ex éditions 
Carolt Stéphanie Parif. Apud ipfum » 

Ziij 
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C. Es- in-fol. Quatre tomes. Les trois pre- 
tienne. miers en 1554- & le 4 e - en 1555» 
Jean Albert Fabrïcïm traite cette 
édition de Nitida & luculcnta editio. 
Eflienns a mis à la tête une Préfa- 
ce au Le&cur , & une Epitre De- 
dicatoire au Cardinal de Lorraine. 

V. Theodori Janjfonii ab AlmeU- 
<veen de Vitis Stephanorum Dijferta - 
tio. Ad ait taire 3 Stephanorum Uiflo- 
ria. VAnti-Baillet de Ménagé tom . 
1. p. 1 19. 


HENRI ES TIENNE. 

H Enri Eflienne 9 furnommé fé- 
cond , par rapport à fon grand 
pere , qui portoit le même nom , 
naquit à Paris l’an 1518. de Robert 
Ejlienne , & de Perette Baàius. 

Son pere lui trouvant des difpo- 
tions heureufes pour les Sciences , 
n’oublia rien pour les cultiver. Mais 
comme il ne pouvoit vaquer lui- 
même à fon éducation 3 à caufe des 
diftraétions continuelles que lui cau- 
foient les (Occupations de fon Im- 
primerie 3 de la compolition de fes 


Diaitized b' 


des Hommes Illuflres. 271 
Ouvrages , il le mit fous la condui- H. Es 
te d’un Maître habile , mais dont TiEN>y> 
les autres Ecoliers étoient trop avan- 
cés pour fa portée. Cependant leurs 
exercices ne lui furent pas inutiles , 
quoiqu’ils ne fuflent pas pour lui. 

Ce Maître leur expliquoit la Me- 
dêe d'Euripide , &c prenoit plaifir à 
la leur faire déclamer avec toute la 
grâce dont ils étoient capables. Cet- 
te déclamation plaifoit extrêmement 
au jeune Eftïennc , qui étoit fur tout 
enchanté de la douceur & des agré- 
rruens de la langue Grecque , 6c qui 
conçut un deîir violent de devenir 
lui-même Aéleur , d’Auditeur qu’il 
étoit. Mais cela ne fe pouvoit , à 
moins qu’il ne fçût le Grec ; 6c il 
ne pouvoit le fçavoir , fans avoir ap- 
pris le Latin , qui en eft comme la 
porte & l’interprète , fui vaut l’ufa- 
ge établi. 

Mais l’amour qu’il avoir pour la lan- 
gue Grecque lui fit furmonter fans 
peine ces difficultés qu’on lui oppo- 
ioit •, il foucint qu’il fçavoit afîez 
de Latin pour s’appliquer au Grec. 

En effet, quoiqu’il n’eût jamais vu 
de Grammaire 3 6c qu’il n’eût point 

Ziiij 
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H. Es- eu de Maître en cette langue, il n’a- < 
tienne, voit pas laide de l’apprendre un peu 
à force de l’entendre parler dans la 
maifon de fon pere , où tout le mon- 
'de la parloit , & meme fuffifamment 
pour la parler lui môme un peu. 

Robert Eftiexne voulut qu’on fc 
conformât en cela à l’inclination de 
fon fils , d’autant plus qu’il étoit 
du fentiment de ceux , qui croyen* 
qu’il feroit plus à propos d’appren- 
dre le Grec avant le Latin. 

Le jeune Eftienne dévora la Gram- 
maire en peu de jours , & n’eut 
point de repos , qu’on ne lui eût 
mis en main la Medée d'Euripide, 

Il eut alors le plaifir , qu’il avoit tant 
defiré , de la déclamer comme fes 
condifciples , &c à force d’en repré- 
fenter les differens perfonnages } il 
l’apprit toute par cœur. 

Cet exercice lui donna du goût 
pour la Poefie , qu’il cultiva tou- 
jours dans la fuite , & qui lui fer- 
voit d’amufement dans fes voyages 
&: à fes heures de loifir. 

Comme il vouloit polfeder par- 
faitement la langue Grecque , il ne 
fe contenta pas de ce qu’il put ap- 
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prendre de fon premier Maître -, il H. Es- 
étudia encore fous Pierre Dunes , J ac- tienne, j 
que s Toufan, & Adrien Titrnebe } trois 
célébrés Profefleurs Royaux en cet- 
te langue } par les foins defquels 
il s’y rendit très-habile. 

Son amour pour les Sciences s’é- 
tendit jufqu’à l’Aftrologie judiciai- 
re , à laquelle il lui vint en fantai- 
fie de s'appliquer; mais il fallut ufer 
d’adrefic pour obtenir de fon pere 
un Maître necefiaire pour cela. U en 
avoit trouvé un ; & il demanda feu- 
lement à fon pere la permifiion d’ap- 
prendre de lui la Geometrie & l’A- 
rithmetique a en lui découvrant feu- 
lement la moitié du prix dont il 
étoit convenu pour fes leçons •, par- 
ce qu’il étoit fi fort, qu’il lui au- 
roit fait foupçonner quelque chofe 
de ce qu’on ne vouloit pas lui dire. 

Pour le refte , il trouva moyen de le 
tirer de fa mere. Mais il ne fut pas 
long-temps fans reconnoitrelqu’il n’y 
avoit rien de folide dans la Science 
prétendue qu’il vouloit apprendre , 

& fans fe défabufer de l’eftime qu’- 
il en avoit fait d’abord. 

ll paroit que fon pere l’alTocia. 
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H. Es- en 1^46". à fes travaux , de qu’il con- 
tienne. tribua avec lui à l’édition de De- 
nis d’Halicarnafle. 

Lorfqu’il eut dix-neuf ans , âge 
où fon pere avoit commencé à tra- 
vailler, il fongea à fuivre fes traces, 
de réfolut de voyager , de d’aller 
chercher dans les Pays étrangers de 
dans les Bibliothèques , des Auteurs 
qui méritalfent qu’il travaillât à les 
donner au Public. Un autre motif 
eut aufli part à cette réfolution j 
ce fut celle de connoître les Sça- 
vans , de converfer avec eux de de 
profiter de leurs lumières. 

11 partit donc en 1547. pour l’I- 
talie , où il demeura trois ans, com- 
me il le dit lui-même , 6e dont il 
parcourut les Villes les plus célé- 
brés , ramaffant par tout avec foin 
ce qui lui paroifloit en mériter la 
peine. Mais’ il n’y demeura pas fi 
long-temps de fuite, il doit y avoir 
fait deux , ou même trois voya- 
ges en diflerens temps , puifqu’il 
étoit de retour à Paris en 1549. de 
qu’il paroît par fes écrits de par 
ceux de quelques autres , qu’il étoit 
à Venife en 1556". 
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De retour à Paris en 1 549. il H. Es 
trouva fon pere occupé à mettre tienne. 
la derniere main à fon Nouveau 
Teftament Grec in-fol. & il y joi- 
gnit, quelques vers Grecs , qu’il avoit 
compofés dans fa première jeunefle , 
pour celebrer les biens infinis que 
J efus-Chrifi nous a procurés par fon 
Incarnation & par fa Mort. 

Son féjour dans la maifon pa- 
ternelle ne fut pas long ; car l’an- 
née fuivante 1550. il alla faire un 
tour en Angleterre , où il demeura 
jufqu’en 1551. qu’il revint à Paris 
fur la fin de l’année 3 après avoir 
demeuré quelque temps en Flan- 
dres. Il rapporta de ce voyage la 
connoifiancc de la langue Efpagno- 
le , qu’il avoit apprife par la fré- 
quentation des Efpagnols , qui é- 
toient en Flandres , 3 c par la le&u- 
re de leurs Livres -, comme il avoit 
rapporté de fon voyage d’Italie cel- 
le de la langue Italienne. 

Son pere fopgeoit alors à fortir 
de France ; mais on ne feait s’il 

' j 

le conduisit dans le lieu de fa re- 
traite. S’il le fit „ il efi: fur qu’il 
revint enfuitc à Paris 3 où il com- 



27 6 Aient. pour fervir à l'Hifi. 

H. Es- mcnça aufïïtôt après à drefler unfc 
tienne. Imprimerie. Il préfcnta pour cela 
à la Sorbonue le Privilège que le 
Roi Henri II. avoit accordé à fon 
pere , ce qui fait conjecturer que 
la retraite de Robert Ejîienne étoit 
volontaire. Car fi elle avoir été for- 
cée , & qu’on eût décerné quelque ; 
chofe contre lui 3 de quoi auroit 
fervi à fon fils un Privilège , qui 
devenoit par là inutile. 

Sur la fin de l’an 1554. il alla, 
faire un voyage à Rome , peut-être 
pour voir en pafTant à Geneve fon 
pere , qui y demeuroit : & fc tranf- 
porta l’année fuivante à Naples 3 
avec des lettres de recommandation 
du Cardinal de Sainte-Croix , pour 
tâcher de découvrir certaines cho- 
fes importantes au Service du Roi j 
qu 'Odet de Selve y Ambafladeur de 
France à Fenife 3 fouhaitoit fçi4 
voir. ^ 

Après s’être acquitté de la com- , 
million , dont il avoit été chargé , 
il retourna à Fenife en rendre com- 
pte à l’Ambafladcur , &»profita du 
fcjour qu’il fit dans cette Ville f pour 
en viûter les Bibliothèques. 

. 
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De retour à Paris en 15 56. il H. Es 
commença à fe donner tout de bon tienne. 
au travail 3 comme il paroît par le 
grand nombre d’Ouvrages „ qui for- 
tirent depuis de fon Imprimerie , 

&c dont la plupart étoient de lui , 
ou revus par fes foins. Il y prit d’a- 
bord la qualité d’imprimeur de Pa- 
ris , mais en 1558. il prit celle d’im- 
primeur d’Vlric Fugger y Allemand 
fort riche , dont il recevoit une pen- 
fion en confîderation des Ouvrages 
qu’il imprimoit. 

Il fit encore en cette année 1558. 
un voyage à Gcneve ce fut la 
derniere fois qu’il eut la confolation 
de voir fon pere , qui mourut le 
7. Septembre de l’année fuivante 
1 5 59 - 

Il fe maria peu de temps apres 
de peut-être en 1560. Caron ne 
peut fçavoir l’année quepar des con- 
jectures fort incertaines. On ignore 
aufii le nom de fa femme , dont il 
fait lui-même un fort grand éloge 
dans la Préface de fon édition d’Au- 
lugelle. 

Son application au# travaux de 
fon Imprimerie & à la compofition 



H. Es 

TIENNE. 
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-de Tes Ouvrages ne l’einpêchoieftt 
pas de faire de fréquens voyages. 
Il alloit prefque tous les ans à la 
foire de Francfort 3 ôc louvent en 
chemin faifant , à plufieurs autres 
endroits, ou il s’arrêtoit , pourvoir 
les Sçavans qui y demeuroient , &C 
vifiter les Bibliothèques. 

Ce fut apparemment lui-même ^ 
qui fit mettre fous la preffie à Ge- 
neve en 15^6'. fon Introduction à l'A- 
pologie pour Hérodote . Cet Ouvrage 
fouleva bien du monde } mais rien 
n’eft plus faux que l’Anecdote , que 
Corneille Tollius a débitée à ce fu- 
jet dans fon Traité de infelïcitate Lit - 
teratorum , où il dit qu'EJHcnne au- 
roit été brûlé pour ce Livre , s’il 
ne fc fût enfui. Il fe retira , ajou- 
te-t-il , dans les montagnes de l’Au- 
vergne , & pendant ce temps-là il 
fut brûlé en effigie à Paris. Ce qui 
lui fit dire dans la fuite en plaifan- 
tant , qu'il n'avoit jamais eu plus 
froid , que lorf qu'on le bruloit à Pa- 
ris. Le long féjour qu 'Eftienne fit 
depuis à Paris 3 & ce que je vais rap- 
porter démettent abfolument ce ré- * 
cit de Tollius. Il eft plutôt à préfu- 
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mer que l’on fut long-temps fans fça- H. Esr 
voir qu 'Eftienne fût l’Auteur de tienne. 
l’Ouvrage , & qu’ainfi perfonne ne 
fongea à lui en vouloir du mal. 

Le Roi Henri III. qui l’aimoît, 
vouloir fouvent l’avoir auprès de lui, 

8 c ce fut par fon ordre qu’il entre- 
prit plufieurs Ouvrages , pour lef- 
quels il eut 3 dit la. Caille dans fon 
Hifloire de l'Imprimerie 3 une Ordon- 
nance de trois mille livres 3 qui lui 
furent payées le 15. Octobre 1578. 
par Pierre Molan 3 alors Tréforier. 

Ce Prince l’envoya auflî en SuilTe 3 
pour y chercher des Manufcrits 8 c 
des Livres rares , comme il paroît 
par un Brevet du 12. Août 1579. 

{ >ar lequel il lui accorde une pen- 
ion de trois cens livres. Il lui avoit 
auparavant donné un Privilège gé- 
néral en date du 28. Janvier 1579. 
pour tous les Ouvrages qu’il impri- 
meroit. 

Le long féjour qu' Henri Edienne 
fit à la Cour , lui infpira de l’in- 
clination pour ce lieu ; mais il s’en 
dégoûta enfin , lorfqu’il vit que tou- 
tes les efperances qu’il avoit con- 
çues , s’en alloient en fumée 9 8 c 

ri « 
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T H. Es- que les bienfaits du Roi devenoient 
tienne, inutiles à Ton égard , par la faute 
des Tréforicrs , qui refufoient de 
payer ce qu’il lui donnoit. 

Il faut rapporter fur ce fujet un 
palfage des Mémoires de L'Efloile , 
qui cft fingulier 3 tk que ceux qui 
ont parlé de lui n’ont point con- 
nu. » En ce temps-là , c’eft-à-dire 
» en 1585. dit cet Auteur , Henri 
33 Ejlienne étant venu de Geneve à 
» Paris , & le Roi lui ayant don- 
» né mille écus pour fon Livre de 
i> la Préexcellence du langage Fran- 
y* fois , un Tréforier fur fon Brevet 
» voulut lui en donner 600. com- 
» ptant. Henri les réfufa lui offrant 
» 50. écus j de quoi ledit Tréfo- 
» rier fe mocquant -, je vois bien , lui 
3> dit-il , que vous ne fçavez. pas ce 
» que c’eft que Finances , vous revien- 
n dre z. à P offre 3 & ne la retrouverez. 
» pas : ce qui advint. Car après avoir 
n bien couru par tout 5 il revint à 
fon homme , & lui offrit les 400. 
33 écus. Mais l’autre lui dit , que cet- 
» te marchandife n’alloit pas com- 
30 me celle des Livres , & que de 
» f es mille écus , il ne voudroit pas 

33 lui 
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«lui en donner cent. Enfin il per- H. Es- 
» dit tout , le bruit de la guerre tienne- 
3) l’édit de ceux de la Religion le 
» forçant de retourner en fon Pays. 

On voit par ce palTage , c^i'Ejlien. 
ne avoit alors quitté Paris 9 &c avoit 
été établir fon domicile à Geneve * 
que VE.doile a eu tort de regarder 
comme fa patrie. Les troubles , cjui. 
accompagnèrent les dernieres années 
du Régné de Henri III. & le dan- 
ger où il fe trouvoifén France , fu- 
rent les raifons qui l’y déterminè- 
rent. 

Une Lettre de Paul AleliJJus nous 
apprend qu’il s’étoit remarié , fa pre- 
mière femme étant morte à la fin* 
de l’année 1565. ou au commence- 
ment de la fuivante. 

11 eut le chagrin de fc trouver 
dans la difette fur la fin de fa vie.. 

Etant même tombé malade à Lyon T 
on fut obligé de le porter à l’Hô- 
pital , où il mourut au commen- 
cement du mois de Mars de Parc 
1598. étant alors âgé d’environ ycr- 
ans. 

Il laifTa trois enfans , un fils nom- 
mé Paul Efiienne qui s’établit à Ge~ 

Tom XXXVI. A a- 
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H. Es- neve f 5c y drelfa «ne Imprimerie 
tienne. 5c deux filles , Florence qui avoic 
époufé Ifaac Cafanbon le 28. Avril 
158^. 5c Denife. 

» Il a été fans contredit le plus fça- 
» vant non feulement de ceux de fa 
3 » doélc famille , mais encore de tous 
» les Imprimeurs, qui ont paru juf- 
» qu’à préfent. Néanmoins il faut 
» avoüer que fon pere fçavoit plus 
*■ d’Hcbreu que lui , & que les îm- 
» prenions du fils font beaucoup au- 
» delTous de celles du pere , tant 
» pour la propreté 5c la beauté des 
a» cara&eres , que pour l’exaélitude 
3 » même. Car comme il vouloir que 
» tous les Auteurs , 5c particuliere- 
» ment les Grecs , qu’il devoit met- 
» tre au jour , palfalfent par fes 
s» mains pour les corriger , &c pour 
s» y faire des notes a il fc-précipi- 
» toit trop / dans la crainte de Iai£ 
39 fer vaquer les deux prelfes de fon 
» Imprimerie , qui ne lui donnoient 
39 point le Ioifir de revoir 5c d’exa- 
» miner fes copies. 

>3 On prétend même qu’il n’é- 
»to t pas fidcie dans fes éditions ; 

» ôc Scaliger dit dans le Scaligera* 
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nna, qu’en corrigeant les Ouvrages H. Es- 
so des Auteurs , qu’il devoit met- tienne. 

» tre fous la pielfe , il y ajoûtoit • 

» & y retranchoit ce qu’il jugeoit 
5» à propos félon les lumières qu’il 
» croyoit avoir , c’eft-àdire , félon 
»fa fantaifie i & qu’enfin il com- 
» mettoit divers autres infidélités 
» par un droit nouveau qu’il pré- 
» tendoit avoir fur les Auteurs. En 
» quoi il étoit bien different de 
» Chrift. Plantin , qui , quoiqu’infi- 
» niment au-defious de lui pour la 
» feience & pour l’induftrie , ne 
» laifloit pas de rendre meilleur fer- 
» vice au Public par la fidelité in- 
» violable donc il ufoit dans fes inv 
» preffions. 

» Mais néanmoins , comme Scali- 
» ger n’étoit pas toujours uniforme 
3» dans fes jugemens 3 il loüc ailleurs 
» Henri Ejiienne de ce dont il vient 
»de le blâmer ici. Il ajoute que fon 
30 Imprimerie avoir été l’azylc & la 
30 garde fidcile de l’Hellenifmc; &c 
» il prétend en un autre endroit que 
y» tout ce qu’il a imprimé de Grec 
30 eft beaucoup meilleur que les édi- 
» tions d 'Aide Aianuce 9 qu’on «fti- 
» moit tant* A a ij 
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H. Es- 30 En effet il paffoit pour le plus 
tienne. «grand Grec de fon fiécle depuis 
« » la mort d” Budé 3 &l il n’y avoi® 
» que 7 urnebe 3 & peut-être Came- 
« rarius & Florent Chrétien , qui puf- 
» fent lui tenir tête en ce point dans 
» toute l’Europe, au jugement des • 
« meilleurs Critiques. 

-«Il n’cxcelloit gueres moins dans 
» les autres connoiffanccs humaines , 
» par le moyen defquelles , félon M. 
» de Sainte Marthe 3 lui & fon pe- 
so re font heureufement venus à bout 
30 de rendre plus corrects , & de ré- 
3 o tablir, pour ainfi dire, dans leur pu- ' 
» reté originale , un très grand nom- 
3 » bre d’ Auteurs tant Sacrés que Pro- 
» fanes , qui font fortis en foule 
* 3» tf lenrs^ptelTes. 

« Enfin pour faire voir quTTbz- 
» ri Efiienne poficdoit jusqu’aux 
30 moindres qualités , qui peuvent 
3» contribuer à perfectionner un Im- 
r> primeur y on a remarqué qu’il 
>» avoir la main très-délicate Sc tres- 
3» heureufe *, qu’il écrivoit ou pei- 
» gnoit mcrveilleufement bien ' le 
» Grec & le Latin ; que fon écri- 
ture avoit toute la beauté de l’Int- 
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» primerie même. On difoit, auffi 
» qu’il imitoit parfaitement la main T 
» de ce fameux Ange F'ergece , qui 
» fit les exemples pour graver les 
» caraCteres du Roi. ( Baillet , Juge-, 

» mens des Sçavans. ) 

Quelques-uns ont trouvé les tra- 
ductions qu’il a faites du Grec in- 
fidelles &C négligées •, maisM. Huet 
adure après Cafaubon , qu’il a rendu 
les paroles de fes Auteurs avec une 
extrême exactitude , & le fens avec 
une fidelité admirable, qu’il a ex- 
primé heureufement leur caraCtere , 

& qu’il en a expliqué les penfées 
avec beaucoup de clarté & d’élé- 
gance. 

Pour fa Poefie Latine , elle n’a 
rien que de bas & de rampant.. 
Audi la plupart des vers que nous, 
avons de fa façon i ont-ils été com- 
pofés dans fes voyages- , & il les 
faifoit pour fe defennuyer dans la 
route. 

On lui reproche d’avoir été cha- * 
grin , impérieux & de mauvaife hu- 
meur *, défauts que Cafaubon fon 
gendre »e dilfimulc point , & qu’il 
avoit éprouvés quelquefois.. 


H. Es- 

LENNE» 
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H, Es- Il prenoit le furnom du iieur de 
tienne, Gricre , & on a quelques-unes de Tes 
Epitres , qui font datées de ce lieu : 
Mais je crois qu’on s’eft trompé 
quand on a dit qu’il avoit publié 
fous ce nom la vie de Catherine de 
Medicis. Cet Ouvrage eft trop em- 
porté 8c trop fatyrique > pour qu’il 
s’avifat de mettre à la tête un nom., 
qui l’auroit fait reconnoître. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

I. Horatti Poêmata , feholiis & 
Aïgwmcntis ab H. Stephano illujîra- 
ta. P ttrif. Robertus Stephanus. 1549. 
in- 80. 

2. On voit une pièce de Vers 
Grecs de fa façon à la tête du Nou- 
veau Teftament Grec , que Robert 
EfUenne , fon pere-, donna en 1550. 
in -fol. 

3. Anacreontis Teii Oda y Grâce y 
cum Interpretatione Latina & Obfer- 
vationibus H. Stephani. Parif Typis 
ip/ius. 1 j 54. in - 40. Henri Efhenne 
"efl; le premier , qui ait public les 
Odes d ’ Anacréon , auxquelles il y a. 
joint quelques fragmens d’Alcée 8c 
de Sapho. Sa verfion Latine eft en 
•vers de même mefure que ceux de 
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ce Poète. Jojeph Scaliger prérend H. Es- 
que , quoiqu’elle ait paru fous fon tienne* 
nom i elle eft de Jean Dorât } mais 
c’eft une chofe qui n’a pas la moin- 
dre vraifemblance , 5 c que Scaliger 
a avancée fans preuve. Elle André 
donna quelque temps après une nou- * 
velie verfion Latine & Anacréon 3 qui 
fut imprimée l’année fuivante 1555. 
à Paris chez Richard in-4 0 . & en- 
fuite en 1556". chez Robert EJïienne 
5 c Guillaume Morel, in- 8°. Elle a 
été fouvent jointe à celle d Henri 
EJïienne 3 parce qu’elle eft fort dif- 
ferente , f Auteur y ayant fuivi d’au- 
tres leçons que celles. & EJïienne. La 
verfion de ce dernier à reparu deux 
ans apres la première édition. Aneu 
creontis 9 & aliorum Lyricorum Poi- 
tarum Odœ y Grâce > cum Latina ver - 
fione fubjunüa & obfervationibus H. 

Stephani. Parif, Guil. Motel & Rob . 

Stephanus. 1556". in-8°. H. EJïienne 
en a donné lui-même plufteurs édi- 
tions , dont je parlerai plus bas. 

4. Dionyfîi Halicarna/fei Rejponjiv 
ad Cn. Pompeii Epijlolam 9 in ejua 
ille de reprebenfo ab eo Platonis Stylo* 
ccngueritur. Ejufdem comparatif* Ht- 
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H. Es - rodoti citm Thucydide , & Xenophon- 
, Tienne, tis , Philifti , Thcopompi inter fe. EjuJ 
dem ad Ammaitm Epiftvla adverjuf 
eos , qui Demoflhencm ab Arijiotele 
prœcepta elcqucntia didicifje contende- 
bant. Ejufdem de pr&cipuis Lingiu 
Graca Auftoribus Elogia. Grâce. Pa- 
rif. Apud Caroium Stephamtm. x 5 54. 
in- 8°. Henri Ejiienne , qui a publié 
ces Ouvrages , a mis à la tête une 
Epitre Dédicatoirc Grecque , adref- 
fée à Odet de Selve , dans laquelle 
il lui marque que le mauvais état 
de fes affaires domeftiques l’empê- 
che de lui offrir quelque chofe de 
plus confîderablc. Comme il n’a pas 
joint à fon édition de verfion Lati- 
ne , St unifias Ilovius a fupplée à fon 
défaut } 5 c en a donné une à Bafe 
en 1557- in-ü°. 

5. AEofchi y Bionis , & Tbeocriti 
Idyllia aliquot 3 Latina faïïa ab Hen - 
rico Stephano , cujus accedunt Carmi - 
71 a ejufdem Argumemi . Parif. Ex Of- 
ficina Rob. Stephani. 15^. in- 4 0 . 

6 . Davidis Pfalmi aliquot Latino 
Carminé exprejji à quatuor illuflribus 
Poetis y quos quatuor regiones , GaU 
lia x halia y Gçrmania , S coda genue- 

runt » 
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rmt ; in gratiam ftudio forum Poe lices 
inter fe commijfi ab Henr. Stephano , 
cujus etiam mnnulli Pfalmi Gr&ci cum 
aliis Grœcis itidem comparati in calce 
Libri habentur. Ex Officina Henr . 
Stephani. 1556". in -4 0 . pp. 96. Les 
quatre Poètes Latins , dont il s’agit 
ici j font George Buchanan , Ecof- 
fois : Flaminius , Italien -, Salmott 
Aïacrin , François j & Helius Eo- 
b anus , Allemand i aulquels EJlienne 
a ajouté Rapicius , Italien. 

7. Ex Ctejia , Agatharcide , Adem - 
none excerpta Hiflorix. Appiani Ibc- 
rica. Item de gefiis Annibalis. Omnia 
mine primum édita. Cum H. Stepha- 
ni Caftigationibus. Grâce . Parif. ex 
ejus Officina. 1557. 1 / 7 - 8 °. 

8. Anjfotelis & Teophrafii feripta 
e/uœdam , qua vel nunqitam antea , vel 
minus emendata quam mine édita fue- 
rtint. Grâce \ cum P r dation e H* Ste- 
phani. Ex ipfius Officina. 1557. in- 
80. Les pièces cpx Eflienne a rafftm- 
blées ici , font les fuivanres. Ariiïo- 
telis & Theophrafti de fenfn , & Eclo- 
gœ ,feu exeerpta quadam ex aliis ejuf- 
dem opujeulis. Ejufdem char aller es 
Ethici. Arijlotelis de lincis infccaH* 

Tome XXXFI. P b 


H. Es- 

T J EN NE* 
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H. Es- libuf , & qmdam excerpta ex Libre 
tienne, ejus 7 rfçî ttx.uç'càv. Ejufdem de mi— 
rabilibus narrationibus. Excerpta ex 
Aîathematica Arcbyta Pythagorei. Ex- 
cerpta ex Sotionis Libro de Fluviif , 
& fontibus , & portubus. Ex Ache- 
vai fecundo Dipnofophifi arum libro de 
Aquis & fontibus. 

9. Æfchyli Tragœd'u Septem. Qji<t 
cum ovines multo quant ante a cafl gâ- 
tions editntur , tum vero un a , qiu mu- 
tila & decurtata prius erat , integra 
mine profertur. Scbolia in eajdem } 
phnimis in locis locupletata , & in pê- 
ne in finit i s emendata . Pétri Viüorxi 
Cura & diligentia. Ex OJJicitia El. 
Stephani. 15^7. in- 4«. Pierre Eettori y 
qui étoit lié d’amitié avec Efticnne , 
lui avoit envoyé ces Tragédies, avec 
les Scholics Grecques , pour les im- 
primer *, & ce Sçavant Imprimeur 
voulant répondre à Tes deErs & ren- 
dre Ton édition meilleure, y lit plu- 
fîenrs corredions fur des ManuC- 
crits qu’il avoit vus , Sc y joignit 
fes obfervations. 

10. Ciceronianum Lexicon Graco - 
Latinum \ id eji , Lexicon ex variis 
Gracorum Scriptorum locis a Cisero - 
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™ interprétatif colleiïum ab H. Ste- H. Es» 
phano. AdjunPti loci ipfi cum Cice- tienne. 
ronis Interpretationibus. Parif. Ex Of- 
jicïna H. Stephani. 1557. in- 80. 

11 Jn Cic&ronis quamplurimos lo - 
cos cafligationes H. Stephani : par- 
tira ex ejus ingenio y panim ex vetuf- 
tiffimo quodam & emendatijjimo exem- 
pt ari. Ex ejus Ofôcina;. 1557. in- SV 

1 1. .A ih en agora Apologia pro Chrif- 
tianis & de Refurrebiione Adoruiorimu. 

Grâce 3 ctimverjione Latina fidjuncia, 

Conradi Gefneri & Pétri N an mi 3 ac 
ipfîus Gefneri & Pi. Stephani notis. 

Typis Pi. Stephani. 1557. in- 80. L’A- 
„ pologie eft: de la tradu&ion de Gef- 
ner j & le dilcours de la Rcfurrec- 
tion de celle de Nannius. 

13. Max'vmi Tyrii , Philofophi Pla- 
tonici , fermones , five difputationc fi 
41. Grâce mine primum édita. Ex Of- 
frir* a Pi. Stephani. 1557. in- 8 °. Avec 
une Epitre Latine à la tête , & à 
la fin des corre&ions d’Pienri Eflien- 
ne. It. Ex Cofmi Paccit , Archicpif- 
copi Florentini , interprétation e , ah 
Pi. Stephano quamplurimis in loci s 
emendata. Jbid. 1557. in- 8 °. 

14. Erafmi Adagiorum Chiliades , 

B b ij 
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H. Es- quatuor cum fefquicentnria \ cum H. 
.tienne. Stephani animadverfionibus . Geneva. 

Robert. Stephanus. 1558. in -fol. Il 
étoit allé voir fon pere à Geneve , 
lorfqu’il imprimoit cet Ouvrage 
d’Erafme , & il profita de fon loi-’ 
lîr pour y joindre des remarquer 
1 5. Dïodori Siculi Bibliotheca HiJ - 
toricœ Libri quindecim de quadragin~ 
ta. Grâce ; ciim Prafatione H. Ste- 
pbani. Ex ejus Ojfcina. 1559. in- 
fol. Eflienne dans fa Préface traite 
des Ecrits de Diodore , qu’il défend 
contre Vives. U a joint outre cela 
à fon édition quelques notes gram- 
maticales , & quelques corrections. 

16. Pindari Olympia , Pytbia ? 
Nemea , Iflhmia. C&terorum ofto Ly- 
ricorum Carmina , A Icœi , Sapbus j 
Steficbori , Ibyci , Anacreontis , Bac- 
cbylidis , Simonidis , Alcmanis : Non- 
nulla etiam aliorum. Omnia Grâce & 
Latine. Parif. Apud ipjum. 1 560. in- 
16. It. Editio m. Ibid. 1 $66.in-i6. 
It, Antuerpia. Chrifl. Plan tin. 1567. 
in-16. It. Editio 3a. rccognitione quo- 
rumdam interpretationis ocorwn 3 & 
acccffione Lyricorum Carmxmim locu - 
pletata. Apud H. Stephanum, 1586". 
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in- ié. It. Lugduni. 1598. in- 12. It. H. Es- 
Editio 4a. Apud Paulum Stepbanum. tienne. 
1600. in~i6. It. Editio 5 a. /ÊzW. itfiz. 
in- 16. La verlion Latine de Pinda- 
re , qui eft en profe 5 eft de la fa- 
çon d'Henri Eftienné. 

17. Xenophontis omnia qua extant 
Opéra ; Grâce \ cum annutationibus 
JH. Stepbant , cjiabus pariim varias 
leüiones examinare , partim Iccis ali-» 
quot obfcnris litccm afferrc , partim men- 
dojos quofdam Jua integritati reftitue - 
re conatur. Typis ir/ti-:s istfi* in- fol. 

It. Editio fcc un dû Ibid 1581. in fol. 

It. Latine ex JnierpreUuione diverjo- 
rum. P r # fixa eft H. Stephatii Ora- 
tio de conjtwgcndis cum Aiarte Aht- 
fîs , exemplo Xenophontis. Ibid. 1561. 
in-fol. 

18. Sexd Philofophi PyrrhoniaruM 
Hypolcfeon Libri très ; quitus in très 
PhilofophU partes feverifftrae inquiri - 
tur. Grâce nunqitam y Latine mine pri - 
mura editi. Interprète H. Stephano. 

Apud ipfurn. i$6z. in- 8°. It. Avec la 
traduction des autres Ouvrages de 

*6extus par Gentian Hervet. Antuer- 
pia. 1 $6 9. in fol. 8c Parif. 1611. in- 
fol. 

B b iij 
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H. Es- 19. Thermfin Orationes 14. Apud 
tienne. H. Stephanwn. 1562. in- 8°. Il n ’a- 
voit encore paru que huit difcours 
de Themiftius : Eftienne y en a joint 
fîx aurres nouveaux ; &c a accom- 
pagné les uns & les autres de cour- 
tes notes. 

20. Rudiment a Fidei ChriJHana 
Addita efi Ecclejiafiicarum precum for- 
mula. Grâce & Latine. Apud. H. S te - 
phanum. 1 ^3. in- 12. It. Ibid. 1^6^ 
1575. 1580. in 11. C’eft le Cate- 
chifme de Calvin avec une ver- 
lion Grecque d'Henri Eflienne. 

21. De abufu lingm Grcecæ , in 
quibufdam vocibus , cjiias Latin a ufur- 
pat , Admonüio. Apud ipfum. 1563. 
in-% o. It. Ibid. 1573. in-$o. 

22. Fragmenta Poetarum Veterum 
Latinorttm , quorum opéra non extant y 
Ennii t Accii 3 Lucïlii , Laberii 
Paciivù , Ajranii } Navii 3 Cœcilii , 
aliorumque multonm. XJndique à R. 
Stephano Juntma diligentia olim con- 
quifita , mine aittem ab H. Stephano 
ejus flio digejia , & prifearum , qua 
in illis funt y vocum expofitione illuf* 
trata. Additif etiam alicubi verfibus. 
Gracis , quos inter pretantur. Excude-^ 
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bat H. Stephamts . 1564. in-î°. H- Es* 
23. Diüionamtm Medicmn 3 velj iENNEr 
expojitiones vocum Medicinalium ad 
vcrbim excerpta ex Hypocrate , Are- 
tao j Galeno, Oribafio , Rufo Ephe- 
fio , Aetio , Alexandro Tralliano , 

Paulo Ægineta , AEluario 3 Cornelio 
Celfo. Citât Latin a interpretatione, 

Lcxica duo in Hippocratem huic Die- 
tionarïo préfixa funt \ itnum Erotiani , 
nun quant antea editum \ alterum G a- 
Icni multo emendatius ejuam antea cx- 
eufum. Apud H. Siephanum. 1564. 
in-$o. 

24- Thucididis de bello Peloponne- 
fiaco libri 0U0. Grâce 3 una cum 
Scholiis Gracis . Apud tï: Stephanum. 

1 564. in-fd. lidem Latine ex inter - 
pretationc Laurentii F'allœ ab EL Ste - 
phano recognita. Apud ipfum. 1 564, 
i# - fol. It. Grâce & Latine cum no- 
us H. Stephani. Apud ipfum . 1588. 
in-fol. 

25. Anthologie K feu Florilegium di - 
•verjorum Epigrammatum veterum , in 
feptem Libros divifum -, magno Epi- 
grammatum numéro & duobus indi - 
auEhtm. Grâce ; éw» annotatio- 
nibus H. Stephani. Typisipfius. 156Y.. 

B b iiij 
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H. Es- L’Editeur n’a point ajouté de 
tienne, verfîon Latine s mais il s’eft conten- 
té de traduire en cette Langue de 
cinquante façons differentes un dif- 
tique Grec. Le P. fi r ai>ajfèur 3 Jc- 
fuite , s’eft moqué dans fon Livre 
de TEpigramme de cette fécondité , 
avec d’autant plus de raifon , que 
les Vers d 'Eflienne font durs & for- 
cés. 

2<j . f lerodoti Halicarnafei Eiiflo- 
ria Libri IX. & de vit a Mcrneri li - ? 
belltts. Illi ex interpretatione Laur. 
V alU , hic ex interpretatione Conra - 
âi Herejbachii , u traque ab H. Ste- 
phano rccognita. Ex Ctefîa excerpta 
Jrliforis,. Icônes quarumdam memora- 
biliinn apud Herodotum Struüurarum. 
Apologia H. Stephani pro Hcrodota. 
Typis H. Stephani. i $* 6 . in-fol.lt. 
Ibid. 1570. in -fol. It. Ibid. 1532-. 
infol. x 

27. IntroduElion au Traité de la Con- 
formité des Aderveilles anciennes avec 
les Modernes. Ou traité préparatif à 
l'Apologie pour Trlerodote. 1 ^ 66 . No- 
vembre in 8°. pp, 572. Ceft Ja pre- 
mière édition de cet Ouvrage. Le 
lieu de l’impreflion n’y eft point 
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marqué , mais il eft très-fur qu el- H. Es- 
le a été faite à Geneve. Elle eft très* tienne. 
belle , tant pour lepapier , que pour 
le caraéïere , qui eft petit , mais très- 
net j & c’eft la meilleure au juge- 
ment de M. le Duchat. Elle n a au- 
cune Table , ni des Chapitres , ni 
des Matières , ce qui la diftingue de 
toutes les autres éditions qui en ont. 

La i c . ou du moins celle qui pa- 
roit telle , porte la date de i$66. 
au mois de Novembre ■> mais cette 
date eft vifiblement fuppofee. Quoi- 
qu’elle foit fans nom de Lieu , il 
eft facile de voir par le cara&ere , 
qui eft plus gros que celui de la 
première y qu’elle eft aufli de Ge- 
neve. On y a ajouté deux Tables , 
une des Chapitres , & l’autre des 
Matières principales. 

Celle qui paroit la 3 e . eft la mê- 
me que la féconde, à laquelle on a 
feulement mis un nouveau frontif- 
pice qui porte , à Geneve par Pierre 
Chouet 15 66. au mois de Novembre. 

La 4 e..eft de r^ 7 - à Envers, chez, 
tienrich Hfandclh. Il n’y a rien a’ 
remarquer , fi ce n’eft que les pa- 
ges font partagées en quatre par- 
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H. Es -ties , de dix lignes chacune , mar- 
TIEnne. quées à la marge ! o. 20. 30. 40. nom- 
bres aufquels on en a mis dans la 
Table de relatifs. Le caraétere eft le 
même que celui de la première édi- 
tion. 

La 5e. cfb de 1568. k Anvers , chez. 
Hcnrich JF r andelli. 

La 6 c. eft de 1569* *«-8°. comme 
toutes les autres. Du V erdier la mar- 
que dans fa Bibliothèque Françoife, 

La 7e. eft de 1572.. de l 3 Imprime- 
rie de Guillaume des Afarefcs. On 
marque dans le titre qu’elle eft re- 
vue & augmentée de plujîeurs nota- 
bles Hifloires , dignes de mémoire. 
Cependant il ne s'y trouve que deux 
additions confiderables , dont l’une 
eft à la p. 172. Sc l’autre à la p. 6 ro. 
On a ajouté outre cela à la fin du 
Livre la Profopopée de l’Idole aux Pè- 
lerins , contenant 32. vers , qui font 
fui vis d’un FîuiFtaïn de S. B., aux 
Freres rafea. Le caraétcre eft le mê- 
me que celui de la première édition-. 

La 8e. eft de 1580. chez le mê- 
me Guillaume des Marefcs. Elle eft: 
entièrement femblable à la précé- 
dente, excepté qu’on en a retran- 
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ché le Huiüain de S. B. H. Es- 

La 9e. eft de 1575. au mois de tIENNï» 
Mars fans nom de Lieu. M. de Sal- 
lengre , qui nous inftruit de tout ce 
détail dans le premier tome de fes 
Mémoires de Littérature 3 croit qu’el- 
le eft de la Rochelle 3 aufli-bien que 
la fui vante. 

La ïoe. eft de 1 582. 

La 11 e . eft de 1532. d Lyon far 
Benoit Rigaud. 

La 11e. eft de léorj.fur les Hal- 
les. 

La 13e. eft de 1735. 
de tout ce que les fofterieures à la pre- 
mière ont de curieux 3 & de remar- 
ques par M. le Duchat. La Haye 
r«-8 0 . trois tomes. C’eft le dernier 
Ouvrage qu’ait donné ce Scavant , 
qui eft mort la même année. 

Toutes ces éditions font voir que 
cet Ouvrage d Henri Efiienne a été 
fort recherché ce qui ne doit point 
furprendre , puifqu’il eft rempli de 
traits Satyriques contre les Prêtres s 
les Moines , 8c l’Eglife Catholique 
en général. On y trouve beaucoup 
de faits finguliers 8c plaifans , qu - 
un grand nombre d’ Auteurs ont ti- 
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H. Fs - ré de là pour faire .pafifer dans leurs 
^Tienne. Ouvrages , fans faire attention , que 
la plupart font faux , ou du moins 
fufpe&s de faufTeté. D’ailleurs le 
fille en eft extrêmement diffus : ce 
font des répétitions continuelles , Sc 
les mcm:s chofes y font rapportées 
en plufieurs endroits. Henri Eftien- 
7ie ne s’y étoit propofé d'abord , 
que de donner un peu plus d’éten- 
due à ce qu’il avoit dit dans fon 
Apologie Latine pour Hérodote j 
mais fon génie fatyrique l’a mené 
plus loin , 8c il a profité de l’oc- 
cafîon pour s’égayer aux dépens des 
Catholiques. 

28. Poèu Graci principes Hcroici 
Car mi ni. 3 & alii nonnullt. Homerus. 
Orpbeus. C illimachus . Aratus. Ni- 
ctindcr. Theocritus. Afojchus . Bion. 
Dionyfius. Hcfiodus. Coliuhus. Try- 
yhiodoritf. Aiufôuis. Theognis. Phocyli- 
des. Pyth agora aurea Carmina. Grâce. 
Cum H. Stephani obfervationibus y & 
Prafatione 3 in cjua laudes Poetices at- 
ùngit. Apnd ipfum. 1566. in -fol.. 

29. Traité de la conformité du lan- 
gage François avec le Grec. Henri 
Ffiienne in - 8°. L’Ouvrâge eft fans 
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date. Mais la Croix du Maine met 
cette édition en 1567. It. Paris. Ro- 
bert Eftiennc. 15^9. in 80. 

30. Colloquiorum Scholaflicorum îi- 
bri quatuor , ad puer os in fcrmone La- 
lino paulatim exercendos. Autore Ma- 
thurino Corderio. Colloquiorum i feu 
Dialogonm Gracorum fpecimen 3 Au- 
t)re H. Stephano. Apud ipfum in~$°. 
fans date. H. Eflunne a voulu faire , 
par rapporta la langue Giecque, ce 
que Cordier avoit fait par rapport à 
la Latine, 

3 1 . Polemonis , Himerii , & alic - 
rum quorumdam declamationes , Gra- 
x'e ; nunc primifm édita. Cum H. Ste r 
phani annotationibus. Apud ipfum. 
i $6 7. in- 40. 

3 z Jani Parrhafn liber de rebus 
per Epiftolam quafitis. Apud H. Ste - 
phanum. 1567. in- 8°. H. Ejlienne , 
qui a imprimé cet Ouvrage a mis à 
la fête une E pître adrefTee à Louis 
Cafielvetro y qui eft curieufe & inte- 
refTante , comme toutes celles de ce 
Sçavant. 

\ 3 . Medica artis Principes pofl Hip- 
pocratem & Galenum Graci , Laiini- 
latè donati , Areuus , Ruffus Ephe- 
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H. Es- fias , Oribafius , Paitlus Ægineta > 
Tienne. Retins , Alexander Tralliamis , Ac- 
tuarius , Nie . Myrepfus. Latini , Cor- 
nélius Celfus } Scriboniiis Largus y 
Aiœrcellus Empirions. Aliique pr sté- 
réo. , quorum unius nomen igmrcdur . 

, Index non folkm copiofus , J'cd etiam 
ordine artificiofo omnia digefia habens. 
JHippocratis aliquot loci cum Cornelii 
Celfi interpretatione. Excudit H. Ste- 
phanus. 1 567. in fol. deux vol. Les ver- 
rons Latines des Médecins Grecs 3 
cju’on voit ici , font de differens Au- 
teurs , 5 c non point d'Henri E (tien- 
ne , comme on le marque mal-à-pro- 
pos dans plufieurs Catalogues. 

3 4. Tîragœdu feleiïs Æfcbyli , So- 
pboclis & Euripidis y Grs.ce. Cum du - 
plici interpretatione Latina 3 una ad 
verbttm , altéra carminé. Enmans in- 
terprétation es locorum aliquot Euripi- 
dis. T y pis H. Stephani. 1567. in- iz. 
deux. vol. 

35. Sophoclis Tragœdis VII. cum 
antiquis feboliis & Commentariis De- 
metrii Triclinii , Grâce. Accedunt Joa- 
ebimi Camerarii verfio Latina Ajacis 
& Elellrs , & Comment, in o'mnes So- 
phoclis Tragcedias. Apiid H. Stepha- 
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mm. 1568. /«-4 0 . Belle édition, pour H. Es- 
l’exa&itude de laquelle H. Ejlïenne tienne. 
n’a rien omis. 

3 6. H. Stephani Annotatior.es in 
Sophoclem & Euripidem.N ec non trac - 
de Orthographia quorumdam To- 
cabulonm Sophoclis , cum esteris Tra - 
gïcis commun ium y & de Sophoclea imi- 
tatione Homeri. 7 y pis ipfius. 1568. in- 
8<j. H. Ejiienne a ajouté ici quatre 
Epitaphes de fa femme , qui étoit 
morte depuis environ trois ans. 

37. Apophthegmata Grsca Rcgum 
dr Ducum , Philofophorwn item f alio- 
rumque quorumdam ex Plutarcho & 

Diogène Laè'riio . Cum Latina interpré- 
tations. Edente H. Stephano. Typis ip- 
Jius. 1568. in-\6. 

38. Pfalmi Davidis ajjquot métro 
Hnacreontico & Sapphico. Autorc PI. 
Stephano. Apud ipfum. 1568. in- 16. 

39. Artis Typographies Qgerimo- 
nia de illiteratis quibufdam lypogra- 
vhis , propter quos in contemptum ve- 
nit. Item Epttaphia quadam Grsca & 

Latina DoÜorum quorumdam Type - 
jrraphorum. 15 £9. in - 40. Théodore 
J anjfon d' et Irnt love en a fait réimpri- 
mer cette plainte d’Henri Ejiienne , 
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.qui eft en vers s à la p. 138. des 
Vies des Eftiennes. Amfie-rdam. 1^83. 
in-%°. fans les Epitaphes. A4 ait taire 
l’a aufli fait entrer dans fon Hifto- 
ria Stephanornm Londini. 1705. in 80. 
p. 293. avec les Epitaphes , qui font 
toutes d 'Henri Efttenne. 

40. H. Stephani Epijioia , ejua ad 
Multas multornm amicorum refpondet 3 
de fit a Typographie flatu , nominal ini- 
que de fuo Thefauro lingue Grece. Ac- 
ceffit Index Librorum , qui ex ejus 
Officine haiïenuj prodiemnt. Apud ip- 
fum. 1 569. in- 80. It. A la p. 148. des 
Vies des Eftiennes par Almelcveen , 
5c à la p. 304. de celles qu a don- 
né Maittaire. 

41. Be^e Poemata. Editio fecunda. 
f,h eo rccogmta. Item ex Georgio Bu- 
chanano aliifqiie variif infignibus Poe - 
tis excerpta carmina 3 prefertimEpi- 
grammata . Excudebat H . Stcphanus 9 
ex cujus etiam Epigrammatis Grecis 
& Lalinis aliquot ceteris adjetta funt. 

1 5 £9. in- 8°. La première édition des 
Pcëfies de Bez.e avoit paru à Paris 
en 1548. chez Robert Eftienne. Hen- 
ri Efticnne , qui publia cette fécon- 
dé , en donna depuis une troifiéme 

ÎK-S°. 
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tn-% 0 . à laquelle il ne mit ni fon H. Fs- 
nom ni l’année , mais qui doit avoir tienne. 
été faite vers l’an i)j6. Cetre der- 
nière eft augmentée du Sacrifice d'A- m 
braham y Tragédie Françoife de Beze. 

42.. Comicorum Gr&corum S entérina > 
id eft y Gncma j Grecè , Latinis ver fi - 
bus ab H. Stcphano reddiia & anno - 
tationibus illufirau. Typis ejufdcm: 

1569. in- 16 . „ 

43. Remontrance du Prince de C on- 
de au Roy Charles IX. du 23. Août v ~ 
x 5^8. avec la proteflaiion y & le ré- 
cit du meurtre perpétré en fa perjon- 
ne'le 13. Mars 15^9. in-\o. ïr. en 
Latin : Lit ter a Ludcvici Borbonii 
Principis Condâi , ad Carolum IX. 
cum brevi narratione cadis ejufdcm 
Principis , & aliïs feriptis ejufdcm ar- 
gument & temporis -, Latine ex Gai- 
lico. in - 80. On prétend qu’Henri 
Eflienne eft l’Auteur du récit , Oc * 

Ton juge par les caradcres , que 
c’eft lui qui l’a imprimé.. . 

44. Epigrammata Graca Seletta ex 
r j 4 ntholcgia , interprétât a ad verbum* 

& carminé ab H. Stephano : cjuadam- 
& ab aliis. Loci aliauot ab codem an- 
nctationibus illuflr-ati, Ejufdcm inter-- 

Tome XXXVI. C c. 
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H. Es- pretationes centum & fex unius difii — 
Tienne., chi , alit/ritm item quorumdam Epi- 
grammatum varia. A pud ipfum. 1 570.. 
•in- 4. * 

45. Diogenis Laertii de vins ? Dog- 
matis & Apophthegmatis eorum qui 
in Philofophia ciaruerunt Libri X. Ex- 
multis vetufiis Codicibus plurimos lo - 
cos integritati fua refiituentes , & eos 
qui bus aliqita deerant expl entes. Grâ- 
ce. Cum annotationibus H. Stéphanie 
Pythagoreorum Philofophorum frag- 
menta , cum Latina interpretatione 
Typis ejufdem. 1570. in- 8“. It. Ibid,. 
1.594. in- 8°. 

46. Conciones , five Orationes ex 
, Gracis Latinifque Eiifioricis excerpta. 

Quy ex Gracis excerpta funt , inter- 
pretationem Latin am h abêtît , nonnul - 
la. novam , alia jam antea vulgatam „ 
fed mine demum plerifque in locis re- 
9 cognitam. Additus efi Index artificio- 
fiffimus y quo in Rheiorica caufarum 
généra , velut in communes locos 7 fin- 
gula contiones redigunlur. Typis H.. 

Stephani. 1570. in -fol. 

47. Plutarchi qua extant opéra , 
tam moralia 3 qukm Elifiorica } Grâce.. 
Typis H. Stephani. 1572. in - 8 V 6 . 
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voL ït. Latine , cum appendice & H. Es- 
annoîatïonihus. Typïs ejufdem. 1571. tienne. 
in- 8°. 7. vol. La verfion des Mo- 
rales eft à' Herman Crujeruts 3 & cel- 
le des Vies de differens Auteurs. H. 

Eftunne en a traduit quelques unes * 
ôc plufieurs des remarques font de 
iui. . . 

48. Thef nirus Graca lingwt ab H.. 

Stephano conftruftus. Grâce & Lan- 
wè. Cum Appendice. 7 ypis ejufdem,. 

1572. in - fol. quatre vol. Cet Ou- 
vrage, qui eft d’un travail immen- 
se , a mérité les louanges & les ap- 
plaudi ftemens des Sçavans. Un grand 
défaut en rend cependant l’ufagc in- 
commode , c’eft que 1’ Auteur , au 
lieu de ranger tous les mots par or- 
dre Alphabétique , a mis , luivantr 
le goût de fon temps , tous les dé- 
rivés & les compofés fous leur ra- 
cine. Maittaire prétend qu’il y a eu 
une fécondé édition de ce grand Ou- 
vrage , où l’année neft point mar- 
quée. Mais cette féconde édition 
prétendue n’cft que la première , 
dont on a changé le frontifpice , & 
où à la place de l’année , on a mis; > 
un diftique contre l’Abrégé qu'crû 

Cc-ij 
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H. Es- avoit fait Scapula , lequel ayant pa- 
tienne. ru en 1579. in -fol. caufoit un tort 
confiderable au débit d'u trefor d’Ef- 
tienne. Accident d’autant, plus fâf 
cheux pour l’Auteur , qu'il avoit 
fait pour l’imprimer de grandes de- 
penfes., qui le reduifoient fort à l’é- 
troit. 

49. Gloffaria duo 3 c fitu Vetuftatis 
eruta j ad utriufqitc l ingu a cognitionem 
& locupletationem perutilia. Item de 
Attica lingue 5 feu DialetH idioma- 
tis Commen tarins H, Stepbani. Typts 
ïpfius. 1572. in -fol. 

50. Homeri & He/iodi Certamen -, 
mine primum luce donatum. Adatro- 
nïs & aliorum Parodia , ex Home* 
ri verfibus parva immutatione lepide 
détords confuu. Momericorum He- 
roum Epitaphia , cum dnplici inter - 
pretatione Latin a. H. S te ph anus-. 1 573. 
2»-§°. Des deux verfions Latines én 
vers , qui accompagnent les Epita/- 
phes , l’une eft d’Henri Eflienne } 8 c 
l’autre de Guillaume C an ter. 

5 r . Poefis Philofophica , vel fa Itenr 
Pelicpiie Pc (fis Philofophica Empedo- 
£ ' (Us y Xenophanis , Timon is t Parme - 
midis , Cleanthis 3 Epicharmi. Adjunc- 
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ta funt Orphei illins Carmin a 3 qui H. Es- 
à fuis appelions fuit 0 Qeo^'yoç. //e?« tienne, 
Heracliti & Democriti 'loci qui * 
dam. & eorum EpifloU , Anno 1573. 
Excndcbat H. Stephanus. in-8°. On 
trouve ici des notes de J-ofeph Sca- 
liger , 8c une Préfacé d'Henri Ef- 
tienne. 

52. Virtutum Encomia , five G nom a 
de virtutibus \ ex Poëtis & Philofophis 
utriufque lïnguA ; Gracis ver fi bus , ad- 
jetta interpretatione H. Stephani. Apud 
ipfum. 1573, in- 11. 

33. Apollon ii Rbodii Argon autic on 
LÀbri IF'. Scholia veuf a ineofdem li- 
bres. Grâce. Citm annotadonibus H, 

Stephani. Typis ipfius. 1374. in sf. 

54. Franco for dien je Emporium , fi~ 
vc Francofordlenfes Nundin&. Anno 
1 574. H. Siephamfs. in-ü° Les piè- 
ces 3 ou comme il les appelle, les 
mirclnndifes , qui fe trouvent raf- 
femblées ici , font les fuivantes. 

Francofordienfum iV tn ûnarum En - 
comium ah H. S‘ephano. En profe. Cet 
Eloge a été inféré dans l’Ouvrage 
de Nicolas Reufner , de Vrbïbus Ger - 
manu Imperialibus . Francofurd, 1602.. 
in- S 0 .. 
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H. Es- Laudaiio cqui cujufdam praflantif- 
tienne. Jimi. Cituperatio equi cujufdam deter - 
rimi. En vers. 

Laudatio Bacchara. En vers. 

Cœna Pojîbiana y (ive Kylikodipjîa. 
En vers. 

Methyfomifîa. En vers. Toutes ces 
pièces font de la façon à ’Eftienne. 

Epigrammata ex Authologia libro 
contra ebrietatem & ebriofos -, Grâce. 
Cum Latina Jofephi Scaligeri inter- 
pretatione. 

Libanii deferiptio Ebrietatis , & ex 
Bafîlio deferiptio alia. Grâce & Latine. 

LucianicA Academia Omtiones dm , 
unapro Ebrietate , altéra contra Ebrie- 
tatem, 

Ebriofi hominis habitus fuis coloribus 
depittus à Lycone , Oratore Graco. 

Ebrietatis accufatio ex Seneca & 
Plinio. 

55. Parodia A/orales in V sterum 
Poêtarum Latinoncm fententias celc- 
briores , totidem vsrfibus Gracis ab eo 
redditas. Cum Centonum veterum C 7 * 
Parodiarum exemplis. Typis H. Sle- 
phani. 1575. in- 80. 

56. Oratcrum veterum Æfchinis 
Eyfia 3 Andrecidis 3 If ai 3 Dinarchi Xà 
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r u 4 ntiphrontis , Licitrgi , Herodis , & 
aliorum , Orationes. Grâce. Cum Lati- 
na verflone cjuorumdam. Edente H ... 
Stephano. Typis ejufdem. 1575. in -fol. 

57. Difcours merveilleux de la vie , 
affilons , Gr àeportemens de la Rejnc 
Catherine de Aledicis 3 mere de Fran- 
çois II. Charles IX. Henri III. Rois 
de France. 1 575- in- 2 °. C’cft une fa- 
tyre violente &: emportée , que l’on 
attribue communément à H. Efiien- 
ne. Gui Patin veut cependant qu’el- 
le foit de Théodore de Bez,e. D’autres 
la donnent à Jean de Serres. Elle a 
été réimprimée dans le 3e. tome des 
Alemoires du Régné de Charles IX. 
Middelbourg. 1578. i«-8°. &: dans le 
Recueil des pièces fervant à l’Hif- 
toire d'Henri III. 

58. Q.Horatii Flacci Poemata 
novis Scholiis & arguments ab H. 
Siephano illujlrata : ejufdemH.Stepha- 
ni Zfiatribœ de hac fua editione Ho~ 
ratii & variis in eam obfervationi - 
bus. Oliva Stephani. in- 8°. fans date.. 
Cette édition doit être de l’an 1 575. 
puifqu 'Eftienne dit à la p. 157. de 
ïon Pfeudo - Cicero , qui eft de l’an 
1 577. qu’il y avoit deux ans , qu’élu 
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le avoir été publiée. It. 2. a. Editio. 
Ibid. 1588 .in - 80. U a ajouté dans 
celle-ci quatre diiîertations aux cinq, 
qui étoient dans la première. It. 
Editio 3 a. Apud' Paitlum Stephanum. 
I600. in-%o. 

$<). Novum Teflamentum Gr&cum ; 
cum H. Stephani Prœfmone & notis 
, nec non arguments La- 
I. Stephani. 1576. in- 16. 
La Préfacé , qui eft de Stylo Novï 
le ft amena Grxco , a été in Urée dans 
un Recueil de diiîertations fur le 
même fujet , publié par V an den 
Eionert à Amjîerdam l’an 1702. in 4 0 . 
Cette pièce eft excellente , & il eft: 
étonnant qu’on l’aie oiriife dans tou- 
tes les autres éditions. Baudoin pa- 
lans l’a mife , mais feulement en par-* 
tie , à la tête de fon Ouvrage in- 
titulé : Novi Tedamenti LU ri Hifto - 
rici perpetuo Commentario ex Anti~ 
quitatc , Hiftericis , Philologia Ulujîra- 
ti. Lugd. Bat. r 661. in - 4 0 . Les no- 
tes marginales â’Hcnri Eftienne , qui 
contiennent l’explication des mots 
difficiles fk obfcurs , ont été infé- 
rées dans les Critici Sacri. 

60. De Latinitate faljo fufpeüa ex- 

poftulatw 
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ïpôftttîatio H. Stephani. Accedunt ejuf- H. Es- 
dem de Plant i Latinitate dijfertatio } tienne. 
& ad il Uns lechonem Progymnafma. 

Typis ipfuis. 1 /«-go. Il reprend 
ici le fer u pulc ridicule de ceux cjui : 
ne vouloient fc fervir en Latin, cjue 
des termes qui fe trouvent dans Ci- 
céron . 

61. PJeudo-Ctcero. Dialogue 3 in que 
de rnultis ad Ciceronis fermonem per - 
trnentibus } de de le cl a editionitrn ejas , t 
& cautione in e o leoendo . Ibid, i ç77 * 
in 8°. . )// ' 

6i. AI. T. Ciceronis Epiftolarmn va- 
lumen , qua famil tare s ohm diHa } nunc 
reüius ad famdiares appellantnr, Li-^ 
brorum XVI. O Havas Caelii Epijlolas 
habet. Diverforam Commsntationes ad 
Ciceronis Epijlolas. Typis H Stepha- 

ni * 1 577 - in * 8°. On trouve ici une 
picce A Henri Julienne 3 de F'ariis ge- 
nenbus Eptftolarum Ciceronis 5 de que 
varia earum feriptione. 

6 3. Callimachi Cy^enai Hymni 
cum fais Scholiis Gracie , Epig^amma- 
ta & fragmenta. Ejuflem Poëmatiott 
de Coma Bérénices a Catullo verfum. 

JSl ico demi rijchlini Interprétations s dua 
;Hymnorum , Epigrarnmatum , & An - 
7 ome XXXFI. D d 
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H. Es- notationes in Hymnos. Cum H. Stepha - 
Tienne, ni annotationibus & interprétation tins. 

Typis ipfms. 1 577. in - 4°. Efiienne a 
traduit feulement la première Hym- 
ne j & fa traduction eft en vers. 

64. Epijlolia } Dialogi brèves , Ora- 
tiuncuU , Pc emaî'i a , ex variis utriuf- 
que lin gu a Scriptoribus. Typis H. Sté- 
phanie 1577. in - 8°. Les Ouvrages 
Grecs , qu’on voit ici , font accom- 
pagnés des verlîons Latines , dont 
quelques-unes font à’ Henri Eftienne. 
Le Recueil finit par une fatyre in- 
titulée : Lis j que l’Editeur a ci u être 
d’un Auteur ancien inconnu 3 mais 
que l’on fçait ctre du Chancelier Mi- 
chel ds l'Hôpital. 

6 5 . DionyJjus Alexandrinus de Jitu 
Orbis ; Grâce & Latine, in - 8°. fia ns 
date. La verfion qui eft à côté du 
Grec eft en vers. On^oit après Dio - 
nyjii interpretatio altéra V erbum c Ver- 
bo exprejja. A ut or e H. Stephano. En 
profe. Cela eft fuivi de H. Stephani J 
Ceporini , ac Papii annotationes in Dio - 
nyjium. Jean Albert Fabricius n’a point 
fait mention de cette édition dans 
fa Bibliothèque Grecque. Tout ce 
qui s’y trouve , a été inféré dans le 
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Recueil intitulé : Dionyjîi Alexandri- H. Es 
ni & Pomponii Mêla , Jitns orbis def- tienne. 
criptio. zÆthici Cofnographia. C. J. 

Solini Polyhiflor. In Dionyfii Poëma-, 
tium Comment arii Eufiathii. Interpre - 
tatio ejufdem Poèmatii ad verbum ab 
H. Stephano feripta ; me non anno - 
tationes ejus in idem y & quorum dam 
aliorum. Joamiis Clivarii annotationes 
in Melam. S c ho lia Jofta Simleri in 
JEthicum. Emendationcs Martini An- 
tonii Delrio in Solinnm. Typts H. Ste- 
phani. 1577. in 4 Q * 

66 . P. Hirgilii Marcnis P cernât a. 

Novis Scholiis illuftraia , qua H. Ste- 
phanus partim dorni nata , partira è 
doblijfmorum virorum libris excerpta 
dédit. Ejufdem El. Stephani Schedtaf- 
ma de delettu in divsrjîs apud Virgi- 
lium leEUonibus adhibendo. Oliva Ste- 
phani. in- 8°. fans date. Cette édition 
a été faite vers l’an 1 577. 1t. Editio 
2.a, Ibid. 1583. in 80. Ir .Editio 3a. 

Apud Paulum Stephanum. 1 5 99. in- 
8 °. It. Aurélia Allobroo. de la Rou - 

o 

viere. 1612. »z-8o. 

67. H. Stephani Schediafmatum Va- 
riorum , id efl Obfervationurn , Emen- 
dationum t Exppjitionum Difquifitio- 

Dd ij 
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- mm Lihri très ; qui funt penfa fuccit* 
fivarum horarum Januarii 3 Februa? 
rii j Aîartii. Typis ejufdsm. 1578. in- 
8°. It- Avec les trois autres Livres , 
qu’il donna en 1589. dans le 5 e . to- 
me du Thejdurus Criticus de Gruter. 
C’eft un Ouvrage de Critique. 

6%. Niz.oliodidafcalus j Jîve Ado- 
riitot Ciceronianorum Nizolianorut)?. 
Vuilogus. Typis ejufdem. 1578. in- 8Q. 

69. Momeri & Virgilii Centones 3 
utrique in quadam Hiftor'u Sacra Ca- 
pita feripti. Nonni paraphrajis Evan T 
gclii Joannis. Grâce & Latine. Çum 
Prafatione H. Stephani. Typis ejuf- 
dem. 1578. in- 12. 

70. Platonis Opéra qm extant om- 
nia. Ex nova joannis Serrant inter- 
pretafionc , psrpctuis ejufdem noti s il - 
lujlrata. Piennci Stephani de quorum? 
dam locorum interprétations judicium , 
& multorum contextus Graci emcnda r 
tio. Typis ejufdem. 1578. in fol. 

71. Deux Dialogues du nouveau 
langage ftalianije > ou autrement degui- 
fe , principalement entre les Court ifans 
de ce temps , de quelques Courtifanif- 
mes modernes & de quelques fingu- 
laritez Courtifanefques» in-$ °. fans da- 


% 
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ti , mais imprimés vers l’ali 1578. H. Es- 
Xt. Anvers G. Niergue. 1579. î»-8°. tiènnè. 

7 1. Projet du Livre intitulé : delà 
Prèexcellsnce du langage François. Pa- 
ris. Mamert Patifon. 1 rfy. in- 80. 

73. Theocriti & aliorum Idyllia . 

Ejufdem Epigrammata. Simm la Rho- 
dii Carmina , & Dojtadis A^a. Grâ- 
ce & Latine » Cum H. St-pham oifer- 
V attendus in Theocriti Virgilianas & 
N'afonianas imitationes. Typis ejufdem . 

1-579./» \ 6 . 

74. J (tris Civilis fontes & rivi. Ju - 
rifcûnfultonm veterum loci quidam ex 
integns eortirn volwmimhus ante Jufi- 
niani atatem excerpti. Cum notis. E den- 
te H. Stephano. Typis ejufdem. 15S0. 

*#- 8 °. 

75. Pétri Bunelli , Galli 3 Pracepto- 
ris ^ & Patth Manutii , Itali Dif- 
cipuli y Epiftola a Cicèroniano Stylo 
feripta. Aliorum G aliorum pariter & 

Italorum Epiftola eodem fty’.o feripta. 

Edente H. Stephano. Typis ipfins. 15 81. 

76. Paralipomena Grarnmaticarim 
Grava linguà Inftitutionum. Item ani - 
madverfiones in quafdam Granmatico - * 

rum Gracorum traditiones. Atttore H. 

Dd iij. 
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H. Es- Stcphano. Typis ipjîus. 1581./»- 8°. 
tienne. 77. Herodiani Hijioriarum Libri 
VIÏL Cum Argeli Politiam interpré- 
tations } & hujus partim Snpplemcn- 
to j partim examine H. Stcphani , 
utroqus margini adfcripto. Ejufdem JrL 
Stcphani emendationes quorumdam Gra- 
vi contextes locorum , & quorum dam 
expojïtiones. Hijioriarum Herodianicas 
fubfeqitentium Libri duo nunc primurn 
Grâce editi , qui funt Zozcymi. Apud 
H. Stcphanum. 1581. in- a 3 . 

78. Plinii fecundi EpijioU & Pa- 
ne gync us , cum aliorum Pancgyricis, 
in-80. fans date & fans nom de Lieu , 
ni d’imprimeur-, mais de l’impref- 
fion d’Henri Ejiienne , & de la fin 
de T an 1 581. ou du commencement 
du fuivant. Ir. In hac editione adjunc - 
ta funt If. Cafaubon nota. Apud H. 
Stephanum. 1591. in - go. Ejiienne a 
k traduit en Latin les mots Grecs > 
qui fe trouvent dans les Lettres de 
Pline. Il a’ mis aufii à la tête une 
difiertntion de EpiJioUrum utilitate 
ac jucunditate. 

75». Hypmnefss de G allie a lingua 
peregrinis cam difeentibus ntcejfaria ; 
qu&dam ver'o ipfis Gallis multum pro - 
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futur a. AuSlore H. Stephano qui & • H. Es- 
Gallicam patris fui Grammaiicam ad- tienne. 
junxit. 7 y pis ipjius. 158Z. in- 80. 

80. On trouve quelques vers Grecs 
& Latins à' Henri Ejlienne à la louan- 
ge de Chrijlophs de Thon dans' le 
Chrifjtophori lhua.ni Tumulus. Parif 
AEamert Patijfon . 1583. in- 40. Mait- 
taire les a inférés à la p. 427. de la 
vie des Ejliennes. 

81. Henrici Stephani NoSles ali - 
quot Pan fin a Atticis A. Gellii N oc - 
tibia , feu Tigiliis invigilatA. A la fui- 
te d’une édition qu Henri Eftienn: 
donna des Auli-Gellii NoSles Atti- 
ca. 1 ç g 5. in- 8°. Ejlienne défend ici 
fortement Aulugelle contre T rues y 
qui l’avoit très maltraité. 

8 2. Adacrobii in Somnium Scipionis 
Libri duo. Ejufiem Saturnalium Li - 
bri Septem. Typis H. Stephani. 1585. 
in- 80. H. Ejlienne a dédié ces Ou- 
vrages à Pierre Danes. 

83. Ai Seneca leSUonem Proodopo- 
- eia 5 in qua & nonnulli ejus loci cmen - 
danmr. Autore H. Stephano. Ejufdeon 
EpijloU a i jfacohurn Dalechampium 9 
parti? n Diorthotika quorumdam Sene- 
çx locorum , parti m etiam in quofdam 

D d îiij 
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H. Es- Exstaftik*. Typis ipftus. 1586. in 8 0 . 

TIENNE. 84. Dialogue de bette inflituendis 
Gr&ca lingua Studus. éditas de partttn 
fidis Gr&cdt lingua Magiftris y & de 
cautione in illis Itgendis adbibenda. 
Typis H. Stephani. 1 <87 .in- 4 0 . 

85. ylffwitates omnium Prineipiiem 
Chriftiamtatis cum feren. Francifco 
Aie die es , Aiagno Duce EtrurU. j 4 h- 
lore Stephano. Typis ipfms. 1587. im 
fol . 

De Criticis veteribus Gracie & 
Latinis , eorumejue variis apud P détas 
poujfimurn reprehenjîonibus Dijfertatio 
H- Stephani. Reflkuti&ms Commenta - 
riomm Servit in Firgilium & magna 
ad eos acceffirais fpecirnen. Parif 7 y- 
pis H. Stephani. 1587. in -4 0 . 

87. De itéra pronunciatione G roc a 
lingna Commentant Theodori Beza 
Jacobt Ceratini 3 Pldolphi Aiebercki 3 
Brugenfis Mtch. Hofpitalii : & de 
retta pronunciatione lingtu Latin a Juf. 
ti Lipfii Dialogue. Typis H. Stepha- 
ni. 15 87. in- 80. 

88. Dionyftt Halicarnajfet jintiqui- 
taturn Romanarum Libri XI. ab Æmi - 
lio Porto Latine redditi & notis iL 
lufirati. H, Stephani opéra, varia , &" 
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Ifaaci Cafauboni an imadverjiones . Ex- H.-Es- 

cadebat Euftachins Vignon fibi & H. tienne. 
Stephano. in-fol. fans chte. Mais les 
Epitres de Portas & de Cajkubon 
qui font à la tête , portant l’année 

1588. font voir que l’édition eft de 
cette même année. 

89. Dicaarcloi Géographie a cjuadam , 

Jîve de F'ita Gracia. Ejufdem defenp *■ 
tio Gracia t vsrjïbus lambicis , ad 7 heo- • 
phrajium. Cum Latin a interprétations 
atcjiie annotation ibn s Hertrici Stepha- 
ni 3 & ejus Dialogo , cjm infcribitnr ' 
Dicaarchi Sympraïlor. Typis cjuJ dem. 

1589. in - 80. It. Dans le onzième 
tome des Antiquités Grecques de- 
Gronovius. 

90. Schediafmatum vanorum libri- 

tres , cjm fient penfa fuccifivarum ho- 
rarum Aprilis , Mau 3 J unît. Typis 
ipfius. Il avoir donné en 

I578. la première partie de cet ou- 
vrage de Critique , qu’il avoit def- 
fein de continuer , pour en faire une 
année entière , mais il n’a pas été . 
plus loin. 

91. Principum A/onitrix Mu fa ,jî- 
ve de principatu bene injlituendo 
adminijirando P cerna, Antore H. S te- 
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H. Es- phano. Ejufdem Pc'èmatium , cujus ver* 
Tl inné, fus intercalaris : Cavete vobis Princi- 
pes. Ejufdem libellus in gratiam Prin - 
cipum fcriptus de Ariftotelica Ethices 
dijferentia ab hiflorica & Poètica } ubi 
rnttlti Arifotelis loci vel emendantur a 
vel fi dehus redduntur. B a file a. 1590. 
in- S°. pp. 464. On voit à la tête de 
ce Livre le Proème ou Préfacé dune 
Oeuvre de Henri Eflisnne } intitulé : 
U Ennemi mortel .des Calomniateurs . 
En vers François. Cette Oeuvre avoit 
été prefentée par Henri Eftienne au 
Roi Henri III. 8 c il en eft fait men- 
tion dans. le Poëme Latin. 

92. H. Stephani Appendix ad Te - 
rentii V drronis Affertiones Analogie 
Sermonis Latini ; Cum Julii Cafitris 
Scaligeri de eadem analogia difputatio- 
ne. Typis H. Stephani. 1^91. in 

9 3 . . S. Juftini Martyris Epiflola ad 
Diognetum & Oratio ad Gr&cos ? Grâ- 
ce & Latine per H. Stephantlm , cum 
ejus notis. Typis ipfius. 1 592. in- 40. 

• Ir. Ibid, i^y^.in* 89. 

94. Dionis Caffii Hifioria Rom an a 
Libri XXV. ex Guilielmi Xylandri in- 
terpretatione Cum H. Stephani cafli- 
gAtionibus. Apudipjum . 1592. in-jal. 
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95. Appiani Alexandrini Romano- H. Es* 
rum Hiftoriarum Punica , Jîve Car- tienne. 
tbaginenfis , Parthica , Iberica , Cy- 

riaca i Aiithridatica } Annibalica. Cel- 
tic<t & JllyricA Fragmenta qu&dam. 

Jtem de b e lits civilibus Libri V. Cwn 
H. Stepbani Annotationibus. Apud ip- 
fum .1592. in- fol. 

96. Joannis Xiphilini è Dione cx- 
, cerpta Hijloria. G racé & Latine ex in. 

* terpretalione Gttil. Blanci 3 à Guil. Xy- 

landro recognita. Cum fpicilegio H Ste- 
pbani. Typis ejufdem. 1592. infol. 

97. De Martinalitia venatione Jîve 
de Thsropbonia Segetum & Vitiam 
alexicaca , édita ab illujlrijftmo Prin- 
cipe Friderico IF'. Palatine EleFlore 3 
Epigrammata H. Stepbani. Heidelber- 
ga. 1591. in- 4®. pp. 3 2. On voit ici 
31. Epigrammes , précédées d’une 
longue Préface en profe dHenri Ef- 
tienne. 

98. Ifocratis Orationes & Epiflola , 

Grâce. Cum Latina interprétât tone 
Hier on. W'olfii 3 ab ipfo pojlrermm re- 
coonita. Henri ci Stepbani in Ifocratem 
diatriùœ feptsm , quarum una obfer - 
vattones Harpocrationis in eundem 
examinât. Georgia & Ariflidis qua- 
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.Tienne, dam, ejufdem cum Jfocraticis argument 
ti y Guil. Cantero interprète. Typis H. 
Stephani, 1593. in -fol. Jacques Grô- 
novius a inféré la cMertation d'Ef- 
tienne qui regarde Harpocration 3 dans 
1 édition qu’il a donnée de cet Au<« 
teur à Leyde en 169^. in- 40. 

99. Les prémices y on le premier Li- 
vre des Proverbes Epigrammatifès , on 
des Epi gramme s Proverbiales 3 rangées* 
en lieux communs. Paris. 1593. in 8°. ’ 

100. Ex Afemnone excerptœ hifto- 
ri<z de Tyrannis tieraclea P ont ica. Ex 
Ctefîa & Jîgatharcide excerptœ hifio- 
riA. Omni a non folutn Grâce ,fèd & 
Latine partirn ex ti. Stephani 3 par- 
tim ex Laurent 11 Rhodomanni interpré- 
tations , cum accejjione ad ea quœ prias 
«x illis hiftoriis excerpta f aérant, Ty- 
pis H. Stephani. 1 594. in- 8°. Eftien- 
»<?avoit donné une édition Grecque 
de ces Extraits en ry 57. 

loi. Concordantiœ Graco-Latina A 7 o* 
vi Teftamenti. Cum H. Stephani P raf- 
fûtions. Typis ipfius. 1594. in- fol. It. 
Typis Pauli Stephani. 1600. in fol. 

102. Oratio adverfus Folieta lucu- 
brationem de magnitudine Jmperii Tur- 
cici y CÔ" exhortatio ad expeditionsm in< 
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Turc as. Francofurti. 1 594. tn-%° . H. Es** 

103. De Lipfii Latinitate PaUftra tienne. 

I. Francofurti. 1595. /» 8 o. 

V. Z/M Eloges de Sainte ALarthe. 

Les Eloges de AL. de Thon } les 
, Additions de Tejfier. Theod. Janfonii 
ab Ameloveen de F'itis Stephanoru?n 
Dijfertatio. Amftel. if, 8 3. in- 8°. A41- 
. ch dé lis Maittaire Stephanorum H 1 (lo- 
rs a. Londwi. 1709. /»-8 a . 


AUGUSTIN STEUCHUS. 

A Vgujlin Steuchus naquit à Eu- . ^ 

gubio , Ville de l’Cmbric cn CH û s T ^ W ” f 
Italie , de parens honnêtes ,, mais fi 
pauvres qu’ils n’avoient pas le moyen 
de l’elever 3 de forte qu’il fut long- 
temps obligé de gagner fa vie du 
travail de fes mains. D’ailleurs il 
étoit fi laid &c fi difforme , qu’on 
ne pouvoit le fouffrir , même dans 
fa famille , & qu’il ctoit fou vent 
contraint de coucher à l’air faute 
de lieu pour fe retirer. 

Il vécut de cette maniéré jufqu’a 
l’âge de ir. ans , que rebuté d’une 
ÿie li tnlte de fi miferablc , il cn- 
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tra dans la Congrégation des Cha- 
noines Réguliers de Saint Sauveur , 
dont il prit l’habit dans le Monaf- 
tei e de S. Ambroife 3 hors des Murs 
à'Eugubio. 

Cet état le mit plus à fon aife 
pour les befoins de la vie mais il 
ne lui procura pas la tranquillité qu’il 
n’avoit pu trouver dans le monde. 

Il s’y vit expofé aux memes mépris ^ 
& aux memes infultes , que fa dif- 
formité lui avoir attirées jufques- 
là. Cette difgracc l’anima à étudier 
pour tâcher de regagner du côté de 
l’cfprit ce qu’il perdoit de celui du 
corps ; maisonavoit une fi mau- 
vaife idée de fa capacité , qu’on ne 
daignoit point lui donner les Li- 
vres neceffiaires „ ni de quoi s’éclai- 
rer pendanr la nuit. Son ardeur pour 
l’étude lui fit cependant furmonter 
ces difficultés. Après avoir appris de 
quelques Religieux de fon Monaf- 
tere , qui avoient plus de charité 
que les autres , les premiers éle- 
mens de la langue Latine , il fe 
mit à travailler par lui-même , fe le- 
vant pour cela la nuit , & dépen- 
dant dans i’Eglife pour le faire à la 
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lueur de la lampe qui y brûloir. A.SrEtr- 

II travailla ainfi pendant fept ans chus. 
avec tant d’application & d’ailidui- 
té , qu’il apprit non-feulement la 
langue Latine mais encore la Grec- 
que , l’Hebraïquc , l’Arabe & la Sy- 
riaque , & fe rendit par-là un objet 
d’admiration pour fes Confrères , 
qui l’avoient méprifé d’abord. 

■ Le Pape Paul III. ayant enten- 
du parler de fa capacité & de fon 
mérité , le fit venir à Rome , &c avant 
eu occafion de connoître plus parti- 
culièrement fa prudence & fa vertu , 
il le nomma Evêque de Chifamo en 
Candie. 

11 ne fit que peu de fejour dans 
cette 111 e , d’où étant retourné à Ro- 
me 3 le Pape le fit Garde de la Bi- 
bliothèque du Vatican. 

Paul III. ayant transféré le Con- 
cile de Trente à Boulogne en 1547. 
envoya Steuchus dans cette dernicre 
ville , pour y alfifter. Il y demeura 
quelque temps 3 mais étant tombé 
malade , il voulut retourner à Ro- 
me 3 en palTant à Venife , fon mal 
augmenta confiderablement , & il y 
mourut en 1550. dans un âge allez 
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A. Steu- avance. Son corps fut depuis tranf- 
chus. porté dans le Monaftere de S. Am- 
brai fe près d ’Eugubio. 

Il avoit été pendant trois ans Su- 
périeur à Reggio dans le Duché de 
Modene , & il étoit dans cette ville 
en 1 5 3 1. lorfqu’il compofafarépon- 
. fe à Erafme. 

Catalogue de fes Ouvrages, 
i. Recognitio Veteris Teftamenû ad 
Hebràicam 'ueritatem collata editio- 
ne jo. Jnterpretum. Venetîis. Aidas 
1529. in- 4 0 . It. Lug'hni. Gryphius . 
•1531. ttf-4 0 . Cet Ouvrage , qui fc 
termine au Pentateuquc } a mérité 
les louanges de M. Simon , qui en 
parle ainfi dans fon .Hijioire Criti- 
que du Vieux Tcftawent 3 liv. 3. ch. 
12.» Augujtin Steuchus , qui - fçu af* 
» fez de Grec & d’Hehreu , pour 
» confulrer les Livres des Peres Grecs 
» Si des Rabbins , s’eft principale- 
» ment attaché à juftifîer Ja Vulgate, 
» qu’il attribue à S. Jerome. Il mon* 
» tre qu’elle eft beaucoup plus con- 
as forme au texte Hebreu , que la 
» verlîon Grecque des Septante , Sc 
» qu’ainli l’Eglife a eu raifon de 

» préférer cette nouvelle Vulgatc 

\ 

» a 
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» à l’ancienne. Mais cet Auteur n’a A. Steü*. 
» pas rendu aux Septante toute la chus. 

» juflice qu’il leur devoir. Iis ne 
» ; font pas fi ignorans dans la lan- 
» gue Hébraïque, qu’il fe l’eft ima- 
«'giné. Il auroit beaucoup mieux 
» fait de ne point s’entêter contre 
» cette ancienne traduction Grec* 

» que , qui n’a pas été moins auten- 
» tique dans l’Eglife , que la non- 
*» vclle traduction de S. Jerome : ou- - 
» tre qu’il paroît trop attaché à l’He- 
» breu moderne , &c qu’il a ignoré 
- » la manière de concilier les Sep- 
» tante avec les nouveaux Intcrprê- 
« tes. Il mérité néanmoins d’être lu, 

» parce que fa Méthode effc allez 
» Critique, & qu’il s’applique air 
» fens littéral , & à trouver la figni- 
w fication propre des mots Hebreux. ■? 

z. Pro Religion e Chriftiana adver- - 
fus Luther ana s Librt très. Bononia. 

I 530. m-4.0, Jean Thomas de Rocca- 
béni en a inféré le fécond Livre dans ; 
le 4e. tome de fa Bibliothcca Aîaxi- 
ma Pontificia. 

3. In P faim. 18. 138. InterPre * 

tatio. Epiflôla Erafini ad Eugiwiwn 
& hujus Refponfo. Lngdnni. Cryphius. . 

Tome XXXV L . £ e . 
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1533./»- 40. 

4. Cofmopœia vel de Mandant 
Opificio expojïtio triim capitnm Gene - 
fens. Panf. 1535. in- 8°. L’Auteur 
traire ici d’une maniéré fout fca- 
vante tout ce qui regarde la Créa- 
tion du Monde. Il rapporte le fens 
Littéral Sc Hiflorique du texte de 
la Gcnefe , Sc joint à cette expli- 
cation des réflexions Hiftoriques &C 
Philcfophiqucs , citant ce qu’il y 
a de plus beau Sc de plus curieux 
fur le fuict 3 dont il eft queflion , 
dans les Auteurs Ecciéflafliqucs Sc 
Profanes. En un mot il y efl; Phi~ 
lofophe , Théologien & Critique. 
Il y avance cependant , comme dans 
fes autres Ouvrages , des paradoxes , 
pour ne pas dire des erreurs , enr 
matière de Religion. Il y fouticnr, 
par exemple que le Ciel Empyrée , 
qui efl: la. demeure de Dieu , n’a ja- 
mais été créé j parce que ce Ciel 3 fé- 
lon lui , efl une clarté ou une lu- 
mière' divine , qui de ncceflité a 
toujours été avec Dieu 3 Sc dans la- 
quelle il a admis par une bonté 
nnguliere les Anges Sc les J'üftes* 
SteacJoHS a fait à cet Ouvrage une- 
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addition^ Rébus incorporels & in- A.Steu 
•vifibilibus. chus. 

5. Aug. Steuchi , Epifcopi Kifami , 

Apoftolica fedis Bibliothecarii , de pe- - 
renm Philofophia Libri X. Item de Eu- 
gubii Vrbis fut nomine. Lugduni. 1 5 40. 
in fol. It. Bajileœ. 1541. in - 4 0 . Cet 
Ouvrage eft plein d’une profonde 
érudition. Le but, que Steuchus s’y 
eft propofé , a été de montrer que 
Jes Philofophes Payens ont reconnu 
de tout temps un Etre Souverain t 
que quelques-uns ont eu une con- 
noiffance confufedcla Trinité , que 
la création du Monde , les Anges, 
les Démons , la formation de l’hom- 
me &c l’immortalité de l’Ame ont 
été aufli connues à pluficurs , & 
qu’ils ont eu des idées faines fur la 
pieté , la punition des médians , 

& la recompenfe des bons , fur la 
béatitude , fur l’amour du prochain „ 
te fur la morale. C’eft ainft qu’en 
parle M. Du Pin •, à quoi M. Si- 
mon ajoute dans la Critique de la Bi- 
bliothèque des Auteurs Ecclefafliques 
de ce fçavant Dodeur , que férudi- 
tion de Steuchus n’cft pas toujours 
bien placée , qu’il fait fouvent di- 

JE. e ij, 
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A. Steu- re aux anciens Philofophes & aux' 
chus. anciens Poètes Grecs des chofes auf- 
quelles ils. n’ont jamais penfé , ÔC 
qu’il a plûtôt afteèté de paroîtrefça- 
vant , que d’être exa& dans fes pen- 
fées & dans Tes raifonnemens. Auf- 
fi cet Ouvrage n’à-t-il plus aujour- 
d’hui cette grande eftime , qu’il a 
- eue dans les commencemens. Jofeph 
Scaliger en faifoit beaucoup de cas, 
& allure dans une de Tes lettres , 
que fon perc convertit par fon 
moyen un de fes amis , qui pan- 
ehoit vers rAtheifme. D’un autre 
côté Gérard Jean Vofltus prétend 
dans fa 78. lettre , que ce qu’il y 
avance étantfaux , étoit plus nuifi-- 
ble qu’utile à la Religion. On trou- 
ve à la fin un Traité de .Munit exi. 
tto , qui a été imprimé féparément à . 
la. fuite de Hïeronymi Màgii de Mun- 
di exuflione & dis Judicii Libri V. Ba- 
fdea; itfi. in- fol. 

6 . Contra Laurent iitm Vallam de fol - . 
fa donations Conjianti Aîagni Libri 
duo. Ejttfdem Oratio ad Paulum III. . 
de reflituenda Navigations Tiberis , . 
& de Ajua Virgms in urbem revo- ■ 
canda.Lugdmu-Gryphius . 1 5 47. in- 4 0 , 
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7. Enarrationes in Pfalmos quadra- 
gjfnta priores & in Pfalmos 44. 67. 89. 
90- ioz. 103. 138. Lugduni . 1548. 
in - fol. 

8 . In librum Job enarrationes. Item 
an vnlgata editio fit D.Hieronymi ? Ve- 
netiis. 1 567. in 40. 

9. Auguflini Steuchi Opéra omnia. 
Tarif. Michel Sonnius. 1578. in-fol. 
Trois vol. It. A. R. P. Ambrofio Mo- 
rando 3 Bononi&nfi , ejufdem Congrega- 
tionis Generali , ftimmo labore & Au- 
dio recoonita , veriori certionque lec- 
lione multis in loris refititta ynec non . 
autta vit a Autoris , tribus libris in 

< Lutheranos de Chriftiqna Religione 
Utenda > quadam Refponfione quam fcri- 
pfit 3 ut quadam -fibi objeüa crimina 
ddueret. Emondât a le thon e quorum- 
dam operum 3 ac in très Tomos divifa. 
Venetïis. 1591. in fol. Les deux Ou- 
vrages qui ont été ajourés ici , 
* avoienc été oubliés clans l’édition de 
Paris j le dernier eft la lettre à Eraf- 
me 3 qui cependant avoit été impri- 
mée à Lyon. La vie de Steuchus eft 
de la façon de Adorando , qui y a 
mis afTez de particularités } mais fans 
aucune date. It. Venetiis. 1601 . in-fol, . 
Trois vol. . 


A. St£v 
chus. 



A. Steu 

CHUS. 


D. Tous 

SAIN. ' 


■2 ) %\ Mém.fowr fcrvir à tHijl. 

V. Sa vie paf Morando a la tetc 
de fes Oeuvres dans les éditions de Ve- 
mfe. Ludovici Jacob dit Bibliotbeca 
Vmbru , p. 58. lac. Gadii de fcrip ta- 
rd us non Ecclcfujlicis 3 tom. 2. p. 3 - 5 * 


DANIEL TOUSSAIN. 

D Aniel Toujfaln ( en Latin Tof- 
fànus ) naquit le 15. Juillet: 

1 Ç41. -à Mombelgarî dans le Duché 
de Wurtemberg , de Pierre Toujfain y 
Mini lire de cette Ville , qui mou- 
rut le 8 O&obre 1573* & àc Jean- 
ne Trinckotf. 

Il commença fes études dans fa 
patrie , & alla en 1555. les conti- 
nuer à Bafle , où il demeura deux 
années. Il pafla enluite à Tubinge, 
& y fit un féjour à peu près aufti 
|ong. Après avoir reçu dans cette 
dernière Ville le degré de Maître es. 
Arts , il retourna à Monbelgart 5 8 c 
s’y exerça pendant fix mois à prê- 
cher en Allemand & en François. 
Comme il ne fçavoit certe derniè- 
re langue que médiocrement 3 il 
partit au mois de Juin 1559* P our 
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venir en France l’apprendre parfai- D. Tous-' 
tement , & fe perfectionner dans sain. 

Tes études. 

Il pafla quelque temps à Paris , 

& fe rendit enfnite au mois de May 
1560. à Orléans 3 où il enfeigna pu- 
bliquement pendant quelque temps 
la langue Hébraïque. 

Ce fut dans cette Ville qu’il re- 
çut Fimpofition des Mains pour le 
Miniftere au mois de Février 1562. 

& on l’aggregea auflî-tôt apres au 
nombre des Minières de l’Eglifc l\ 

Reformée de ce lieu, quiétoit alors 
fort nombreufe. 

Il fe maria le 19. Mars 15^5. 5 c 
époufa Marie Coüst , Parvienne , 
fille d’un Avocat au Parlement. 

11 eut beaucoup à foufirir dans 
ces temps de trouble 6c fe vit lou- 
vent en danger de la vie. Le 5. Sep- 
tembre 1568. une émeute ^violente 
l’obligea de fc cacher , aufli bien que- 

O J # * 1 

les autres Minières } mais ayant etc 

# J *4 

découvert r il fut arrêté le z 6 . du- 
même mois avec Matthieu Beroald t 
&£ détenu prifonnier jufqu’au ï ).Oc~ 
tobre , que l’on obtint fa liberté; 

Il fe retira alors avec ù femme 6c 
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D. Tous- fes enfans à Aiontargis 3 où il vécut 
sain. quelque temps fous la proteélion de 
la Ducheffe de Ferrare. Mais cette 
Princelfe ayant reçu ordre du Roy de 
chalfer de cette Ville tous les Hu- 
guenots > qui y étoient retirés } Totif- 
fain fe réfugia à Sanccrrc , d’où après 
une année de féjour , il fortit pour 
aller faire un tour à Aionbelgart , 
avec fa femme & deux de fes en- 
fans. 

Il paffa une année entière auprès ; 
de fa famille , parce que les trou- 
bles , qui continuoicnt toujours en 
France 3 ne lui permetroient pas de 
retourner à Orléans , il employa 
ce temps à aider -fon pere dans le 
Miniftcre de la prédication. Il croïoit 
trouver du repos & de la tranquillité 
dans ce lieu j mais il le vit bientôt ' 
en bute aux accufations de quelques 
Miniftres , qui prétendirent qu’il ve- 
noit infe&er leurs Eglifes des erreurs 
du Calvinifme & du Zuinglianifmc , 
qu’il avoit prifes en France , & qui 
voulurent l’empêcher de prêcher. Il 
fut obligé pour les contenter de 
compofer un écrit , dans lequel il 
p.iotefta qu’il étoit toujours attaché 
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à la Confefïïon d' Augsbourg , & D. Tout-* 
qu’on avoit tort de foupçonner fa sain. 
foy à cet égard ; proteftarion à"la- 
quelle la politique avoit plus de part 
que la vérité. 

La paix ayant été rétablie en Fran- 
ce , l’Esdife P. Reformée d 'Orléans 
rappclla Toujfain en 1 57 1 . & il y re- 
tourna exercer fon Miniftere , non 
pas dans Orléans même , où cela 
ne lui fut pas permis , mais dans 
le château de l'/fle , à deux peti- 
tes lieues de cette ville , appaiteiant 
à Jerome Grojlot y Baillif d'Orléans , 

-où les P. Reformés de la ville fe 
fendoient tous les Dimanches. 

L’cfp ece de repos , dont il jouit 
alors , ne fut pas long j car le maf- 
facre de la S. Barthélemy s’étant fait 
l’année Suivante 15-7z.il le vit expo- 
se à des dangeis encore plus grands 
que ceux qu’il avoit courus juf- 
•ques-là. 

Il demeuroit dans le château de 
Vljle , où la nouvelle de ce qui s’é- 
toit pafTé à Paris , & du malTacre 
de Grojlot 3 qui s’y éroit malheureu- 
Icment trouvé , ne fut pas plutôt 
venue , qu*un Gentilhomme Catho- 
de XXXVI, F f 
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D. Tous-lique , qui étoit prefent, crut qu’il 
sain. n’y avoit point de~remps à perdre 
pour ceux qui habitoient ce châ- 
teau , tk emmena la veuve de Grof- 
lot t Sc Toujfain avec fa femme & 
fes enfans à une maifon qu’il avoit 
- près de Montargis. 

Cette retraite fut faite fort à pro- 
pos , car le lendemain les Catho- 
liques d 'Orléans vinrent attaquer le 
château , tuerent quelques domelti^ 
ques qui y croient demeurés , &: pil- 
lèrent tout, entr’autres les meubles 
& la Bibliothèque de Toujfain. 

Toujfain ne fe croyant pas allez 
en feuretc dans la maifon , où il 
s’étoit retire d’abord , pafTa à une 
autre } & fe réfugia enfin à Mon- 
targis , ou la DuchefTe de Ferrare 
le reçut , & le mit avec fa famil- 
le dans une tourelle du Château , 
où elle lui faifoit porter fecrette^ 
ment à manger. Sa femme accou- 
cha en ce lieu le 27. Septembre 
1572. de Paul Toujfain t qui a écrit 
la vie de fon pere , &: dont je pars 
lerai plus bas. 

Lorfque la- fureur des MalTacrcs 
fut un peu appaiféc 3 Toujfain rc*» 

* 
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tira avec fa famille en Allemagne , D. Tous- 
se fut appelle à Heidelberg par i’E- sain. 
lecteur Palatin Frédéric II J. qui le 
prit pour fon Prédicateur. Ce fut 
alors qu’il commença à joiiir par 
les bienfaits de ce Prince, de la tran- 
quillité , qu’il n’avoit goûtée depuis 
long-temps. Mais cette tranquillité 
finit bientôt : car il eut le chagrin 
de perdre , quatre ans après fon ar- 
rivée dans le Palatinat, ce Protec- 
teur , qui avoit pour lui beaucoup 
d’eftime &c de confiance t 5 c qui 
mourut le 16. Octobre 1576". Ce 
Prince profefloit la Religion Cal- 
vinifte , mais Louis IF. fon fils te 
fon Succefieur ctoit dans les fenti- 
mens des Luthériens., Ceux qui les 
lui avoient infpirés , l’cngagerent 
aufli à chaffer tous les Miniftres & 
les Profelfeurs , qui ne fc confor- 
meroient pas à fa croyance. Touf- 
fain fut de leur nombre a & on lui 
interdit la Prédication. 

Jean Cafimir 3 frere du nouvel 
F.leéteur , qui fuivoit la Religion 
de fon pere , attira à Newftat les 
ProfefTeurs & les Miniftres chafles 
d 'Heidelberg 3 & er.tr’autrcs Touf- 
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E>. Tous-/<iw , à qui il donna l’infpeâ:io» 
sain. des Eglifes de fa dépendance , &C 
qu’il engagea outre cela à travailler 
à l’ctabli ifcment d’une nouvelle 
Académie dans cette Ville. 

TouJJain ne répondit pas feule- 
ment aux dclfeins de ce Prince , ïl 
profelfa encore quelque temps la 
Théologie & l’Ecriture Sainte, après 
la mort de Zacharie 'prjtmis , arri- 
vée le 6 . Mars 1583. fervit de Mi- 
niftre àl’Eglife de S. Lambert , com- 
poféc d’Etrangers réfugiés , contri- 
bua avec Zanchius, Vrfinus t & d’au- 
tres, à la publication de divers Ou- 
vrages , &c préfida à plufieurs Sy- 
nodes. 

L’ Electeur Palatin , Louis IV. étant 
mort en 1583. Jean Cajtmir , fon 
frere , fut chargé de la tutelle du 
nouvel Ele&eur Frédéric IV. fon ne- 
veu, & fils de Louis IV. S’étant ren- 
du pour ce fujet à Heidelberg , il y 
fit venir d’abord TouJJain , pour con- 
férer cnlemble fur le moyen d’y ré- 
tablir la Religion Calvinifte. 

Comme il avoit l’autorité en 
main , il n’eut pas de peine à en ve- 
nir à bout , après avoir éloigné les 
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FrofelïVurs de les Miniftres attachés D. Tous* 
au Lutheranifme , & leur en avoir sain. 
fubftitué de Calviniftes. 

Jacques Grymus , premier Pro- 
felïeur en Théologie a Heidelberg , 
ayant été appelle à Bajle en 1586". 

TouJJain fut choifi pour lui lucce- 
der dans cette place. Il en prit d’a- 
bord pofftlfion . & enfuire pour fc 
conformer aux Rcglemens de l’U- 
riivcrlité , il fe fit recevoir Docteur 
en Théologie , au mois de Décem- 
bre de la même année. 

L’année fuivante 1587. il eut le 
chagrin de pet dre fa femme , qui 
mourut le 28. Mars après 22. années 
de mariage. Mais ce chagrin ne l’em- 
pêcha pas de le remarier dix huit 
mois après , c ? dt -à-dire , le 9. No- 
vembre 1588. 

Le Prince Jean Ca/tmir mourut 
aufli en 1592. mais comme il avoit 
élevé fon neveu dans les principes , 

' où il étoit lui-même fur la Reli- 
gion , cette mort ne changea rien 
aux affaires du Palatinat. 

En 1594. TouJJain fut fait Rec- 
teur de l’Univerfité , &: il n’oublia 
rien dans ce polie , pour en rele- 

F. f iij 
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D.Tous ver l’éclat 3 & pour en éloigner les 
sain. abus. 

La pefte ayant obligé l’an 159^.' 
& la fuivantc , la plupart des Pro- 
felfeurs Sc des Ecoliers à fe retirer 
& Heidelberg 9 Toujfain y demeura 
toujours , & ne celTa point de prê- 
cher , & d’exhorter à la pcnitence 
ceux qui étoient demeurés dans cet- 
te Ville. 

• Enfin fe repentant des infirmi- 
tés de la vieillefle , il demanda à 
ctre déchargé de la charge de Pro- 
fefleur -, ce qu’il fit particulièrement 
en 1601. par un difeours qu’il pro- 
nonça en prefcnce de l’Univerfité : 
mais on ne put fe réfoudre à lui 
accorder fa demande j on lui per- 
mit feulement d'ufer de tous les 
adouciflemens &c les difpenfcs dont 
il pourroit avoir befoin. 

Scs infirmités s’augmentèrent bien- 
tôt apres , & il mourut le 10. Jan- 
vier 1 601. dans fa 61. année. 

Il fut enterré dans la Chapelle 
de TUniverfité avec cette Epitaphe. 

Danieli 7 ~ojfano , Pétri filio, jitom- 
bergardertfi , S. Theologix Doclori f 
& fideli CbriJH fervo 3 vcritatifque cœ- 
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lefiis explicatori & Profejfori induflrio , D- Tous 
acrique ejufdem propugnatori , tkm sain. 
Aurélia in Galliis , tum in Palatina- 
tu Germant a ad Rhenum partim Neof- 
tadii 3 partim tieidelberga per annos 
ferme quadraginta -, viro pïetate ,ftu- 
dio orthodoxe Religionis , eloquentia 7 
judicii dexteritate , viu iniegritate ? 
humanitate , benignitate erga omnes , 
inprimis erga fidei confortes pracellen- 
ti , pie & J antte in ver a Dci invoca- 
tione & Chrijliana fidei confejfione ; 
pofi fruttuofe exantlatos honeftijfima 
funElionis labores mortuo quarto Idus 
Januarii A. C. 1602. cum vixijfet an- 
nos fexaginta ,*menfis quinque y dies 
viginti fex. Filii & Generi fuperftites 
hoc Monumentum ponendum c ter ave- 
ntnt. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1 . Quatre Sermons fur les vérita- 
bles motifs d'une folide confolation 
fur le féjottr du Ciel , fur la bonne 
confidence 3 & fur les dernieres paro- 
les de jf. C. ( en Allemand ) Nenjuf- 
tat. 1573. & 1590. in- 4 0 . 

2. Avertijfement Chrétien au Sénat 
& au Peuple d’Amberg 3 touchant ce 
iÿiti s'efi fait depuis peu , four y en - 
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D. Tous- tretenir la concorde dans l'Eglife & 
sain. dans les Ecoles. ( en Allemand ) 
1575. in- 40. Toujfain alla cerre an- 
née par ordre de l’Eledleur Palatin 
Frédéric lll. à Amberg , Ville du Pa- 
latinat, avec quelques autres perfon- 
ncs , pour mettre ordre aux difpu- 
tes de Religion s qui divifoi-ent cet- 
te Ville, & apparemment pour tra- 
vailler à la propagation du Calvi-; 
nilrne. 

3 Difcotirs ou Von prouve , que les 
Settes & les Schifmes d'à préfent ne 
doivent pas éloigner un amateur de la 
vérité delà Religion Chrétienne Evan- 
gélique. Avec une réfutation des erreurs 
de Gafpar Schirenchfeldt. ( en Aile-; 
mand ) Heidelberg. 1575- iw-40. 

4. Injlruttion neceffaire fur la vé- 
ritable maniéré d'éprouver les efprits, 
( en Allemand ) Netvfat. \ 579. in - 
80. Cet Ouvrage eft contre Luc 
Ofander. 

5. Difcours de Confolation adrejfé 
à ceux qui font perfccutez. pour leurs 
fentimens fur les Sacremens , & par- 
ticulièrement fur la Cène. ( en Aile-, 
mand ) Nevrftat. 1579. in- 8°. 

f. Reponfè à Jean Marbacb fur la 
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Cène. ( en Allemand ) Ncuuflat. 1580.D. Tou 5 ^. 
in- 8°. sain .- 

7. Tr&leüiones in Pfalmum //. 

JS leapoli JSlemetum. 15S0. t»-8o. Ic. 
Heidelberga. 1600. zw-80. 

8 . Paraphrafis } Annotations y lo- 
corumcjue pracipuorum Methodica ex- 
plicatio in lamentationes ] eremit. Fran- 
ce f uni. 1 58 1. C?' 1 5 97. ifl 40. 

9. L'Exercice de l'Ame fidele t 
Prières & Méditations pour fe confo- 
ler en toutes fortes d' affligions. Avec 
Une Préfacé confolatoire aux pauvres 
réfidus de l'Eglife d 'Orléans , conte- 
nant un brief récit des affligions qu'a 
Jpuffert ladite Eglife. Francfort. 1583.- 
in- 16. Tt. ( en Allemand ) Ncav/tat. 

1586- it - & Oppenheim. I6.14,. 

80. Tl y a dans la Préface plufieurs 
particularités fur lai. 

10. L'ancienne dottrine de la per- 
fonne & dit Miniflere de J. C. (en 
Allemand ) Ne<wflat. 1 5 8 ç. *«-4°. 

1 1. De noftra cum Chrifio Commu, - 
nione. Neoftadïi. 1586. in- 40. 

12. Cenfura aliquot errorum Caf- 
paris SeharencKfeldii circa doHrinam 
de perfona Chrifti y Tloejîbus compre *»•- 
henfa, Heidelberg x. 15 87. in- 40, 
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D. Tous- i 3. Thefes Apologetica de jure va- 
sain, cationis & Adijfionis Adiniftrorum 
Evangelicorum connu Pctrum Tby- 
rtitm. Heidelbergt. 1 587. in- 4°. C’eft 
la rcponfe à une Thefe de Pierre Thy- 
rtus , Jefuite Allemand , intitulée : 
De Jure vocutïonis & Aùffionis Adi- 
nijlorum in Pfeudo - Evangelicorum 
Ecclejiis. Adogmnit. 1 5 87. in-jf. Ce- 
lui-ci la réfuta à fon tour dans un 
écrit , qui a pour titre : Examen Apo- 
Icgeticum Thefntm Danielis Tojfani , 
Calviniani Tloeologi in Academia Hei- 
elelbergenfî } pro difputatione Adogun- 
tina de Jure vocationis & Mijjioms 
Adinijîrorum verbi apud Evangeli- 
cos. Adoguntit. 1588. in - 4 0 . Mais 
y oujfain revint de nouveau à la char- 
ge par l’Ouvrage fuivant. 

14. Ad Petrum Tloyrtum , Soc. J. 
Theologum Adoguntinum Epijiola ad- 
monitoria 3 de ratione examinandi , & 
examine Apologe tic arum Thejium mi~ 
per à yhyrœo editarum. Heidelberg^. 
1588. in-8°. Thyrtus répliqua enco- 
re la même année. 

15. Orationes Eucbarifiict dut. 
Heidelbergt. 1588. i»-8°. 

16. Orthodoxurum Ecclefîarum doc- 
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trina de Baptifmo. Heidelberg &. 1589. D. Tou$- 
in -^ o , sain. 

17. Paflor Evangelicus ,feu de lé- 
gitima Paflorum Evangelicorum voca - 
îiont , ojjicio , & prsfîdio, Heidelber- 
g&. 1590. in- 8 °. It. Amberga . 1604. 

./»- 8 °. 

1 8. Aphorifmi Theologici contra ali - 
quot hœrefes , defumpti ex Epiflola S. 

Pauli ad Philippenfes. Heidelberg a. 

1 590. in- 40. 

19. Difputationes diu adverfus Lau- 
rentium / irturum 3 Jefuitam Pofna- 
nienfem \ prior de S. Coena Evange- 
lica ; Altéra de [iperfiitiofa & idolo - 
latrica vcnerationt Sanüorum. Heidel- 
bergœ. 1590. îVî-40. 

20. Trois Sermons j de la fin pour 
laquelle jlefus-Chrift efi venu dans le 
monde *, de l'Vnion perfonnelle & Sa- 
cramentelle \ de la Prédeftination, ( en 
Allemand ) Heidelberg. 1 5 9 1 . in- 40. 

21. Orationum de variis rebus gr a* 

•vijfîmis babitarum volumen. Arrvoer - 
gœ. 1592. in- 40. It. Ibid. 1595.^-8*. 

22. Marques particulières d'étour- 
diffement dans le turbulent Samuel Hti- 
ber , qui s’eft élevé contre le jufle ju - 
gement de Dieu > par rapport À la ré- 
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3 D. Tou s-probation. ( en Allemand ) New'Jiati- 
$Ai n. i $<)L.in 40. 

23. Thefes & Antithefes de Corna 
Domini , de perfona Chrifti , de Bap - 
tifmo , &c. ( en Latin & en Alle- 
mand ) Heidelberg^. 1 yy 3. zVz 12. 

24. Thefes Théologie <t de cpieflio - 
w : utrum orthodoxe dici pojjit , 
dew prœvifam ejfe caufvm noflrœ ad 
falutem eleftionis. Heidelb. 15 94.7V4.0. 

25. Z>£ Pelagianifmo. Heidelberg £ . 
1595. 7V40. 

26". De confideratione & ufu falu- 
tari dottrina de providentia Del 
Sacramentis. Ibid. 1597. in -4$. 

17. Paraphrafts in Orationem Ha-~ 
bacitc. Ibid. 15 99. /#-8V 

28. Ds Seneélute Tmüatus Chrifï 
tianus dr Confolatorius y tribus librir 
comprehenfus. Heidelberga. 1599. in- 
8 °. It. ( en Allemand. ) Herborn. 
itfoo., in- 8°. 

29. Opemm Theologicorum volu- 
vnen /. & II. continens Harmoniam 
Evangelicam , Commentaria in Alla 
Apofiolorum , & in Epiftolas Pauli 
ad Romanos & ad Corinthios. Fran- 
cofurti. 1 60^. in- 40. 

3p. In très Evangeliftas Matthaum , 
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■Lucam , & Johannem Commentera. D. Tous* 
Jriannovia. i6o6.in ao. sai^. 

3 1. Synopfis de PatribuS , five de 
pracipuis & vetuflioribus Ecclefî<t 
Doltoribus , nec non de S.cholaftïcis 
quantum eis dejerendum y quo tem- 
pore vixerint , qud cuyn cautione le - 
gendi y quelque eorum dotes & nam 
fuerint. Addita. qu&dam de vite & obir 
tu Autoris à Paulo Tojfano filio. Hei- 
delberg^. 1603 . in- 40. It. Francofur- 
ti. 16 11. in 40. It. Traduite en An- 
glois. Londres. 1635. in -8°. 

31. Doctrine, de Pradeftinatione ^ 
brevibus ac perfpicuis quaflionibus corn.' 
prehenfa a & in feptem capita dift iner- 
te ; una cum R.efponfionibus adEpif- 
tolas Nicolai Serarii y Jefuiu. Fran- 
cofurti. 1609. in-qo. 

33. De lu conduite qu'un Chrétien 
doit tenir à la mort. ( en Allemand ) 
Oppeinheim. 1614. in-%*. Ir. Franc- 
fort. ,1615. in h. 

V. F’itx & obitus Danielis Tojfa. i 
compendio explicata Narratio , Au- 
to/ e PauloToffàno.Heidelbergœ. 1603. 
in - 40. Cette vie , qui a été écrite 
par un de Tes fils , entre dans un 
..grand détail, & on y trouve beau- 
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U. Tous- coup de dates. Oratio funebrir Da- 
sain. nielis Tojjani à Simone Stenio. Hei- 
delberg a. 1603. in- 40. Avec celle de 
Paul Schedius. Oratio de beato obi- 
tu Danielis Tojfani à Jacobo Chrijî- 
manno. A la 'tête de fes Ouvrages 
Theoiogiques fur l’Ecriture Sainte., 
imprimés à Francfort en 1^04. in- 40. 
Melchioris Adami vit a. Theologorum 
Germawnm . Ce qu’il en dit cft co- 
pié de Paul Toujfain , 8 c de Simon 
Stenius. Freheri Theatrum. p. 320. 
Ceci cft pris de la même fource. 



PAUL TOUSSAI N. 

P. Tous- Aid Toujfain naquit dans une 
sain. JL tourelle du Château de Aiontar- 
gis , où fon pere & fa mere étoient 
cachés , fous la protection de la Du- 
cheffe de Ferrare le 27. Septembre 
. 1572. de Daniel Toujfain , dont je 

viens de parler , 8 c de Marie Coüet. 

Tranfporté Tannce fuivante en 
Allemagne , il pafla fa première jeu- 
ne (Te à Heidelberg y 8 c y fit fes étu- 
des d’Humanités. 

En 1550. fon pcie l’envoya à AU 
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tor f y pour y faire fa Philofophie ; P. Tous- 
se 5 laquelle il reçut le degré de SAIN . 
Maitre-ès- Arts à Heidelberg le 6 . 

Avril 1592. 

Il fe rendit la même année à Ge- 
nève , pour y étudier en Théolo- 
gie j ôc demeura deux ans dans cette 
Ville , occupé de cette étude. 

Etant enfuite allé en 1594. à Ley- 
de , on l’engagea à fe charger de la 
conduite de l’Ecole de Deventer , ÔC 
peu après de celle d 'Amflerdam , ÔC 
il y expliqua à la JeuneiTe les Ora- 
teurs ôc les Poètes Grecs &c Latins. 

Il palTa en Angleterre l’an 159 S: 

Sc y vififa les Univer/îtés à' Oxford 
ôc. de Cambridge. De-là il fe ren- 
dit en France, d où , après avoir vû 
les principales Villes de ce Royau- 
me , il retourna à Heidelberg. 
v ^ y encore quelque temps 
à l’étude de la Théologie , ôc alla 
enfuite fe faire recevoir Do&eur en 
cette Faculté à Bajle. Il en reçue 
le bonnet le 12. \lars 1599. des 
mains de Simon Gryn&us. 

L’année fuivante i£oo. il fut fait 
Miniftre de l’Eglife Françoife de 
Fr ancien dal dans le Palatiuac , ôc il 
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P. Tous- y prêcha pour la première fois le 
-<Ain. jour de la Trinité. 11 fe maria dans 
la même -Ville le io. Novembre 

- 3601 . . 

En .1608. l’Ele&eur Palatin le fit 
■venir à Heidelberg , ôc le mit au 
'nombre des ; Conlciliers Ecclefiafti- 
.-ques. 

En 1618. il alla au Synode de 
Dordrecht avec abraham Scultet } &C 
Henri Altingius. 

La guerre qui affligea dans la fui- 
te le Palatinat , l’obligea à fc retirer 
à Hanau.. Ce fut dans cette Ville 
qu’il mourut l’an 1619. âge de .57. 
ans. 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Vit* & obitus Danidis Tojfani 
çompendio explicata narratio j prxci- 
puos ipjius in Gallia Germaniacpue 
emenfo.r laboref complettcns. Heidel- 
berg* 160$. in -.40. Cette vie de 
fon pere eft fort bien circonftan- 
ciée , & accompagnée de toutes les 
dates neceffaivcs. 

z. Phrafeologia T erentiana , ex Ce - 
mœdiis P. Terentii Afri confefta. Op - 
jp enhemii. \6i\.in 8°. 

3. Reponfe péremptoire à la préten- 
due 
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due défenfe de Jacques Hack 3 Je fui- P. ToüS- 
te d’Olmuts , dans laquelle il a entre- sain . 
fris de jufttfier le premier Sermon de 
George Scherer , Jefuite , touchant la 
Communion fous une ou deux efpeces . 

( en Allemand ) Francfort. 1614. in- 
4°. Voici l’origine de ce Livre. Les 
Sermons du P. George Schcrer 3 Jç- 
fuite, mort en 1605. ayant été im- 
primés Nicolas tïegius en attaqua 
un 3 ou il s’agifloit de la Commu- 
nion fous une ou deux efpeces , & 
publia fur ce fujet un gros Ouvra- 
ge. Jacques Hack crut devoir pren- 
dre la défenfe de fon Confrère, & 
compofa pour cela un Livre Alle- 
mand , qu’il donna fous le titre de 
Défenfe du Sermon du P . George Sche- 
rer touchant la Communion fous une 
ou deux efpeces , contre Nicolas He- 
giits. Olmuts. ici 3. in- 80. C’eft à ce 
Livre que Toujfain s’eft .propofé ici 
de répondre. Mais faréponie a été 
refutée à fon tourpar Jacques Hack * 
dans un nouvel Ouvrage Allemand- 
intitule- : Examen abrégé de la quef- 
tion : Si Paul Toujfain 3 en tâchant de: 
jujlifer Nicolas Hegïus des menfon- 
ges 3 dont Jacques Hackjéa accufé- 
Tome XXXV /. G g - * 
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P. Tous-tf mis fujfifamment fon honneur à cou - 
sain. vert. Olmuts. 1614. in- 80. 

4. Récapitulation de V Examen des 
Théologiens de iVir tomber g } dans la • 
quelle les horreurs attribuées à la doc- 
trine des Calviniftes font difipèes ; Cr 
oh Von découvre les moyens de mettre 
la paix parmi les Evangéliques, (en 
Allemand ) Francfort. 1614. in- 80» 
.Cet Ouvrage vint à la fuite de plu- 
fîeurs autres , compofés par diffe- 
rens Auteurs , pendant des difp-u- 
tcs Fort vives , qu’il y eut alors dans 
le Palatinat entre les Luthériens &c 
les Calviniftes. Comme il fut atta- 
qué par Chrijlophe Binder , TcuJJai n 
lui répondit par le fuivant. 

5 . Réfutation de la prétendue répon- 
fe de Chrijlophe Binder f la récap't- 
tu'ation de l’Examen des Théologiens 
de Wirtemberg. ( en Allemand ) 
Francfort. 1615. in- 8 0 - 

6. Diüionum Hebràicanim qiu 
in Libro Pfalmorum continentur ffyl - 
labus geminus 3 in ufum eorum , qui 
ad lingue, fan VU Jludium prirnkrn ac- 
cédant. Bafilea. 1615. in- 12. 

7. Aiïes d’une conférence entre 
Etienne Lafwr ? Ambaffadear du Roy 
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de la Grande-Bretagne 3 & Matthias p. Tous* 
Hue 3 Prédicateur de l’Eleüenr de sain. 
Saxe , tenue à Drefde le Dimanche 
de la Quajimodo de l’an 1 6 1 3 . pu- 
bliés par Paul Toujfain. ( en Alle- 
mand ) Oppeinheim. 1515. in- 40. Il 
s’agit dans cette conférence de l’ex- 
plication d’un palTagc de S. Jean , 
où il dit que J. C. relTufcité vint 
trouver fes Difciples dans la mai- 
fon où ils étoient , les portes fer- 
mées. 

8. La Bible traduite en Allemand 
•par Luther , avec les notes margina * 
les de Paul Toujfain. Heidelberg. i 6 \j. 
in-fol. Les notes de Toujfain , qui 
ont été réimpiimécs pluficurs fois , 
fe refTentent un peu du Calvinifmc , 
qu’il profcfToit : c’eft pour cela , 
qu’elles ont été attaquées par un 
Théologien Luthérien , dans un Li- 
vre intitulé : Joannis ÎVincKelman- 
71 i difputatio Théologien contra Erro- 
res Calvinianorum de Baptifmo , Coe- 
71a Dcmini s Perfona Chrijli , & elec- 
tione , quos Paulus T-oJftnus Theolo - 
gus Heidelbergenfis , Germanica Sa - 
crorum Bibliorum verfioni D. Luthe - 
fi i h fe nuper édita 3 in margine ad 

■ . ■ , G g ‘j 
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P* Tous -feducendum fimplicem leïïorem ajfuit ] 
sain. & milita, fcriptura ditta depravaviu* 
GieJJa. i6iy. in-40. TouJJain ne laifla - 
pas long-temps cet Ouvrage fans 
réponfc : il en publia une dans l’é- 
crit fuivant. 

S. Apologia pro fuis nolis Bibli-- 
cis , i idverfus frivolas & ineptas cri - 
minationes Joannis iVincKelmanni , 
Theologi Gïejfenfis. Heiielberga. I tfl 8. 
î» .40. Mais iVincKelman revint auf- 
fr-tôt à la charge , par un nouvel 
Ouvrage , qu’il intitula : Necejfaria 
refponfio ad virulentum feriptum Pau- 
li Tojfani ,fub titulo Apologia pro fuis - 
notis Biblïcis editum. Giejfa. 1618.- 
in- 80. 

10. Index in Sacra Biblia locu - 
pletïffimiis ex Latina Immanuelis Trc- 
tnellii , & Francifci Junii verftoncr 
quoad Vêtus , & Thcodori Bez.a quo- - 
ad Novitm T cflamcntum ColleShts. . 
Francofitrt't. 1623. in - fol. 1 t. Hane - 
via. 1614. infol.lt. fous ce titre : 
Lexicon Concordantiale Biblicum , ex : 
Veteri &' Novo T eftamento , ordirte 
alphabetico concinnatum. Editio no- 
va- curante Johanne Frid. Ç lofais 
îrancofurii. 1687. in - fol. 
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rr. Enchiridion Locorum Commu- P. TouSr 
mum Théologie orum. Bafîlea. 1652. sain* 
in- 80. Il y a eu apparemment une 
édition beaucoup anterieure. 

V. Vit a Virorum DoÜorum Jant 
Jacobi Boijfardi , pars 2. Pauli Fre- 
heri Theatrum Vïrorum DoElorum , p. , 

44 r. 


JEAN MESCHINOT. 

] ' Ean Mefchinot y Ecuyer , fieur J. Mis** 
’ de Manières y étoit natif de Nan- CH inot. . 
tes , & fut furnommé le Banni de 
Liejfe , de même que François Ha- 
dert àTJJoiidun. 

François I. Duc de Bretagne le 
prit à fon fervice en qualité de Mai- 
tre d’Horel , & le combla de biens,, 
comme il le marque dans un en- 
droit de fes Poefies Ce Prince étant 
mort en 1450. il fervit en la meme 
qualité fes trois Succeflcur s Pierre - 
JI. Anus. JIL 5 c François IL St 
même Anne DuchelTe de Bretagne, . 
fille de ce dernier , à qui le Duché 
pafia après la mort de fon pere ar - 
rivée en 1488, 
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J. Mes* Comme cette PrincefTe époufa 
jçhijsot. Charles F' JIÎ. Roi de France , & en- 
fuite Louis XII. fon fuccefleur , AJef- 
chinot prit la qualité de Maître d’Hô- 
tel de la Reine de France. 

Il mourut à fon fcrvice le 12. 
Septembre r 505. dans un âge extrê- 
mement avancé , puifqu’il confer- 
va plus de foixante ans la charge 
de Maître d’Hôtel. 

La plupart des particularités que 
je viens de rapporter fc tirent de fon 
Epitaphe , qui fe trouve à la fin d’u- 
ne édition de fes Lunettes des Prin- 
ces faite à Paris , chez Pierre le Ca- 
ron fans date. La voici. 

Vertueux gifl d’honneur bien proche. 
En armes fervit Jans reproche 
Cinq Ducs. One ne fut reprochie'. 
Priez. Dieu qu’il fait approchié > 
Du pardon , qui fa joye approche. 

De AJefchinotfutfon fur nom 
Lunettes fit , cil Jehan eut nom > 
Et maint beau ditte fans redite . 

'AJil cinq cens neuf moins, plus non > 
Douz.e en Septembre ? en grant re-_ 
nom 3 * 
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Servant Dame qui Roy ne eji dite 3 J , Mes- 

chinot. 

Par Atropos } qui humains croche , 

Et qui tout preux de fon dard bro- 
che , 

Fut ce noble homme à mort brochiê y 

De vertus n' était decrochié. 

Donc dire en doit : Sojtbs cette roche 
Vertueux gijf. 

% 

Le feul Ouvrage qu’on ait de lui 
eft Je fuivant. 

Les Lunettes des Princes , compo- 
ses par noble homme fjchan Mefchi- 
not , Ecuyer , en fon vivant grant 
Maifire d’ Hôtel de la Royne de Fran- 
ce. Jean Dxtpré, in- 40, petit pp. 17 j. 
non chiffrées , fans date. It. Paris. 

Pierre le Caron, in- 80. fans date. It. 

Lyon Olivier Arnoullet. in - 80. fans 
date. It. Paris. Higman. 1511.^-40. 

It. Paris. Alain Lotrain. 15 34. Cet- 
te édition eft rapportée par la Croix 
du Maine. It. Paris. 153 y- in - 16. 

Les pièces contenues dans ce volu- 
me , qui eft tout en vers , font les 
fuivantes. 

1. Les Lunettes des Princes . Ce ti- 
tre ne convient gueres àl’OuYragc, 
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qui eft adrelTé à tout le monde. L’Au- 
teur y commence par des plaintes 
fur les miferes de la vie & fur Ja 
mort de quelques Ducs de Breta- 
gne , décédés de fon temps. Tl fup- 
pofe enfuite que la raifon lui appa- 
rùît pour l’exhorter à la patience, 
& qu’elle lui promet des lunettes,, 
qui lui feront d’un grand ufage. S’é- 
ttnt couché après avoir fait fa priere^ 
la raifon lui apparoît encore en fon- 
ge j & lui donne ces Lunettes , fur 
lés deux verres de laquelle étoient 
écrits ces mots , à l’un Prudence 
à'-l’autre hifiicè ; l’y voire où ils étoient 
enchalïes fe nommoit Force , & le 
clou qui les joignoit enfemble avoit.' 
nom Tempérance j & elle accom- 
pagne ce préfent d’un petit livret > 
qui contient des inftrudlions fur ces • 
vertus. Elles font en vers comme 
lé relie , & fe trouvent ici à la 
fuite du fbnge. ' 

a. Vingt cincj Ballades , compoféef 
par ledit fjeban Adèfchinot fur zf. 
Princes \ à lui envoyés & compofés par 
Meffire George Ladventurier , Ser- 
viteur du Duc de Bourgogne. Les P tin- - 
ses compofés pat Ladventurier font ' 
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Ogs pièces de vers , appellées En - J. Mbs- 
■W qui roulent fur les Princes , & chinot. 
commencent par ce mot : Princes* 

A ces Ballades fur les Envoys , font 
Jointes quelques autres fur divers 
fujets de Morale. 

3 . Commémoration de U PaJJîon de 
Notre Seigneur Jefus-Chrift. (en vers.) 

Avec differentes Poëiîes Morales. 

Il n’y a rien que de fort commun 
dans les penfées de PAuteu-r. 

V . Les Bibliothèques Françaises de 
la Croix du Maine , & de du Verdier. 

Ils n’en difent que fort peu de chofes. 


BENOIST VARCHI, 

B Enoit Carchi naquit à Florence n v ._* 
l’an 1502. de Jean de Monte - CH j > 
V-urchi , qui a voit pris fon nom de 
Ce lieu, htué entre Florence & Arcz.- 
z.o 3 dont il étoit originaire , & qui 
ctoit un des plus fameux Avocats ou 
Procureurs , qu’il y eut alors , prin- 
cipalement pour les matières Eccle- 
fiaftiques , dans l’Archevêché de 
Florence. Cette origine a fait dire 
mal-a-propos à quelques Auteurs .. 

Tome XXXFI, H h 
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B. Var.- qu’il étoit né à Monte Varcbi mê- 
<shi. me , de lui a fait donner par d’autres 
le nom entier de ce lieu. 

Lorfqu’il eut douze ou treize ans,’ 
un Maître peu habile , à qui on l’a- 
voit confié , de qui lui avoit appris 
à lire de à écrire , fit entendre à Ion 
' pere , qu’il n’étoit point propre pour 
l’étude , de qu’il ne feroit jamais rien 
dans les Lettres -, &c lui confeilla de 
le mettre’ dans le commerce. 

Le pere fuivant, fans beaucoup de 
réflexion , cet avis , le mit dans la 
boutique de quelques Marchands 
de fes amis 5 mais ceux-ci ayant re- 
marqué qu’il avoit toujours un li- 
vre à la main , de qu’il s’appliquoic 
plus à la le&ure qu’à la marchandi- 
fe , reconnurent fans peine qu’il n’é- 
toit point là à fa place , de en aver- 
tirent fon pere. Celui-ci ayant exa- 
miné le cara&ere de l’inclination de 
fon fils avec plus de foin qu’il n’a- 
voit fait julques-là , vit bien qu’il 
s’étoit trompé fur fon fujet. Ainfi 
l’ayant tiré du Commerce , il le mit 
entre les mains de Gafpar Marifcotti 
de Ma.rra.di , qui étoit alors un des 
meilleurs Maîtres de Grammaire , 
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•<qu’il y eue à Florence , St même dans 
tout^ l’Italie. 

Varcbi fit fous cc Maître de fi 
grands progrès dans les Belles-Let- 
tres , qu’il n’avoit encore gueres plus 
de dix-huit ans , lorfque fon perc 
jugea à propos de l’euvoyer étudier 
en Droit à Pife , dans le deflein de 
lui faire embraffer fa profellion. 

V archi demeura cinq ans dans cet- 
te Ville , occupé de cette étude , St 

fe rendit habile dans l’un & l’autre 
* 

Droit., quoiqu’il s’y fut moins ap- 
appiiqué par inclination que pat 
complaifancc pour fon pere. 

Après avoir pris le degré de Doc- 
teur en Droit , il retourna à Floren- 
ce , où fon pere lui apprit la prati- 
que , & le fit recevoir Notaire. Il 
avoit une averfion extrême pour cet- 
te profelîîon; mais il crut devoir la 
facrificr à la volonté d’autruy , ch 
attendant qu’il fut en état de faire 
la fienne. 

En effet fon pere ne fut pas plu- 
tôt mort, qu’il renonça à la Jurif- 
prudencc , & K la Pratique pour fe 
donner tout entier aux Belles-Let- 
tres j ce qu’il pouvoit faire d’autant 

H h ij 


B Var-. 

CH I. 


Digitized by Google 


B.' Va* 

CH I. 


— \ 


3 £4 Mèm. pour fervir à VHiJf. 

- plus aifément , que fon pere lui avoij: 
laide un bien allez confiderable. 

Il n’avoit appris de Gafpar Aîa- 
rijcotti que ja langue Latine \ mais 
perfuadé qu’il ne pouvoit guerej 
s’appliquer avec fucccs à la Philofo- 
phie , fans fçavoir la Grecque , il 
Commença par l’étudier fou s Pierre 
Vettorï ; ce qu’il fit pendant deux 
ans avec une fi grande ardeur, qu’il 
fe vit au bout de ce temps en état 
d’enfeigner lui-même les autres. 

Il avoit defïein d’aller apres cela 
étudier en Philofophie à Padoue , 
ou à Boulogne , où étoient alors les 
plus fameux Maîtres en ce genre. 
Mais les troubles arrivés à Floren- 
ce en 1527. année en laquelle les 
Medïcis furent chafTés de cette Ville 
pour la troifiéme fois , & le Siège 
qu’ils mirent devait la même Viile ? 
ne lui permirent pas d’exécuter fi-tôt 
ce denein. Il commença cependant 
dès - lors à en apprendre quelque 
chofe fous François Verini. 

Il s’étoit attachera la famille des 
Strozjzj. ; &c lorfque cette famille 
fut obligée de fortir de Florence : en 
7534. il [a fume tantôt à Veriife . 

r* * * * - 7 
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tantôt à Boulogne. Enfin ne perdant 
point de vue Tes premiers delîeins 3 
il paffa à Padoue f où il s’appliqua 
à la Metaphyfique fous François Bea- 
to 3 qui fut depuis Profefîeur en la 
même fcience à Pife , aux Belles- Let- 
tres & à la langue Grecque fous Lau- 
rent de Bajfano , & à la Philofophic 
fous Vincent Maggio. 

Varchi fit alors cortnoiffance avec 
.plufieurs perfonnes de mérite , entre 
antres avec le Cardinal Bembo , & 
Laurent Lenzj. 

Daniel Barbaro ayant dans ce temps- 
là forme à Padoue l’Academie des ln- 
fiammati 3 Varchi fut un de fes prin* 
dpaux Membres. Il y fit même des 
leçons publiques fur la Morale , & 
y lut plufieurs dilfertations fur les 
, Poefies de Pétrarque 3 de Bembo 3 de 
la Cafa 3 & d’autres , dont quel- 
ques-unes font imprimées. 

Varchi 3 après quelques années de 
féjour à Padoue' 3 pafia à Boulogne , 
pour s’y perfe&ionner dans la con- 
noilfance de la Philofophic , fous 
Louis Boccadiferro , fameux Profef- 
feur de ce temps. Il y prit aufli des 
leçons de Luc Ghini 3 Médecin de 
la même Ville. H h iij 
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B. Var- Cependant Ctfme de Medicis ~ 
chi. Grand Duc de Tofcane , ayant pris 
fous fa prote&ion l’Academie Flo- 
rentine j & voulant la remplir de 
fumets capables de lui faire honneur, 
rappclla F~archi à Florence , &c lui 
afïigna meme une penfion. 

Comme François de Aîedicis , fils 
aîné du Duc étoit né quelque temps 
auparavant,, on ci ut qu’on l’avoit 
fait venir à Florence , pour être dans 
la luite fon Précepteur , aufli-bicn* 
que des freres qu’il pourroit avoir *, 
& la chofe fe feroit faite probable- 
ment , fi F'archi avoit eu un peu plus 
d’ufage du monde „ & s’il avoit fçu 
fe faire aux maniérés de la Cour. 
Mais c’étoit un Philofophe fans am- 
bition , qui ne daignoit pas avoir ces 
attenrions , & qui ne fongeoit qu’à 
. les études. 

Le Grand Duc ne l’cn eftima pas 
moins , ôc le plaifir qu’il trouvoit 
à lire fes ouvrages lui faifoit oublier 
l’impolitefle & la groffiereté de fes 
maniérés. Il le chargea même d’é- 
erire l’hiftoire de Florence ^ &c pour 
l’y animer , il lui doubla fa penfion , 
& lui donna la Cure de San Gavi - 
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m dans la Contrée de Mugello. U B. 
n’étoit pas cependant encore Pretre , chi 
& ne le fut que quelques années 

après. r/ , 

Lorfque Varchi eut compoie le 

premier livre de fon hiftoire de Flo- 
rence , il le préftnra au Grand Duc } 
qui le fit voir à Paul Jove. Ils en 
furent tous les deux fort contens j 
mais quelqu’un , qui le vit auffi 5 
choqué de cerrains traits , l’attaqua 
un foir , & lui donna plufieurs coups 
de poignard. Varchi A en fur fort ma- 
lade *, mais il en guérit. Quoiqu’il 
eût reconnu celui qui avoit fait le 
coup , il ne voulut jamais le décou- 
vrir , il le dit feulement dans la fui- 
te en fecret au Duc. v 

La compofition de fon hiftoire ne 
Pempêchoit pas de faire fouvent des 
leçons dans l’Académie Florentine j 
il fut même le feul qui en fit pen- 
dant l’année qu'il en fut Conful. 

La guerre que le Grand Duc eut 
à foutenir contre les Siennois , l’o- 
bligea à fe retirer à fon bénéfice de 
San Gavino , pour y vivre de fes 
revenus avec quelques-uns de fes 
amis. Car fa penfion ne fut point 

H h iiij 
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payée pendant tout ce temps-là y 8c 
d’ailleurs comme il étoic fort mau- 
vais ménager , il n’avoit point fçti 
amafler dans les temps d’abondan- 
ce , dequoi fubfifter dans ceux de 
difttte. 

Mais le Grand Duc' ayant termi- 
né cette guerre d’une maniéré avan- 
tageufe , lui fit payer tout ce qui 
lui çtoit dû de fa penfion , & il fe 
vit par-là de nouveau dans l’abon- 
dance: 

Comme il aimoit la vie de la cam- 
pagne , il demeura prefque toujours 
depuis ce temps-là à U Topaia , roar- 
fon deplaifance, dont le Grand Duc 
lui accorda l’ufage. Il alloit feule- 
ment une ou deux fois l’an à Pife y 
où ce Prince pafioit une bonne par- 
tie de l’année , pour lui lire ce qu’il 
avoit fait de fon hiftoire. 

Le Pape Paul III. voulut l’attirer 
à Rome , & lui fit faire des propo- 
rtions pour être Précepteur de fes 
neveux > & il étoit difpofé à accep- 
ter cet employ : mais voyant que 
le Grand JDuc en étoit mécontent , 
il n’y fongea pas davantage. 

U étoit déjà âgé de 6i. ans , lorjf- 
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que la Cure de Monte Varchi étant B. Vaiu» 
venue à vaquer , il la demanda au chi. 
Grand Duc , qui la lui donna. Mais 
avant qu’il en prît polfdfion , les 
Habitans du lied'' lui propoferent 
de la faire ériger en Collégiale. 

Quoique cette éredtion dût dimi- 
nuer confiderablement fes revenus y 
qui fe partageroient par là entre plu- 
fîeurs , il voulut bien , pour taire' 
honneur à un lieu , dont il tiroic' 
fon origine , y prêter les iftains , 8C 
fe contenter de la qualité de Prévôt. 

C’efl: ainfi que Silvain Ratui' rap- 
porte ce fait *, il fe trouve Cepen- 
dant d’anciens Mémoires , qui mar- 
quent que ce changement fut fait 
en 1 5 $ 4 . par Jean dsl Twrchio 3 pré- 
decefieur de F'archt. 

Celui-ci voulant fe mettre en état 
de remplir dignement la place de 
Prévôt , reçut l’ordre de Prcrrife y 
8c ayant delfein de fe fixer pour le- 
refte de fes jours à Monte-Varchi 
il y envoya fa Bibliothèque , & fc 
difpofa à s’y rendre lui-meme , auf- 
fi-tôt apres que Jeanne d'Autriche 3 
epoufe du Duc François t feroit ar^ 
rivée K Florence.. 
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L’entrce de cette Princefie dans 
cette Ville , à laquelle il affifta avec' 
les autres Officiers du Duc , fe fit le 
1 6. Décembre 1565» 8 c deux jours 
après , c’cft à- dire , le 18. du mê- 
me mois, il eut une attaque d’apo- 
plexie , dont il mourut le même 
jour , âgé de 6 3. ans. 

Il fut enterré dans l’Eglife des= 
Anges de l’Ordre des Camaldules , 
comme il i’avoit ordonné y & on- 
lui mit cette Epitaphe. 

D. O . M. 

BenediElo Varchio , Poeta , Philo- 
fopho > atque Piifiorico , qui cum an- 
nos 6 3. jumma ammi liber tate >ftne 
ulla 0 vanna aut ambitione vixijjet , 
obiit non invitas XV I. K al. Decem- 
bris ï$ 66 . 

Sil. Rac. Sacra hujus Ædis Coeno- 
bita , amico optimo. P. C. 

Cette Epitaphe , dont la date eft 
fauffic , a trompe la plupart de ceux 
qui ont parlé de Varchi. Ce qu’il y 
a d’étonnant , c’efi: que Razxj. qui 
l’a faite , fe foit trompé fi lourde- 
ment , 8 c qu’il l’ait contredite dans; 
la vie de Varcloi , où il commet 
une nouvelle faute > en le faifant 
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mourir le \ 6 . Décembre. B. VAT& 

Varchi avoic fait fon teftament en chi. 

1 560. & avoic laiflfé fes manufcrits , 
avec quelques-uns de fes livres im- 
primés à Laurent Lenzi , &c fes li- 
vres de Théologie à Silvain Razjdy 
Camaldule , qu’il avoit nommés 
pour fes Exécuteurs Teftamentaircs. 

Quelque temps après fa mort , 
TAeadémie Florentine lui fie des 
funérailles folemnelles , & Leonard 
Salviati y prononça fon Oraifon tu-- 
nebre. 

Varchi a été un des foutiens de la- 
langue Italienne ; Sc il la parloit 
avec tant de grâce & d’agrément, 
que les Italiens ont dit, que fi Ju- 
piter eût voulu parler Italien , il fe 
îeroit fervi de celui de Varchi. Il 
avoit d’ailleurs l’air grand , &r la 
voix fi agréable qu’il charmoit fes 
Auditeurs 3 lorfqu’il parloit en Pu- 
blie. 

Au refte , c’étoit un ami tendre , 
fincere , bienfaifant , qui ne polfe- 
doit rien , dont fes amis ne pufient 
difpofcr auffi -bien que lui. Sa libé- 
ralité à leur égard l’a mis fouvent 
à l’étroit , & il n’a pas toujours eu 
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plaifir de les trouver dans fa 
chi, temps de befoin aufli reconnoif* 
fans qu’il l’auroit fouhaité. 

Scipion Ammirato , 8c Lorenzi 
Craflo après lui , ont prétendu que 
fcs bonnes qualités ont été obfcur- 
cies par de grands défauts. La grof- 
fiereté dont ils l’accufent , eft avoiiéc 
par Raaai j pour ce qui eft de l’at- 
tachement opiniâtre à fes opinions^ 
& des débauches infâmes qu’ils lui 
reprochent , ils ont apparemment 
-trop ajouté foy à ce qu’en ont dit 
fes envieux Sc fcs ennemis. On peut' 
du moins y oppofer les louanges, 
que plufieurs Auteurs lui ont don*' 
nées, 8c qu’on voit raflemblées dans 
les Notizje LitterArie dell’ Acade- 
mU Fiorentina. p. 1 54. & fuivantes. 

Catalogue de fes Ouvrages^ 

1 1. Boezjo Severino dell a Confola - 

atone délia Filofofia , tradotto di lin- 
giiA Latina in volgare da Benedetto 
Varchï. ln- Firenae . Lorenao Torren. 
tino. 1551. in- 4 0 . It. Ibid . 1 5 S4. in - 
12. Cette demicre édition eft ac- 
compagnée des fommâires , des re- 
marques & d’une table de Benoijl 
Titu Varchi a dédié cette traduction 
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jui Grand Duc Cofme de Medicis , B. Var,- 
par l’ordre duquel il l’avoit entre- chi.. 
prife. Quoiqu’il l’ait faite en fort 
peu de temps , l’Academie délia 
Crujca l’a préférée à trois autres qui 
ont paru vers le même temps, cel- 
le slnfelme T arz*o. In V enetia. .1520. 
in -11. & 1531» in - 8°. celle d« 

Louis Domenichï. In Firenz.e. 155.0. 
tn- 80. celle de Cofme Barioli. In Fi- 
renz.e. 1 5 51. Dans toutes ce^ 

tradu&ions , les vers Latins de Boé- 
ce font rendus en vers Italiens. Plus 
de cent ans après il en a paru une 
nouvelle de Thomas Tamburïni , Jc- 
fuite Sicilien , imprimée à Palerme 
l’an 16" 57. in- 11. 

2. Seneca de' bencfizj > tradotto in 
volgar Fiorentino da M. Ben. Tarcbi. 

In Firent, Lorenz.o Torrino. 1554. 
in 4 0 . It. In Vinegia. Gabriel Giolito. 

1,5 64. in- 12. It. lu Firent. Giunti. 
j 574. in-ü°. On a ajouté à cette der- 
tiicre édition la vie de Seneque ccrir* 
te en Latin par Sicone Polentone , 
traduite en Italien par Jean di Tan r 
le. 


3. Due Lezjdoni. Nella i*. Jï dL 
/chiara un Sonetto di Aîichelagnol ^ 
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B- VAR- Fuanarruoii. Nella i a *f difputa quai* 
jhi. fia piu nobïle Arte la Scoltura , o U 
; pittur a. In Fvrtnzje . 1549. in 4 U . El- 
les ont été inférées dans le Recueil 
des Lczjoni di Benedetto Varchi. In 
pirenz^e. 1590. in- 4°. La première 
fe trouve aufli avec les Rime di Mi - 
.chelagnolo JBuonarroti. In Firenz.e. 
iyz 6 . in-î<>. 

4. Lettura fopra il Sonetto délia Ge - 
lofa di Monfgnor délia Cafa. In 
Mantoua. 1545. 1 t. Avec une autre 
Xous ce titre \ Due Lczjoni di HL. Be- 
nedetto Varchi , l'un a d Amore , l al- 
ira délia Gelofa 3 con alcune utili e 
.dilletevoli ejuifioni da lui nuovamen- 
te aggiunte. In Lions. 1560. in - 12. 
Cette édition a été faite par Luc 
Antoine Ridolfi , qui a daté ion Epi- 
tre dédicatoire de l’an 1 5 50. Il doit 
y avoir faute dans une de ces da- 
tes. Ces deux pièces fe trouvent 
aufli dans le Recueil des Lezjoni 
de Varchi. 

5. Lezjoni di M. JBenedette Var- 
chi , lette da lui fubblicamente nell’ 
Academia Fiorendna fopra diverfe 
materie Poèïiche e flofofiche , raccol- 
nuovamente y e la maggior parte 
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non piu date in luce \ con due Tav c- B. V AR*. 
le. In Fioren^a. Filippo Giumi. 1590. chi. 
in- 4°. Les trente pièces qu’on voit 
ici , ont été raftemblées par Giumi 


qui a négligé de les ranger fuivan.t ♦ 
l’ordre des temps y & y a lailTé 
g lifter un grand nombre de fautes 
d’impreiîion. On trouve à la tête 
-une vie fort étendue de V archi , écri- 


te par Silvain Razjd y Abbé de l’or- 
dre des Camaldules , qui a voit été 
fon ami. 


€. La Suocera y Commedia. In Fio - 
renz.a. Bartolomeo Scrmatelli. i$ 69 * 
in - 8°. Cette pièce n’eft point une 
Comédie Paftorale , comme on le 
marque dans le Di&ionnaire de Mo- 
Yery \ elle eft faite fur le modèle de 
1 ’Fiecyre de Terence. Elle a été réim- 
primée en 1728. in - 1 2. mais avec le 
-même frontifpice & la même date y 
que dans la première édition. 

7. Vit a di Ai. FYancefco Cattani da 
Dïacceto. A la tête de l’Ouvrage de 
cet Auteur y intitulé : Libri <£\Amo - 
re. In Vinegia. Gabriel Giolito. 15^1. 
in- 8 0 . 

8. Orazjone funerale fopra la mor« 
te del fîgn, Stephano Colonna da Fa*, 
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.B. Var- lejbrïna fatta & rechuta da B. V ar- 
chi. chi. In Firent. 1 548. in- 8°. pp- 3 r,. 

non chiffrées. It. dans un Recueil de 
François Sanfivino 3 intitulé : Ora- 
zjoni volgarmcnte feritte da molti buo * 
s mini illufiri dé tempi nojlri. In F” wt- 
- tia. 15^2. j 5^9. 1 575- 1584.^-40. 
Ce dilcours fut prononcé le 2.0. 
Mars 1547. 

9. Orazjone fun craie fopra la mor- 
te delfign . Gio. Batt. Savello. In Fio- 
renz^a. 1551. in- 4 0 . ïr. Dans le Re- 
cueil de Sanfovino. 

10. Orazjone fumerait fatta e reci- 
tata da B. Varchi nell' effequie dell’ 
II*. Signora B. Lncrezja dé Medici 3 
Bucheffa di Ferrara , nclla chiefa di 
S. Lorenzjo alli 1 6 . AFaggio 1 5 61 . In 
Fiorenz.a. 156F. in- 4 0 . It. Dans le 
Recueil de Sanfovino • 

n. Orazjone faner ale di M. B. 
Varchi fatta e récit ata da lui pubhca- 
mente ncW effeqiàe di Michelagnolo 
Buonarroti , in Firenz.e nella Chiefa 
di fan Lorenzjo. In Firenz^e. 1 564. 
in- 4 0 . p. 63. It. dans le Recueil de 
Sanfivino. 

12. Orazjone nella morte del Car- 
dinal JSembÿ , delta neW Accademia 
< lioren- 


( 
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Fiorentina. In Fircnze. 1 546". in - 4 0 . B. Var- 
It. dans le Recueil de Sanfovino. cm, 

13. Orazjone nella morte délia (t- 
gnora Maria Salviata , madré dtl Ser. 

Gran Duca Cofimo ‘primo s recitata 
nell’ Accademia Fiorentina . In Firen- 
z.e. 1549. in- 8°. Ic. dans le Recueil 
de Sanfovino. 

14. Orazjonc di M. Benedetto Var- 
chi da lui recitata nel pigliare il con- 
folato dell Accadcmia f iorentina l’ an- 
no 1 545. Inférée dans un Recueil de 
differens difeours , publié par Boni 
à Flm'ence l’an 1 547. in- 4 0 . It. dans 
le Recueil de Sanfovino. 

1 5. Sermone fatto alla Croce & ré- 
cit ato il Venerdi SanElo nella Compa - 
gai a di San Domenico. In Firenz.e. 

15.49. in . 8°. It. In Bologna. 1557. 
in- 8°. It. dans le Recueil de Sanfo- 
vino. It. dans le 5e. volume de la 
I e . partie des Profe Florentine t où 
l’on trouve aufli de fa façon Orazâo - 
ne nella Cena del Signore. 

o 

16. Il y a quelques Pocfies La- 
tines de lui dans un Recueil , qui 
a pour titre : Carmina cfuinc/ue Etru - 
feornm Poetarum. Florentin. 15 6 t. in - 
So. It. Dans le 10. volume des Car- 

Tome xxxn 1 i 
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B. Var- mina illufiriumPoctarum I talornm. Fio- 
ul, rentu. 1719. in- 8°. &c dans le Recueil- 
de Gruter imprimé en i£o8. in- 1 2. 

17. A la fin d’un Livre publié 
par Pierre délia- Stufa , fous le titre 
de Raccolta di componïmenti Latini v 
e Tofcani in morte del Varchi i on trou- 
ve une Lettre Latine de Varchi , con~ 
tenant plufieurs EpitaphesXatines ,, 

. qu’il avoit faites pour fon tombeau.. 

1 8. De' Sonne tti di M. Bened. V ar- 
chi parte prima. In Eirenz.a. 1555. 
in- 8°. Parte féconda. Ibid. 1557* *«-8°. 

19. Sonetti Spirituali di B. Varchi ,, 
con alcune. rifpofle , e propose di di- 
verfi Eccellentifjimi Ingegni 3 nuova- 
mente Stampati. In Firenz.e. 1573. 

%Yl m Aç O* 

20. Componimenti Pafiôrali di AI. 
Ben. Varchi , nuovamente in ejuel mo- 
do jlampati , che da lui medefimo fit — 
rono poco anzj il fine délia fia znta- 
corretti. In Bologna. 1 576. in- 4°. 

n. Rime piacevoli. Avec les Opé- 
ré Burlefche di Fr. Bernï e d'altri.. 
1542. 1548. 15^ 5 . 1609. 1 <T 27. SC 
plufieurs autres fois, in- 8°. Il y a 
de fa façon fix de ces fortes de 
pièces , que les Italiens appellent 
Capitol t<,. 


Digitized by Google 


c - 

des Hommes Illujlres. 37 9 
il. Parmi les Cantï Carnafcia - B.Var* 
1559. in- 8°. on en voit neuf a chi. 
qui font de lui. 

23. Il a traduit en vers Italiens le 
Pf. 50. Miferere 3 & fa tradu&ion 
fe trouve à la p. 130. de la RaccoU 
ta di Laudi de Silvaïn Razjj.. 

24. L'Ercolano , Dialogo di Ben ; 

Varchi, nel quale fi ragiona delle lin- 
gue ed in farticolare délia Jofcana 
e délia Florentin a. In Firent. 1 570. 

/V2-40. It. In Venctia. 1 570. in- 4 0 . It. 
InFirenz^e. 1730. in 4°. L’Editeur 
de cette dernière édition , qui ne 
s’eft defigné que par les deux Let- 
tres G. B, ell l’Abbé Jean Bottari , 
qui a eu beaucoup de part au grand . 
Dictionnaire de laCrufca.\\y a joint 
quelques notes , une belle Préface 
contenant la vie de Varchi , fa dé- 
fenfe contre diverfes accufations , 
une lifte & un jugement critique 
dé fes Ouvrages j & à la fin l’Ou- 
vrage d’un Florentin , un peu plus 
ancien que Varchi , qui traite la 
jnême matière que le lien , & qui 
eft intitulé : Difcorfo , overo Dialo~- 
go fofra il nome délia lïngua volgare. 
but principal que Varchi s’eft 

I i ij 
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B. VjLr- propofé dans Ton Livre , eft d’exa-' 
chi« miner fi l'a langue , dont on fe fc r c 
en Italie , doit être appellée Italien-* 
ne , Tofeane , ou Florentine ; 8c il 
le compofa à l’occafion des difputes 
-entre Armilal Caro a 8c Louis Cafiel 
vetro } dont j’ai rapporté le détaiF 
dans l'article de ce dernier , tom. 
5. de ces Mémoires , p. né. 

zy. Storict Fiorentinn di Ai. Be- 
nedetto Varchi , nella quale principal- 
mente fi contengono l'ultime revoluzjo- 
ni délia Repubblica Fiorentinu 3 e lo 
fiabilimentv de Principato nella Cafit 
de ’ Aiedici.In Coton ni 3 (c’eft-à-dire , 
a Augjboirrg. ) 1721. in-fol. Avec fa: 
vie a la tête par Silvain Raz.z,i. P. 
Burman à fait réimprimer cette h if 
toire dans la 2c. partie du 8 e . tome 
du Thefaurus Antiquitatum & Fiifio - 
riarum Italia •. Lugd. Bat. 1720. in* 
fol. 8c y a joint Ejufdem Varchi Apo- 
logia Laurentii Aiedicei de Natalibiiî 
& morte Alexandrï Aiedicei ; L’hif- 
toire de Florence de Varchi s’étend 
depuis l’an 1527. jtifqu’en 154S. Ain- 
jG c’eft l’hiftoire de douze années. 

zé. Le Profe del Bembo . In Fio — 
rentra. 1548. in- 40. Cette édition 4 
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été donnée par Varchi. B. VaR?; • 

27. On trouve huit Lettres decui» 

Benoit Varchi à Pierre Aretin à la p. 

316. du premier volume des Lette- 
re fcrïtte a Pietro Aretino da moltr 
fignori , Donne , Poëti , & alir'i ec- 
eellemi fpiriti. InVenetia. 1:5 5-2. in- 8^. . 

V. Lorenzjo Craffo , Elogii d’Hu 0 ' 
mini Lettre ati , tom. r. p. 30. Ghili- 
ni 3 Teatro d’Huomini Lettre ati. Par- 
te 1. p. 30. Les Eloges de M. deThou 
& les additions de Lejfiee. Tous ces 
Auteurs n’ont rien que de très-im^- 
parfait & fort peu exact. Visa di Be- 
nedetto Varchi , fcritta dall’ Abba* 
te D: Silvano ■ Raz,zj. A la tête des 
Ijez^zdxoni de Varchï , & de fa’ Sto - 
ria Fiorentina. Elle cft fort circons- 
tanciée , 6e cxaéte , venant d’un ami 
même de Varchi . Son Eloge par Leo~ 
nard Salviath C’eft le 5 e . des dif- 
courÿ de ce Sçavant , imprimés à> 

Florence en 1575* in- 40. Notizje Let- 
tre arie delV Accademia Fiorentina. p. 

I47. On s’y borne au détail' de fesr 
Ouvrages , & aux éloges qu’on lui 
a’ donnés. La Préface de PErcolano 
de P édition de 1730. C’eft ce que- 
nous avons de meilleur. &■ de plus- 
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cxad fur la perfonne & les Ouvra*, 
ges de Varchi. 


PIERRE VALENS. 

4 

P ierre Valens naquit à Groningue 
l’an J 561. 

Après avoir fait (es études dans 
fa patrie , il vint vers l’an 1588. à 
Paris. 

Il a dû commencer à y enfei- 
gner lui- meme les autres vers l’an 
1593. puifque dans fon difcours 
d’inftallation dans la Chaire Royale, 
prononcé au mois d’Avril 1619. il 
marque qu’il y avoit plus de 25. ans 
qu’il profelToit dans l’Univerfité. 

Il commença apparemment à le 
faire dans le College de Reims - r on 
voit du moins par fes Ouvrages , 
qu’il y étoit Régent en réoi. & 
1602. 

Il palfa peu de temps après au 
College de Montaigu , 011 il étoit 
en 1604. 

Jean Galland lui procura enfui- 
fc la Principalité de celui de Bon- 
cour , & il rempliffoit cette place 
en 1610. 
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Il fut depuis nommé ProfefTeur P- Va 
R oyal en langue Grecque 3 &c Ülens» 
prononça fon difcours d’inftallation 
au mois d’Avril 1619. 

Il mourut en 1641. âgé de 80. 
ans , & fut enterré à S. Eftienne 
du Mont. 

Catalogue de les Ouvrages. 

1. Griphi Cœnoman'ici Interpretatio 
ad Jludiofam aime P arien fis Acadé- 
mie Juventutcm. Venus Valens. Pa- 
rif. 1601. in- 8°. pp. 47.. C’eft une 
pure badinerie. L’Epitre eft datée 
du College de Reims , où l’Auteur 
profefToit alors. 

2. De Munere ojfcioque Pr&cepto- 
rum ac difcipulorum , de que difcendi 
via a 9 ratione , Oratio . Pari/. 1601. 
in-So. pp. 47. datée du même Col- 
lege le 21. Août de cette année. 

3. garnis Patulcius Argus , Cen - 
ùmanus Strenipeta. Pro Strenis ad 
JVobill. Adolefcentem Simeonem de 
Vil lier s la Paye s Burgundum , difci- 
p> iilum CharijJimum , Petrus Valens.. 

Parif. \601.in - 80. pp. 8. 

4, Er-ricea y five Eienrici IV. Gai - 
Uarum & Navarre Regis , felix in 
urbcm . Parifiorum ingrejjus. Parif. 
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Va- 1 ^ 0 4 *' *#‘8°. pp- ar- daté de Aiorr - 
taigu le 15. May de cette armée. 

5. Panegyricus Paulo Baudot , Vi- 
ro ReBorio , S. Phcologiœ Licentiato y 
diBitf à Petro Valenie. Partf. 1604. 
in- 8°.p. 57.Cedifcoürs fut prononcé 
au mois de Février de cette année. 

6. - G r ad arum aBio nomine Am - 
plijfimi ReBoris , Francifci Ingolvïï ■ 

& Academie } in Æde D . Stephani 
Stipplicationis die habita ad pirum Sa *• 
pientijjimum Alichaêlem Ancelinum , 
Sacra Theologia DoBorem y & Aca- 
démie Procanïtllarium. Partf. \6®6. 
in 8°. pp. 1 1. C’cft un remercimcnt 
à Anrelin pour avoir dit la Mefle 
en cette occafion. 

7. De Honoris prorogative Ale- 
Xandri Magni , P . Scipionir Africa- 
ni , & Hannibalis Pceni certamen. 
Partf. 1607. in- go. Ce font des dif- 
cours’ qu’il a fait réciter par fes Eco- 
liers. 

8. Telemachiif , five de- profeBu 
in virtute & fapienda. Petrus Va- 
lens, Parif. 1609. in- 8°. pp. 58. C’eft 
un Recueil de difeours recités par 
fes Ecoliers au nom de Telemaque- r , 
ou d’àuties perfonnes qui ont part 
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J Ton hiftoire , avec quelques veis P. Va- 
fl,r Ie m cme fujet. lens. 

9. APlio in B. Jacobum APinorcm , 
fratrem Dominï , cjuod populum }-îie - 
r ofolymitanum concionibus fuis perver- 
terit 3 éjufdemque defenfio apud Pon - 
tifices. ZJna cum encomiis cjufdem & 

B. Philippi. Peints Valons. Parif. 

1610. in- 8 o. pp. 76. Ce (ont enco- 
re differens difcours récités par des 
Ecoliers. Il marque qu’il étoit alors 
Principal du College de Bonceur. 

10. Fœdus Nuptianim Adutintm 
G allia & Hifpania. Petms Valons. 

Parif. 1611. in-j.o, pp. i6\ Envers. 

1 1 . Aphthonii Progymnafmata in> 

Epitomen redaPla. Parif. 1613. w-40. 

1 2. Gratiarum aPlio nomine Joan- 
nis Sulmonii , RePloris AcademU 
Parifienfts > D. Poulet , Ecclefta Do- 
lenfîs Theologo , rem divinam facien- 
ti. Petrus Valons. iiS'14. in- 80. pp. g. 

13* Le Mercure des Arts & Scien- 
ces j avec un brief difcours de la di- 
gnité Royale Cr petit recueil de fes noms 
plus exquis. Paris. 161$. in-%o. 

14. Pro libertate contra fervitutem 
Oratio. Parif. 1620. in» 40. 

1 yV. Cl. Theodori Marcilii , Pro- 
drome XX XVI. K sc 
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P. Va- [efforts eloquentia Reg’i y Elogiwni 
lens. Autore Petro F alens Gracarum Lit - 
ter arum ProfeJJore Regio. Parif. 1 6 zo. 
in- 40. pp. 1 1. Valent avoir été dil- 
ciple de Marcile en Eloquence.L’E- 
loge qu’il en a fait , eft fort net ; 
& bien rempli de faits » comme 
ces fortes d’Ouvrages doivent être , 
pour avoir quelque utilité. 

1 6. De lauàibus Homeri,Oratio ha- 

bita in Regio Cameracenfi Audit orio. 
Parif. \6z\.in-%°. pp. 52. ' 

17. Oratio folcmnis habita in Col - 
legïo Regio Cameracenfi , quo die pe- 
dem in Regio, Cathedra Graca pojfef- 
fîonem pojüit Petrus Valons . Parif 
i6zi. in - 8°. pp. 37. Ce difeours 
fut prononcé au mois d’ Avril. 1619.' 
ïl y marque qu’il y avoit trente ans 

' 5 c plus , qu’il étoit venu à Paris > 
&C qu’il vivoit dans rUniverficé , 
où il enfeignoit depuis plus de 25. 
ans. 

18. Lacrymarum hîeracliti & RL 
fus Democriti Scena. Parif. 1615. 


I 
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n 8 e 


pp. 


zi. iEprononça çje dif- 


cours , lorfqu’il commença à expli- 
quer YMeciwe (Y Euripide. 

1-9. Vniverfa Francia ad Stepha- 
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mm Haligrœum Cancellarium Gratu - 
latio. Parif. iô'zj. in- 40. 

20. Votum Deo 0 . Ad. pro falute 
Regis Ludovici XIII. A ut or e P. Vu- 
lente. Parif. 1617. in- 8°. pp. 29. Ce 
difcours fut prononcé dans le Col- 
lege Royal le \é. Novembre de cet- 
te année. 

21. Elogia œternx AlemorU Ludo- 
vici XIII. ob captam Rupellam , ob 
miüitm confervatumque Francicum Im- 
perium. Parif i6zy. in - 8°. pp. 44. 
Ce difcours eft en proie mêlé de 
vers. 

22. De Rege ac Regno Oratio. Aitt. 
P. Valente. Parif. 1 £3 1. *«-40. pp. 27. 

23. Palladium Francis. Oratio in 
Regia Scbola habita menfe Njvembrï 
anni 1632. de Palladio in ZIrbe con - 
fervando. Parif. 163 2. '/»-8o. 

24. De Homine lapfo ac rejlitnto y 
ad Emin. C ardinalem Ducem pro 
Strcnis Fiymnus. in- 40. pp. 7. fans 
date. 

25. De Natali Dominico lemmata 
pro Strenis. Et Verbum caro fablum 
efl. in- 40. 

V. Le College Royal de France de 
du Val. Il n’en dit que fort peu de 

K k ij 
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38 8 Me'm. four fervir k ÎHifî. 
chofe , on en trouve davantage dans 
les Préfaces de fes Ouvrages. 




EMANUEL DE FARIA 
ET SOUSA. 


E Afmanuel de Faria & Soufa na- 
quit le 1 8. Mars 1590. au Bourg 
de Souto dans la Province à' Entre 


Douro & Alinho en Portugal , <V A- 
mador Ferez. d’Etro 3 & de Louife de 
Faria 3 dont il prit le nom , auquel 
il ajouta celui de Soufa 3 qui appa-,. 
xemment étoit celui de la mere de : 
cette Louife 3 fuivant l’ufage des.. 1 
Portugais , qui portent toujours les 
noms du pere & de la mere. On ne 
fçait quel fut le motif qui l’empê- 
cha de prendre celui de fon pere * y 
puifqu’on affaire que fa famille étoie 
noble tantducôté paternel 3 que du| 
maternel. 

Il fut fort infirme dans fon en-' 
fance } mais malgré fa foiblciTe &: 
fes infirmités , il ne laiffa pas d’ap- 
prendre parfaitement à écrire a à 
defiigner , & à peindre ; & ce fut 
ce qui l’occupa jufqu’à 1 âge de dix 


ans. 
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fin 1600. fon pcrc l’envoya à 
Br agi te } afin qu’il s’y appliquât à la 
Grammaire Latine , dont il lui avoit 
déjà donné quelques leçons. Mais 
le jeune F aria ne fuivit pas long- 
temps fes intentions j la leélure qu’il 
'fit alors de pluficurs Poètes Portu- 
gais & Efpagnols , lui donna du dé- 
goût pour la Grammaire Latine , 8c 
il commença bientôt à compofer di- 
vers Ouvrages en vers & en profe 
en ces deux langues. Il les jetta ce- 
pendant dans la fuite au feu , lors 
qu’un peu d’cxpcrience lui eut fait 
reconnoître que fans l’étude , qu’il 
avoit négligée on ne pouvoit rien 
faire que de médiocre j 6 c que les 
anciens Auteurs Grecs & Romains 
ctoient les véritables fources où il 
falloir puifer, pour donner à fes Ou- 
vrages quelque perfe&ion. , 

Revenu par-là du mépris qu’il 
avoit fait de la Grammaire , il s’y 
appliqua férieufement , aulfi - bien 
qu’à la Philofophie , dans lefquei- 
les il fit en peu de temps de grands 
progrès. 

11 n’étoit encore âgé que de qua-» 
torze ans y lorfqu’il entra en 1 604. 
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390 A'fém.'four ferv'tr a 
E. d f. en qualité de Gentilhomme , chez 
Faria. . Von Gonçalo de Moraes , Evêque de 
Porto , qui étoit fon parent , 8c dont 
il fut enfuite Secrétaire. 

Pendant dix ans qu’il demeura 
chez lui , il travailla conftamment 
à fe perfectionner dans fes études , 
ne fortant jamais que les Diman- 
ches & les Fêtes pour aller à l’E- 
glife , & employant le temps que 
fes occupations lui lailfoient libre, à 
ctudier & à compofer. 

Il fit pendant ce temps-là plu- 
fieurs Ouvrages en vers &c en pro-\ 
fe -, parmi ces derniers étoit un Li- 
vre de Chevalerie , compofè à l'i- 
mitation de Pahnerin d’Angleterre 
&r deux autres fur les amours de 
deux Bergers ; mais la plus confi- 
derahlc de toutes les productions 
qui fortirent alors de fa plume, fut 
un Poeme héroïque en feize chants , 
qui ccntenoient les vies d’autant de 
Rois de Portugal. Peu content dans 
la fuite de ces Ouvrages , il les jetta 
au feu, mettante feulement le der- 
nier en profe j 5c c’eft celui que 
nous avons fous le titre d'abregé 
des Hiitoires de Portugal. 


Digitized by Google 


des Hommes Illuflres. 35*1 
Un Vendredi du mois de May de E. b E 
l’an ié'n. il devint amoureux d’u- F ariA. 
ne dame de Porto } qu’il nomme 
toujours Albania , & qui a toujours 
etc le fujet de fes vers , dans les- 
quels il prend le nom de Menalio j 
éc il nous déclare que c’étoit un 
amour Poétique c’eft-à-dire , fort 
pur. 

L’Evêque de Porto fouhaitoit 
qu’il embraffât l’état Ecclefiaftique } 
mais le peu de penchant qu’il avoit 
pour cet état > le fit Sortir de chez 
lui , & il fe maria aufli-tôt après 
dans la même Ville de Porto , en 
1614. Il époufa Catherine Macha.- 
do fille de Pierre Madwdo 3 Maî- ; 

tre des Comptes du iWlement de 
Porto , de laquelle il eut dix en- 
fans , dont fept moururent jeunes. 

Une de fes filles , nommée Louife 
fc diftingua dans l’art de la Pein- 
ture, fans avoir eu d’autre maître 
que fon heureux génie i & l'on con- 
ferve encore le portrait qu’elle a fait 
de fon pere , 8 c qui a été gravé en . 

Portugal 8 c en Efpagne. 

Il demeura encore à Porto juf- 
qu’en i£i8. qu’il alla faire quelque 

K K iiij 
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e féjour à Pombciro , chez Ton pcre ’ 
8 c pa (Ta de-la l’année fuivantc 1619. 
à Aladrit , où il entra chez Pierre 
jilvarés Peireira , Seigneur de Serra - 
Leoa , Secrétaire d’Etat , 8 c Con-' 
feiller du Roy Philippe III . qui le 
fut enfuite de fon Succefleur Phi- 
lippe IV. Ce Miniftre , qui étoit pa- 
rent de l’Evéque de Porto y recon- 
nut bientôt le mérite de Faria , 8 >C 
s’en fit accompagner à Lifvonne , 
quand il fuivit le F^oy d’Éfpagnc 
dans un voyage qu’il fit en Portu- 
gal- 

Faria retourna la même année * 
1 Jtfadrit , &c emmena avec lui fa 


‘ -s? 

, * 
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femme 8 c les enfans , qu’il avoit 
oWvé 


laifies à Pomheiro , lorfqu’il en étoit 
parti pour l’Efpagne. Le peu de 
temps que le Seigneur de Serra-Leoa 
vécut depuis ce retour, ne lui per- 
mit pas de donner à Faria des mar- 
ques de l’eftime qu’il faifoit de lui. 
Tout ce que le mérite de ce der- 
nier , ou plutôt la noblefie de fon 
extradion lui fit obtenir , fut d’e- 
tre fait Chevalier de l’Ordre de 
Chrift en Portugal. 

Il retourna à. Lisbonne avec fa fa.- 


■m 

r 

■ 


DigitizéQ by Gdî 


des “Hommes ïllnftres. 393 
mille en 1628. 8c y demeura juf- 
qu’cn 161. que quelques défagré- 
mens qu’il eut , le firent fortir du 
Portugal. Alfonfe Fur t ado de AFen- 
doça, Archevêque de Brague 8c de- 
puis de Lisbonne , Gouverneur du 
Portugal , qui fans le connoître per- 
fonnellement . avoit concu de l’ef- 

5 j 

time pour lui fur fes fculs Ouvra- 
ges , le'nomma alors Secrétaire d’E- 
fctt aux Indes Orientales > emploi 
fort honorable 8c fort lucratif. Il 
fe trouva cependant des obftacles 
infurmontablcs qui empêchèrent 
que cette nomination eût lieu , dtf 
même que le choix que cet Arche- 
vêque fit de lui pour être Sécrétai* 
re de l’H'ôtel de Ville de Lïfbon - 
n&. Faria dépité de ces contrc-temp$ ? ' 
qui s’oppofoient à fa fortune , prit 
le parti de retourner en Efpagnc , 
&c fe rendit à Madrit cette année 
16 3 1 . 

Au mois d’O&obre de la même 
année , il partit pour Rome avec 
le Marquis de Cafte l Rodrigo , Am- 
baiîadeur d’Efpagne auprès du Pape, 
en qualité de fon Secrétaire , 8c 
mena avec lui fa femme &c fes en- 


E. JD E 
F.ARI.A. 
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E fans. Il arriva à Genes le 17. No- 
vembre , de il y vit mourir un de 
fes enfans. Cet accident , ou peut- 
être d’autres affaires Tarrêterent 
dans cette Ville , jufqu’au com- 
mencement de Juin de l’année fui- 
vante 1651. qu’il partit pour Home. 

■ Il ne. changea point dans cette 
dernierc Ville fa maniéré de vivre 
ordinaire , c’eft-à-dire , qu’il for- 
toit rarement t & voyoit peu d» 
monde. Ce qui n’étoit point en 
lut l’effet d’un caradere mifantro- 
pc , puifqu’il étoit d’une humeur 
agréable 3 &c recevoit fort gracieu- 
fement ceux qui lui rendoient vi- 
fîte i mais il étoit bien aife de mé- 
nager fon temps , pour farisfaire la 
paflion violente qu’il avoit pour l’é- 
tude. 

Le Comte de CaJîehnUni 3 illuf- 
tre Italien , & Grand Chambellan 
du Pape Vrbain VIII. i étant allé 
voir , l’engagea à faire un Poeme 
fur le couronnement de ce Ponti- 
fe , qui fe trouve dans la 2e. par- 
tie de fes Poëfies. Il le préfenta lui- 
même au Pape 5 qui le reçut avec 
bienveillance } & s'entretint avec 


r 
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lui* familièrement fur fes Pocfies t H. ni 
6c fur celles de Lo-pe de Véga. Nous F aria. 
apprenons les circonftances de cette 
Audience 3 qui efl: du 14. Septem- 1 
bre 1 6"3 3 . non-feulement par la 14 e . 
chanfon de la 3 e . partie des Poë- 
fies de Farta , où il parle d’une ma- 
niéré fort modefte de ce qui le re- 
garde > mais encore par une lettre 
que le Cardinal Barberin écrivit 
dans ce temps-là au Collecteur de 
Portugal y en lui recommandant 
une affaire qui concernoit Fâria. 

L’eftime des Sçavans qu’il s’acquit 
pendant fon féjour à Rome 3 le lui 
rendit d’abord agréable ; mais quel- 

3 ues mécontentemens qu’il reçut 
e l’Ambaffadeur fon Maître , lui 
fit abandonner au bout de quelque 
temps fon fcrvice , 6c il partit pour 
Gènes en 1634. dans le delfein de 
retourner en Efpagne. 

A peine fut-il ar-.ivé à Barcelone y 
qu’il y fut arreté par l’Ordre du 
Roy d’ Efpagne , que l’AmbalTadeur 
Cafiel Rodrigo avoit eu foin de pré- 
venir contre lui. Il fut pendant trois 
mois 6c demi fans pouvoir parler à 
perfonne j mais il trouva au bout 
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E. d e de cc temps un Protecteur en 1 a ptfr* 
Fahia. fonne de Jerome de Villanueva . , Pro- 
tonotaire d’Arragon, qui ayant exa- 
miné avec beaucoup de foin les ac- 
eufations formées contre lui , fit con- 
noître au Roy fon innocence. 

Il ne fut pas cependant remis 
entièrement en liberté •, on lui don- 
na feulement la Ville de Madrit 
pour prifon & le Roi fe contenta 
de le faire afiurcr par le Protono- 
taire , qu’il étoit peifuadé de fon 
innocence 7 de lui afiigna foixante 
ducats p«àr mois pour fa fubfiftance. 

Quelque temps après Faria de- 
manda avec empreffement la per- 
mifiîon de fc retirer pour toujours 
en Portugal i mais il ne put jamais 
l’obtenir malgré les tentatives qu’il 
' fit pour cela en differentes occa- 
fions. 

Son application continuelle à l’é- 
tude , & la vie fedentairc qu’il me- 
noit»lui attirèrent deux ans avant 
fa mort, c’eft-à-dire , en 1647. une 
rétention d’urine , dont il fouffrit 
les douleurs violentes avec une très- 
grande confiance. 

Il mourut le 5.. Juin 1649. âgé 
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59 - ans , deux mois &feize E. de 
jours. On ouvrit fon corps , 8c l’on Faria. - 
y trouva cent cinquante pierres errof- 
fes 8c petites dans la veflie. & 

Il fut enterré dans l’Eglife des 
Prémontrés de Madrït le 4. Juin 
16 49- Son époufe emporta depuis 
fes os en Portugal , 8c les fit enter- 
rer dans l’Eglife de Sainte Afarie de 
Lombeiro dans la Province d 'entre 
Douro & Aîinho ; & lorfqu’clie mou- 
rut le 6. Septembre 1660. elle fut 
mife dans le même tombeau. 

Il etoit d’une taille moyenne j 
fon vifage etoit ovale & brun , mais 
agréable , quoiqu’un peu pâle à 
caufe de fon application continuelle 
à l’étude -, fes yeux noirs 8c grands ; 

Ion nez 8c les lèvres afiez grofies , 
fa bouche petite ; ilportoit'la bar- 
be fort large à la maniéré ancien- 
ne des Portugais. Tout fon air 8c 
fa maniéré de s’habiller étoient plus 
celles d’un Philolophe , que d , un 
homme , qui vivoit à la Cour, 8c. 
qui a voit voyagé dans les Pays ctraiv. 
gers. 

Une indépendance un peu trop 
Philofophiquc , qu’il a toujours af- 
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E fe<ftée y a etc apparemment un ob- 
ftacie à fa fortune , 8c peut avoir 
contribué aux difgraccs qu’il a eu 
à effuyer. D’ailleurs fon abord un 
peu fombre ne prevenoit pas en fa 
faveur ceux qui l’approchoient , 
quoiqu’il fût avec fes amis d’unç 
humeur fort agréable 8c fort enjouée. 

Il étoit meilleur Hiftorien que 
Poëte , quoiqu’il fcût à fond les ré- 
glés de la Poétique : mais il aimoit 
trop 3 fuivant le goût de fon temps, 
les jeux de mots , 8c les anagram- 
mes, 8c le ftyle de fa Poefie eft un 
peu dur. Pour ce qui eft de fes 
Hiftoires , l’ordre y eft fortbi^n fui- 
vi , 8c la chronologie en eft exaéfe. 
Bien loin de pouvoir l’accufcr de 
flatterie , on trouve qu’il s’y eft don- 
né trop de liberté , en cenfurant fans 
ménagement les perfonnes les plus 
qualifiées 8c les Princes memes. Son 
ftyle y eft fort coupé par des ré- 
flexions 8c des parenthefes , 8c peut- 
. être un peu trop brillant. D’ailleurs 
il a trop donné dans les fables du 
faux Berofe 8c des autres Auteurs 
femblables. 

Il fçavoit ft parfaitement la la h- 
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gue Efpagnole , qu’on ne peut pas E. dï 
s’appercevoir qu’elle lui fût ctran- F aria. 
gere , Se qu’il s’y exprime aufli- 
bien que les meilleurs Auteurs Ef- 
pagnols. ' 

Catalogue de fes Ouvrages. 

1. Nocbes Claras 3 0 difeurfos Mo- 
rales y Politicos. ia. parte. Madrit. 

1 623. in- iz. 2a.. parte. Ibid. \CiG. 
in- iz. en Efpagnoi. 

2. Fnente de Aganipe , 0 Rimas 
varias. Madrit. in-11. fept volumes 
imprimes en differentes années. Ces 
Pocfies Efpagnoles confîflent en 
éoo. fonnets , douze Poèmes 3 vingt 
Eglogues , de une grande quantité 
de Chanfons de de Madrigaux , aux- 
quels font joints plufieurs dilcours 
fur differentes pièces de vers qui 
s’y trouvent. 

3. Epitome de las Hflcrias Portu- 
jruefas , defde el diluvio ho fl a el anno 

1^28. Madrit. i<T28. in- 40. It. Lif- 
bonne. in- 40. It. Bruxelles. 

sC’)-;. in- fol. Cette hiftoirc efl eftir 
mée. 

4. Commentarios fobra las fyifladas 
de Luis de Camoè'ns. Madrit. 1639. 
m-fol. deux vol. Ce Commentaire 
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E. d E Efpagnol fur la Lufiade de Camoè'ns 
Faria. eft un chef d’œuvre en fon genre , 
au jugement de M. le Comte d’£- 
riccira. Il le commença en 1^14. & 
y travailla pendant 25. ans. Il fut 
fort bjen reçu des Sçavans ; mais 
quelques envieux le dénoncèrent à 
l’Inquifition d’Efpagnc , fous pré- 
texte que l’Auteur avoit expliqué 
dans un fens allégorique les divi- 
nités du Paganifme introduites dans 
le Pocme , prétendant qu’elles y 
repréfentoient les vérités de la Re- 
ligion Catholique. Mais ce Tribu- 
nal , après avoir examiné meure- 
ment la chofe , n’eut pas de peine 
à reconnoître que l’Ouvrage ne blcf- 
foit la Religion en aucune maniéré. 
Ses Accufatcurs voyant que leur def* 
fein n’avoit point réulîi en Efpa- 
gne , s’adreüerent à l’Inquifîtion 
. de Lifbonne t qui ayant fait exami- 

ner de nouveau l’Ouvrase , fe laif- 

LJ J 

fa furprendre par les Revifeurs des 
Livres , qui font fouvent des Moi- 
nes fort ignorans , & le condamna 
fur lei|| rapporr. Plufieurs perfon- 
nes de conlideration s’employèrent 
fortement poux empêcher qu’il ne 

fût.' 
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fût défendu ; mais tout ce qu’ils E. d f, 
purent obtenir de François de Caf-Y ARfA. 
tro , Grand Inquifitcur , fut que 
l’Auteur auroit la liberté de fe juili- 
fier fur ce que les Revifeurs trou-* 
voient à rédire dans fon Commen- 
taire. Il le fit effc&ivement dans 
l’Ouvrage fuivant. 

5. Defenfa 6 Informacion por los 
Commentarios a las Lufiadas. Ma- 
drit. 1645. in-fol. Il fit préfenter cet- 
te défenfe à l’Inquifition de Lis- 
bonne ; mais quoiqu’elle fût fort 
jufte & fort prenante , on n’y eut 
point d’égard, & l’Ouvrage demeu- 
ra défendu, 

6. Imperio de la China , y cultu - 
r a Evangelica en el , por los Religiofos 
de la Compagnia de Je fus y hafia cl 
anno de 1635. compuefto por Alvaro 
Semedo , y public ado por Manuel de 
Varia y Soufa. Madrit. 1643. in- 40. 

It. Lifbonne. 173 3 . in fol. F aria a mis 
en ordre les Mémoires de Semedo r 
Sc les a donnés au Public; ainfi on 
auroit dû conferver fon nom dans 
la tradu&ion Italienne de cet excel- 
lent Ouvrage , qui a été imprimé 
la même année à Rome in- 40. 

Tome XXXVI. 1 1 
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401 Mcm. -pour ferinr a l'Hifi. 
e 7. Nobiliario del Coude D. Petro 
de Barcelos , ordcnado , y illufirado y 
con mevas illufiraciones de notas- 
Aîadrit. 16^6. in fol. F aria a traduit 
ce Nobiliaire des familles illuftres 
d’Efpagne & de Portugal , compo* 
fé par Pierre , Comte de Barcelos ÿ 
bâtard de Denys 9 Roi de Portu- 
gal y de l’ancien Portugais de cet 
Auteur en Efpagnol , & y a joint 
fes notes avec celles de quelques ' 
autres habiles Genealogiftes. 

8. El grand Jufiicia de Aragon 
D. Martin B api fi a de Lannz.a 3 fit 
vida y hechos. AI idrit. 1^50 .in- 40. 
C’eft la vie d’un chef delà Jufticc 
d’Arragon. 

9. Afia Portuguefa de Manuel de « 
F aria y Soufa , en cjite fe trattan ( Se~ 
gun el orden de la Decadas de B ar- 
ros y Couto y y for continuar las ) 
los b échos y conquifias de los Par tu - 
guefes en Afia y Africa , defde el an- 
no 1412. h afia el de 1640. Con Ef- 
tampas. Lisboa. tn-fol. trois vol. Le 
1. en 1 666- le 2e. en 1674. & le 

en 1675. C’eft une fuite des Hiftoi- 
rcs de Barros & de Couto 7 qui 
rare.. 


f 
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10. Europa Portuguefa hafla 1557. E. de 
Lisboa. in -fol. deux vol. Le 1. en Faria. 
1678. le 2 e . en 1679. 

11. Africa Portuguefa. Lisboa. 16 81. 
in -fol. 

12. Traducton de l’Ode intitulada. 

Efcurïale . Madrit. 1638. Marquée, 
dans le Cataloque de la Bibliothc* 
que Barberine. Cette traduction fait 
l’Eiegie 8. delà 3e. partie de fes Poë- 
fïcs. Varia la fit à la prière de Jean 
Gibes } Anglois , & fur le Latin de 
ce Poete. 


13. C ommentarios a las Primas va- 


rias de Camoè'ns. Lisboa. 1 in-fol. 
deux vol. Tous ces Ouvrages font 
en langue Efpagnole. Je trouve en- 
core dans le Catalogue de la Bi- 
bliothèque Barberine un Recueil de 
Poëfies Latines de Jacques Falco de 
Valence publié par Paria . 

14. Jacobi Falconii Opéra Poe tien 
a b Emmanmle de Faria y Soufa col - 
iefta. Barcinone. 1624. in- S°. 

V. Nicolas Antonii Bibliotbesa FJif 


pana, tom, i.p. 1 66. Ce qu’il en dit 
fe termine à fort peu de chofes. 
Le Portrait biftorique d’Emmanuel de 
Faria & Soufa ; compofé en Ef pet- 
it 1 if 
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'4©4 Aièm. pour fervir a FHifl. 

\gnol par fon ami D. François Aiore- 
no Porcel , & imprimé a Madrit.. 
en 16^0. in- 49. & pour la fécondé fois 
à Lisbonne en 1733. avec un î u g € “ 
?nent de Ad. le Comte d’Ericeira. 
fur les Ouvrages de .Faria. 

Cet article efl tiré d'un Aie moire x 
cjui m'a été envoyé de Portugal, 


JULIENNE MORELL. 


J Vlienne Aiorell naquit à Barce- 
lone le \G. Février 1 594. de Jean— 
Antoine Aiorell , fameux Banquier - 
de cetre Ville. 

Ayant perdu fa mere a l’âge de 
deux ou trois ans , elle fut mife: 
entre les mains des Rcligieufes Do- 
minicaines - a dont elle apprit à lire: 
Si à écrire en fort peu de temps. 

Son pere la retira auprès de lui , 
lbrfqu’elle n’avoit pas encore tout— 
à-fait quatre ans , Si lui donna des 
Maîtres qui lui apprirent avec 
beaucoup de fuccès les langues La- 
tine j j. Grecque , &. Hébraïque, .Elle 
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fçut même avant Page de fept ans J. Mo- 
compofer en la première de ces rell, 
langues avec beaucoup d’élegancc > 
comme il parut par une lettre qu’- 
elle écrivit alors à fon pere , qui 
ctoit abfent de Barcelone. 

Elle n’avoit encore que huit 
ans , lorfque fon pere , accufc par 
quelques envieux d’avoir eu part à 
un alfaflinat , fut obligé de pren- 
dre la fuite r & l’emmena avec lui 
à Lyon , où elle continua fes étu- 
des. Elle employa depuis ce temps- 
là neuf heures tous les jours à la 
Rhétorique , la Dialeélique , & la. 

Morale , fans parler de la Mufique 
&L des Inftrumens , qui lui fervoient 
de délaffemcnt. 

Parvenue à l’àge de douze ans^ 1 
elle foutint publiquement des The- 
fes de Logique & de Morale , non- 
point en habit de Capucine 3 com- 
me VoJJius le dit mal- à-propos dans 
le 2c. Livre de quatuor Artïvus -popu- 
lariùus. p. 82. mais en habit ordi- 
naire j & elle s’acquitta de cette; 
nétion avec de grands applaudilfer- 
anens,. 


Digitized by Google 



40 £ Mèm. pour fervir à ftîijf. 

J. Mo- Elle s’appliqua enfuite à la Phy- 
Reli. fique , à la Metaphyfique 3 dez l’un 
de i’autrc Droit j de foutint de nou- 
velles Thefcs à Avignon } où fou 
perc étoit allé s’établir , dans le Pa- 
lais du Vice-Legat , devant une af- 
fçmblce nombrcufe , qui applaudit 
à fon fçavoir de à fa capacité. 

Son pere avoit defiein de la ma- 
rier richement , mais elle renonça à 
toutes les cfperances qu’elle pouvoir 
avoir du côté du ficelé , pour en- 
trer dans le Monaftere des Religicu- 
fes Dominicaines de Sainte Praxede 
d'Avignon. Elle y entra le i j. Sep- 
tembre 160S. prit 4 ’habit le 8. Juin 
de l’année fuivante 1609. de y fit 
profefiion le 20. Juin lé'ïo. 

Son mérite de fa pieté lui ouvri- 
rent bientôt une entrée aux chargcs > 
malgré la répugnance qu’elle avoit 
pour elles , de elle fut trois fois’ 
Prieure de ce Monaftere. 

Deux ans avant fa mort , elle fut 
attaquée de maladies violentes , qui 
la tourmentèrent beaucoup. Elle y 
fuccomba à la fin , de mourut le 
Juin ié'53. âgée de 5.9. ans* ; 
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Catalogue de fes Ouvrages. J, Mo» 

1. Traité de la vie fpirituelle far S. rell. 
Vincent Terrier 3 de l’Ordre de S. Do- 
minique , traduit de Latin en Fr an- 

fez . , avec des remarques annota- 
tions fur chaque chapitre. Lyon. 
in-iz. It. Paris. 1619. in- 1 2. 

2. Exercices fpirituels fur l'Eterni- 
té , avec quelques autres méditations 
de divers J'ujets 3 & un petirexercice 
préparatoire pour la faime profefion. 

Avignon. 1637. in- 12. 

3 . La Réglé de S. Auguflin 3 tra- 
duite en François , enrichie de diverfes 
explications & remarques pour fervir 
d’ inflruttion . Avignon. 1680. in- 24. 

G’eft un Ouvrage pofthume , à la: 
tête du quel on a mis un abrégé de 
la vie de ladite Adorell. 

'4. L'ïiifloire du rétabliffement & 
de la réforme du ALonafiere de Sainte 
Praxede , avec les vies de quelques 
Rcligieufcs dudit Atonaftere décédées 
de fon temps en opinion de vertu. Cet 
Ouvrage n’a pas été imprimé -, mais 
le P. Eftienne Thomas Soueges a infé- 
ré les vies dans fon année Domini- 
caine. Amiens. 167%*. & fuiv. in- 40*. 
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J. Mo- V. Son éloge à la tête de la Réglé de 
Rell- S. Aiignftin. Scriptores Ordinis Pv&- 
dicatorum. tom, z. p* 845. 


fin du trentc-Jîxie'me volume. 
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3 !’AY lû p*r ordre de Monfeigneur le Garde de» 
■Sceaux le 3 y k 36 e . Volumes des Mémoi- 


res pour fervir à l’Hiilaire des Hommes Illuitrcs 
dans la République des Lettres , & j’ai cru que 
l’on en'- pouvait permettre i’imprelfiôn- A Taris ce 
4- Août 173$. . HUDION, 
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